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LIRIOPE er PELTOGASTER, H. RATHKE. 


PAR 


WILH. LILLJEBORG. 


PROFESSEUR DE ZOOLOGIE. 


Ces deux Crustacés parasites, appartenant à des sousclasses différentes, ont 
déja été connus depuis longtemps. Ils ont été trouvés ensemble et par 
suite de cela on a quelquefois presumé qu'il existait entre eux un rapport 
d’affinite intime. Mais, manquant d'observations directes, on n'a pu décider 
cette question, et l'on s'est trouvé par conséquent dans un grand embarras 
en voulant les classifier d'une manière nette et précise. Ayant l'année passée 
(en 1858) fait un voyage scientifique en Norvège, j'ai eu l'occasion de 
découvrir le vrai rapport entre ces deux animaux, de voir l'animal maternel 
du premier, de connaitre les formes primitives de son développement, et 
enfin d'en décider la classification avec plus de netteté. Ayant aussi acquis 
quelques connaissances de plusieurs formes du Peltogaster, je me suis pro- 
posé à faire part de mes observations pour débrouiller ce sujet, qui jusqu' à 
present a été plongé dan les ténébres. Mais avant de toucher à la de- 
scription, je veux premierement jeter un coup d'oeil sur la maniere dont 
on a traité ce sujet auparavant. 


Le Professeur H. RATHKE séjourna pendant l'été de 1839 en Norvège 
et y trouva sur l'abdomen du Carcinus maenas*) et du Pagurus bernhardus 
deux animaux vermiformes et parasites, qui selon sa pensée étaientinconnus 


1) Il avait déja une fois trouvé cette espèce sous l'abdomen d'un Carcinus maenas trouvé 


dans la mer noire. 


2 


jusqu’ alors. Il croyait qu'ils appartenaient à la classe des Entozoaires, 
mais point à la groupe des Trématodes, quoique offrant quelques analogies 
avec eux quant à leur forme extérieure. Il en forma un nouveau genre 
quil nomma Peltogaster *) et quil décrivit en 1841 dans ses »Reisebemer- 
kungen aus Skandinavien« dans les »Neueste Schriften der Naturforschenden 
Gesellschaft in Danzig«, Time 2 pag. 105—111; et plus tard il en donna 
une description plus détaillée dans ses »Beitrige zur Fauna Norwegens« 
dans les Acta Acad. Caesareo-Leopold. Nat. Curios. T. XX p. 244. Dans 
la cavité de digestion de l'un d'eux (Peltogaster paguri) le mème auteur 
trouva huit petits Crustacés, presque d'une ligne de longueur, qu'il croyait 
appartenir à l'ordre des Amphipodes, et en fit la déscription comme d'un 
nouveau genre et d'une nouvelle espèce sous le nom de: Ziriope?) pygmaea 
p. 60-63 du susdit tome des Acta Leopoldina, prétendant qu'ils etaient 
auparavant inconnus. Cet Amphipode présumé ne vivait pas, d'apres. son 
idee, comme parasite dans le Peltogaster paguri, mais il lenvisageait comme 
dévore du dernier. 

Quoique M:r Rathke a le mérite. d'avoir, le premier, d'une maniere 
plus détaillée fait la description et le dessin de la Ziriope et du Peltogaster, 
il n'est pourtant pas le premier qui en a parlé. En traitant ce sujet dans 
le «Oversigt over det Kongl. Danske Widenskabernes Selskabs Forhand- 
linger« 1854, p. 145—148, le Professeur J. STEENSTRUP remarque que ces 
animaux, ou d'autres qui leur ressemblent, ont été déja décrits en 1787 par 
un Italien nomme PHILIPPO Cavorını, dans sa »Memoria sulla Generazione 
dei Pisci e dei Granchi«, Napoli: traduite en allemand en 1792 par E. A. W. 
Zimmermann sous le titre de »Philipp Cavolinis Abhandlung über die Er- 
zeugung der Fische und der Krebse«. Apres avoir comparé les déscrip- 
tions et les figures de Karuxe et de CAVOLINI, STEENSTRUP a montré que 
Cavozint a le mérite d'avoir le premier exposé à quelle classe appartien- 
nent ces Peltogastri, que Rathke envisageait mal à propos comme des vers 
enigmatiques, en les attribuant à la classe des Crustacés. Ceci une fois 
établi, l'idée vint à M:r Sreenstrup (p. 155—158) que la Ziriope de Rathke 
— qui ressemble à un petit Crustace, lequel Cavorını appellait Oniscus 
squilliformis Pallas, et qu'il trouvait étre développé d'une partie, probable- 
ment sacciforme, étant attachée au ventre d'un Cancer, par conséquent, 
comme parasite — n'était pas devorée du Peltogaster, mais qu'elle était ox 
un Crustacé parasite, approchant aux Bopyrides, qui vivait dans le Peltoga- 


1) De xelry, bouclier, et y«orzg, ventre, parce que l'organe d’acerochement du Peltogaster 
présente un petit bouclier corné sur la partie inférieure du corps. 


2) Nom mythologique. 


3 


ster, ow plutôt une larve du Peltogaster, qui y avait par conséquent sa place 
naturelle; et que le Peltogaster, à cause de la forme distinctive de la Ziriope, 
était donc un Isopode, appartenant à la famille des Bopyrides. Quoique 
cette supposition de STEENSTRUP paraissait tres-vraisemblable, elle fut pour- 
tant plus tard abandonnée par lui-méme l. c. p. 214, par suite des observa- 
tions de O. Scummpr, qui trouva et décrivit la larve du Peltogaster ( Pa- 
chybdella). Cette larve ressemble à une autre, que CAvoumı a figurée, et 
elle prouve clairement qu'il y a une affinité plus étroite entre le Peltogaster 
et les Entomostraces !). Des recherches de STEENSTRUP sur ce sujet il 
paraissait pourtant assez clair que la Ziriope n'avait pas pu entrer dans le 
Peltogaster de la manière que RATnKE le présumait, vu que CAvoLını avait 
prouvé qu'elle était un Crustacé parasite. Il resta donc toujours à montrer 
leur rapport mutuel, et aussi longtemps que ce sujet n'était pas debrouille, 
la vraie nature du Peltogaster n'était pas encore mise au jour, quoiqu'on 
eüt trouvé ses larves semblables dans leur développement primitif à celles 
des Lernéides. 

Presque en méme temps avec M:r RATHKE, le Professeur H. KRÖYER 
trouva le Peltogaster sur l'abdomen de la Hippolyte pusiola et du Pa- 
gurus bernhardus et pubescens, mais n'en parle que fort peu sur les 
pages 56 & 57 dans son »Monographisk Fremstilling af Slegten | Hippo- 
lyte's nordiske Arter«, Copenh. 1842. Il y dit pourtant qu'il en connait 
plusieurs espèces, ayant d'un coté de l'analogie avec les Lernéides, et de 
l'autre avec les »Hirudinées et les Entozoaires«, et quil en a vu des petits 
avec »thorax et abdomen ou queue, la dernière pourvue de pieds ou de 
soies nageoires« etc. Cette dernière observation, s'accordant, d'après ce 
que nous avons dit plus haut, avec celle de Cavormı et de O. Scamir, 
contribue à prouver sa parenté avec les Crustacés Parasites, et non pas 
avec les Hirudinées et les Entozoaires, avec lesquels il ne montre qu'une 
analogie dans sa forme extérieure. Kröyer n'a pas observe la Liriope. 

Probablement en suivant la description et les figures de RATHKE, 
M:r Diesinc a en peu de mots dans son Systema Helminthum, 3:me ordre: 
Myzelmintha, 3:me sousordre: Bdellidea, p. 434 & 435, parlé des deux 
espèces du Peltogaster, déja décrites de Rarnkr, mais il a distingué celle 
qui fut trouvé sur le Carcinus maenas comme type d'un genre différent, 
qu'il nomme Pachybdella, à laquelle paraissent aussi appartenir les deux 


1) »Paa samme Sted har Prof. Schmidt givit en meget forstorret Figur af den nylig ud- 
klekkede Yngel, og af denne Figur, der stemmer ret vel med den af mig ovenfor omtalte Fig. 16, c, 
hos Cavolini og saaledes i det Hele viser dennes Rigtighed, fremgaaer det, att Pachybdellaen ikke ret 
vel kan vere omdannet af en anden Krebsform, end af et Entomostracon-. (Steenstrup). 
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formes, décrites de Cavorini, qui sont probablement aussi des espèces 
différentes. La description qu'a faite CAvorını de ces animaux était in- 
connue pour DIESING. 

BELL raconte dans le »British Stalkeyed Crustacea« p. 108, qu'il a 
trouvé sous l'abdomen du Portunus marmoreus et du Carcinus maenas un 
animal parasite bien remarquable, qui, d'après le peu quil en parle, parait 
ètre le Peltogaster carcini ou la Pachybdella carcini de RATHKE. 

Dan le »Zeitschrift für die gesammten Naturwissenschaften 1853, T. 
IL p. 101 O. Scamipr raconte seulement en passant, que ses recherches 
prouvent que le Peltogaster est un Crustacé parasite, et ajoute à la fin: 
»Peltogaster ist und bleibt von nun an eine parasitische Crustacé«. Selon 
STEENSTRUP, O. SCHMIDT a exposé l'année suivante, dans »Das Weltall, 
Zeitschrift für populäre Naturkunde«, par Giebel et Schaller, 1854, N:o 3, 
une figure trés-grossie d'un petit de la Pachybdella (probablement P. careini) 
nouvellement éclos, et SrEENsTRUP dit qu'il s'accorde avec le petit que Ca- 
volini a dessiné dans la 16:me figure (voir la fig. 51), par conséquent tres- 
proche de ceux des Cirripèdes. N'ayant pas eu l'occasion de voir ce traité 
de Scamipr, je ne le cite que d'après STEENSTRUP. 

Pendant l'été de 1855 le Docteur G. Liypstr6m trouva, sur la côte 
de Bohuslän en Suede et sur la cóte méridionale de la Norvege, plusieurs 
exemplaires du Peltogaster tant sur le Pagurus bernhardus que sur le Pa- 
gurus cuanensis Thompson, Bell, et fit dans le »Öfversigt af Kongliga 
Wetenskaps-Akademiens Förhandlingar«, 1855, p. 362 & 363 la description 
de la larve nouvellement éclose, prise en dedans du Peltogaster, ainsi qu'un 
dessin sur la planche XIII, B, fig. 1—3. Mais il ne dit pas, si cette larve, 
quil a décrite et figurée, avait été prise dans le Peltogaster du Pagurus 
bernhardus ou dans celui du Pagurus cuanensis. Mais cette larve res- 
semble complétement à celle que Cavolini a dessinée sur la 16:me figure 
(voir la fig. 51) prise dans une Pachybdella. Tous les deux se distinguent de 
la forme habituelle des larves des Lernéides, par une apophyse à chaque 
coté de la partie antérieure du corps, qui contient le germe des antennes 
extérieures. Cette dernière particularité, c. a. d. le germe des antennes, 
n'est pas figurée dans les dessins de Cavorını, mais il en parle pourtant 
dans sa description l. c. p. 163. On voit donc, comme M:r LINDSTRÖM 
le remarque, que ces petits montrent une affinité assez grande avec les 
Cirripèdes. 

Ce n'est qu' à présent qu'on a retrouvé la Ziriope depuis que RATHKE 
en a fait la trouvaille. Mais M:r Dana a décrit et figure dans le »United States 
Exploring Expedition«, Crustacea, part II, pag. 801 et sur la planche 53, 
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fig. 6 un animal tres-proche de la Ziriope, sous le nom de Cryptothir, pour 
lequel ainsi que pour le genre de Ziriope il a etabli une propre sousfamille: 
Liriopinae sous la famille des Tanaidae. ll a, par conséquent, ainsi que 
STEENSTRUP, fait la remarque que la Ziriope de RATHke n'était point un 
Amphipode, comme ce dernierle présumait, mais un Isopode. Mais STEEN- 
STRUP n’est pas pourtant d’accord avec Dana, car il la place dans la fa- 
mille des Bopyrides, à laquelle, d'après ce que nous allons prouver, elle 
doit en vérité appartenir. Trois ou quatre exemplaires de Cryptothir ont 
été trouvés en dedans de différents individus d'un Balanide: Creusia, au 
»Feejee Islands«. C’est dans un Cancer, probablement dans une partie 
sacciforme, que CaAvoLiNi a trouvé des oeufs et des petits d'un Crustacé 
parasite, les derniers ressemblant à la Ziriope, d'après ce que nous avons 
dit plus haut. Ils étaient attachés au ventre et furent décrits par lui, 1 c. 
page 165, ainsi que représentés par la figure 18. Cette figure correspond 
pourtant mieux avec le Cryptothir de DANA. 

Ayant rapidement parcouru la partie historique de ce sujet, nous 
passerons immédiatement à la descriptive. 


LIRIOPE PYGMAEA, H. Rırnke. 


Beiträge zur Fauna Norwegens, Nova Acta Academiae Caesareo-Leopoldinae Na- 
turae Curiosorum, 1843, vol. XX, pag. 60, Tab. I, fig. 8—12. Sine dubio mas junior, 
tamen non ineunte aetate. 


Fig. 1, a; 2, a; 5—235. 


Ce fut le 23 Juillet 1858 que jeus l'occasion de trouver, dans la 
mer non loin de la ville de MoLpe en NoRvèGr, dans une profondeur de 
5 à 6 mètres, parmi d'autres Pagwri un exemplaire d'une grandeur inférieure 
du Pagurus pubescens Kröyer, qui avait sur son abdomen un Peltogaster. 
Ce qu'il y avait du curieux avec ce Peltogaster (voir fig. 1, a, 4.) c'était 
qu'il paraissait être double, ou composé de deux. Comme seulement l'un 
des deux (a), qui avait une couleur rougeätre, ou de chair, contenait des 
oeufs et des petits, je croyais au commencement que cette partie était un 
sac d'oeufs attaché au corps, comme nous en voyons en général deux chez 
les Cyclopides et les Lernéides: et comme on n'a pas auparavant trouvé un 
sac d'oeufs chez le Peltogaster, je croyais que cela pourrait s'expliquer par 
là que c'était un état de développement jusqu à lors inconnu, et que 
les deux parties avaient été enveloppées d'une peau commune et extérieure, 
et enfin que c'était par la perte de cette peau que le sac d'oeufs était mis à 
nu, comme nous voyons les femelles de I Evadne et du Polyphemus se 
débarrasser de leurs petits en se dépouillant de leur peau. Il aurait aussi 
pu être mis au déhors par une ouverture génitale extérieure et puis resté 
suspendu au corps, comme nous le voyons chez le Cyclops, le Diaptomus 
et les Suctoria. Mais comme il y avait un seul sac d'oeufs, il s'écartait 
des Suctoria, où l'on en trouve ordinairement deux, quoique le Peltogaster 
au premier coup d'oeil paraissait sapprocher de cette groupe par la struc- 
ture des petits. Il y eut par conséquent des doutes sil existait le méme 
rapport entre ces deux parties comme entre un animal maternel et une 
matrice ou un sac d'oeufs. Ce doute se confirma davantage lorsque ce sac 
d'oeufs présumé presentait des contractions assez vives, quoique de pareils 
mouvements ou d'autres ne se manifestaient pas chez l'animal maternel 
supposé ou dans le corps méme du Peltogaster. Ces contractions se répé- 
terent, quoique plus lentement, jusqu au 4:me jour c. a. d. jusqu'au 27 
Juillet, et méme aprés que l'animal maternel avait été disséqué et aprés que 
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l'abdomen du Pagurus fut passe en putrefaction. Apres avoir examiné les petits, 
contenus dans la matrice présumée (voir fig. 8), je vis qu'ils étaient d'une 
tout autre forme que celle des petits du Peltogaster, connue jusqu à present, 
et en examinant la forme et l'organe d'accrochement de la susdite matriceou 
du sac d'oeufs (voir fig. 3—5, ainsi que a sur ces figures) je vis clairement 
quil ne pouvait être un sac d'oeufs, mais un animal particulier, qui existait 
en parasite sur le Peltogaster, c'est à dire comme parasite sur parasite! La 
structure des petits prouva qu'ils étaient des Isopodes, et comme elle saccor- 
dait complétement avec celle de la Liriope pygmaea de RATHKE (voir les 
fig. 19—23), lorsquon en excepte les differences sexuelles et les dissem- 
blances qui peuvent être une suite d'un développement différent, on conçoit 
facilement sa presence en dedans du Peltogaster paguri de RATHKE — qui 
certainement est de la même espèce que celui que jai trouvé sur le Pa- 
gurus pubescens — et le rapport qui existe entre la Liriope et le Peltoga- 
ster. La Liriope est donc un Isopode qui vit comme parasite sur le Pel- 
togaster, et probablement aussi sur d'autres Crustacés. Les observations de 
Cavozinr montrent, que cette forme, ou une autre qui lui est bien proche, 
se trouve quelquefois attaché en dedans du corps de certains Crustacea 
brachyura; et Dana a plusieurs fois trouvé chez un Balanide un Crustacé 
parasite, le Cryptothir, appartenant à la méme famille que la Liriope. Ces 
deux animaux sont si proches l'un de l'autre que le premier pourra peut 
ètre plus tard être placé dans le mème genre, ses phases de développement 
une fois parfaitement connues. 


DESCRIPTIO. Femina matura, ovis et pullis nuper exclusis impleta. 


Longitudo ab ore (fig. 3, a) ad partem corporis oppositam (4), ubi anus 
esse videtur, circ. 4 millim.; latitudo, quae major est (c—d) circ. 7 millim.; 
crassitudo vel altitudo a latere superiore ad latus inferius 3 millim. — in speci- 
mine mortuo et in spiritu vini asservato. 

Corpus partes duas distinctas (fig. 4, a & 4), quarum anterior cephalo- 


thoracem (v) — si velimus — et posterior matricem, vel saccum oviferum (/) 
efficit, praebet !). 
Pars anterior corporis — cephalothorax — «uae organum adfigendi ?) 


elicit, superne convexa et laevis (fig. 3, a), inferne concava (fig. 4 & 5, a), 
supra quattuor segmenta diversa, quorum duo media ceteris majora, praebet. 
Haec segmenta antice in medio sunt sinuata, et versus latera de- et reflexa, 


1) Nullam aliam partem abdominalem quam matricem videre potui. 


2) Haec corporis pars est in integumento corporis Peltogastri profunde infixa, ut etiam 
membrana, cavitatem interiorem corporis vestiens sit perforata. 
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et duo posteriora ad marginem posteriorem angulata, et segmentum secundum 
infra margine antico angulato. Supra et subtus ne minimum quidem indicium an- 
tennarum nullosque oculos inveni. Subtus inter segmentum primum et secundum 
observavi maculam transversalem fuscam, orem sine dubio significantem. In 
latere inferiore suturae inter segmenta sunt parum distinctae. Cephalothorax 
basin versus multo angustior, et quasi collum praebens, et hic subtus margines 
porrecti valvularum vel partium lateralium matricis divergentes sunt et utrinque 
processum parvum formantes (fig. 4 & 5). Nulla organa manducationis externa, 
vel laminas buccales vidi !). 

Pars posterior corporis — matrix. — vivae nec sese contrahentis feminae 
(fig. 4 a latere inferiore), sacciformis, reniformis, supra impressionibus, plicis 
et suturis carens, supra et infra convexa, infra fissura longitudinali (fig. 4) vel 
apertura matricis, per quam sese contrahens pullos emittebat, praedita. Haec 
major corporis posterior pars, quae saccum ova et pullos continentem efficiebat, 
rubicunda vel carnea erat, quia pulli et ova rubida per cutem vel integumentum 
matricis pellucidum videbantur. Ad locum, ubi anus esse videbatur, erant plures 
maculi fusci. — Quum animal se contrahebat, plures plicae transversales supra 
videbantur (fig. 1 & 2, a), quae plicae apud animal mortuum in spiritu vini 
adservatum, media parte maxime convexa excepta, permanent (fig. 3), et fortasse 
quodammodo annulos diversos cutis significant. Ad finem posteriorem matricis 
fissurae est foramen rotundum, sine dubio apertura analis. 

Integumentum matricis sat pellucidum, tamen firmum et crassiusculum. 
Ad cephalothoracem, dum animal Peltogastro adhue adfixum erat, membranam 
tenuem et pellucidam pendentem, [fortasse cutem rejectam, inveni. In latere 
superiore pone collum est cutis opaca et crassa, et hie duas areas structura 
fibrosa (fig. 6, a, a) videmus. Fortasse evolutio valvularum sive integumentum 
matricis ab his areis incipit. 

Itaque deformationem et evolutionem regredientem apud hoc animal adhuc 
majorem quam apud Bopyrum invenimus: nullae antennae, nullae laminae bucca- 
les, nulli pedes et nullae laminae branchiales. 

Le mäle. Je n'ai pas eu l'occasion de trouver de mäle sur ou en de- 
dans du Peltogaster, sur lequel la femelle était fixée, ou sur la femelle elle 
méme, comme on le voit chez les femelles du genre Phryrus de RATHKE. 
Mais il me parait tres-vraisemblable que la Liriope pygmaea (fig. 19—923) 
décrite et figuree par Rathke est un jeune mäle. Lorsqu'on la compare avec 
la description et les figures de Króyer, représentant un mäle plus jeune de 
son Bopyrus abdominalis?), qui est le méme que le P/4ryzus hippolytes de 


1) Quum tantummodo unum exemplar obtinui, id dissecare nolui. 
2) "Naturhistorisk Tidskrift, 3 Bd." 1840—41, pag. 291, Tab. I, fig. 21—24, Tab. II, fig. 
1—3. — Voyage en Scandinavie, Crustacea, pl. 29, fig. 1, t—u. 
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Rathke, nous voyons que la ressemblance est frappante. Le jeune mâle 
du Bopyrus était d'après Kroyer j ligne, et la Ziriope de Rathke à peine 
1 ligne de longueur. Ainsi, à juger d'après la grandeur, la dernière est 
un peu plus développée que l'autre. La forme du corps, les antennes, les 
pattes, les appendices caudales ou les rami caudales se ressemblent infini- 
ment. Il y a quelques différences dans la forme de la paire postérieure 
des pattes thoraciques, mais leur forme est du reste très-caractéristique et 
conforme à celle qui est propre à la Ziriope, et c'est cette forme qui m'a 
fourni une des meilleures raisons pour identifier le petit de cet Isopode 
parasite, que jai trouvé sur le Peltogaster paguri, avec la Liriope de Rathke. 
Méme la forme et le nombre des pattes abdominales présentent des dissem- 
blances. RATHKE a trouvé chez sa Liriope six paires de pattes abdominales, 
lorsque Kröyer n'en a trouvé que cinq paires chez le jeune male du Bopy- 
rus; mais RATHKE a seulement quatre sur sa figure de la Ziriope, et chez les 
petits de cette espece je n'ai pu trouver plus de cinq paires. Quant à la 
forme, les pattes abdominales sont birameux chez la Liriope, mais simples 
chez le jeune mäle ainsi que chez les autres petits du Bopyrus, d'après 
Raruke et Kroyer; mais jai trouvé moi-même que les derniers les ont 
birameux, avec cette distinction seulement, que la rame intérieure est la 
plus petite (voir fig. 25) 1). Nous voyons donc qu'une partie de ces dis- 
semblances dans la forme et dans le nombre des pattes abdominales pour- 
ra être attribuée à des fautes d'observations *); et du reste cest naturel 
quentre deux genres différents lun de l'autre, il y doit exister quelques 
différences. I| parait aussi, que Dana a supposé que la Liriope de RATHKE 
était un mäle, parceque sans amener d'autres preuves que celle du rapport 
intime de la forme avec celui-ci, il déclare son Cryptotkir pour un mile. 
Que RATHKE a trouvé sa Liriope chez le Peltogaster sans que la femelle 
développée y füt aussi trouvée, est une circonstance qui naffaiblit pas 
cette supposition, lorsque nous en trouvons d'après Kroyer un fait équiva- 
lent chez son Bopyrus abdominalis ou Phryzus hippolytes de Rathke. Kröver 
raconte ?) quil a une fois trouvé sur une Hippolyte, qui n'avait point de 
femelle du Bopyrus sous l'abdomen, un mâle qui sétait accroché à l’un des 


1) Dans le "Voyage en Scandinavie etc." Krôyer a pourtant figuré les pattes abdominales 
chez le petit du Bopyrus abdominalis birameux. 


2) Si la Liriope de Rathke avait six paires de pattes abdominales, non compris la dernière 


paire ou les pattes caudales, elle devrait par conséquent en tout avoir 7 paires de pattes abdominales, 
ce qu'aucun Isopode ne peut avoir. L’assertion de Rathke, que la Liriope n'a que six segments abdo- 
minaux, parait du reste contredire l'autre, car on ne peut guére présumer que les pattes caudales et 
la paire pénultième des pattes soient fixées sur le même segment. 


3) L. c. p. 102, 
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yeux. Kröyer prétend aussi que les jeunes femelles du Bopyrus ont tou- 
jours été trouvées sur des jeunes Hippolytes, et conformement à cela les 
jeunes femelles de la Ziriope devraient se trouver sur des jeunes individus 
du Peltogaster. ll y a encore une circonstance qui parle beaucoup pour 
lidée que la Ziriope de Rathke doit être un mäle, et qui mériterait par 
conséquent quelque attention. Lorsque la femelle de la Liriope est assu- 
jettie à une transformation plus grande que celle du PAryrus de Rathke, 
ou du Bopyrus de Kröyer, et lorsque ses petits nouvellement eclos sont 
bien moindres que ceux du dernier), mais pourtant, malgré leur petitesse, 
présentent un assez haut degré de développement, (ayant les pattes abdo- 
minales ou natatoires comparativement plus développées), il est peu croyable 
que les petits du genre feminin, ayant mème la longueur d'une ligne, ne 
se seraient pas accrochés et n'auraient pas commencé quelque transforma- 
tion, mais seraient encore restés à peu de chose près dans leur forme de 
larve. quand au contraire une jeune femelle du Bopyrus de 1j; lignes de 
longueur, en exceptant les yeux et les pattes thoraciques, a peu de res- 
semblance avec une larve. Que l'on compare Kröyer |. c. Tab. I, fig. 9 & 
10 avec tab. II, fig. 4—6. Il appartient au contraire au mâles de cette 
famille de garder une partie de leurs caractères de larve non seulement 
plus longtemps que les femelles, mais même pour toujours, ou, en d'autres 
termes, de garder la forme distinctive des Isopodes, qui par la métamorphose 
ou développement rétrograde chez les femelles se perd complétement. 

Pullus nuper exclusus in matrice. Fig. 8 —18. Longitudo vix + mil- 
lim. — Forma corporis et partium appendicularium — antennarum et pedum — 
plane alia, atque apud pullos et larvas. Copepodorum et Lernaeidarum , et 
jam cum forma /sopodorum typica congruens, nec metamorphosin progredien- 
tem significans. Corpus supra (fig. 9) admodum convexum, infra concavum, 
mortuorum et in spiritu vini adservatorum incurvatum, et marginibus lateralibus 
inflexis; supra visum (fig. 8) ovale vel oblongo-ovale, antice rotundatum, postice 
attenuatum; individua magis evoluta magis elongata. Segmenta corporis 14, 
quorum primum (caput) ceteris majus, et ultimum minimum tantummodo laminam 
minutam, basin pedum ultimorum sive pedum candalium (pinna caudalis) obte- 
gentem, formans. Caput segmento seqvente paullo latius. Segmentum penulti- 
mum antecedente longius et postice coarctatum et rotundatum. Sub marginibus 
segmentorum thoracicorum lateralibus appendices parvas acuminatas et retro Îlexas, 
sine dubio epimera, videmus. A latere visus (fig. 9) elongatior, margine supe- 
riore convexo, inferiore fere recto, capitis parte anteriore de- et rellexa, et 
fornicata. 


nn TOR E 
1) La longueur du premier est à peine '/, de millim., et le dernier en a '/ de mill. 
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Oculi plerumque nulli; interdum utrinque unum | fusco-rubrum (fig. 9) 
observare mihi visus sum: et si nullus oculus adesset, plerumque duas cellulas, 
pigmento fusco-rubro, oculi loco vidi. Praeterea tale pigmentum pluribus in 
locis, praesertim postice, in corpore vidi. 

Antennae 1:mi paris. sive interiores (fig. 8, a, et fig. 10) minimae, 4- 
artieulatae, setas cire. 5, quarum duas apicales, gerentes. Antennae 2:di paris 
(fig. 8, 4) magnae, setis apicalibus exceptis cire. dimidiam partem longitudinis 
corporis — a capite ad caudam — attingentes, 5-articulatae, articulo tertio ceteris 


longiore, et articulo ultimo setis apicalibus tribus vel quattuor, quarum una lon- 


gissima. 
Regio oris (fig. 11 rotracta, et apertura oris fissuram transversalem 

D D I , 
praebens. Ad latera oris appendicem mandibuliformem — mandibulam — (fig. 


12, 250:es amplificata) observavi. a est ipsa mandibula, et  palpus. 

Pedum thoracicorum (fig. 8, c) 6 paria, annulis 6 thoracicis adfixa, om- 
nia, pari sexto excepto, inter se similia, sed posteriora anterioribus paullo lon- 
giora. Quinque paria anteriora (fig. 13, pes unus 1:mi paris) subcheliformia, 
manu sat magna, fere ovali, intus denticulis duobus minimis, unge curvato, acuto, 
apicali. Pedes 6:ti paris graciliores et longiores, neque subcheliformes (fig. 8, 
d; fig. 14, pes unus); manu longa et attenuata, ungue longo, fere recto neque 
retractili. Pedum abdominalium sive spuriorum 5 paria, annulis à anterioribus 
abdominis adfixa, omnia inter se similia — posteriora tantummodo paullo bre- 
viora — biramosa, trunco biarticulato, ramis fere aequalibus, exteriore tribus, 
interiore duabus longis setis apicalibus ciliatis instructo, itaque veri pedes nata- 
tori, minimeque respirationi servientes (fig. 8, e: fig. 15, unus pes abdom. 2:di 
paris). Pedum ultimum par, sive pedes caudales (pinna caudalis) (fig. 8, £ f: 
fig. 16, pes unus dexter) !) sunt majores et crassiores, pluribus magnis et cras- 
sis setis ciliatis praediti, et hi etiam biramosi. "Truncus (fig 16) uniarticulatus, 
admodum crassus et apice oblique exciso, et subtus una vel altera seta tenui in- 
structus. Ramus exterior (fig. 16, a, & fig. 17) interiore (fig. 16, 4, & fig. 
18) paullo brevior et crassior, ille tribus crassioribus setis curvatis apicalibus, 
hie ad apicem oblique excisum duabus setis tenuioribus praeditus. Ad basin 
rami interioris seta longa et fere recta est trunco adfixa. Hi pedes et eorum 
rami et setae apicales plerumque extrorsum et deorsum vergunt. 

Nullum intestinum perspicuum videre potui, quia partes non plane pellu- 
cidae erant, sed in intestini loco plagam fuscescentis et rubidi, praesertim po- 
stice, coloris, et in corpore hie et illic majores et minores vesiculas oleosas, 
sie dubio residuas e vitello, observavi. 


1) Etiam hi pedes sunt re vera pedes abdominales, et magis sunt evoluti, quia functionem 
pinnae caudalis susceperunt. 
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Supra dixi, me pullos plus vel minus evolutos una invenisse, inter quos 
etiam eos, qui in cute rejicienda versarentur, reliquis vero similes essent, quare 
perspicuum est, hos pullos nullam metamorphosin subire. Imo inter pullos 
etiam ova, plus (fig. 7) vel minus evoluta, observavi. Inter pullos non mares 
et feminas discernere potui. Segnes erant parumque vividi. 

Lorsquon compare ce petit à la Ziriope pygmaea de Rathke (fig. 

—99) nous y trouvons tant de rapport, que les différences, en analogie 
de ceux que lon trouve entre les petits nouvellement éclos et le jeune 
mäle du Bopyrus abdominalis Króyer, pourront difficilement contribuer à 
quelque doute sur ce quils appartiennent au méme genre et à la méme 
espece, et que ces différences peuvent étre attribuées à des differents àges, 
et peut-être à des divers sexes. Le petit décrit par moi na eu que + de 
la grandeur de la Ziriope de Rathke. Celle-ci a un corps plus allongé, 
une paire de pattes thoraciques de plus que le petit, les antennes de la 
1:re paire pourvues de plusieurs soies, la plupart des pattes thoraciques en 
apparence plus courtes, les pattes abdominales aussi un peu plus courtes, 
et les pattes caudales autrement formées, étant simples, tandis que les petits 
les ont birameuses. Nous trouvons cependant les mémes différences si nous 
comparons les figures du jeune mâle du Bopyrus abdominalis chez KROYER !) 
avec la figure 24 de ce mémoire, prise daprés nature d'un petit assez de- 
veloppé (plus que le petit de la Ziriope) de la méme espèce. La Liriope 
de Rathke a les yeux plus développés, mais le jeune mäle du Bopyrus les 
en a aussi, lorsqu'on le compare avec les petits que Kröyer a figures, 
auquels il nattribue point d'yeux. La longueur rélative des antennes est la 
méme, ainsi que la proportion entre les antennes de la 2:de paire et la 
longueur du corps. La derniere paire des pattes thoraciques, qui ont une 
forme si particuliere, présente beaucoup de conformite, quoique l'on y 
trouve quelque difference (comparer la fig. 14 et 22). Mappuyant sur cette 
conformité du petit avec la Ziriope, je n'ai pas hesité à considerer l'Isopode 
parasite, que jai trouvé sur le Peltogaster paguri, comme appartenant à 
la méme espèce que la Liriope pygmaen. 

Or, comme celle-ci vit en parasite sur le Peliogaster paguri, il ne 
parait point difficile d'expliquer sa présence dans la cavité du corps du 
dernier, ouverte à une des extrémités, où RATHKE en a fait la trouvaille. 
Peut-être ce Peltogaster a été chargé d'une femelle de la Ziriope entièrement 
developpée, qui, aprés avoir rempli ses fonctions de réproduction, en est 
tombée, tandis que quelques uns des petits (des jeunes mäles, qui n'ont 
point eu de femelles pour sy cramponner?), échappant à la chute, y sont 


1) L. ec. pl. I, fig. 21--24, et pl. II, fig. 1—3. 
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restés plus longtemps, ont passé sur le Peltogaster, et s'y sont promenes, 
comme KröyEr a vu faire au males du Bopyrus sur les Hippolytes, jusqu'à 
ce quils ont trouvé l'ouverture sur l'extrémité antérieure du corps et sont 
entrés par là dans la cavité du corps, où ils se sont à la fin arrêtés. Ils 
auront aussi pu, pour trouver des jeunes femelles, les chercher pendant 
leur marche dans les endroits où elles se trouvent en général c. a. d. chez 
le Peltogaster, et Sy seront arrétés, de mème que KRÜYER a une fois trouve 
un mäle du Bopyrus, attaché à un des yeux d'une Hippolyte qui n'était 
point chargée de femelle. Je suis d'autant plus porté pour cette dernière 
opinion, comme — vue linfluence de la dite femelle de la Ziriope sur le Pel- 
togaster, sur lequel elle était fixée — il est peu croyable que M:r RATHKE ait 
manqué à voir des marques de violence extérieure sur ce Peltogaster, dans 
lequel il trouva la Ziriope, en cas que celui-là avait été chargé d'une fe- 
melle de la dernière; il parait même douteux que le Peltogaster survive à 
son hôte. Lorsque j'eus ôté la femelle de la Ziriope du Peltogaster, il Sy 
trouvait un grand trou sur la flanc de celui-ci, et en dedans de la cavité 
du corps je trouvais seulement des globules huileuses ainsi quune masse 
sans structure — probablement des aliments, sucés de labdomen du Pa- 
gurus — et le Peltogaster était tout à fait dépourvu de petits ou d'oeufs. 
Sans doute sa propagation ainsi que son accroissement sont retardés par 
un si grand et cruel parasite. 


Nous voulons enfin dire quelques mots sur la place de la Ziriope 
dans le système. Il a été dit plus haut que M:r Rarakesest trompé en la 
regardant comme un Amphipode; aussi il se contredit lui-même, en pre- 
tendant qu'elle ressemble aux Isopodes. »In der Form hat das zu beschrei- 
bende Geschópf viele Aehnlichkeit mit einigen Isopoden aus der Gattung 
Idothea«. L'américain J. Dana était le premier qui vit quelle était un Iso- 
pode, mais il fit une faute en la plagant dans la famille des Tanaidae, qui 
se distinguent par le développement considérable de la premiere paire de 
pattes, qui est pour la plupart pourvue de mains didactyles, et par les au- 
tres paires nétant point propres à se cramponner, c. a. d. elles ne sont 
pas subchéliformes, tandis qu'au contraire les cinq ou six paires de pattes 
antérieures de la Ziriope sont presque de la méme forme, toutes subchéli- 
formes. Il parait aussi que M:r STEENSTRUP, sans connaitre l'opinion de 
Dana, a prétendu que la Ziriope est un Isopode et qu'elle ressemble le 
plus aux Bopyrides. Sa supposition de la parenté de la Ziriepe avec les 
Bopyrides, aussi bien que le premier des deux moyens alternatifs quil 
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expose pour en expliquer la presence dans et le rapport avec le Peltoga- 
ster, €. a. d. qu'elle pourrait exister sur lui comme parasite, sont complétement 
conformes avec le vrai état des choses. J'en ai déja fait la comparaison, 
telle qu'elle est décrite et figurée par RATHKE, avec le jeune male du Bo- 
pyrus abdominalis de Kroyer, de sorte que je n'aurai plus besoin de de- 
tailler la frappante ressemblance entre eux. Si l'on compare les petits nou- 
vellement éclos de l'un et de l'autre (voir fig. 8 & 24), on trouve la méme 
ressemblance. Lorsque les vieilles femelles de la Ziriope et du Bopyrus ont 
été jusqu’ à un tel point défigurées quil y est impossible de retrouver le 
type des Isopodes, on est bien obligé d'avoir recours aux mäles et aux 
petits pour pouvoir décider de la place de ces animaux dans le systeme, 
et en se laissant conduire par la forme de ceux-ci, il n'est pas difficile à 
voir que la Liriope a sa place dans la famille des Bopyrides ou Bopyriens 
de Milne-Edwards !), ou elle peut étre placée avec le caractéristique suivant: 


Gen. LIRIOPE, H. Rarnxr. 


Animal e Crustaceorum classe, Isopodorum | ordine et Bopyridarum 
familia. 

Femina adulta corpore in partes duas distinctas. diviso; anterior, sive 
cephalothorax, caput et tria segmenta. sequentia comprehendens, est cum poste- 
riore indivisa parte majore, sive matrice, quasi per collum connexa. Nulli 
oculi, nulli pedes nullaeque appendices branchiales. Pullus et sine dubio mas iisdem 
Bopyri admodum similes, et fere tantummodo pedibus thoracicis postremi 
paris, ungue longo et recto neque retractili armatis, diversi. 


1) Histoire des Crustacés, T. III, p. 281. 


15 


Gen. PACHYBDELLA, Dhiesine. 


Systema Helminthum, Vol. I, p. 435. 


Le caractéristique que Drestnc a donné de ce genre en le plaçant 
parmi les vers intestinaux, est pris de la description et des figures que 
RATBKE a donné de son Peltogaster carcini: mais comme RATHKE ne dit 
rien de la structure intérieure, ni de son développement, et comme il n'en 
avait pas méme quelque connaissance, le caractéristique, donné par Diesine, 
est devenu très-incomplet. Par la bonté du Professeur S. LovéÉN jai eu 
l'occasion d'acquérir quelques connaissances dun exemplaire de cet animal, 
conservé dans l'esprit de vin, et quoique ces connaissances laissent beaucoup 
à désirer, elles m'ont pourtant, ainsi que les observations de Cavozint sur 
son développement, donné des moyens de faire quelques additions aux 
caractères de ce genre; jen présente donc un nouveau caractéristique. 

Animal e Crustaceorum classe et Cirripediorum subclasse, ectopara- 
situm sub abdomine Crustaceorum Decapodorum Brachyurorum degens. 

Animal adultum crassum, sacciforme, transverse ellipticum , cute (pallio ) 
laevi, molli, sed firma, corpus crassum, carnosum, intus glanduliforme et sine 
cavitate digestionis distincta, instar pallii circumdante, vestitum. Os in organo 
adfigendi, vel acetabulo, subinfundibuliformi, corneo perforatum, et in oesopha- 
gum transiens. Anus nullus? Ovaria externa numerosa, ramosa, caeci- 
formia, circa corpus adfira et membrana tenui involuta. Ovaria interna 
im corpore carnoso sita. Cavitas inter ovaria externa et pallium. per foramen 
sat magnum, ori oppositum et plicis cutis circumdatum, aperta. Organa 
masculina ignota. 

Pullus  entomostraciformis, pullo Cirripediorum processibus ad 
latera partis anterioris corporis similis. 

La forme de ses petits prouve que ces animaux parasites appar- 
tiennent à classe des Crustacés et à la sous-classe des Cirripedes, quoique 
ils paraissent comme développés beaucoup différer de l'un et de l'autre. 
L'animal complétement développé et capable à se propager présente, au moins 
quant à l'extérieure, la structure la plus simple. Il a la forme d'un sac 
(fig. 26) sans segments, sans yeux et sans membres appendiculaires, comme 
par ex. antennes, membres buccaux et pieds. Le sac, étant complétement 
egal et lisse, a pourtant deux parties saillantes. Il y a premièrement du 
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coté du sac où il est attaché à l'animal sur lequel il vit comme parasite, ou 
du coté inférieur, un organe d'accrochement corné, en forme d’entonnoir ou 
de jatte (fig. 26, a & 27). Cet organe d'accrochement, supporté par un 
petit col, et fixé sur la peau de l'animal qui le porte, est au fond ou au 
milieu perforé de la bouche. Secondement on trouve au coté opposé un 
tube court, formé des plis de la peau ou du pallium, qui entoure une 
assez grande ouverture; celle-ci conduit à la cavité où se trouvent les ovaires 
extérieures, et parait être destinée à faire sortir les petits. Par rapport 
a ces deux ouvertures, la dimension transversale est la plus grande, et 
la forme du corps est transversalement elliptique. ‘ 


Pour ce qui regarde les parties intérieures, la Pachybdella a un petit 
et court oesophage, ou tube pour sucer les aliments, (fig. 281, a) qui sur 
lindividu examiné était courbé en forme de spiral, et qui était fixé au 
coté inférieur d'une grande partie charnue. Cette partie était en dedans d'un 
aspect glanduleux, manquant de distincte cavité de digestion, et je suis obligé 
à l'envisager comme le corps transformé, probablement occupé pour la plus 
grande partie des organes de génération !). Ilse continue en se resserrant 
beaucoup jusqu’ à l'ouverture supérieure du pallium (fig. 28!, 4), mais ny 
aboutit pas et ny présente non plus d'ouverture anale, au moins d'après ce 
que jai pu voir; mais son épaisse couverture extérieure ou parietale s élargit 
ici et forme ces gros plis qui, étant fixés au pallium, entourent la susdite 
ouverture. La membrane qui entoure le corps parait étre à l'un des cotés 
(fig. 28', c) un peu plus compacte et pourvue de plusieurs plis distincts, 
et là elle sattache au coté intérieur du pallium. En exceptant la partie 
dernièrement nommée, où la couverture extérieure sunit au pallium, le 
corps est entouré de tout part des ovaires extérieurs, ayant la forme des 
caeca rameux (fig. 28, d, & 29). Ils sont tres-nombreux et longs et abou- 
tissent l'un dans l'autre (»inosculating«, DARWIN), et remplissent l'espace 
entre le corps et le pallium. Ils sont placés dans un ou peut-être dans 
deux sacs qui sont formés d'une membrane mince et transparente. Celle-ci 
présente sous le microscope un epithelium avec des celles irrégulières. 


Cavorısı a (tab. II fig. 15) figure une partie des ovaires extérieurs 
et rameux, et (fie. 16) le petit nouvellement éclos (voir ici fig. 51) qui, 
à cause de son extrémité caudale acuminée et fendue, ressemble plus à la 
forme ordinaire des larves nouvellement éclos des Cirripèdes que les petits 
du Peltogaster ne le font, d'après mes observations et celles de M:r Linp- 


1) J'ai vu assez clairement les volumineux et geineux ovaires intérieurs, mais je n'ai point 
observé d'organes masculins. 


17 


STRÖM. Que lon compare la figure citée de Cavolini avec celle qui est 
donnée ici dans la fig. 47 d'après SPENCE BATE. 


PACHYBDELLA CARCINI (H. Rarnke). 


Animal supra et infra leviter sinuatum; partes laterales obtusae; aceta- 
bulum rhomboideum, | marginibus | simplicibus, nom multum expansis. Color 
rufescenti-flavidus. | Latitudo circ. 17—20 et crassitudo 9—12 millim. 

Sub abdomine Carcini maenadis supra canalem intestinalem adfira, 
plerumque sola, interdum duae una. Ad Bahusiam, Norvegiam, Tauriam, et ad 
Britanniam etiam sub abdomine Portuni marmorei, et secundum STEEN- 
STRUP in Mari Mediterraneo sub abdomine Portuni hirtelli. 
S. LOVÉN (in epistola ) interdum sub abdomine Hyadis inventa. 


Secundum 


Fig. 26—29. 


Peltogaster careini, H. R^ruxr. Beiträge zur Fauna Norwegens, Acta Leop. T. XX, 
p. 247, tab. XII, fig. 18 & 19. 
Pachybdella Rathkei, DiesisG. Systema Helminthum, Vol. I, p. 435. 


E La forme parait en général étre tres-constante. Il n'est pas décidé 
encore sil y en a plusieures espéces, mais on peut le considérer comme 
certain. D'après les différentes figures de Cavoriwr il parait bien clair 
quil en a eu sous les yeux plus d'une espece 
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Gen. PELTOGASTER, H. Raruke. 


Reisebemerkungen, Neueste Schrift. der Naturforschenden Gesellschaft in Danzig, 
Bd. 2, pag. 105. — Beiträge z. Fauna Norwegens, Acta Acad. Caes. Leop. Carol. Nat- 


Curios. 1843, Vol. XX, p. 244. 

La decouverte de plusieurs especes, ainsi que les observations sur 
les petits, a beaucoup contribue a la connaissance de la vraie nature de 
ces animaux. Il sera donc nécessaire de faire quelques modifications et 
additions au caractéristique que M:r Raraxe a donné de ce genre. Nous 
le caracteriserons donc de la manière suivante. 

Animal e Crustaceorum classe et Cirripediorum subclasse, ectopara- 
siticum, in abdomine Paguri degens. 

Animal adultum: Corpus sacciforme, elongatum, teretiusculum, 
vel depressiusculum, cute (pallio) plus vel minus pellucida sed firma obtectum, 
minime segmentatum, et partibus appendicularibus articulatis destitutum. Os 
in organo adfigendi subinfundibuliformi vel acetabuliformi, plus vel minus 
corneo, absque appendicibus buccalibus, in latere inferiore corporis situm. Ad 
extremitatem unam (^ anteriorem ) corporis apertura , interdum magna, interdum 
parva, cavitatem generalem corporis internam. aperiens adest!). Nullum cor- 
pus internum. carnosum adest. nullusque ventriculus a cavitate corporis distinc- 
tus, quare haec cavitas, quae intus, sub cute firma et transverse fibrosa, membrana 
tenui pellucida sat vero firma est vestita, et ad alimentum digerendum vel saltem 
adservandum, et ad ovaria complectanda servit. Genitalia bisexualia? Partes 
duae subclavatae vel sacculiformes , (? testes vel vesiculue seminales ;) pedunculo 
vel canalı ad membranam internam cavitatis corporis sub ovarüs adfirae? ). 
Ovaria duo, in principio in fundo cavitatis corporis supra et inter partes illas 
duas sacculiformes adfira, juxta sese posita, extus sacciformia, intus acinosa, 
membrana cellulosa circumdata, et demum totam cavitatem corporis explentia , 
et inter se ita coalescentia, ut vix. disjungi possint. 

Pulli üsdem antecedentis | similes, entomostraciformes, cum Cirri- 
pediorum pullis processibus lateralibus a parte anteriore et inferiore corporis 
exeuntibus congruentes, sed tamen etiam formam pullorum Lernaeidarum 
referentes. 


1) M:r Rathke a envisagé cette ouverture comme une bouche. 

2) M: Rathke envisage, probablement avec raison, ces organes comme des organes sexuels 
masculins, et par conséquent il croit ces animaux étre des hermaphrodites, ce qui est aussi le cas 
avec le Cirripéde qui leur est le plus proche, quoique encore trés-différent: le Proteolepas de Darwin. 
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A cause de leur plus simple structure intérieure, c. a. d. à cause 
du défaut d'un corps intérieur charnu, età cause des ovaires sacciformes qui 
occupent enfin toute la cavité du corps, ces animaux s'écartent tellement 
de ceux du genre précédent, qu'ils ne sont pas seulement autorisés de 
former un genre à part, mais méme une famille distincte. Cette famille 
offre dans certains cas des analogies avec l'ordre des Ayoda de DARWIN. 
La structure de la larve et de l'animal marternel, probablement hermaphrodite , 
tellement differente de celle des Lernéides, ainsi que lanalogie de la larve 
avec les larves des Cirripedes en général, paraissent aussi prouver que le 
Peltogaster aussi bien que la Pachybdella a sa place parmi les Cirripedes. 
Pour l'extérieur le premier differt de la Pachybdella par sa forme, qui est 
allongée en forme de cylindre et quelquefois un peu aplatie, et par lou- 
verture qui mène dans la cavité du corps étant située à une des extrémités 
de celui-ci. Pour le reste ils ressemblent au dit genre; c. a. d. ils sont 
sacciformes, entourés dune peau molle et lisse, plus ou moins compacte et 
transparente, qui a exterieurement une épiderme bien fine et transparente 
chitineuse et sans structure, et sous celle-ci une derme plus épaisse et moins 
transparente, d'une structure fibreuse, et pourvue de fibres transversales. Cette 
peau ou pallium parait être chez des différentes espèces d'une épaisseur et d'une 
opaeite différentes. Elle parait méme assujettie à des variations individuelles 
à mesure que le développement des parties intérieures est plus ou moins 
avancé. Ainsi, par exemple, elle parait étre plus transparente lorsque la matrice 
est tres-developpee et que le corps est rempli d'oeufs jaune-rougeätres, que 
l'on appergoit à travers la peau, de manière que l'animal en prend sa cou- 
leur. En dedans de la derme se trouve une membrane mince et trans- 
parente sans epithelium, et legerement attachée à la derme par un tissu 
cellulaire. Elle tapisse la cavité intérieure du corps et embrasse par 
conséquent les ovaires. Elle parait donc fonctionner comme une matrice, 
lorsque les ovaires ont acquis assez de développement pour remplir 
toute la cavité du corps. Nous voyons sur la figure 41 un Peltogaster 
suleatus tout depouille de l'épiderme et de la derme, chez lequel les ovaires, 
remplissant le corps, sont entourés de la dite membrane; elle a été dechiree 
au coté inférieur, à a (probablement quand je séparais l'organe d'accroche- 
ment qui y était fixe), et à 4 elle a un prolongement qui a revéti le coté 
intérieur de cette ouverture tubuleuse menant dans la cavité intérieure du 
corps. Cest probablement cette membrane que M:r Rarake prend pour 
un ventricule; et lorsqu'il y trouva des oeufs, il fut porté à croire que le 
ventricule de ces animaux fonctionnait aussi comme matrice (»zum Brü- 
ten der Eier«). Mais comme nous le verrons plus loin, ces oeufs, in- 
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clus dans ce sac, sont entourés de leur propre membrane sacciforme, de 
manière que le ventricule supposé n'est point une matrice. Dans un jeune 
Peltogaster paguri je trouvais ce sac d'une couleur vert-jaunätre, contenant 
des globules huileuses ainsi que d'autres substances sans structure. C'était 
le méme qui portait la Ziriope et qui avait les ovaires encore tout petits et 
de la forme sous laquelle ils sont représentés par la fig. 34, d'où il resultait que 
la cavité du corps n'était point distendue par eux, mais qu'elle était tres- 
petite. Il est donc évident que les dites substances sans structure furent 
des matières de nourriture. Mais je n'ai pourtant pas eu l'occasion de 
découvrir, chez aucun des Peltogasters que jai examinés, que la cavité 
du corps soit, par une ouverture quelconque sur la membrane tapissante, 
en communication directe avec l'ouverture de la bouche, quoique celle-ci 
pénètre non seulement l'organe d’acerochement et la peau extérieure, sur 
laquelle le dernier est fixé, mais aussi la peau intérieure. La figure 39, 
prise d'après un Peltogaster sulcatus mort et dépourvu de son organe 
d’accrochement, le montre assez bien. 

Les deux parties, qui d'après M:r RATHKE ainsi que selon ma pensée 
paraissent appartenir aux organes génitaux masculins (? vesieulae seminales ) 
(voir la fig. 41, a & 42) ont chez le Peltogaster sulcatus, où je les ai vues, 
la forme d'un sac opaque rempli d'une matiere cellulaire, et pourvu d'un 
col qui se prolonge en forme d'un canal assez long. Ce canal est fixé 
sous et à coté des ovaires primaires, à la face intérieure de la susdite 
membrane, qui tapisse la cavité du corps. Ces parties sont fixées sous 
l'organe d'aecrochement, à là méme place done M:r Raruke fait mention. 
Leur direction est la mème que Rarnke le dit, c. a. d. elles ont la partie 
sacciforme ou opaque à lavant du corps et le fin canal dirigé en arrière. 
Chez l'espèce (Peltogaster paguri), où il les a observées, elles avaient une 
autre forme, car elles étaient seulement un peu plus grosses et cylindriques 
à l'extrémité caecale, par conséquent d'une forme clavée, peut être à cause 
d'un plus faible développement, et par ce qu'elles étaient moins distendues 
par leur contenu. Comme je n'ai pas eu l'occasion de voir ces organes 
que chez des exemplaires conservés dans lesprit de vin, je n'ai pas pu 
découvrir si elles contenaient des spermatozoides ou non. Il se peut qu'elles 
soient des organes de cimentation (»cement-glands« de Darwin‘. Mais comme 
elles ne paraissent pas être en connection avec les ovaires, desquelles, à ce 
que prétend M:r Darwin, les glands cimentaires ont leur source, et comme 
je n'ai pas pu voir de liaison entre elles et l'organe d’accrochement, qui 
devrait étre formé par leur sécretion du ciment, je trouve difficilement de 
probabilités pour une qualité pareille. Que le Peltogaster contient de pareils 
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organes cimentaires, est une chose assez certaine, car la structure de l'or- 
gane d’acerochement ainsi que la manière par laquelle cet organe est fixé à 
la peau de l'abdomen du Pagurus décide en sa faveur. Si lon compare 
le disque élargi ou le bouclier (neArn) du Peltogaster paguri (fig. 32 & 33!, 
la derniere un peu plus agrandie et d'un individu plus jeune) avec la fig. 
1, a, de la pl. XXVIII du 2:d Tome du »Monograph on Cirripedia« de 
DARWIN, qui représente la membrane basale avec l'appareil cimentaire de la 
Coronula balaenaris, on trouvera que le disque élargi de la dernière pre- 
sente dans sa structure beaucoup de ressemblance avec le premier. Les 
bords de l'organe d'accrochement sont aussi plus ou moins unis à la peau 
de l'abdomen du Pagurus, de maniere que lorsqu on le sépare de celui-ci, 
des lambeaux de la peau ou au moins de l'épiderme restent attaches aux 
bords de cet organe’). C'est ce qu'on observe surtout chez l'espèce ( Pe/- 
togaster paguri) qui a l'organe d’acerochement rameux (fig. 32 & 33). Le 
cas n'est pas le méme avec les Lerneides; chez eux l'organe d'accrochement 
penetre la peau et devient entouré d'une pseudo-membrane qui n'est pas 
unie avec cet organe. 

Les ovaires présentent primitivement la forme de deux sacs très 
proches l'un de l'autre, allonges, opaques et un peu plus épais en arrière 
(fig. 34). Elles ont leur place sur la paroi inférieure de la cavité du corps, 
et immédiatement derrière l'organe d'accrochement, sur la membrane tegu- 
mentaire qui est bien plus épaisse dans cet endroit. Tous les deux sont 
séparément enveloppés d'une membrane cellulaire avec de différentes ma- 
tieres formatrices. Les parois de ces sacs sont épaisses et opaques. Lors- 
que je les ouvrais, jen trouvais le contenu d'une structure acineuse. En 
les comprimant et les grossissant de 200 fois, je voyais clairement les ovu- 
les, avec leur vesicule germinative, enveloppés d'une matière tenace et 
très-conglutinée, probablement un ciment futur, lequel, d'après Darwin, 
sous une forme pareille sort des ovaires primitifs («incipient«) des Cirri- 
pedes. Pendant la durée du développement, les ovaires ou les sacs d'oeufs 
sélargissent à mesure que les oeufs grossissent et se multiplient, de manière 
qu'ils remplissent à la fin toute la cavité du corps, comme nous le voyons 
sur la figure 41. A la méme fois ils s'unissent si étroitement entre eux 
ou méme ils se confondent jusqu'à un tel point, quil est impossible quel- 
quefois de découvrir (chez le Peltog. sulcatus et le microstoma) quelque 
limite entre les deux sacs d'oeufs primitifs. Tous les deux présentent alors 
un seul sac entouré en déhors par la membrane intérieure de la cavité du 


1) D'après Mir Darwın le eiment de la Coronula balaenaris pénètre dans l'épiderme des 
Baleines et se confond avec lui de la méme maniére qu'ici. 
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corps (fig. 41). Mais chez le Peltogaster paguri j'ai pu découvrir au moins 
à la partie postérieure du corps une limite entre eux, quoique ils étaient si 
grands qu'ils remplissaient tout le corps (fig. 30, c, & 31 4)'). Lorsque 
l'animal est dépouillé de sa peau, les sacs d'oeufs se présentent comme un 
seul sac, les parois duquel sont formés par la membrane qui a tapisse la 
cavité du corps (fig. 41). Mais en les examinant avec plus de précision 
on les trouve avoir sous ce sac extérieur leur propre vétement ou leurs 
propres sacs. Les parois en sont moins transparentes, d'une consistance 
moins solide, d'une structure cellulaire et contenant des substances forma- 
trices. Le cas en est au moins ainsi avec le Peltogaster sulcatus, repre- 
sente par la dernière figure. Il s'en suit donc que ce sont les sacs d'oeufs 
eux-mémes qui fonctionnent comme des matrices, et non pas la cavité du 
corps, ou le ventricule, comme M:r Raraxe le présumait. Lorsque la mem- 
brane, qui enveloppe antérieurement les sacs d'oeufs, éclate, les petits en 
sortent directement par l'ouverture antérieure de la cavité du corps et 
s’echappent par cette voie. Probablement l'existence de l'animal maternel 
finit avec l'accomplissement de la destination propagatrice, comme c'est le 
cas avec d'autres parasites. Et par-là nous pouvons nous expliquer la 
transformation des ovaires en ces énormes sacs d'oeufs, qui contiennent 
une infinite d'oeufs ou de petits. J'ai une fois trouvé deux exemplaires du 
Peltogaster sulcatus qui étaient morts et complétement vidés, et encore fixés 
sur l'abdomen du Pagurus chiracanthus Lillj. J'ai trouvé dans la même 
matrice et des petits nouvellement éclos et des oeufs non éclos. Il parait 
donc que le développement des oeufs ne se fait pas simultanément, quoique 
la différence en est peu considérable. 

L'organe d'acerochement, étant en général d'une forme de jatte ou 
d'entonnoir et étant fixé sur un col plus ou moins long, est toujours d une 
consistance plus dure que la peau entourante, et plus ou moins corne se- 
lon l'âge de l'animal. Chez des individus plus jeunes, où la sécrétion du 
ciment n'a pas été si grande, cet organe est moins dur et d'une couleur 
plus claire. Chez les plus äges il est au moins en partie dur et solide, et 
la couleur en est alors d'un brun plus ou moins foncé ?). ll a toujours au 
milieu une ouverture (fig. 32, a) par laquelle le Peltogaster suce probable- 
ment ses aliments de l'animal sur lequel il vit comme parasite. Cette ouver- 
ture se prolonge par le col de l'organe d'acerochement ainsi qu'au travers 


1) Sur le Peltogaster qui est représenté par la premiere figure et vu de sa face supérieure, 
j'en ai observé la limite par tout le long du corps; mais chez celui qui est représente par l'autre figure 
et vu de sa face inférieure, dépourvue de l'organe d'aecrochement, je ne l'ai distinguée qu'à la partie 
postérieure du corps. 

2) La substance (ciment) de laquelle ils est formé est probablement chitineuse. 
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de l'épiderme et du derme qui en est en dessous, comme nous le voyons 
sur la fig. 39. Ici l'organe d'accrochement est détaché et nous voyons le 
bord saillant de l'épiderme autour de sa base ainsi que sous celui-ci le trou 
dans le derme. M:r RaTakEe nie l'existence de cette ouverture, croyant que 
la sus-dite ouverture, à l'une des extrémités, conduisant dans la cavité du 
corps et étant probablement destinée à faire sortir les petits, était au con- 
traire la bouche. Comme il a été dit plus haut. la forme de lorgane 
d'accrochement ainsi que la maniére dont il est fixé sur son hóte paraissent 
prouver qu'il est, comme chez les autres Cirripedes, au moins en partie 
formé par la sécrétion du ciment!) Conformément aux autres Cirripedes, 
à ce que Darwin dit, il parait que cet organe est aussi formé par une 
transformation des antennes de la seconde paire ou extérieures (»pre- 
hensile«), formées chez les larves dans les apophyses latérales de la partie 
antérieure du corps; et comme la bouche est située dans cet organe, il pa- 
rait qu'il a aussi été formé par la transformation de la bouche tubuleuse 
de la larve. Chez les différentes especes il présente des formes différentes, 
et parait fournir un bon caractère pour les distinguer. Là où il est fixe, 
lépiderme est toujours plus solide et plus épais, et il s'étend parfois méme 
comme un bouclier sur l'épiderme (fig. 32, 4).  Quelquefois on ne voit 
sur l'épiderme autour de sa base qu'un anneau de tissu plus solide (fig. 
39, c). Lorsque les Peltogasters qui ont l'organe d’accrochement arrondi et 
non rameux, ont été separes de l'abdomen du Pagurus, jai trouvé un trou 
arrondi dans la peau de celui-ci où l'organe d'accrochement était fixé. Ils 
ont sans doute sucé leur nourriture par ce trou, et par conséquent on ne 
doit pas seulement envisager cet organe comme un simple organe d’acero- 
chement, mais aussi comme un organe servant à recevoir la nourriture, 
quoique M:r Raraxe ait été d'une idée opposée. 

Quant à l'ouverture de la cavité du corps, située à une de ses ex- 
trémités, nous l'avons déja décrite, et navons plus besoin d'y revenir. 

La larve ou le petit nouvellement éclos (fig. 43) est moins allongee 
que les larves des autres Cirripedes (fig. 47). La partie postérieure du 
corps nest pas pointue, comme chez les autres, mais arrondie et obtuse, 
comme celle des larves des Lernéides ou des Copepodes. Mais la larve 
du Peltogaster différe de celles-ci par une apophyse proéminente de chaque 
coté de lavant-corps, qui en sort du coté inférieur. Chez les petits nou- 
vellement éclos elle est accolée au corps, de manière qu'il est difficile à la 


1) J'ai une fois observé chez le Peltogaster paguri une partie d'un canal, attachée par une 
des extrémités à la partie intérieure de l'épiderme, qui pourrait étre un canal de ciment (fig. 35). Je 
croyais y voir à a ct à b des élargissements glanduleux. 
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voir. Comme les antennes de la seconde paire ou extérieures se forment 
dans ces apophyses, et que c'est avec elles que le Cirripède s'accroche plus 
tard, il est évident que ces apophyses sont de la plus grande importance 
et que l'on peut envisager leur présence comme caractérisant complétement 
l'animal. (Que l'on compare la fig. 43 avec celle de 47, qui est une larve 
de Balanus dans son premier état de développement, d'après SPENCE BATE.) 
Les larves des Cirripèdes se distinguent aussi de celles des Lernéides et des 
Copépodes par la prompte présence de la première paire des antennes sous 
une autre forme que celle de pattes. Chez les larves nouvellement éclos, 
ainsi que chez celles qui ne l'étaient pas encore, je n'ai point pu découvrir 
ces antennes !). 

Jusqu' à présent on na pu découvrir aucun individu de ce genre, 
qui fåt fixé sur d'autres Crustacés que des espèces du genre Pagurus. Ils 
sont ordinairement fixés sur le coté gauche de l'abdomen, de manière que 
l'ouverture, qui conduit à la cavité du corps, est dirigée vers la partie 
antérieure du corps du Pagurus, et par conséquent vers l'ouverture de la 
coquille où le Pagurus demeure. Cest probablement pour que les petits, 
qui sortent de la première ouverture, puissent avec d'autant plus de rapidité 
en sortir. Ils sont dans un rapport direct à la grandeur du Pagurus, de 
sorte que sur de grands Paguri on trouve de grands Peltogastri — pour la 
plupart de l'espèce du Peltogaster paguri — et vice versa. Sur la plus 
petite espèce du genre Pagurus: Pag. chiracanthus, qu'on trouve parfois 
dans des coquilles aussi petites que le Cerithium reticulatum, ja trouvé des 
exemplaires du Peltogaster microstoma qui n'étaient d'une plus grande lon- 
gueur que de deux millim. Ceux-ci ne contenaient point d'oeufs, mais 
jobservais tout près de leur organe d'accrochement, qui était peu développe, 
quelques longs et fins fils qui paraissaient être creux et former des canaux, 
appartenant peut-être à l'appareil de cimentation. M:r RATBKE a aussi trouvé 
de tels fils, placés dans deux mamelons sur la membrane du »sac de di- 
gestion«, et probablement en communication avec les parties que nous avons 


1) D’après Mer Craus («Zur Anatomie und Entwickelungsgeschichte der Copepoden, Troschels 
Archiv f. Naturgeschichte, 24:er Jahrg., 1858, l:es H. p. 1;« et «Ueber den Bau und die Entwickelun 
8 g P 8 
parasitischer Crustaceen,» Cassel 1858, p. 5) les parties de la bouche chez les Copépodes se forment 
de la 3:me paire de pattes des larves dans les premiers degrés du développement, et les antennes de 
I P P g PP 
la première et de la seconde paire de pattes de ces larves Comme chez les larves des Cirripedes 
P I I P 
les pattes, d’apres Darwın, n'ont point de signification comme des antennes futures, les parties ap- 
pendieulaires de la bouche des Cirripedes devraient, en analogie avec l'ordre du développement des 
parties chez les Copépodes, se former de la premiere paire de pattes de leurs larves. Mais Darwın 
pense que cette paire de pattes répond à la 2:de paire de pattes ou cirres, chez les développés. 


Nous voyons cependant qu'il y a ici une grande différence dans le développement des Cirripèdes et 
des Entomostracés. 
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déja décrites, avec la supposition qu'elles sont des organes génitaux ma- 
sculins. Peut-être ces organes aussi bien que les organes génitaux féminins 
contribuent à la production du ciment. 

Après cet exposé du caractère général du sus-dit genre, nous pas- 
sons à la description des trois espèces qui nous sont connues. Le tableau 
ci-joint facilitera leur distinction. 


ramosum. ------------ paguri. 
Organum 
PELTOGASTER | adfigendi 
sive aceta- magna, 
bulum ---. marginata. ...sulcatus. 
simplex. 
Apertura corporis 
antica - - - - - -; 
minima, 
neque 


marginata. microstoma. 


PELTOGASTER PAGURI, H. Raruxe. 


Diagn. Acetabulum in medio latere ventrali situm, ramosum.  Longit. maxim. 
circ. 16 millim. 
Fig. 1, 2, 50-55. 


Peltogaster Paguri, H. Rarure, Reisebemerkungen, 1. c. pag. 105, tab. VI, fig. 12— 
15. — Beiträge z. Fauna Norw. |. c. p. 245, tab. XII, fig. 17. 


Celui-ci est le plus grand des espèces connues jusqu' à présent. Il 
est assujetti à des variations non seulement dans sa forme, mais aussi dans 
la structure de l'enveloppe du corps; méme la structure de l'organe d'accro- 
chement et de l'ouverture à l'extrémité antérieure du corps varie jusqu à 
un certain point. La forme du corps des deux exemplaires que jai pris 
moi-même, etait telle que la fig. 1, 6, le présente, vu d'en haut, et la fig. 
2, 6, vu du coté gauche. Mais c'était des individus assez petits, le dessiné 
d'une longueur de 8 millim. et l'autre de 4. Le dernier avait des oeufs, mais 
le premier en manquait. La forme est plus lourde que chez les deux autres 


espéces, presque cylindrique, la partie antérieure bien plus grosse que la 
4a 
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postérieure. Le corps est tres-courbe dans une direction parallele à la 
courbure de l'abdomen du Pagurus, ou plutôt à la courbure de la coquille. 
La peau est égale, en exceptant quelques plies longitudinales et transversales, 
et est en général épaisse et peu transparente, surtout chez les plus jeunes. 
L'épiderme, qui est particulièrement transparent, parait pour la plupart un 
peu élevé au dessus du couche dermique. Du coté inférieur, comme on 
le voit sur la fig. 31, se trouve une area allongée où la peau est moins 
transparente, probablement par suite de l'épaisseur et de lopacité de la 
peau intérieure. Les quatre exemplaires plus ages, que M. le Professeur 
S. Loven a eu la bonté de me préter, desquels deux ont été figures ici — 
le plus grand (fig. 30) de 13 millim. de longueur à peu prés, et lautre de 
9 millim. (fig. 31) — étaient remplis d'oeufs et avaient la partie posterieure 
du corps (6 & c) un peu moins amincie que les autres exemplaires. Sur 
la peau supérieure et intérieure de l'un d'eux (fig. 31) j'ai trouvé aux deux 
extrémités du corps de petites épines. C'était aussi le cas avec les deux 
autres, mais le 4:me exemplaire, qui était le plus grand (fig. 30), n'en pré- 
sentait pas méme de traces, de sorte que ces épines ne peuvent pas étre 
considerées comme distinctives pour l'espéce. Du reste tous les quatre se 
ressemblaient presque entiérement, et furent trouvés sur la méme espece 
du Pagurus, le P. cuanensis, ainsi qu à la méme localité. Fig. 32, 33, & 
33!, représentant l'organe d’accrochement (acetabulum ), sont prises, la pre- 
miere de lanimal représenté par la fig. 31, et les deux dernieres de celui 
des fig. 1 & 2. Cet organe est plus grand chez cette espèce que chez les 
autres et diffère beaucoup en outre en deux circonstances. Premièrement 
il est fixé chez cette espéce sur un bouclier élargi, corne et allongé, ayant 
la pointe des deux extrémités obtuse, et placé sur la partie médiane et inférieure 
du corps. Secondement les bords en sont plus élargis et se dispersent en plu- 
sieurs rames, qui se confondent peu à peu avec la peau extérieure de l'ab- 
domen du Pagurus. Le bouclier sétend seulement un peu sur la partie 
inférieure du corps. Chez les individus plus agés on trouve cette matiere 
cornée, ce chitine ou ce ciment, duquelle cet organe est formé, plus so- 
lide et dune couleur plus foncée. Leur bouclier est aussi plus grand. On 
observe chez les individus plus jeunes, à l'entour de la partie centrale plus 
foncée et solide du bouclier, quelques raies claires et concentriques, qui, 
quoique différant de l'épidermis, n ont pourtant pas encore recu cette solide 
consistance qu'on trouve à la partie centrale. 1l est donc clair que le bou- 
clier est formé par une addition de nouveaux couches concentriques de 
ciment à l'entour des centrales, ainsi que par une addition de substance de 
ciment à ces dernières. On remarque encore un petit col creux entre le 
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bouclier et l'acetabulum, étant de la méme substance et de la méme couleur 
que ces deux parties auxquelles il est étroitement uni (fig. 32, a). Ce col 
est visible au dessus de la peau de l'abdomen du Pagurus. J'ai déja dit 
que cet organe est probablement formé par suite d'une transformation et 
dune union des antennes extérieures et des parties de la bouche chez les 
larves, et enfin par suite d'une sécrétion de ciment comme chez d'autres 
Cirripedes. 

L'ouverture, qui se trouve à l'extrémité antérieure du corps et qui 
conduit à la cavité intérieure, a sa position à peu près au milieu de cette 
extrémité, qui est plus obtuse. Jai trouvé que non seulement la grandeur 
de cette ouverture mais aussi que le nombre des plies de la peau qui forme 
le tube entourant la sus-dite ouverture sont assujettis à des variations. Que 
lon compare la fig. 30 & 31, 4 &a. La méme membrane qui tapisse les 
parois intérieures de la cavité du corps, tapisse aussi les parois intérieures 
du tube. On le voit sur la fig. 41, 6. Les ovaires primaires de l'individu 
qui est représenté par les fig. 1 & 2, se voient sur la fig. 34, et à la fig. 
35 probablement un canal de ciment. 

La couleur en est variable. Chez ceux de la fig. 1 & 2 elle était 
jaune-verdätre, chez les autres, qui étaient remplis d'oeufs bien développés, 
elle était rougeätre. 

Il a été trouvé sur le Pagurus bernhardus, pubescens, cuanensis et sur 
le P. chiracanthus, pres des cótes de la Norvege, et de Bohuslän en Suede, 
M:r Raraxe la trouvé sur le premier, et moi sur le Pag. pubescens & 
chiracanthus, et d'après Kröyer il parait que c'est la méme espèce quil a 
trouvé sur P. bernhardus & pubescens. M:r Lovéx l'a trouvé sur le Pag. 
cuanensis à Bohuslän et probablement aussi sur le Pag. bernhardus. On le 
trouve pour la plupart tout seul, mais quelquefois ensemble avec un autre 
sur le méme Pagurus. 


PELTOGASTER SULCATUS, x. sp. 


Diagn. Acetabulum pone medium situm, simplex, margine expanso, radiato. 
Infra inter acetabulum et aperturam corporis anteriorem magnam et marginatam 
bisuleatus. Longit. cire. 7—8 millim. 


Fig. 56—42. 
Celui-ci est bien plus petit que le précédent et a une forme plus 
cylindrique (fig. 36). Il parait en général étre plus gros à l'endroit oü 
l'organe d'accrochement est fixé. Les deux extrémités du corps sont cour- 
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bées vers le bas, quoique pas beaucoup. La partie du corps qui est der- 
rière l'organe d'accrochement est plus courte et plus mince que la partie 
antérieure. Dans le voisinage de l'organe d’acerochement se trouvent quelques 
plies transversales. Entre cet organe et louverture antérieure se trouvent 
deux sillons longitudinaux et paralléles. Parfois on y découvre plusieurs 
plies longitudinales sur la peau, et celle-ci est assez épaisse et à peine 
transparente. 

L'organe d'accrochement (fig. 36, a, et 37 du coté latéral, et 38 du 
coté inférieur) est très-développé, quoique plus petit que celui de l'espèce 
précédente. On y peut très-bien distinguer le col, et les bords en sont 
tournés en dehors et présentent des sillons rayonnants (fig. 38). Au milieu 
se trouve une élévation, où l'on découvre une petite ouverture (la bouche) 
entourée d'un anneau brun et cornée. Le reste, quoique en apparence d'une 
consistance plus solide que la peau, est pourtant de la même couleur que 
cette dernière. On ne remarque point de bouclier à la base, mais l'épi- 
derme forme un bord plus dur et élevé autour de celle-ci, et en déhors 
de ce bord on découvre dans l'épiderme une raie d'une substance plus 
solide et plus opaque (fig. 39, ^ & c). 

La partie antérieure du corps présente un tube court, courbé en bas 
et pourvu de plies longitudinales, et qui entoure la grande ouverture qui 
sy trouve (fig. 36, 6, & fig. 40). Au-dessus de cette ouverture j'ai trouvé, 
entre la peau et le sac d'oeufs qui remplit le corps, une petite lacune 
(espace vide). 

La fig. 39 présente la partie de la peau qui entoure de plus pres 
l'organe d'accrochement; la fig. 41 le corps rempli d'oeufs, aprés que la 
peau lui a été ótée, avec les organes supposés génitaux masculins (à «), 
et la fig. 42 un de ces organes plus grossi (70 diam.). 

Comme je n'ai pas eu l'occasion de voir des exemplaires vivants, je 
ne puis en préciser la couleur, mais cele de ceux qui se trouvent dans 
l'esprit de vin est jaune-blanchatre. 

Il a été trouvé sur le Pagurus cuanensis "THOMPSON, BELL, et sur le 
Pag. chiracanthus Luise. sur les côtes dela Norvège. Le Docteur G. Lixp- 
STRÖM en trouva jusqu' à sept sur le méme individu du P. cuanensis. La 
partie antérieure du corps est pour la plupart dirigée un peu vers la droite 
au-dessus de l'abdomen du Pagurus. 
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PELTOGASTER MICROSTOMA, n. sr. 


Diagn. Acetabulum pone medium situm, minimum, margine via expanso et 
radiato. Apertura anterior minima, viv visibilis, neque marginata. — Longit. 5—6 
millim. 

Fig. 45—A6 

Ce Peltogaster est plus pletit que le precedent, et se distingue des 

autres par son tres-petit organe d'accrochement et par sa petite ouverture 
antérieure du corps à peine visible. J'en ai trouvé la forme bien changeante. 
Tantöt je l'ai trouvé cylindrique, ressemblant beaucoup au précédent (fig. 
43); tantót je lai trouvé aplati. surtout vers lendroit oü se trouve l'ou- 
verture, et parfois méme courbe en dedans (fig. 44). Ces variations sont 
probablement une suite de la pression plus ou moins grande de la coquille 
qui lentoure, à laquelle lanimal est exposé. Que la peau est tres- 
mince et méme beaucoup plus mince que chez les autres, et qu'elle fait par 
conséquent moins de resistance, doit aussi en être une cause. L'organe 
d’accrochement ne se trouve pas, de méme comme chez le précédent, sur 
le milieu du corps, et la partie du corps qui en est en avant est la plus 
grande et la plus longue. La peau est égale et tres-transparente. 
à L'organe d'accrochement est tres-petit (fig. 49), pourvu d'un col fort 
court et des bords peu pliés en dehors et à peine rayonnés. Ils ont la même 
couleur que la peau du Peltogaster. On pourrait croire par là que ce fût 
des individus assez jeunes, mais comme je les ai trouvés pleins d'oeufs et 
de petits, ils doivent étre complétement développés. La peau forme, comme 
chez le précédent, un anneau élevé autour de l'organe d'accrochement. 

L'ouverture antérieure (fig. 43, 4, 44, a) est tres-petite et à peine 
visible; elle ne se trouve pas au milieu de l'extrémité du corps, et elle 
n'est pas entourée d'un bord élevé et plisse. 

La couleur en est jaune-blanchätre ou d'un rouge clair. 

Le petit ou la larve, n'étant pas encore sorti de l'oeuf ou ne l'étant 
qu'à peine (fig. 46), ressemble beaucoup à celui qui M:r LINDSTRÖM a figure, 
Il nest pas encore si développé que l'on puisse voir le germe des antennes 
dans les apophyses à la partie antérieure du corps. On ny voit qu' une 
raie formée de la méme matière dont se forment les antennes. (es apo- 
physes étaient appliquées contre le bord du corps et ne furent visibles qu' 
aprés une forte pression. De méme que M:rs Spence Bare!) ct DARWIN 

1) «On the development of the Cirripedia, Annals and Magazin of Nat. History,» 2:d Series 
vol. VIII, 1551, pag. 324. 

4b 


30 


les ont trouvees chez les larves des Cirripedes, elles sortent certainement 
aussi chez cette larve du coté inférieur du corps, de mème que les an- 
tennes qui sy forment, et n'appartiennent par conséquent point au bouclier 
dorsal. La partie postérieure du corps manquait pour la plupart des deux 
petites parties proéminant du coté inférieur, lesquelles se trouvent chez celui 
qui est figuré sur notre planche. On pourrait donc les envisager comme 
une marque d'un développement plus avancé. La tache de pigment, à la 
place de l'oeil, étant d'une couleur brun-rougeätre, ne peut être qu'un oeil 
rudimentaire. Il a beaucoup de ressemblance avec l'oeil des larves des 
Copépodes. 

Il a été trouvé sur le Pagurus chiracanthus et sur le Pag. laevis, 
Thompson, Bell, en Norvège. Il n'y parait pas être bien rare. 


Enfin, jettons un coup d'oeil sur le rapport entre la Pachybdella et le 
Peltogaster, ainsi qu'entre eux et les Crustacés, qui leur sont le plus proches, 
et par conséquent aussi sur leur place dans le système. 

Les descriptions données ci-dessus, quoique incomplétes et fondées 
sur des individus conservés dans de l'esprit de vin, prouvent pourtant, que 
les animaux, formant ces deux genres, different tellement l'un de l'autre, 
qu'ils appartiennent non seulement à des genres différents, mais qu'ils for- 
ment deux familles distinctes. Tout concourt à prouver, quela Puchybdella 
est sur un point de développement bien plus haut que le Peltogaster, et que 
quant à la structure, la premiere présente plus d'analogie avec les Cirripedes 
ordinaires que le dernier. $i nous examinons la fig. 28 (la Pachybdella 
ouverte), nous voyons qu'elle a un manteau ou sac comme les autres Cirri- 
pédes, et que ce sac entoure le corps gros et charnu qui, quoique bien 
transformé, présente pourtant dans sa forme (fig. 28' quelque ressemblance 
avec celle du corps (thorax) d'un Balanide, lorsqu'on en a óté tous les 
membres appendiculaires, qui sont disparus complétement chez la Pachyb- 
della. Nous trouvons chez celle-ci, ainsi que chez les Cirripedes en général, 
des »ovarian caeca« extérieurs et rameux, situés entre le manteau et le 
corps (thorax). La forme extérieure ne diffère pas trop de celle du Cryp- 
tophialus, male, de Darwın !). L'état en est tout autre avec le Peltogaster 


1) Quant à la structure intérieure du Crypthophialus, elle parait plus ressembler à celle du 
Peltogaster. Comme Darwin le dit de certains mâles (vol II, p. 23) qu'ils sont par rapport à la 
structure tellement réduits, qu'ils ne représentent que des sacs remplis de spermatozoides («bags of 
spermatozoa») on peut aussi dire des Peltogasters complétement développés, qu'ils ne sont que des 
sacs remplis d'oeufs. 
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(voir par exemple la fig. 30). La couverture exterieure du corps ou la peau 
peut bien ici être comparée au manteau des Cirripedes ordinaires, ayant 
ici comme chez la Pachybdella une ouverture à 6. Mais ce manteau n’en- 
veloppe pas un corps charnu séparé, et l'on ne trouve en dedans de lui 
qu'une cavité tapissé d'une mince membrane. Dans cette cavité on trouve 
parfois accumulés les aliments que l'animal a probablement sucés de son 
hóte, et sur le fond on trouve les deux ovaires primitifs sacciformes, qui 
s’enflent en se développant, de manière qu'ils présentent deux sacs d'oeufs 
qui remplissent toute cette cavité. Comme on peut trouver des analogies 
entre la Pachybdella et les Cirripedes ordinaires, on peut en trouver entre 
le Peltogaster et les Cirripedes extraordinaires, comme Proteolepas de DAn- 
wiN. La forme extérieure du corps chez celui ci ressemble beaucoup à 
celle du Peltogaster, excepté quil a le corps segmenté. Comme le dernier, 
il na point de ventricule distinct et presque toute la cavité du corps est 
occupée par un grand sac d'oeufs (peut-étre par deux?). Hors de ce sac, 
il a encore deux ovaires sacciformes, ressemblant aux deux ovaires primi- 
tifs que j'ai trouvé chez le Peltogaster (fig. 34). Apres ces comparaisons il 
est évident que si l'on peut envisager la Pachybdella et le Peltogaster pris 
ensemble comme étant inférieurs à tous les autres Cirripédes et par consé- 
quent à tous les autres Crustacés, le Peltogaster est le plus inférieur de tous. 

Ils paraissent en général montrer le plus d'affinité avec l'ordre d' Apoda 
de DARWIN, mais le corps segmenté chez ceux-ci, la bouche pourvue de 
parties appendiculaires et les antennes prehensiles jusquà un certain point 
permanents les éloignent des premiers, lesquels je voudrais appeller Cirri- 
pedia Suctoria, parce qu'ils sucent certainement leur nourriture de l'animal 
sur lequel ils sont fixés. Si l'on met les Cirripédes sur une ligne paralléle 
avec les autres Crustacés, les Cirripedia Suctoria doivent être considerés 
comme analogues aux Lernéides parmi ces derniers. 
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EXPLICATION pes FIGURES. 


Planche I, fig. 1—25. 


Fig. 1, a. Liriope pygmaea, femelle contenant des oeufs et des petits, et 


2, 


a 


attachée au Peltogaster paguri, b, fixé à son tour sur le Pagurus 
pubescens, Kröyer, vus du coté supérieur. 


a. Liriope pygmaea, femelle, et 6, Peltogaster paguri sur l'abdomen 
du Pag. pubescens, vus du coté gauche. c, l'ouverture antérieure 
du corps du Peltogaster paguri. 


Liriope pygmaea, femelle, vue du coté supérieur, morte et con- 
servée dans lesprit de vin. «, l'extrémité antérieure du corps, ou 
cephalothorax. 4, la partie postérieure du corps, ou la matrice. c, 
le coté droit; Z, le coté gauche. 


Liriope pygmaea, femelle, d'aprés vivant, et vue du coté inférieur. 
a, l'extrémité antérieure. 4, la partie postérieure avec l'ouverture 
supposée anale, et la fissure de la matrice entre cette ouverture et 
la partie antérieure du corps (cephalothorar). Sur le cephalothorax 
on voit la bouche comme un point noir. 


Liriope pygmaea, femelle, vue du coté antérieur. a, cephalothorax. 
b, le coté inférieure avec la fissure de la matrice. 


Cephalothorax avec la partie la plus proche de la matrice de la 
Liriope pygmaea, vus du coté supérieur, a, a, des aréoles plus 
solides et striées de la couverture supérieure de la matrice auprès 
du col. 


Un oeuf sur le point d'éclore, de la Ziriope pygmaea. 


Fig. 8—18, le petit ou la larve de la LIRIOPE PYGMAEA. 


La larve vue du coté supérieur. a, a, les antennes antérieures 
ou de la première paire. 4, 6, les antennes postérieures ou de la 
seconde paire. c, e, les pattes thoraciques des cinq paires antérieures. 
d, d, les pattes thoraciques de la sixième ou de la dernière paire, 
e, e, les pattes abdominales des cinq paires antérieures. /, f, les 
pattes abdominales de la dernière paire, ou les pattes caudales. On 
voit des vésicules d'une grandeur différente, et au milieu du corps 
des taches continues plus sombres, marquant le tube alimentaire. 
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9. La méme vue du coté gauche. 

10. L'une des antennes de la premiere paire. 

11. La partie qui entoure la bouche, avec la fissure de celle-ci, vues 
du coté gauche. 

19. La mandibule. a, mandibule. 4, sa palpe. 

13. Une patte de la premiere paire des pattes thoraciques. 

14. Une patte de la sixieme paire des pattes thoraciques. 

15. Une patte de la seconde paire des pattes abdominales. 

16. La patte gauche des deux pattes caudales, avec le segment der- 
nier de labdomen au dessus de sa base, et avec une partie du 
segment abdominal penultieme. «a, la rame intérieure. 4, la rame 
extérieure. 

17. La rame intérieure de cette méme patte. 

18. La rame extérieure de la méme. 


Fig. 19—25, LIRIOPE PYGMAEA, d'après M:r Rathke. 
19. L'animal vu du coté supérieur. 
20. Une patte de la seconde paire des pattes thoraciques. 
21. Une patte de la quatrième paire des pattes thoraciques. 
22. Une patte de la septième paire des pattes thoraciques. 
23. Une des pattes abdominales. 


Planche II, fig. 24—58. 


24. Une larve assez développée du Bopyrus abdominalis, Kröyer, ou du 
Phryzus hippolytes, H. Rathke, vue du coté supérieur (d'après nature, 
et grossie 190 fois). 

25. Une patte de la première paire des pattes abdominales de la méme 
larve. a,la rame extérieure. 4, la rame intérieure. 


Fig. 926—299. PACHYBDELLA CARCINI. 


26. L'animal vu du coté antérieur (la figure donnée par le Professeur 
S. Loven). a, acetabulum. 4, l'ouverture du pallium. 

27. Acetabulum ou l'organe d'accrochement, vu du coté inférieur. 

28. L'animal ouvert, a, acetabulum. 4, l'ouverture du pallium. c, 
le corps charnu. d, d, les ovaires extérieurs rameux (»ovarian caeca«). 

28'. Le corps charnu. a, l'oesophage, ou tube pour sucer les aliments. 


4, la partie postérieure ou supérieure du corps, aupres de l'ouverture 
Da 
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du pallium, avec des plis gros qui entourent cette ouverture. A c 
nous voyons plusieurs plis plus solides de la membrane qui entoure 
le corps, et ces plis sont fixés au pallium. 


. 29. Une partie des ovaires extérieurs rameux. 


Fig. 50—55. PELTOGASTER PAGURI. 

30. Un exemplaire, rempli d'oeufs, dune longueur de 13 millim., vu 
du coté supérieur. a, acetabulum. 4, l'ouverture antérieure du corps. 
c, l'extrémité postérieure du corps, avec une fissure et une ligne de 
démarcation intérieure entre les deux sacs d'oeufs, qui se continue 
vers l'extrémité antérieure. 


31. Un exemplaire rempli d'oeufs, d'une longueur de 9 millim., vu 
du coté inférieur, et privé de l'organe d'accrochement. a, l'ouverture 
antérieure du corps. 4, l'extrémité postérieure avec la limite entre 
les deux sacs d'oeufs. 


32. L'organe d’accrochement de lexemplaire dernier, vu du coté in- 
ferieur. a, l'ouverture de la bouche. 4, le bouclier auquel l'aceta- 
bulum est attaché par son col sous le Peltogaster. Dans ce bouclier 
on voit des stries concentriques de ciment; et on voit attachés aux 
bords de l'acetabulum des lambeaux de l'épidermis de l'abdomen du 
Pagurus, sur lequel le Peltogaster avait été fixe. 

33. L'acetabulum de l’exemplaire du Peltogaster paguri qui est fi- 
gure sur les fig. 1 et 2, 4. a, l'ouverture de la bouche. Les rameaux 
de cet organe sont ici plus distincts que chez lexemplaire prece- 
dent, et la couleur était plus claire. 


331, Une partie du bouclier de cet organe d'accrochement, plus grossie. 


34. Les deux ovaires primitifs entourés d'une membrane cellulaire et 
de différentes matieres formatrices. 


35. Une partie dun canal (cimentaire?) attaché au coté intérieur de 
lépiderme. a & 4, deux renflements (glanduleux?). 


Fig. 356—149. PELTOGASTER SULCATUS. 


36. L'animal vu du coté gauche. a, l'organe d'accrochement. 4, 
l'ouverture antérieure du corps. 


37. L'organe d'accrochement vu du cote lateral. 
38. Le méme organe vu du coté inférieur. 
Planche IN, fig. 59— 51. 


39. La partie de la peau ou du pallium qui entoure l'organe d'accro- 
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chement, d'un individu mort et vide. a, l'ouverture de la peau inte- 
rieure ou de la couche dermique avec des bords lacérés, depuis que 
l'organe d'accrochement a été détaché. 4, un bord saillant et plus solide 
de lépiderme autour de la base de cet organe. c, une bande plus 
épaisse et plus opaque dans l'épiderme autour du bord saillant. 


. 40. L'extrémité antérieure du corps avec l'ouverture, plus grossie. 


41. L'animal rempli d'oeufs, et depuis que la couverture du corps, 
ou le pallium, a été détachée. On voit les deux sacs d'oeufs com- 
plétement unis et entourés de la membrane mince qui tapisse la 
cavite du corps, et qui par un tissu cellulaire adhere au coté inté- 
rieur du pallium ou de la peau. Cette membrane se prolonge à 4 
sur les cotes intérieurs du tube court qui entoure l'ouverture ante- 
rieure du corps. a, a, les deux parties que jai supposees etre des 
organes génitaux masculins, et peut-être des vesiculae seminales. 


49. L'une des deux vésicules séminales, plus grossie. 


Fig. 45—46. PELTOGASTER MICROSTOM A. 


43. L'animal vu du coté latéral gauche, la forme cylindrique. a, 
l'organe d'accrochement. 4, l'ouverture antérieure du corps. 


44. L'animal vu du coté inférieur, la forme aplatie et courbée. a, l'ou- 
verture antérieure du corps. 

49. L' organe daccrochement vu du coté inférieur. 

46. La larve sur le point d'éclore, vue du coté supérieur. 


47. La larve nouvellement éclose du Balanus balanoides (d'après SPENCE 
Barr. 

48. La larve plus développée d'un Balanus, probablement B. perfora- 
tus, vue du coté supérieur (d'après nature). 

49. Le labrum de là méme. 

50. L'apophyse inférieure, dirigée en arriére de la partie postérieure 
du corps, vue du coté inférieur; de la méme. 

51. La larve d'une Pachybdella (d'après Cavozini, fig. 16, c. ). 
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SUR LES EPHIPPIES DES DAPHNIES. 


PAR 


F. A. SMITT. 


ETUDIANT. 


L. sujet sur lequel je vais ici donner quelques remarques n'appartient cer- 
tainement point à eux qu'on puisse dire peu labourés; mais des avis discor- 
dants là-dessus des divers auteurs il sort pourtant, combien il reste encore 
pour qu'on puisse regarder la question comme vidée. O. F. Mürrer déjà 
a observé les éphippies des Daphnies, et y a désigné le nom; et aprés lui 
il y a plusieurs des monographes de cette famille qui ont abordé la que- 
stion du développement des éphippies et celle de leur destination, mais en 
donnant des réponses diverses. 

Quant à la premiere question — celle du développement des éphip- 
pies le dernier qui lait choisie pour objet d'une description détaillée, 
cest M:r LusBock !). Dans cette description il comprend les avis de ses 
predecesseurs, et donne lui-méme des remarques assez exactes sur la ma- 
nière où se forme l'éphippie de la carapace de l'animal-mère. Comme 
appendice supplementaire de ses observations, il faut donc regarder les 
remarques qui suivent ici, abordant une partie de la formation des ephippies, 
non pas observée par lui, à ce quil semble. 


L'autre question au contraire — celle qui traite la destination des 
éphippies — va être resolue dans la suite d'une manière qui satisfera peut- 


être. Car il ma été permis d'examiner les éphippies pendant une saison 
et dans un degré de développement, où la réponse de la question sort de 
la nature méme. 

Au commencement du mois de Mars, on apercevait dans »l'étang de 


1) »An Account of the Two Methods of Reproduction in Daphnia and of the Structure of 
the Ephippium. By Joun Luseock« (Philos. Trans. 1857, pag. 79). 5 
b 
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châteaux, comme on l'apelle, prés d'Upsal, de nombreuses agglomérations 
d'éphippies. Pour la plupart, elles étaient d'une forme rectangulaire, unies 
entre elles par des appendices longues et étroites, sortant des deux bouts 
du bord dorsal; cependant le plus souvent elles étaient attachées autour de 
brins d'herbe et de branches tombées dans leau. Dans les amas de ces 
éphippies, il y avait aussi plusieurs d'autres d'une forme triangulaire, mais 
dont le nombre en faisait pourtant la moindre partie. La fontaine d’ou 
l'étang reçoit de l'eau ayant fait disparaitre assez-tôt la glace, ce fut aux 
bords de cette espace libre que flottaient les éphippies. 

Une occasion plus favorable que celle-ci, pour étudier les oeufs des 
éphippies des Daphnies, ne s'offre guere, et déjà la manière frappante où 
les éphippies s’etaient unies en grappes, me faisait espérer des traits nou- 
veaux pour éclaircir des choses, qu'on pourrait dire pleines d'obscurité 
encore. Mais avant dexposer les opinions que la découverte susdite a fait 
naitre en moi, sur la destination des éphippies, une courte déscription de 
leur structure va montrer les moyens de conserver les oeufs dont sont 
pourvues ces agglomérations. 

Les grappes-d'éphippies susdites consisterent, à ce que je viens de 
dire, en éphippies le plus souvent rectangulaires, et plus rarement triangu- 
laires. Alors en allant déterminer les espèces auxquelles il fallut les attri- 
buer, la premiere difficulté qui se rencontra, ce fut qu'elles paraissaient dans 
un état qui les fit tres-difficiles à reconnaitre, pourvues qu'elles étaient d'ap- 
pendices, dont il n'y avait nulle part parlé; d'ailleurs il ne se trouve pas 
non plus chez les auteurs des caractères indiqués pour en déterminer 
l'espèce. Il ne restait donc pas d'autre moyen, que de les faire s'expliquer 
elles-mémes dans leur développement. Une methode pareille offre certaine- 
ment une süre solution de la question, sans exiger beaucoup de peine; mais 
la difficulté de prendre à part dans les grappes des éphippies les formes 
diverses, sans y déranger les oeufs. causait en partie de lincertitude à de- 
terminer, de quelles formes d'éphippies les especes différentes des Daphnies 
furent sorties. De la suite il va sortir, quel secours j'y ai eu; ici il me 
suffira d'avancer, que les éphippies rectangulaires appartiennent indubitable- 
ment à l'espèce de Daphnia magna: celles au contraire qui font voir une 
forme triangulaire sont à deux especes. Savoir les plus grandes en appar- 
tiennent à celle de Daphnia pulex, les moindres, pourvues dun seul oeuf, 
apres toute vraisemblance, à celle de 2. sima. 

I. D. MAGNA !). 


1) Voir la figure 1. 
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A l'oeil nu, les éphippies de cette espèce se présentent en forme de 
lames d'une couleur d'abord gris-blanc, renfermant au milieu deux boules 
noires et oblongues. Les deux angles d'une lame semblable sont libres et 
arrondies; pour les deux autres, le côté qui les unit se prolonge, à deux 
bouts, en des appendices plus ou moins longues et étroites, l'une desquelles 
parait munie de deux appendices plus longues et presque filiformes. Les 
appendices non comprises, les épphippies sont ordinairement environ 14 mil- 
lim. de longues. Leur forme varie surtout pour la largeur, suite de la 
dissolution différente, à laquelle les bords des éphippies sont sujets, dans 
une température un peu élevée. 

En ouvrant une telle éphippie, on la voit consister, comme on le 
sait, en un test exterieur, ainsi formé que nous venons de le décrire, et en un 
test intérieur à peu prés conforme à lautre, si ce nest que les appendices 
étroites y manquent. Au dedans de ceux tests, les deux oeufs se trouvent 
dans les boules noires, qui, les valvules du test disjointes, semblent formees 
dans celles-là de bosses, dont la convexite est dirigée en dehors !). 


Le test Extérieur. 


En se figurant, comme celui ci s'est formé par une transformation 
de la carapace de lanimal-mére, on va aisément comprendre, que le bord 
dentele, dont les appendices étroites sont la continuation, correspond au 
bord dorsal de l’animal-mere, et que le disque, environnant les oeufs, est 
tout ce qui reste encore de la carapace dissoute. 

Quant à celui-là, il se montre lacéré et inégal au bord extréme, et 
ce nest qu'en le grossissant 250 fois qu'on peut ici voir des traces de cel- 
lules dont les contours se sont en grande partie dissouts, ne laissant que 
quelques lignes irregulieres dans la membrane. Mais plus nous nous avan- 
cons vers le milieu, plus les cellules deviennent claires, et la structure du 
test devient de plus en plus solide et opaque. Cette transition de l'état 
d'une consistence plus dissoute en celui d'une plus compacte, parait brusque 
à un grossissement moindre; mais en se servant du grossissement susdit, 
on verra la transformation se faire de méme maniére que dans le test in- 
terieur. Par cette raison il en faut remettre la description, jusquà ce que 
nous parlions de la structure de celui-ci. 

Cependant si l'on se sert d'un grossissement assez-grand, les cellules 
qui forment ce test extérieur paraissent étre sexangulaires, quoique la ré- 
gularité ne se fasse toujours pas valoir. Le disque qu'elles forment était 


1) Voir les fig. 5 et 6. 
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d'abord, que les éphippies se furent débarassées de la glace, qui les avait 
renfermées, d'une couleur gris-blanc; mais les petits sortis, la couleur deve- 
nait de plus en plus jaune. 

Pour les bosses où sont renfermés les oeufs, il n'est pas possible, 
sans les comprimer, d'y rien voir, au microscope, qu'une masse noire. Sous 
la loupe elles semblent entourées d'un cercle d'abord gris-brun, effet de la 
courbure du test. Quant aux bosses, elles sont noirs-foncés. Souvent 
l'anneau qui en entoure chacune est uni avec l'autre, de sorte que 
les deux bosses paraissent environnées d'un bord commun, plus foncé que 
le disque susdit. 

Le côté interne du test intérieur est d'une couleur luisante verdätre, 
mais qui va sobscurcissaat au dedans des bosses; mais à presser fortement 
ce test entre deux lames de verre, on verra, en le grossissant 140 fois 
environ, comme les cellules des bosses — devenant alors plus claires que 
celles du disque — sont remplies d'une foule de grains noirs. 

La ligne d'union des deux valvules extérieures de léphippie — ligne 
qui correspond au bord dorsal de l'animal-mère — est sous la loupe d'une 
couleur jaune. 

Jusqu' ici nous avons envisagé le test extérieur, tel qu'il se montre 
dans son ensemble. Mais le changement qu'a subi la carapace à la forma- 
tion de l'éphippie ne s'explique qu'en regardant celle-ci en coupure ). 

Alors on voit, comme l'éphippie, en conformité de la carapace de 
lanimal-mére, fait voir un creux — effet de la courbure du test — qui 
s'etend le long du dos. Au bas de ce creux les valvules se rapprochent 
un peu l'une de l'autre, jusqu à ce qu'elles courbent de nouveau, formant 
les bosses, en bas desquelles elles coincident enfin. La couleur jaune du 
bord dorsal résulte évidemment donc de ce que le test extérieur ici ren- 
ferme seul le creux susdit ou nentre pas le test intérieur, et enfin de ce 
que le cóté intérieur du premier n'a pas été revêtu et impregne de l'espèce 
de ciment, qui se détache. Cette imprégnation ne commence qu'au bas du 
bord dorsal où la matière detachée se montre sous la forme d'une couche 
pàle et compacte dans le cóté intérieur du test de dehors. Dans les bos- 
ses, cette couche est plus mince, mais l'épaisseur en redevient plus grande 
en bas de celles-ci, là où les deux valvules se sont rapprochées. D'où il 
sort aussi, que les cellules des bosses, comprimées sous le microscope, 
deviennent plus distinctes que celles du disque entourant où elles sont re- 


1) Voir la figure 5, coupure (direction de haut en bas) à travers d'une des bosses, et la 
figure 6, coupure (direction de devant en derrière) à travers des deux bosses. 
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vétues d'une couche plus épaisse de ciment. Enfin la coupure en long ') 
de l'éphippie fait voir que les substances détachées se trouvent en couches 
plus épaisses, là où les valvules sont près l'une de l'autre. 

Reste à présent de décrire les appendices au moyen desquelles les 
ephippies sattachent lune à l'autre ou à des objets plus solides. Ces ap- 
pendices, à ce quil semble, n'ont pas été remarquées par LuBBock, ni 
aucun autre avant lui, de mème qu'on ne parait avoir observé non plus, 
comme les éphippies s'agglomérent et s'unissent en grappes. Sans doute 
ce quil y a de plus important, cest d'examiner à quel but elles servent; 
mais aussi leur description ne saurait manquer de tout intérét, d'autant plus 
qu'une pareille va expliquer la qualité des bords de la carapace de l'animal- 
mere. 

A tous les deux bouts?) le bord dorsal de lanimal-mére, avec ses 
deux rangees de dents, a été conservé à léphippie sous la forme de deux 
»apophyses étroites«. L'une de celles-ci est munie d'un procès obtus, 
tourné en haut, le seul reste du procés une fois sorti de l'angle postérieure 
et supérieure de la carapace de lanimal-mére. Les minces appendices qui 
dici sétendent en bas ont une fois formé le bord postérieur et linférieur 
des deux valvules de la méme carapace. Mais ce n'est qu'en examinant avec 
soin l'animal vivant, que l'on parvient à comprendre ce que sont en effet 
ces valvules. Savoir les bords du test de l'animal-vivant, dans leslieus qui 
correspondent aux appendices susdites, se recourbent au dedans sous la 
forme d'un pli s'étendant en long?) Le bord que forme cette courbure 
est aigu et muni des dents ordinairement indiquées comme caractéres de 
certaines Daphnies. L'éphippie s'étant détachée de la carapace, le bord et 
le pli qui se trouvait au dedans du bord, dont nous venons de parler, sont 
restés en forme des appendices longues et flexibles. Aussi dans le bord 
interne du pli voyons-nous ces dernières munies de dents plus rares, sallon- 
geant plus loin en poils sétacés; il n'est méme pas difficile d'en découvrir 
dans lanimal-mére, avec un grossissement assez grand, après avoir ôté la 
partie couvrante de la carapace. Un tel pli et des poils pareils s'observent 
aussi dans le test de Daphnia pulex, ainsi qu'ils semblent appartenir aux 
autres Cladoceres, et correspondre avec les plis qu'on remarque dans les 
tests des espèces de Cypris *). 


1) Voir la figure 6. 

2) Voir la figure l. a et b. 

3) Voir la figure 2. 

4) Ordinairemont ces poils et les dents intérieures tombent sous le microscope de sorte que 
fait voir la fig. 2; que cette position n'est pourtant pas leur position naturelle parait des tubercules 
obtuses que forment leurs bases, dans leur courbure, au dessus du bord du pli. 6 

a 
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L'autre des deux apophyses s'étend à l'extrémité opposée de l'éphippie, 
— extrémité de devant, si l'on se figure l'éphippie gisante dans le test — 
et elle est le reste du bord dorsal de l'animal-mére, en avant de l'éphippie 2). 

. Pour reprendre le détail de la structure des tests de l'éphippie, il 
nous faut passer à la description 


du test intérieur ? ), 


dont la forme ressemble pour lessentiel à celle du test précédent. 

En coupure de léphippie ?), on voit comme ce test intérieur couvre 
la partie interne des bosses, et qu'il sinsere entre les deux valvules exté- 
rieures, là ou elles se rapprochent; mais il ne s'étend pas dans le creux du 
bord dorsal Sans être parfaitement unis, le test extérieur et l'intérieur se 
trouvent ici à cóté l'un de l'autre, de sorte qu'il n'est point difficile de les 
séparer tout à fait. Dans le bord dorsal, les deux valvules intérieures, en 
conformité aux extérieures, sont jointes; en bas elles sont dissoutes et iné- 
gales dans la bordure *). La couleur du test intérieur ressemble parfaitement à 
celle que la substance détachée des ovaires a imprimé à la partie interne du 
test de dehors, savoir une luisante couleur clair-bleu-verdätre, du reste la 
matiere détachée les parait avoir imprégnes de méme sorte. La seule dif- 
férence que jai remarquée du test intérieur à l'autre, c'est que les cellules 
du premier se présentent plus grandes et plus distinctes. En voulant donc 
par la figure 4 faire voir, comment sont formées les cellules de l'un et de 
l'autre. jai choisi la partie que jai entourée de points dans la figure 3, 
représentant ce test. 

Dans le bord inférieur diaphane, on voit indistinctement des traces 
de cellules, dont les contours pourtant saillent au regard à mesure que 
celles-là s'approchent des oeufs. Ici et là la substance détachée parait sous 
la forme de petits grains ronds, disséminés sans ordre. Là où la partie inté- 
rieure renferme du plus près les oeufs, la structure des cellules paraît en- 
core indistincte, mais par une raison toute opposée à celle qui se fait va- 
loir dans le bord inférieur. C'est à dire que les grains y paraissent être 
plus noirs, et remplir les cellules en plus grand nombre, pendant qu' à 
méme temps la grosseur des cellules, ainsi que dans le test extérieur, 
diminue de dehors en dedans. 


1) Sur la fig. 1 «elle est représentée telle qu'elle se trouve le plus ordinairement sous le mi- 
croscope, c'est à dire tournée, de sorte qu'une des rangées des dents se trouve en bas. 


2) Voir les figures 3 et 4. 
3) Voir les figures 5 et 6. 


4) Voir la figure 5. 
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Que la couleur sombre, qui appartient surtout aux bosses extérieures 
des éphippies, aussi tire son origine de la substance cimentaire susdite, 
c'est lå une chose qui ne doit guère laisser de doute. 

En me rappellant la remarque de M:r le D:r Barrp?), qu’ une verte 
substance arrive des ovaires dans le receptacle: «and there spreading, forms 
the ephippium«, je crois qu'il faut bien regarder cette substance comme 
une sorte de ciment qui se détache des ovaires — de la méme manière que 
l'a observe M:r DARWIN chez quelques Cirrhipedes ?) — et qui sert à la même 
fois à attacher les tests l'un à l'autre et à empécher la trop vite dissolution 
des enveloppes des oeufs, jusqu'à ce que les petits soient formés. 

Lidentite que la substance detachee des ovaires parait avoir avec 
le ciment est encore prouvée par la dureté et la fragilité du test impregne. 

Quant à l'origine du test intérieur, M:r LuBBocK dit-il ?): «This has been 
mentioned by all writers on the subject, but no one, so far as I know, has 
explained the mode of origin, or understood the true nature of it«. Aprés 
quoi, appuye sur ses observations, il nous expose le procédé qu'il faut 
suivre, pour nous expliquer l'origine du test mentionné. Sans vouloir en- 
tiérement nier l'exactitude de ses observations, jy ose pourtant faire quel- 
ques remarques. LusBock déclare que le test intérieur de l'éphippie est 
«the inner layer of the carapace, modified in the same manner as the outer«. 
C'est entre ces deux tests, transformés déjà pour l'éphippie, quil veut que 
la carapace nouvelle de l'animal-mére se trouve formée. De quelle manière 
l'animal se dégage-t-il donc de l'éphippie? LusBock nous y donne la réponse 
suivante. Il rapporte qu'il lui était possible de détacher le test extérieur de 
léphippie du dos de lanimal-mére, sans nuire par-là à celui-ci, et qu’apres 
un moment, la Daphnie d'un saut en avant laissa aprés elle les oeufs, le test 
intérieur de l'éphippie, et le reste du vieux test extérieur. Quoiqu'il doive déjà 
etonner, que les oeufs, la mére changeant de tests, ne soient pas considera- 
blement dérangés, et que la carapace nouvelle, qui les sépare du test ex- 
terieur de l'éphippie, ne les emporte pas avec soi; ce qu'il y a pourtant de 
plus remarquable, ce sont les difficultés qui paraissent, à vouloir expliquer 
d'abord, comment la nouvelle carapace (lépiderme) s'est formée d'un derme 
transforme (the inner layer of the carapace), — transformation qui devait 
öter à celui-ci la faculté de former un test nouveau; puis comment ce derme 
perdu (corion) a été remplacé; et enfin pourquoi la nouvelle carapace nat 


1) »History of British Entomostraca», la pag. 85. 
2) Selon M:r Lilljeborg: Les Genres Liriope et Peltogaster, Nova Acta Soc. Seient. Upsal. 


Ser. 3:tie, Vol. III. 
3) L. c. pag. 86. 
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elle pas aussi subi le méme changement? Je ne m'en crois pas l'explica- 
tion, mais veux seulement citer que plusieurs fois j'ai cherché en Daphnies, 
pourvues d’ephippies, ces trois couches que M:r LuBBocK nous a figurées. 
Pourtant je n'y ai jamais rien trouvé que le test extérieur de l'éphippie déjà 
transformé, au dessous de celui une couche de ciment, et enfin, par-dessous 
de celle, le test intérieur qui, méme dans l'éphippie dégagée, renferme du 
plus près les oeufs !). 

La ressemblance que met au jour la structure des deux tests me 
fit croire que le test intérieur n'était rien d'autre que la carapace nou- 
velle-formée, qui, le ciment se détachant, avait été soumise à la même trans- 
formation que la carapace vieille. A un tel avis, il ny a rien qui s'oppose, 
pourvu que l'animal — ce qui est bien à croire quant à la formation des 
ephippies d'hiver — fåt mort, pendant quil portait encore l'éphippie. Mais pour 
les éphippies d'été, dégagés desquelles les animaux continuent de vivre, «as 
if nothing had happened«, je crois qu'on saurait encore faire valoir les mots 
de LuBBocK :« no one has understood the true nature of it«. 

Les oeufs de l'éphippie. 

Dans les ephippies qui appartiennent à D. magna, les oeufs se trou- 
vent dans une direction plus ou moins paralléle avec le bord dorsal. D'or- 
dinaire l'extrémité postérieure de l'oeuf de devant se trouve placée plus 
haut, c. a, d. plus prés du bord dorsal, que l'extrémité antérieure de l'oeuf 
de derrière, circonstance qui nous fait aisément distinguer — surtout dans le 
test intérieur où les deux extrémités à peu prés se ressemblent l'une à l'au- 
tre?) — l'extrémité antérieure de l'éphippie de la postérieure. Quant à la 
manière où sont placés les oeufs, il ne parait pas exister de confor- 
mité rigoureuse, ni dans leur position mutuelle, ni dans celle relative au 
bord dorsal; car, quoique la figure 1 fasse voir la forme la plus ordinaire, 
les oeufs faisaient souvent une De droite entre eux, et étaient éloignés de 
plus ou de moins du bord dorsal. 


Il. D. PULEX ?). 


Les éphippies ordinairement environ 1 millim. de longues. 
Ce quil y a de plus distinguant pour la forme des éphippies appar- 
tenantes à cette Daphnie, ce sont les caractères qui suivent. Premièrement 


1) La figure 5 peut servir à l'explication de ce-ci aussi. 
2) Voir la figure 3. 


3) Voir la figure 7. La ligne qui s'y étend entre le bord dorsal et le disque qui entoure 
les oeufs, est dars le côté opposé un bord à dents. Comparer la fig. 1, où ce bord dentelé a été 


visible sous le microscope. 
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le bord dorsal est indistinctement dentelé, et muni seulement à l’une extre- 
mité — ce qui méme n'arrive pas toujours — d'un procès recourbé en haut. 
Puis les oeufs se trouvent en direction verticale au bord dorsal, et souvent 
plus prés de lextrémité antérieure que de la postérieure. Leur forme est 
plus oblongue; — et enfin il faut remarquer la forme triangulaire, ci-dessus 
mentionnée, de léphippie. Les dents du bord dorsal sont ici plus petits 
qu'à l'animal-mére, et il se rencontre souvent des éphippies ou il est impos- 
sible d'en apercevoir méme en grossissant 300 fois. Cette anomalie, ajoutée 
à ce que le procés manque souvent, me parut d'abord suffire pour croire 
ces éphippies appartenir à D. sima, qui, étant éclose, nageait dans la vase 
oü les éphippies furent gardées. Mais ce qui prouve que cette dissemblance 
n'est pas assez décisive pour distinguer par là l'espèce, c'est qu en exa- 
minant quelques exemplaires de D. puler, que, munis d'éphippies tant d'été 
que dautomne, Mir le Prof LILLJEBORG a eu la bonté de me donner 
de ses collections, j'ai trouvé qu'une des éphippies d'automne manquait tout 
à fait de dents au bord dorsal. 

J'ai déjà fait observer que les oeufs des éphippies de D. magna va- 
rient pour la position; le méme cas se rencontre ici, où ils sont quelque- 
fois placés au milieu de l'éphippie, mais toujours en direction verticale au 
bord dorsal La forme de léphippie, surtout si celle-ci manque de proces, 
parait souvent étre obliquement demi-elliptique: ce qui semble résulter de 
la manière différente où le test se dissout au bord. 

En coupure transversale !), ces éphippies different de peu des ephip- 
pies précédentes; mais coupées en long?), les deux boules des oeufs sem- 
blent s'unir l'une à l'autre; d'ailleurs la couche du ciment est plus épaisse 
et plus pàle. A l'égard de la structure des cellules, aucune différence essen- 
tielle des précédentes ne se fait remarquer. 

Cependant ce quil y a de surprenant, c'est que, dans la plupart des 
éphippies coupées par moi, le test intérieur ait manqué; par quelle raison 
je ne l'ai représenté non plus sur les figures. Cela néansmoins n'est pas 
constant jusqu'à être pris pour règle, d'autant plus qu'il se pourrait bien, 
que le test intérieur ait poussé en dehors à méme fois que sont éclos les 
petits; et à la surface de l'eau, jai remarqué, quelque temps, des corps 
jaunes de la forme et de la structure de léphippie, — corps qu'il faut re- 
garder ou comme des tests extérieurs, sur le point de subir la dissolution, 
ou comme des tests intérieurs. 


1) Voir la fig. 8. 
2) Voir la figure 9. 
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Presque d'à moitié plus petites que les précédentes, d'une longueur 
de 3 millim. envir. ces éphippies se distinguent par là surtout, qu'elles ne 
renferment qu'un seul oeuf. La couleur jaune est ici plus forte que celle 
du test extérieur de l'éphippie des espéces ci-dessus mentionnées, quelque 
temps aprés que les petits sont sortis. Il se peut donc, que ces éphippies 
elles-mémes aient d'abord été d'une couleur ressemblante à celle des autres, 
mais qu'à cause de leur petitesse elles n'aient pas été observées par moi, 
que ne les distinguàt la couleur jaune. De méme il fut bien difficile de 
déméler, si elles étaient de vraies éphippies, quoique la structure des cel- 
lules?) me le fit croire; car, suivant M:r LuBBocx ?), je croyais impossible 
de trouver des éphippies pourvues d'un seul oeuf Mais en les coupant 
dans plusieurs endroits, on voit encore davantage *) ce qu'elles sont en 
effet. Le ciment détaché se trouve en couche dans la partie interne du 
test intérieur; encore il existe, au moins souvent, un test intérieur: tout 
prouve donc qu'elles sont de véritables éphippies. On ne peut alors sex- 
pliquer ces éphippies que comme appartenantes à D. sima, puisque aucune 
des formes déjà décrites ne pourrait s'attribuer à cette espece. 


Les changements de forme que ces éphippies subissent sont tout 
analogues à ceux des autres. Tantôt elles paraissent demi-circulaires, ou 
triangulaires, à l'une des angles arrondie; tantót elles sont obliquement demi- 
eliptiques. La bosse de loeuf est tantót paraléle au bord dorsal, tantót 
elle est en direction oblique avec lui; comprimée, elle présente ses cellules 
plus claires que celles du disque entourant. Celà s'explique aussi par les 
coupures. C'est à dire que la couche du ciment ne revêt à peu prés que 
la partie interne du disque, tandis que le dedans de la bosse nen est que 
presque imperceptiblement revétu. Ce quil y a de constant, c'est la courbure 
que le disque impregne fait dans le bord dorsal à lextrémité posterieure 
(c. à d. la plus menue), où il finit par une pointe brusquement tronquée, 
et nest pas arrondi ou large, comme à l'extrémité opposée *). Le test in- 
térieur manque quelquefois — circonstance que nous avons remarquée de 
méme pour l'espèce précédente. 


1) Voir les figures 10 et 11. 

2) Voir la figure 12. 

3) 1 c. pag. 85, dit-il: »and neither he» (Prof. Owen) »nor, so far as J know, any other 
naturalist, has explained the homologies of the ”inner valve”, or the limitation of the ephippial eggs 
to fwo.« 


4) Voir les figures 13 et 14. 
5) Voir les figures 10 et 11. 
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En comparant ces 3 formes d'éphippies, que nous venons de dé- 
crire telles qu'elles se présentaient unies entre elles, il nous faut faire ob- 
server, combien, malgré toute différence, elles se ressemblent l'une à l'au- 
tre. Sans doute, il est bien difficile de confondre l'éphippie de D. magna 
avec celle de D. sima, puisque la forme rectangulaire et les deux oeufs sé- 
parent de loin la premiere de l'autre. Mais au milieu d’entre elles, se 
trouve D. puler, dont l'éphippie forme le passage de l'une à l'autre, par sa 
forme triangulaire, et par les boules unies, destinées à loger les oeufs. 


Ces observations m'engagent enfin à dire quelques mots sur la de- 
stination de léphippie. — Des éphippies trouvées pendant la debäcle, ne 
les pourrait-on, sans hésiter, regarder comme enveloppes de véritables 
oeufs-d'hiver? Se faisant voir à un temps oü il était impossible de trouver 
lanimal-mére, et dans un étang prise à fond, il faut absolument qu'elles 
soient destinées à conserver les oeufs pour la génération de l'année qui 
vient. Ici pourtant nous n'avons fait que regarder les éphippies d'hiver — 
ne voulant pas pour cela refuser aux éphippies d'été la faculté de conser- 
ver jusqu'à un certain point les oeufs, dans un temps sec et chaud. L'ana- 
logie à la manière où les Pucerons pondent ses oeufs ne diminue pourtant 
pas, quand méme les éphippies seraient destinées à servir d'abris tant 
contre la chaleur, que le froid. Dans les pays plus chauds, je puis bien 
croire que la difference des éphippies d'été aux ephippies d'hiver disparait 
en grande partie, puisque aucun froid d'hiver n'y fait mourir les animaux- 
meres; mais ici au Nord, l'hypothése de M:r Strauss est tout à fait con- 
statee !). 

Enfin pour rappeler les nouvelles observations, qui ont fait naitre ces 
lignes, il me faut faire observer que justement les qualités qui donnaient 
aux éphippies de D. magna une forme si frappante, pour ne pas dire mé- 
connaissable, concluaient à méme temps aussi pour l'analogie des ephippies 
aux oeufs des Pucerons. Les appendices et l'union en grappes ne saurait 
avoir d'autre but, que de retenir les éphippies à un endroit oü les petits 
puissent le mieux étre gardés. Par cette raison elles ne paraissaient que 
là, où fut disparue la glace. Les dernières Daphnies de l'année passée sem- 
blent s'y être assemblées, dés que la partie inférieure de l'étang se fut glacée, 
et il est à croire, ou qu'elles soient mortes au temps ou les éphippies se 
sont formées, ou qu'elles aient continué de vivre, jusqu'à ce qu'un froid 
plus severe les ait fait mourir; en somme, il était impossible d'en rencon- 


1) Conferer: De Crustaceis ex Ordinibus etc., pag. 34, par M:r le Prof. LirLJEBORG. 
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trer. Ce qui me fait croire que l'animal soit mort à méme temps que l'é- 
phippie ait été formée, c'est l'état de perfection — avec appendices par- 
faites - où celle-ci se trouvait. D'ailleurs on voit par là l'analogie aux 
Aphidiens complétée encore davantage. 

Il nous reste de considérer la maniere dont les éphippies protégent 
les oeufs. On aura la réponse à cette question, si l'on ouvre des éphippies 
dans divers degrés de développement. C'est à dire que les changements 
de forme, que les éphippies subissent, à ce que nous venons de dire, de- 
pendent, en grande partie, de la chaleur de printemps, qui en dissout de 
plus en plus les bords libres. C'est la méme chaleur qui accelere la forma- 
tion des petits, et dans les ephippies différentes on pourra suivre toute 
l'histoire du développement de l'embryon. 

Il faut donc présumer que les petits se forment à mesure que les 
membranes des éphippies se dissolvent; que la chaleur de printemps — pour 
l'essentiel au moins — en est la cause: qu'il est à supposer que les oeufs 
d'hiver se trouvent, le froid durant, dans un état de vie latente; et enfin 
quon pourrait ici faire mème remarque que fait M:r LuBBocK pour les oeufs 
quil à dit »agames«: »I know«, dit-il —!) »not whether the contact of 
»living membrane is necessary for the development of these eggs, but cer- 
»tainly none survived of those which I removed from the receptacle for the 
»purpose of watching.« Et c'est donc par là que s'exprimerait la destina- 
tion principale de léphippie, c. à d. qu'elle servirait d'une pareille »living 
membrane«, ou capsule protectrice. 


APPENDIC IE. 


Le ci-dessus déjà écrit, des observations directes ont prouvé la 
justesse de ma supposition pour la forme-d'éphippie dont je viens de don- 
ner la description. C'est à Mir le Prof. LiLLIEBORG qu'appartient l'honneur 
davoir trouvé cette vérité, dont il a eu la bonté de me faire part. — Dans 
une mare, non pas loin de l'étang oü furent prises les grappes-d éphippies 
mentionnées, il s'est rencontré des exemplaires de 2. sime, munis d'éphip- 
pies d'été, lesquelles ne montraieat pas de dissemblance remarquable aux 
“éphippies d'hiver décrites que nous venons d'attribuer à cette espèce. 

Ce qui doit surprendre cependant, c'est que tous les exemplaires qui 
-étaient pourvus déphippies, fussent plus petits que n'étaient ceux qui avaient 


1) 1. c. pag. 91. 
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des oeufs »agames«. Il ne faut donc pas absolument que l'animal soit com- 
plétement développé, pour que l'éphippie puisse se former — circonstance 
que je fais observer à méme fois que celle, que ces éphippies d'été ne 
sauraient résulter de la fécondation. Pourquoi il en faut bien chercher la 
cause dans des effets extérieurs; peut-étre le sec et chaud printemps qu'il 
a fait cette année en est-il un semblable. 

La présence d'un seul oeuf dans ces éphippies me donne l'occasion 
de citer une observation, faite sur D. magna. De tous les exemplaires, 
sortis des éphippies dhiver, il ne me restait qu'un seul petit, mis au monde 
par quelqu'une des premières-formées. Or à present le nombre a tant aug- 
menté qu'on peut compter jusquà 50 petits qui, dans 4 couvées, sont sor- 
tis de cet exemplaire mentionné. Les plus àgés en sont déjà munis, cha- 
cun, d'un oeuf. Pour les individus dans le receptacle desquels l'oeuf ne 
paraissait pas encore sorti, il était impossible de découvrir de la matiere 
ovulaire que dans lun des ovaires. Cette particularité — ici paraissant 
abnorme sans doute à cause de la capture des animaux — étant certaine- 
ment régulière pour les oeufs des éphippies de D. sima, nous suffit pour 
regarder les trois formes d'éphippies décrites comme complétement séparées. 
ll est à des observations futures de nous donner une connaissance plus ex- 
acte des enveloppes des oeufs dans les autres Cladocéres — connaissance 
qui serait sans doute d'un grand intérêt. 


EXPLICATION DES FIGURES. 


La fig. 1. Ephippie de D. magna: 


a = appendice étroite antérieure, 

D = 5 » postérieure, 
c = procès. 

d = appendices inferieures. 

e = disque. 

f = bosses où sont logés les oeufs. 


„ fig. 2 Le bord inférieure de la carapace, avec son pli tourné en de- 
dans, de D. magna. La carapace elle-même est enlevée en 
grande partie, il en reste un peu à l'une extrémité de la figure. 

„ fig. 3. Le test intérieur de l'éphippie de D. magna; 

a — l'extrémité antérieure. 
b = E postérieure. 
» fig. 4. La partie mise entre points de la figure précédente. 


5. Coupure transversale de l'éphippie, appartenante à D. magna. 

6. Coupure de long de méme éphippie; toutes les deux au test 
intérieur. 

7. L'éphippie de D. puler. 

8. Coupure transversale | de léphippie précédente, l'une et l'autre 

9. bh de long sans test intérieur. — 

n | Des éphippies de D. sima. 

12. La partie mise entre points de la figure precedente. 

13. Coupure transversale de l'éphippie de D. sima, au test in- 
térieur. 

14. Coupure de long de méme éphippie, sans test intérieur. 


RECHERCHES SUR LA CONDUCTIBILITE 
* DES CORPS POUR LA CHALEUR 


PAR 


A. J. ÅNGSTRÖM. 


Les lois auxquelles la chaleur est assujettie, en se repandant dans les 
corps, ont été soumises à de fréquentes recherches, tant théoriques 
qu’experimentales; néanmoins ce que l'on peut dire avec autant de vérité que 
de raison, c'est quil en reste encore beaucoup d'autres plus exactes à 
faire, avant que nos connaissances aient acquis, dans cette partie de la physi- 
que, une précision et une étendue suffisantes pour servir de base à une 
théorie complete de la chaleur. 

La preuve, entre autres, qu'il nous suffira de donner à cet égard, 
cest la connaissance fort incompléte que nous ayons de la conductibilité 
des corps pour la-chaleur; quoique ce soit justement cet élément qui ait été 
soumis aux recherches les plus constantes. 

Aussi, en considérant le développement mathématique de la théorie 
de la chaleur, on ne tarde pas à voir qu'elle a suivi un chemin tout par- 
ticulier, et que les grands progrés qui ont été faits en faveur de la théorie 
ont amené au profit de lanalyse mathématique de plus grands avantages 
qu'au profit de la science expérimentale, avec laquelle elle a peu de rela- 
tion. Ainsi, bien que l'on puisse néanmoins supposer, d'une part, que les 
équations différentielles pour la propagation de la chaleur, renfermées dans 
les théories de Fourier et de Poisson, doivent conserver leur justesse, jusqu'à 
un certain degré, indépendamment des hypothéses sur la nature de la 
chaleur, qui lui servent de base; — peu importe que l'on se représente la 
chaleur sous la forme ou d'un fluide, ou d'une radiation moléculaire, ou 
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enfin sous celle de vibrations moléculaires, — on peut certainement soutenir, 
de l'autre, que ces théories sont, dans bien des cas, loin d'être assez com- 
plétes pour expliquer un grand nombre de phénoménes, qui sont le résul- 
tat de l'expérience de nos derniers temps. 


Lors de l'Assemblée des naturalistes à Stockholm, en 1842, je crus 
devoir appeler l'attention de ses membres sur le simple fait que, dans une 
barre métallique incandescente, l'intensité des, différentes couleurs s’altere 
à vitesse differente, de telle sorte que la lumiére rouge conserve son in- 
tensité plus longtemps que celle de la violette, et je croyais trouver par 
suite de ce point de différence un phenomene tout à fait analogue à ceux, 
que l'on observe dans les mauvais conducteurs, à savoir: que la propaga- 
tion calorique dans une barre ne satisfait pas la loi géométrique dans les 
proportions exigées par la théorie. 


Nous rencontrons également le mème phénomène, en considérant la vi- 
tesse du refroidissement des corps. Les observations faites par de la Roche 
et discutées par M. Biot, dans son Traité de Physique), nous montrent déjà 
que les quantités de la chaleur changent d'après la température, et Melloni, 
à son tour, nous a fait voir que cette circonstance dépend de l'existence 
des différentes especes de chaleur dont la multiplicite augmente, en général, 
avec la température. 


Une série d'observations faites par M. Draper ?) sur l'accroissement 
different de la lumière et de la chaleur d'une lame de platine, qui est 
chauffée jusqu'à l'état d'incandescence, donne également: 


Intensité Intensité Intensité 
Temp. du platinelde la chaleur| Quotients | Temp. du platine\de la chaleur| Quotients de la FO Quotients 
rayonnante rayonnante 
200 ) 
VE cr Oo MU ii pe | 1038” C.| 6,80 126 | 034 | 18 
590 1,10 1102 8,60 = 0.62 
1,36 1,16 ? 2.01 
654 1,50 a 1166 10,00 won 1,73 T 
718 1,80 155 1230 12,50 128 2,92 165 
782 2,20 f 1294 15,50 ^ 4,40 | 
1,27 d ? 1,64 
910 3,70 ? 1422 —— 12,34 ; 
x 1,35 , 
974 5,00 1.36 
1038 6,80 ; 


1) Tome IV, p. 640. 
2) On the production of light by heat. Phil. Mag. XXX, 345. 
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- Les ‘quotients formés donnent, en moyenne, pour la lumière 1,63 
et pour la chaleur, le nombre 1,33, de telle sorte qu'on est obligé de 
supposer que différentes espèces de chaleur doivent avoir chacune leur coef- 
ficient d'extinction different, tant à l'égard du lieu, comme relativement au 
temps. 

Cependant nous n'entrerons pas aujourd'hui dans la question de sa- 
voir, si ce phénoméne dépend primitivement du pouvoir rayonnant qui, 
seul, changerait de cette maniere avec les différentes especes de la chaleur, 
ou si, au contraire, la conductibilité du corps dépend en méme temps aussi 
de ce pouvoir, mais nous nous réservons le droit de revenir plus tard sur 
ce point important. 

Or, bien que les phénomènes nous indiquent différentes espèces de 
chaleur, tant pour la chaleur thermométrique que pour la chaleur rayon- 
nante, nous cherchons cependant en vain quelque chose de correspondant 
dans les théories établies jusqu'à ce jour, pour arriver à nous expliquer 
d'une maniere plus satisfaisante les phénoménes de la chaleur. On voit 
bien que, dans une barre métallique, la propagation de la chaleur peut étre 


représentée par l'expression U mra U étant une fonction trigonometrique des 
coordonnés, et le paramètre r représentant les racines d'une équation trans- 
cendente, qui est déterminée par l'équation de la surface. Par les recher- 
ches de Poisson, de Fourier et de Sturm, on trouve aussi que toutes ces 
racines sont réelles et inégales et que, si l'on vient à les ranger d'aprés 
leur grandeur, la »:?"^ racine fait subir à la fonction U un changement de 
signe z—41 fois d'un bout à l'autre de la barre métallique; et l'on voit de 
même, enfin, qu'une série de termes tels que 


AN Jae 


az 

peut représenter, avec toute l'exactitude qu'on peut demander, l'étendue pri- 
mitive de la chaleur d'un corps; mais que ces termes sont tout-à-fait privés 
de la signification appartenant aux intégrales partielles, obtenues à l'effet 
d'exprimer les mouvements vibratoires de l'éther et de l'air, et qui pro- 
duisent les diverses sensations que les couleurs et les sons font sur nous. 

Ainsi, comme les phénoménes annoncent une relation étroite entre 
la chaleur thermométrique, d'une part, la chaleur rayonnante et la lumiere, 
de l'autre, et que cette relation ne se trouve pourtant pas annoncée dans 
la théorie, on peut dire qu'un fait contraire a lieu quant aux phenomenes 
électrodynamiques. Car la théorie de O/ sur l'action de la pile doit être 
regardée comme une application de la théorie de la chaleur de Fourier sur 
les phénomènes électrodynamiques, et quand bien même les principes 
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auraient été assujettis à plusieurs modifications par les oeuvres de M. M. 
Weber, Neuman, Kirchhoff, &., les équations différentielles pour la propa- 
gation de la chaleur et de l'électricité n'en ont pas moins conservé la même 
forme. Il va sans dire qu'à cette conformité, concernant les expressions 
analytiques, ne correspond cependant pas une conformité égale, quant à la 
valeur numérique des constants qui y entrent, quoique cette derniére n'y 
manque certainement pas entièrement. 

A l'opposé de ce qui a lieu avec la lumière et l'électricité, on sup- 
pose bien, il est vrai, que la chaleur thermometrique ne s'étend que peu à 
peu dans les corps; mais cette différence ne nous semble cependant qu'appa- 
rente. La raison en est que ce qu'on appelle ordinairement la vitesse de 
la propagation de la chaleur, n'est qu'une fonction de la conductibilite, du 
pouvoir rayonnant et de la chaleur spécifique, et nous donne une expres- 
sion de la vitesse réelle de la propagation de la chaleur avec aussi peu 
d'exactitude que la conductibilite pour l'électricité nous détermine elle-méme 
la vitesse réelle de la propagation de l'électricité. En effet, la propagation 
de l'électricité dans des télégraphes submarins nous offrent des phénoménes 
parfaitement analogues à ceux que nous présente celle de la chaleur dans 
des barres métalliques. 

Ce qui forme néanmoins un parallele très-remarquable entre la 
chaleur thermometrique et l'électricité dynamique, c'est le fait mentionné, 
pour la premiere fois, par Forbes, à l'occasion de l'analyse de l'instrument 
de Trevelyan, qu'il nous a livrée, et dans laquelle il nous dit si judicieuse- 
ment que la conductibilite des métaux pour la chaleur est proportionnée à 
celle de l'électricité: observation qui a été confirmée par les belles recherches 
de M. M. Wiedeman et Franz. 

Mais remarquons bien que. pour que ce parallele soit exact, il est de 
plus nécessaire que la conductibilite pour la chaleur soit assujettie aux 
mémes variations avec la température que celle pour l'électricité: ce qui 
pourtant ne s'accorde pas à beaucoup prés avec l'hypothèse généralement 
admise quant à la nature des deux espèces de conductibilités. Car, bien 
que les recherches faites par M. M. Riess, Lenz, Becquerel fils, aient prouvé 
que la conductibilité pour l'électricité varie approximativement de 40 % 
entre 0 et 100, et même presque dans une égale proportion pour les bons 
comme pour les mauvais conducteurs, on suppose néanmoins généralement 
aujourd'hui, quant à la chaleur, qu'il n'y a que la conductibilite des mauvais 
conducteurs qui soit assujettie à la variation avec la température; et M. 
Despretx, Soccupant de ce point particulièrement, va jusqu'à nier complete- 
ment cette variation, méme pour les mauvais conducteurs. 
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Toutefois vient-on à examiner un moment avec attention les deux 
séries d'observations publiées par M. Despretz !) sur la propagation de la 
chaleur, on ne tarde pas à trouver principalement, quant à la première, que 
la loi géométrique n'est que très imparfaitement satisfaite pour les mauvais 
conducteurs, et il est méme difficile de voir comment M. Despretz a pu tirer 
de ses expériences un résultat si diamétralement opposé. Aussi les obser- 
vations successives de M. Zangberg ?), celles de M. Wiedeman *) et les miennes 
constatent-elles notamment: que les mauvais conducteurs n'obéissent nulle- 
ment à la loi géométrique. 

Dans la dernière série d'observations qu'il a livrée à la publicité, M. 
Desprets a cherché également à prouver, d'une manière tres approfondie, 
que la loi géométrique est satisfaite, non seulement pour les métaux, tels 
que le fer, mais encore pour les conducteurs aussi mauvais que le marbre. 
En effet, dès que la température de la barre ne surpasse pas celle de l'air 
de plus de 40 à 50 degrés, les écarts faits à la loi géométrique ne sont pas 
assez sensibles pour ne pas pouvoir les attribuer aux erreurs probables qui 
se glissent dans les observations. Au fond, ce fait ne peut guère se com- 
prendre que s'il se trouve établi à l'aide des dimensions plus considérables des 
barres employees dans les dernières expériences: d'où l'on conclut alors 
que la loi géométrique doit étre d'autant plus satisfaite, selon que les di- 
mensions des barres sont plus grandes. Quant à l'explication de ce phé- 
noméne, on ne saurait point la donner, en se bornant à supposer simplement 
avec Fourier, que la loi géométrique exige, pour produire quelque chose de vrai, 
une température uniforme pour chaque section normale à l'axe de la barre, 
par la raison qu'il en doit résulter un fait tout opposé, consistant à établir 
qu'une barre de petites dimensions satisfait mieux la loi dont nous venons 
de parler, que celle qui est d'une dimension plus grande. 

Cela posé, si l'on agrandit les dimensions d'un corps peu conducteur, 
il satisfera alors la loi théorique tout aussi bien qu'un autre corps de bonne 
conductibilité, et, dans ce cas, on peut supposer que l'invariabilité qu offrent 
les constants de conductibilité des bons conducteurs est sans aucun doute 
apparente, et qu'elle dépend surtout de ce que les écarts à la loi géomé- 
trique sont moins saillants, lorsque la température décroit lentement dans la 
barre dont on s'est servi pour faire l'expérience. 

Les deux séries qu'a publiées M. Despretz sur le décroissement de 
la chaleur dans une barre de marbre, sont trés propres à éclaircir ce point 
de la théorie. C'est pour cela que je les reproduis ici: 


1) Annales de Ch. et de Phys. T. 19. Comptes Rendus 1852. XXXV. 
2) Annales de Poggendorff LXVI. 1. 3) Annales de Pogg. LXXXIX. 497—531. 
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3 . ENS . m. : m. m. 
deve observation: Côté de la barre 96,45 ; distance des trous 100°”; 
température de l'air 179,5. 


Qme observation: Cóté de la barre 219,5 "s distance des trous 45 3 
température de l'air 189,01. 


Marbre blanc. 


dire observation. Qme observation. 


Quotients Quotients | 


Excès des tempres t Excés des tempres 


| | , | | | 
35,66 
24,70 NE 2,105 
| 63,91 10.65 16,35 1 2,217 | 


6,08 | 10,83 11.55 142 | 2105 
1,95 7,97 ab 2,153 
1,47 5,60 2,141 


1,40 
ÿ 2,082 
RE 1,44 


| Moy. 1,44 [Moy. 2,134) 


1,40 


2,77 
| | 


Dans la premiére expérience, on voit que les excés des tempéra- 
tures de la barre de marbre n'ont aucun rapport avec une série géométri- 
que, tandis que dans la seconde les quotients sont sensiblement constants. 

Jai déjà démontré qu'on peut reproduire tous les nombres de la 
premiere expérience, en supposant qu'il y a deux espèces de chaleur, dont 
chacune décroit en proportion géométrique, mais avec vitesse différente, et 
donnant les quotients 


7 = 14,785 et g, = 1,14. 


En transformant les deux constants g et g,, pour les rendre applica- 
bles à la seconde expérience, on obtient 


: 26,452 
log. g’ = Goo “dog. 4%; 


d'où resulte 


q => 1,52 
et, de même, 


PA — 1,023 3 


ainsi le quotient 1,52 est, comme on le voit, presque identique avec celui 
que donnent les excés des températures dans la seconde expérience. 
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En supposant qu'il y ait aussi deux espèces de chaleur dans la 
seconde expérience, et que le premier terme de la série soit établi dans la 
méme proportion, on arrive au tableau ci-dessous, indiquant l'harmonie 
existante entre les nombres observés et calculés dans l'une et dans l'autre 
expérience. 


— —— —— —— en =— 


Observes Caleules Diff. Observes Caleulés Diff. 
: q = 14,785; 4, 2 1,14 q = 1,52; q/ = 1,023| 

6391 | 61,747 + 2,163 0,000 | 35,66 34,54 + 1,15 + 0,03 | 
6,08 4,177 + 1,903 0,000 24,70 23;03 + 1,12 — 0,55 | 

1,95 0,285 + 1,664 — 0,001 16,35 | 15,25 + 1,10 + 0,10 

LAT 0,019 + 1,460 | + 0,009 | 11,55 10,23 + 1,07 — 0,25 

7,97 6,32 + 1,05 + 0,10 

5,60 4,55 + 1,02 — 0,03 

| 4,02 3,03 + 1,00 + 0,01 

2,77 2,02 + 0,98 + 0,23 


Les différences entre le calcul et l'observation sont plus grandes 

dans la seconde experience; mais, eomme les signes varient sans ordre 
? , 

il est à supposer qu'elles sont principalement dues aux erreurs d'observations. 


L'une des principales conséquences que l'on peut tirer avec beau- 
coup de raison des exemples que nous venons de donner, c'est que les 
dernieres expériences de M. Despretz, qui offrent certainement un grand 
intérét pour la théorie de la chaleur, ne prouvent pourtant pas le principe 
qu'elles devraient démontrer, à savoir, que la loi géométrique est générale- 
ment satisfaite pour tous les corps, méme pour ceux d'une faible conducti- 
bilité. Mais ce que ces expériences prouvent jusqu'à l'évidence, c'est surtout 
que les mauvais conducteurs pour la chaleur, lorsqu'on augmente leurs di- 
mensions, satisfont d'une manière vraiment apparente la loi mentionnée 
ci-dessus, de telle sorte que les différents écarts qui existent, ne surpassent 
pas en grandeur les erreurs probables qui proviennent des observations, 
Des-lors, comme le même fait, sur lequel nous venons d'appeler l'attention, 
se présente tout aussi bien quand on opère, soit avec de bons, soit avec de 
mauvais conducteurs, on trouve, au moyen des mémes expériences, qu'il n'y 
a aucune raison plausible pour admettre en principe, sans recherches ulte- 
rieures, que les corps, bons conducteurs, satisfont la loi géométrique d'une 
maniere plus exacte que ceux dont la conductibilité est faible. 


8 


58 


La plupart des observations, faites jusqu'ici sur la conductibilite de 
la chaleur, ne sont pas d'une exactitude suffisante et possèdent mème toutes 
le défaut capital de ne pas donner les quantités 4 et #, séparées l'une de 
l'autre. C'est justement pour cela qu'on ne saurait arriver, au moyen de la 
discussion de ces observations, à bien préciser si le pouvoir conducteur a 
méme subi des variations. C'est spécialement ce que l'on peut dire des 
observations de M. Wiedeman, qui, bien qu'ayant été faites entre certaines 
limites de température, sont justement pour ce motif supérieures à toutes 
celles qu'on a présentées sur ce point jusqu'a présent. 
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Un point essentiel dans là théorie de la chaleur qu'on ne peut encore 
regarder comme suffisamment éclairci, est celui du passage de la chaleur d'un 
métal à un autre. Pour représenter la distribution de la chaleur à la surface 
de contact de deux métaux heterogenes, ayant la méme section, mais des 
pouvoirs conducteurs et de rayonnement qui sont différents, Poisson a donné *) 
les formules suivantes: 


du 
k a dug Ka uw) -—0; 


du, 
k, ie  JW—-u)= 0; 


k et #, représentant les pouvoirs conducteurs des deux barres, # et ' les 
températures d'un point, dont la distance d'origine est exprimée par 2. 
Ainsi ce nouveau constant g, introduit par Poisson, pour représenter 
le rayonnement moléculaire entre deux métaux différents, est le 4:ième qu'il 
faut admettre dans la théorie de la chaleur, les trois autres étant sim- 
plement ceux qui représentent la chaleur spécifique du corps, le pouvoir 
conducteur et celui de rayonnement. La nécessité d'introduire ce constant 
dans la théorie dépend, au fond, de ce qu'à la surface de contact, la tempéra- 
ture » est notamment plus grande ou plus petite que celle représentée par 
uw. Et en effet, M. Despretz, dans une expérience sur des barres de cuivre 
rouge et d'étain, pressées l'une contre l'autre, nous dit?) qu'il se trouve une 
difference de température, égale à 1°,47 C., au passage de la chaleur du 
cuivre à létain. Sauf cette expérience isolée, les recherches expérimen- 
tales dans cette partie de la physique se réduisent à celles accomplies par 


1) Théorie de la chaleur, p. 254. 
2) Annales de Poggendorff. T. XLVI, p. 484. 
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moi en l'an 18421), et à celles faites par M. Wiedeman en 1857?) Dans 
mon mémoire publié à ce sujet !), j'ai constaté, en me basant sur le résultat 
de mes recherches, que le quotient des températures, déterminées à deux points 
des barres distancés également lun et lautre de la surface de contact, est 
plus grand, si la chaleur se propage d'un faible conducteur à un bon con- 
ducteur, qu'il ne l'est, si la direction de la propagation de la chaleur est 
dans un. sens contraire. J’annoncai toutefois ce résultat sans le faire suivre 
d'observations détaillées, qui des-lors sont restées jusqu'ici inédites. La 
cause de ce délai en fut surtout le désir que javais de revenir plus tard 
sur ce sujet, qui me paraissait exiger de nouvelles recherches beaucoup plus 
étendues. Bien que des circonstances, indépendantes de ma volonté, ne 
m'aient pas permis de mettre ce projet en pleine exécution, je me suis 
cependant proposé de m'assurer à nouveau de l'exactitude de mes observa- 
tions antérieures, dans lintention de m'en servir comme d'une introduction 
à des recherches détaillées, dont toutes les préparations expérimentales qu'elles 
pouvaient exiger, ont été accomplies déjà dépuis quelque temps. Au fond, 
voici pourquoi. 

En avouant tout d'abord que mes observations ne peuvent pas étre d'une 
rigueur extreme, je crois cependant qu'elles doivent offrir un certain intérêt, 
en ce sens qu'elles sont les premières assez complètes en elles-mêmes, pour 
donner la vérification expérimentale des formules de Poisson. Je remarque 
de plus que le seul résultat que M. Wiedeman a tiré de ses observations insérées 
dans son Mémoire, récemment publié, tend à prouver qu'à la surface méme 
de contact on obtient 


u= u’ 


c. à. d. que les deux métaux doivent avoir la même temperature. Au 
premier abord, on sera donc porté à considérer le résultat de M. Wiedeman 
comme tout-à-fait contraire à ce que je viens d'annoncer un peu plus haut. 
Cependant, loin d'en être ainsi, nos deux résultats, au contraire, sont l'un et 
lautre corrects, et ne sont, à bien dire, que les conséquences nécessaires 
des lois pour le passage de la chaleur d'un métal à l'autre, pris à la sur- 
face méme de contact, comme cela se peut exprimer par les équations 


(1) u=u, 
du du’ 

9 RE ti 

(2) k dry = k TN 


1) Förhandlingar vid de Skandinaviska naturforskarnes 3:dje möte 1842. Pogg. Ann. T. LXXXVIII, 
p. 165. 
2) Annales de Poggendorff. T. XCV, p. 339. 


60 ' 


Ces lois sont dignes de la plus grande attention, par ce qu'elles sont 
en harmonie complete avec celles qu'on trouve pour la propagation 
de l'électricité d'un métal à un autre. En effet, c'est la vérification experi- 
mentale de ces deux formules que nous allons donner au moment. méme. 


$. 2. 


Supposons qu'on ait des barres métalliques de la mème section, pres- 
sées l'une contre l'autre de la manière indiquée dans la figure juxtaposée, 


/ /' dd 


A u|u' u B 


0 


et qu'on les chauffe à l'extrémité. Soient 7,7' et 7” les longueurs des barres; 
k, k’ et k” les pouvoirs conducteurs; 4, 4’ et 4” leur pouvoir de rayonne- 
ment; et ensuite z, «’ et «” leurs températures aux points donnés des 
trois barres différentes, de maniére qu'en prenant O pour origine, on ait 
a pour les valeurs de x comptees de — / jusqu'au O, x’ de O jusqu'au / 
et enfin z^ de 7’ jusqu'au /'4- 7”. Ainsi, pour les trois barres, on aura 
les formules connues 


Pes ^ ri afl y 2 
(3) u=a Ce jn 


7 wt — m (x — 1) 
u EA e 


ou l'on suppose lexces de température en B comme tout à fait insensible, 
ayant pris la température de l'endroit pour point de départ. 
Dés-lors, comme nous l'avons indiqué, nous aurons, pour + — o, 


Ww — «X 
et 
" du " du 
C24 ES “dr ' 
et ensuite, pour z = /, 
u' — u^, 
aussi bien que 
^ Ld 
p du ,,, du 
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Vient on à introduire dans ces dernières équations les valeurs de 
u, u’ et u”, tirées des formules (3), on obtiendra 


à Km! — Em om 
(4) en pres ANE, 
+ m 
et, en posant 
4 — LA 
ar, 
E 
on aura 
5 | km — k'm'.A 
(?) Laeger om + km.‘ 


Si les barres ont le méme pouvoir rayonnant, et si l'on pose 


; EI 


où « signifie le périmètre de la barre et w sa section, on trouvera 


Vk’ + Vk" — 2mtl 
e 


(0) TC VR EVE 
et 

Vk —avk’ 
(7) Vade ba VAR 


Supposons maintenant qu'on a seulement deux barres / et /’, dont 
la dernière est assez longue pour qu'on puisse négliger le second terme de 
la valeur de «’, on aura simplement 


A == ile 
et 
8 Vk — Vk’ 
» % = EY 


Cette expression indique ainsi que la valeur de y est toujours posi- 
tive, si la chaleur se propage d'un bon conducteur à un mauvais, mais, au 
contraire, qu'elle est négative, dans le cas opposé.  Dés-lors, en faisant 
l'expérience avec deux barres réunies, — par exemple de cuivre rouge et 
de fer, — chauffées d'abord à l'extrémité de la barre de cuivre et ensuite 
à celle de fer, on arrivera à ce résultat digne de remarque, notamment, 
que la quantité y est positive dans le premier cas, mais négative dans second, 


bien qu'ayant cependant la méme valeur numérique dans l'un et l'autre cas. 
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Les formules (6) et (7) donnent 
(9) = I 


n: ya 
et des-lors, si les deux barres extrèmes consistent de la mème matiere, 


y’ EUM Yo ze , 
Par l'équation (7) on obtiendra 

, l'en) 
(10) kt A? =k bru 5 
et par l'équation (8) 

, 1 FER Yo 2 
(11) ki =k Ga) 


En supposant que la quantité y, est connue, la dernière équation pourra 
dans ce cas servir pour déterminer la relation entre # et 4’. Pour obtenir 
la valeur de y,, on n'a pas besoin de faire sur la dernière barre des obser- 
vations directes. En effet, la valeur du pouvoir conducteur de cette se- 
conde barre peut se déduire aisément des observations faites seulement sur 
la barre Z La valeur relative du pouvoir conducteur, obtenue de cette 
maniére, doit étre naturellement identique avec celle qu'on trouvera par le 
procédé ordinaire, en faisant simplement usage des observations des tem- 
pératures dans les deux barres. Cela pourra d'ailleurs servir aussi comme 
du meilleur contrôle, que l'on puisse désirer, pour la vérification de la théorie. 
Et c'est, en eflet, ce contrôle que donnent mes anciennes observations, 
comme on pourra le voir dans quelques moments !). 


1) Si lon employait trois barres des longueurs J, /' et /", les barres extrêmes étant 
toutes les deux de la même matière, et que l’on suppose de plus que la longueur de celle du milieu 
est assez courte pour qu'on ne puisse pas y trouver, par des observations directes, la loi de décrois- 
sement de la température, on pourra néanmoins arriver à déterminer le pouvoir conducteur de 
la barre J’, dans tous les cas où l'on connaîtra exactement les températures des deux surfaces de 
contact tout aussi bien que la valeur de 7. Soient u’ et v" les deux températures, on aura 


nuum mr m, 
Hn 1 Zu Yo — , 
d'ou 
mtl OS — —. 
i = AA IN EVER (t1—y) ys 
La valeur de y, peut être tirée de l’équation 
— y LI 
Yo = —2m#l 


In (1—237) e 
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La valeur de y, peut être déterminée de la manière suivante. Sup- 
posé qu'on ait mesuré par des observations directes les températures des trois 
points de la barre /, éloignés l'un de l'autre à une distance égale à l'unité, 
et qu'on ait divisé les températures des deux points extrémes par celle du 
milieu, le quotient 7 sera exprimé, comme on le sait déjà, par l'équation 
(12) g=e te "=p4+». 

En outre, si l'on a observé, d'une part, la température au point de 
contact entre les deux barres, et, de l'autre, celle d'un point de la barre, 
dont la valeur de x est égale à — 1, en prenant le point de contact pour 
origine, on trouvera, par une division analogue à celle que nous venons de 
faire, le quotient 


Br A (CE ox.) “a pen y, v 
- CN e T E aston AE 


et ainsi 


(13) VIRE LI 


Cette valeur de y,, introduite dans l'équation (11), donnera 
(14) 
mais, en faisant usage d'un autre métal, on aura également 


pop QE. j 


? 


po — v 
et par suite, la relation entre Z^ et £" sera 
Whe a 
15 EC — L^ (LÀ 3 
e 3 um 


Au moyen de la méthode des moindres carrés, on pourrait obtenir, 
sans aucun doute, la valeur beaucoup plus exacte de y, qu'on ne peut y 


Pour cela on pourra dans le deuxième membre de l'équation précédente admettre pour un instant 


y — Yo 
et 
—2m'l 1 
| ery 
et on aura ainsi une première valeur approximative de },. 


e 
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arriver, en la déduisant de l'équation (13); mais il ne faut pas oublier que 
la quantité # est, en general, variable avec la temperature, et qu'on aurait 
par conséquent une valeur de y, qui n'appartiendrait pas à la surface méme 
de contact. — 


S. 4. 


Voici maintenant nos observations, réunies dans le méme tableau, 
quoiqu'elles n'aient pas été faites simultanément. En effet, les séries I, II et 
II ont été obtenues, en mai 1841, et les IV, V et VI, le 17 et le 18 
mars 1842. Cependant, notons avant tout que nous avons suivi la méme 
méthode dans toutes les expériences, et que les barres employées ont été 
toujours les mémes. 


| 


u 


Serie | $ Serie $ 
d observation. I IT | In | à d observation. IV Wi VI = 
Température | > Température = 
MERECE HH | 1798 | 2775 | 15451) 2 
mm —— | 13°85 | 4^98 | 16) 
ee 67°,62 LOSS a) LOR: 2 Plomb: = 18,78 6,73 | 15 | 
| 57,80 1,72 21,70 | 5 pen 26,21 | 9,40 | 14 
| 50,70 2,02 24,80 | 6 | 41,90! 38,78 13,45 | 13 | 
| 47,70* 2,16*| 26,83* | 30,55*| 46,75*| 16,15* 
LE M 
39,27 2,70 | 33,40 7 28,00 49,25 16,94 | 6 
27,97 4,00 | 48,70 8 23,60 | 55,48 18,96 | 5 
Eis; | 055 | 535 | —— 19, | 2910 21,50 | 4 
tin: | 1530| 695 | 40! TH phavasitaloz ob lea sn 
11,45 9,45 | 51,90 11 lay, tle 55,83 29,08 | 2 
8,75 12,65 | 39,70 | 12 | 13,48 49,80 34,08 i I 
7,6* | 14,9* | 35,25* | 12,75* | 47,25*; 37,0" 
Lt | 3 
6,02 19,70 29,00 | 13 | 10,82 39,58 48,15 | 12 
3,87 31.27 19,60 | 14 8,23 29,85 —— | 
| ml 2,30 | 47,20 | 13,80 | 15 [EN 6,66 22798 er fl 
a tomb: ^| beg ori 3080. a BOOTS ENS 
—— — 8,00 | 17 16,00 —— | à 
| | — | — | 628118 re ucc so | 


m m. 


à a m. m . a 
Diamitre des barres = 23,8 ; Diamètre des trous = 9,5; 


e 
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SS 


wo Distances des trous. 

: 49,50 T 49,55 : ; 51,08 
3 50,00 9 49,30 15 48,75 
4 47,00 10 48,05 16 49,75 

50,00 49,37 49,22 
5 11 = 17 
6 48,05 12 47,75 18 _— 
7 51,55 13 | 48,20 | 

-— | 


Les nombres marqués dans le tableau par un astérisque indiquent les 
températures des barres, aux points de contact. Cependant ces temperatu- 
res ne sont pas données directement par des observations, mais par un 
procédé graphique. En effet, j'ai préféré cette maniere de les déterminer à 
la méthode analytique, considérant la méthode graphique beaucoup plus 
expeditive et méme plus rigoureuse que toute autre, surtout quand les va- 
leurs de 4 ne sont pas absolument constantes. 

Le résultat trouvé par M. Wiedeman, tendant à démontrer que la 
température à la surface de contact est la même pour les deux métaux, a 
été reconnu exact par mes observations ci-dessus. Cette égalité de tempe- 
rature à la surface de contact se présentait distinctement, en employant des 
barres de cuivre rouge et d'étain. Mais il y a de l'incertitude dans les 
combinaisons de plomb, à cause de la difficulté de construire exactement 
la courbe de la température de ce métal Dans les cas douteux, la tem- 
pérature du point de contact a été déterminée d'aprés celle du bon conduc- 
teur, sans qu'aucune solution de continuité dans la temperature du faible 
conducteur ne s'en soit suivie. 


$. 5. 
J'ai trouvé les nombres suivants comme valeurs des quantités 4, u, v 
et / pour les trois métaux: 


1* Cuivre rouge. Au moyen des séries IV et VI, on aura les nom- 
bres suivants comme valeurs de 4 


IV VI Moyennes. 
2,038 2,027 | 2,033 
2,037 2,035 2,036 
2,032 2,039 2,035 
2,032 2,024 2,028 


Valeur moyenne de ; = 2,033 


66 


et 
D 121999: 
Pour la moitie de distance, on aura donc 
u = Y 1,1995 = 1,0952 , 
y = 0,9131 , 
2^ Etain. Les series I et V donnent pour les valeurs de 7’ 
I | NA | Moy: 
2,119 2,092 2,105 
2,105 2,101 2,103 
2,091 Dad 9,106 
Valeur moyenne de g’ = 2,105 
et 


My = 1,3282. 
Pour la moitié de distance, on obtiendra 
pu = 1,1924 
v' = 0,8678 
y = 2,0202. 
32 Plomb. Les valeurs de g étant trés variables, j'ai employe seule- 


ment les valeurs de x correspondant à la surface de contact. Ainsi jai 
trouvé, au moyen des séries III, V et VI, les nombres 

35,12 46,75 16,15 

29,00 38,78 ' 13,45 ' 


comme des valeurs de y, , 


M 


€; à; d. 
1,2111 
1,2055 
1,2008 
Valeur moyenne de u, = 1,2058 
et v, = 0,8293. 


$. 6. 


Pour la barre composée de cuivre rouge et d'étain, on obtient par 
des observations les valeurs de / suivantes, lorsque la chaleur se propage 
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a) de l'étain au cuivre: 


f = 1,250 par la serie (ID, 
f = 1,245 Yoh Op! ai IKT), 
Moyenne = 1,2475 ; 
b) du cuivre à Vetain: 
J’ = 1,063 par la serie (I), 
f! = 1,058 iplo, do vy 


Moyenne — 1,0605. 

Au moyen de ces valeurs de f et f’, combinées avec celles de u 
et #, on peut calculer par la formule (13) la valeur de y,; et en operant 
de cette maniere, nous aurons 
par 4 et fF y, = 0,235 
par p’ et f£ — y, 0,250 

Moyenne = 0,242. 
La moyenne de ces valeurs, substituée dans la formule (11), donne ensuite 
= 2,68 k’, 
tandis qu'au moyen des valeurs de x et u’ on a 
k = 2,46 kl”. 


ll 


On voit ainsi, 1° que la valeur numérique de y, est la méme dans 
les deux cas, mais qu'elle est de signe positif ou négatif, selon que la 
chaleur se propage dans l'une ou dans l'autre direction; 2° qu'il y a un 
accord aussi complet, qu'on peutle desirer, entre les valeurs relatives de £ et 
de £', soit qu'elles se trouvent calculées au moyen de la valeur de 7,, ou 
qu'elles aient été obtenues directement par les quantités u et w. 


En combinant les observations faites sur les barres de cuivre rouge 
et de plomb, on trouvera, quand la chaleur se propage 


a) du plomb au cuivre: 


. f = 13915, par la serie (IV), 
et y, = — 0,325; 
b) du cuivre au plomb: 
f = 1,0499, par la série (VI), 
f = 10535, AND as REN): 


Moyenne = 1,0512 
et Yo = + 0,316. 
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Ces valeurs substituées dans l'équation (11) donnent comme valeur moyenne 


k = 3,96 4, 

tandis que la valeur de /, tirée seulement de la serie (VI), a donné 
y, = 0,333 

et k = 4,00 £. 


On peut aussi déterminer la relation entre le pouvoir conducteur de 
cuivre et celui de plomb par les observations faites sur la barre d'étain, 
contenues dans la Illeme série. Il faut seulement dans la formule 


v -u—2f 2 


introduire les valeurs suivantes, appartenant à la barre d'étain, 
v + u = 2,0194, 
33,4 


D 2.0683 = (249007 
2 F, = he = 99592: 
4c 35,25 : , 
et l'on aura 
k = 4,08 A. 
La détermination directe au moyen des valeurs pu et y, donne ensuite 
k — 4993 L. 


On voit ainsi qu'il y a également ici un accord tout-à-fait satisfaisant 
entre les valeurs indiquant la relation entre # et 4,, trouvées de toutes ces 
differentes manieres. 

Par les expériences faites sur des barres de plomb et d'étain, on 
obtiendra ensuite, si la chaleur se propage 


a) de létain au plomb: 


I. 4,1206 5 par la serie (D). 
y, = + 0,126 , 
# = 1,66 4, 

b) du plomb à l'étain: 
pape 22N LE par la série (ID, 
7, = — 0,23 , 
# = 2554, , 


c. à. d. la valeur moyenne, trouvée au moyen des deux expériences, sera 
Ko 210% > 
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tandis que les observations directes donnent 
Ba ESSE. 


On voit clairement par les nombres ci-dessus, que l'accord entre les 
deux valeurs de y, est loin d'être grand, et on pourrait méme supposer 
que la dernière valeur n'est pas exacte. Mais observons que, pour mettre 
les deux nombres en parfaite harmonie, il suffit seulement d’augmenter la 
température observée 14°,9 de quelques dixiemes de degré. 


g. 2 


Il me reste enfin à prouver l'exactitude du résultat annoncée ci-des- 
sus, à savoir, que le quotient des deux températures, déterminées à deux 
points équidistants de la surface de contact des deux barres réunies, est 
certainement plus grand, quand la chaleur se propage du faible conducteur 
à celui d'une meilleure conductibilité que dans le cas opposé. 

En effet, il faut seulement pour cela trouver l'expression analytique 
qui représente ces deux faits. 

Si la température a été déterminée à deux points équidistants de !a 
surface de contact, on aura, pour chacun de ces points, les valeurs de y, 
v et y, qui leur correspondent: et par là la signification de ces quantités 
sera la méme qu'auparavant, mais, si on les accentue, elles se rapporteront 
au plus faible conducteur. La relation entre les quantités 4, v et y, quand 
la chaleur se propage d'un bon conducteur à celui d'un plus faible pouvoir, 


est donnée par l'équation 


nage 
Q = Hope: 


mais, au cas contraire, par 


, 1 — y? 
Oy 2 Rape 


Ces deux valeurs doivent étre telles que 
Q, x Q, , 
parce que les quantités y, v et v' sont toujours plus petites que l'unité. 


Ainsi, la recherche précédente prouve par la vérification experimen- 
tale donnée ci-dessus, que les formules 


uu = U 
et 

du _ „du 

dx dz 
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sont vraies pour la surface de contact, au moins dans les limites des erreurs 
d observations. 


$. 8. 


On retrouvera le méme résultat, au moyen de la discussion des ob- 
servations de M. Wiedeman, quoique la difficulté d'obtenir les valeurs exactes 
de 4, » et v, relativement à certains corps, tels que le bismuth, ne permet 
pas d'arriver à un accord complet. 

Pour les divers métaux, tels que ceux de cuivre, de fer, de zinc, 
d’etain, et de bismuth, les observations donnent les valeurs suivantes de 4: 


— 
Cuivre Fer | Zinc 
2,0046 2,045 | 2,0253 
2,0075 2,034 2,0241 
2,0086 2,027 Moy. = 2,0247 
2,0046 2,061 
2,0088 2,034 
ait EE m en 2,018 
Moy. = 2,0069 9.060 Le D FN 
d 2,036 . 
Te T I ns 
2,0229 Zz 
Hm (2,015) 3 
en 2.040 is 
id 2,051 n 
2,0910 2,596 
Moy.=2,0209 | Moy. = 2,040 Moy. = 2,501 
c. à. d. pour cuivre: g, = 2,0069; p, = 1,0866; v, = 0,9203; 
pour le fer: d, = 2,040 ; pw = 1,221 ; v, = 0,8196; 
pour /'etain: 9, = 2,0209; u, = 1,1554; v, = 0,8655; 
pour le zinc: 9, = 29,0947; p, = 1,1090; v, = 0,8557: 
pour le bismuth: g, = 2,501 ; pw, = 2,0013; v, = 0,4997. 


Voici ensuite les valeurs de /, qu'on trouve, quand la chaleur se 


propage 
du cuivre de l'étain | du cuivre | du zinc 
au fer, au fer, au bismuth, au bismuth, 
1,0361 | 1,215 1,016 | 1,040 
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dou l'on tire, représentant la conductibilité du cuivre, du fer, de l'étain 
du zinc et du bismuth par 4, £ , £,, 4, et k,, les nombres qui suivent: 


4 20694 hj I, 12 439 Lh, 02, 3904 &; 


I dT 
tandis que les observations directes nous donnent 
Bein, ke 817. M. — OUO E, m mm 10/74 AL. 


I DNE 


En se servant des anciennes observations de M. M. Wiedeman et 


Franz, on trouve 
k = 621, £k = 409 EL, 


I 
lesquelles valeurs s'accordent très bien avec celles que nous avons obtenues 
plus haut, au moyen des observations mentionnées sur la barre de cuivre. 
Le zinc et le bismuth montrent, au contraire, un accord bien moins parfait. 


$. 9. 


Quoique nous puissions ainsi regarder les lois, déterminées ci-dessus 
pour le passage de la chaleur d'un métal à l'autre, comme vérifiées par les 
observations que nous venons d'exposer, on pourrait néanmoins supposer 
quil existe certains cas, où ces lois cessent d'être satisfaites d'une manière 
rigoureuse. En admettant — comme il nous semble nécessaire — qu'il y 
a différentes especes de chaleur thermom trique, de méme que pour la 
chaleur rayonnante, et que tout metal conduit dèslors par pr.ference cer- 
taines espéces de chaleur, on peut notamment distinguer les deux cas 
suivants: 

1° La chaleur conserve sa composition d'une manière invariable au 
passage d'un metal à l'autre, tout aussi bien que la lumière et la chaleur 
rayonnante, tant que celles-ci se montrent sous la forme d'un mouvement 
vibratoire; 
2° La composition de la chaleur se change à la saree méme de 
contact et dépend seulement de la constitution moléculaire du corps, ainsi 
qu'on le trouve, quand la chaleur rayonnante se transforme par absorption 
en chaleur thermom trique. 

Si l'on admet le premier de ces deux cas et qu'on vienne à sup- 
poser que le pouvoir conducteur varie pour les différentes espéces de cha- 
leur, ce pouvoir d'un seul et méme métal devrait être différent, selon que 
la chaleur vient de l'un ou de l'autre conducteur. Cependant nous n'entre- 
rons pas pour aujourd'hui dans ces détails, mais nous nous reservons le 
droit d'y revenir une autre fois. 
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Quant à l'application pratique des lois mentionnées plus haut, elles 
ne manquerons pas d'étre surtout utiles relativement à la critique des diffé- 
rentes méthodes, employées jusqu'ici à l'effet de déterminer le pouvoir con- 
ducteur des corps pour la chaleur. Ces lois nous montrent d'abord, dans 
ce dernier cas, que la quantité de chaleur, qui passe par une paroi métallique 
ou par une barre, dont la longueur est trés courte, dépend principalement 
du pouvoir conducteur des deux corps environnants, entre lesquels cet 
échange de chaleur s'opére médiatement; et, de plus, que cette quantité de 
chaleur ne peut pas être regardée, sans corrections ultérieures, comme 
l'exacte mesure du pouvoir conducteur de la paroi métallique intermédiaire. 


Outre cela, si l'on veut chercher, au moyen d'un élément thermoélec- 
trique que l'on place aux différents points d'une barre métallique, à y déter- 
miner le décroissement de la chaleur, ces lois prouvent aussi qu'il se fera, 
au point de contact, un changement de température, qui sera d'autant plus 
grand que le pouvoir conducteur de la barre différera de celui de l'élément 
thermoélectrique. De là la cause, pourquoi cette méthode n'est pas propre 
pour déterminer la proportion, dans laquelle la chaleur se répand simultané- 
ment dans deux métaux différents. 

Remarquons enfin que, si l'on voulait établir une théorie complette, 
telle que l'exigérait l'instrument de Trevelyan, les mémes lois seraient aussi 
de la plus haute importance. 
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SUPPLÉMENT av MÉMOIRE SUR LES GENRES 
LIRIOPE ET PELTOGASTER, H. RATHKE. 


PAR 


W. LILLJEBORG. 


PROFESSEUR DE ZOOLOGIE. 


Pl. VI—IX. 
(Lu le 1er Mars 1860). 


P armi les collections que j'ai emportées en 1858 des cótes de la Norvége, 
jai trouvé encore un exemplaire un peu moins développé de la femelle de 
la Ziriope, fixe sur le Peltogaster paguri. Sejournant aux bords dela mer 
de Bohuslaen en Suéde pendant l'été de 1859, j'eus l'occasion d'examiner 
un exemplaire vivant de la Pachybdella D1iESING, ou Sacculina THOMPSON, 
ainsi que plusieurs exemplaires du Peltogaster paguri et du P. sulcatus. 
J'obtins en outre deux genres nouveaux appartenant à cette groupe d'ani- 
maux, desquels l'un s'approche de la Sacculina et l'autre du Peltogaster. Je 
vais à présent exposer, comme supplément à mon mémoire précédent sur le 
méme sujet, les observations que m'ont fournis ces nouveaux matériaux. 


LIRIOPE, H. Rarukxe. 
Fig. 1—2. 


Sur un exemplaire assez petit du Pagurus pubescens, pris a Bergen 
en Norvege, jai trouve un Peltogaster paguri, long, seulement, de 54 millim., 
qui avait sur lui une femelle de la Ziriope pygmaea, large de 21 millim. 
La figure 1 les représente tous les deux; a, Peltogaster, et 6, Liriope, vus 
de la partie supérieure. Toute la partie antérieure de la Ziriope, laquelle 
jai représentée dans mon mémoire précédent sur la planche 1, fig. 3 & 4, 
a, a pénétré à travers de la peau du Peltogaster, de manière à ne pas 
ètre visible par dehors de ce dernier, La partie du corps où la Liriope 
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est fixée, se trouve enflée, ce que l'on doit sans doute attribuer à l'influence 
de cet animal. Le Peltogaster était opaque et d'une couleur blanchätre, mais 
il manquait d'oeufs, au moins à ce que jai pu observer. Il offrait par con- 
séquent la méme forme que celui sur lequel j'ai trouvé la Ziriope, dont j'ai 
parlé dans mon mem. précéd. Le corps de la Ziriope dernierement trouvée 
est plus distendu et arrondi que celui de la précédente, et n'a point de plis 
ou de rides. En la voyant d'en haut (fig. 1, 4) elle est presque transver- 
salement ovale, ayant une convexité assez reguliere et une declivite plus 
marquée en arrière. La partie la plus élevée ou la plus convexe est le 
petit col, qui paraît complétement traverser la peau du Peltogaster. Par der- 
rière (fig. 2) elle est plus arrondie. A la partie postérieure (4) on voit dans 
un petit enfoncement louverture anale, entourée de points foncés et d'un 
bord un peu saillant. Au-dessous le corps est moins convexe qu'au-dessus 
et n'a point une fissure longitudinale, comme l'avait l'exemplaire compléte- 
ment développé que nous avons décrit dans le mém. précéd. (pl. I, fig. 4). 
Elle parait donc ètre bien moins développée que ce dernier. La couleur 
en est blanche-jaunâtre. L'abdomen du Pagurus était au contraire plus foncé 
quà lordinaire, presque noir. 


SACCULINA CARCINI, J. V. Tuonurson, 
Entomol. Magz. Vol. III, pag. 452. London 1836. 


Pachybdella carcini, DIESING. 


Fig. 5—14. 


Depuis que mon dernier mémoire sur ces animaux a été imprimé, jai 
eu l'occasion de voir trois mémoires touchant ce méme sujet, lesquels 
m'étaient alors inconnus. Je vais donc premierement en exposer le contenu. 
Le premier est celui de M:r THOMPSON, que jai cité ci-dessus, et sur lequel 
M:r R. Leucxarr dans «Troschels Archiv für Naturgeschichte 25:ter Jahrg. 
1859, I. Bd. pag. 234» avait fixé notre attention. Cet auteur distingue, qui a 
enrichi la science de plusieurs recherches trés-importantes, entre lesquelles 
je veux surtout nommer sa description du developpement des Decapodes 
et des Cirripédes, a donné, dans le mémoire que nous venons de nommer, 
à l'animal en question le nom de Sacculina carcini. Il en a décrit tant la 
structure extérieure que lintérieure, et enfin le développement. Il paräit 
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quil a eu de riches matériaux, et il raconte qu'il a quelquefois trouve trois 
exemplaires de la Sacculina fixés sur le même Carcinus maenas. Comme 
il a trouvé ce parasite sur le même Crustace que Raraxe, Lovén et moi 
nous l'avons fait, il parait certain que le sien est de la méme espece que 
le mien, malgré la petite différence qu'offrent ses figures. Cette différence; 
qui consiste principalement en ce que les parties latérales de la Sacculina 
sont plus étroites et plus proéminentes, peut avoir sa cause dans un dessin 
moins exacte, fait peut-etre d'après un exemplaire aplati et conservé dans 
de l'esprit de vin. Mais ce que peut aussi en étre une cause, cest que la 
forme de la Sacculina est sujette à un changement assez remarquable à me- 
sure qu'elle resserre plus ou moins le pallium, ou qu'elle absorbe une quan- 
tité d'eau plus ou moins grande, ce que jai eu moi-mème l'occasion d'ob- 
server. En plongeant la Sacculina fixée sur le Carcinus maenas dans de 
l'esprit de vin, ce dernier animal, en resserrant fortement l'abdomen, occa- 
sionne à la Sacculina une forme aplatie. En absorbant une plus grande 
quantité d'eau, elle reçoit une forme plus enflée et arrondie, comme la fig. 
3 le représente. Apres avoir vidé et abandonne les tubes ovifères, l'animal 
prend une forme plus rétrécie. La description des parties intérieures est 
bien courte. Ce quil y a à observer, cest que tout le corps intérieur a 
été envisagé comme une glande testiculaire, quoique l'auteur n'y ait pas 
trouvé de spermatozoides. Liorgane d'adhésion y est déerit comme rameux 
et articulé, malgré les figures qui n'en démontrent rien. Quant à des ar- 
ticulations, je n'en ai rien observé, mais bien quelquefois que les bords en 
sont un peu rameux. 

Les observations sur le développement sont d'un intérét bien grand; 
aussi sont-elles les meilleures qui aient été faites jusqu' à présent. Elles con- 
firment d'une manière évidente mon opinion que la Sacculina est un Cirri- 
pede. Tmompson a eu l'occasion d'examiner et de figurer deux larves de 
degrés de developpement moins avancés, Ses deux figures en sont copiées 
ici, fig. 13 & 14. La premiere figure, qui montre la larve telle qu'elle 
était en sortant de la mère (probablement sous une compression légère) 
correspond parfaitement avec la larve nouvellement éclose, chez CAVOLINI 
(voir fig. 15 de mon mem. précéd.). Elle est un peu plus grossie et d'une 
forme plus allongée, ce qui peut avoir sa cause dans un développement un 
peu plus avancé. La seconde figure (14) est probablement aussi prise d'une 
larve trouvée chez la mère, quoique rien n'en soit dit précisement. THOMP- 
SON se prononce de la manière suivante: «Several years elapsed before I 
discovered this same larva in its advanced state (fig. 9) (voir fig. 14), which 
I have since found to abound in the harbour of Cove during the Spring 
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months»; etc. Comme TmomPpson connaissait bien les larves des autres 
Cirripedes, il a du concevoir qu'il était possible de confondre la larve en 
question avec celles-ci, en cas qu'il ne l’eüt trouvée que nageant au port 
de Cove. Cela posé, on pourra expliquer la citation ci-dessus de la ma- 
niere suivante: il a premièrement trouvé cette larve chez la mère et puis 
dans un état libre au port de Cove. Le dessin qu'il présente de cette 
larve -differe extrémement de celui de la premiere, et il aurait certaine- 
ment trouvé leur commune origine douteuse, sil ne les avait pas trouvées 
toutes les deux chez la mére. Cette larve présente tous les signes 
caractéristiques dune larve de Cirripede, mais diffère pourtant de la 
forme ordinaire d'une telle larve au méme degré de développement en ce 
que le tégument dorsal présente à la partie postérieure trois apophyses 
aigués au lieu d'une seule (voir fig. 48 de mon mem. précéd.) La larve 
plus jeune (fig. 13) differe aussi de la larve ordinaire des Cirrepédes, en ce 
qu'elle présente à la partie postérieure et supérieure du corps deux apophy- 
ses aigués au lieu d'une seule (voir fig. 47 de mon mem. précéd.). 

M:r THOMPSON a compris que cette larve a la plus grande corres- 
pondance avec celles des Cirripédes, mais il considére pourtant ce parasite 
comme différent tant des Cirripedes que des autres Crustacés. Quant à son 
affinite avec les Lernéides, il n'en exprime pas la moindre supposition, 
L'exposé du mémoire de Taompson dans l'Archive de WrEGMANN pour 
l'année 1837 pag. 248, parait donc être inexact en ce qu'il fait entendre 
que M: Tnompson a envisagé la Saceulina comme un Lerneide. A cause 
de la difficulté que la plupart peut être trouveront pour se procurer ce 
mémoire, il me sera permis d'exposer ce qu'il dit de l'affinité de la Saccu- 
lina avec les autres Crutacés. Pag. 455 il dit: «Some important results and 
reflections naturally present themselves from a consideration of the foregoing 
detail, but they derive a ten-fold degree of interest by the subsequent di- 
scovery of the metamorphosis in the pedunculated Cirripedes, as developed 
in the Memoir read before the Royal Society. Without this we should 
still remain ignorant of the real affinities of this curious parasite, and the 
mystery of its procreation. That it agrees with no tribe of the Crustacea 
is apparent, not even with the Cirripedes; nevertheless, its concealed affinity 
to these latter becomes evident, on a comparison of the respective larvae; 
and yet how different and masked is the perfect animal, which presents us 
with another point of affinity in a union of the two sexes in the same in- 
dividual; indeed the Sacculina furnishes the only example in nature of an 
animal all generative organs, to the apparent exclusion of every other, — its 
body being entirely filled with the ovaria, and an enormous testicular gland.» 
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De ce qui vient d'être cité, il parait donc aussi clair, que la déno- 
mination de Sacculina, donnée par M:r THOMPSON à ce genre, a la priorité 
sur celle de Pachybdella, donnée par Diesine, que du reste est fondée sur 
une idée fausse de la nature de l'animal. Taompsox et H. RATBKE ont tous 
les deux, sans le savoir, donné le méme nom de Carcini à cette espèce. 

Dans le mémoire nommé ci-dessus, M:r LEUCKART a, d'après ce qu'il 
dit lui-même, donné une description bien défectueuse de la structure in- 
térieure de la Sacculina, fondée sur des recherches d'un exemplaire qu'il 
a trouvé pres de Helgoland sous l'abdomen d'un Hyas araneus. Cette de- 
scription est néanmoins la plus detaillee que nous possedions, et correspond 
pour la plus grande partie avec les observations que j'ai eu l'occasion de 
faire moi-même. Toutefois LEUCKART n'a pas observé quelle est un 
Cirripede. 

Dans les actes de la Société des Sciences de Danemark de l'année 
1855 pag. 127, Mer H. Kröyer a publié une notice de ses observations sur 
la Pachybdella et le Peltogaster, où il rapporte, qu'il a trouvé deux espèces 
du premier genre et quatre ou cinq du dernier. Sur des Hippolytes il a 
trouvé une forme appartenant à cette groupe d'animaux à laquelle il a donné 
le nom de Sy/o». Quant à des descriptions, il n'y en a point. 

A la description dans le mémoire précédent nous ajouterons ce qui 
suit. La fig. 3 représente une Sacculina vivante, de grandeur naturelle et 
étant un peu enflée par suite de l'eau quelle a absorbée. La largeur en est 
plus grande que la hauteur et lépaisseur. Elle montrait à peine quelque 
mouvement, si non qu'elle resserrait de temps en temps l'ouverture à 4, de 
maniére que les rides sur le pallium autour de cette ouverture devenaient 
plus nombreuses et formaient au pallium un enfoncement, comme la figure 
le représente. Le pallium était un peu transparent, de manière que l'on 
pouvait indistinctement apercevoir les tubes ovifères. Dans le pallium, ou 
dans la partie de la Sacculina qui enveloppe les tubes oviferes et le corps 
intérieur, jobservais trois membranes distinctes. Exterieurement se trouve 
une membrane chitineuse assez épaisse et opaque et d'une couleur blanche- 
jaunätre, ayant à la face intérieure une couche cellulaire bien épaisse. Dans 
cette couche cellulaire jobservais des tubes rameux et anastomosants, con- 
tenant une matiére plus foncée, qui sont probablement des tubes musculai- 
res (fig. 4). Une membrane épaisse et opaque, legerement attachée par de 
tissu connectif, se trouve au-dessous de cette couche, et parait présenter 
une structure plus compliquée. A l'extérieur, elle avait une mince lamelle 
chitineuse ou l'on observait un grand nombre de bandes d'une structure 
plus solide, s'élevant un peu au-dessus de la lamelle, et se confondant avec 
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celle-ci aux extrémités et quelquefois méme au milieu, comme la figure 5 le 
représente, Sous cette lamelle chitineuse se trouvait une couche épaisse 
dune substance intercellulaire et de cellules peu distinctes, entre lesquelles 
se trouvaient des fibres musculaires plus ou moins evidentes, faiblement 
liées ensemble et manquant de stries transversales. Cette membrane se déta- 
chait facilement des autres. DLEUCKART lenvisaze comme, «eine art Fett- 
körper» ou «ein mit Fett durchwirkter Hautmuskelschlauch.» A l'intérieur 
de cette membrane musculaire se trouvait une autre mince et trans- 
parente, contenant des cellules petites et irregulières, et se détachant faci- 
lement de la précédente. A la partie supérieure du tube qui mene à l'ou- 
verture de la bouche, les deux intérieures de ces membranes s'unissent 
entre elles et avec les membranes qui entourent le corps intérieur. Elles 
forment aussi le tube qui tapisse la face intérieure du col de l'organe d'adhésion. 
Tant à l'ouverture opposée de la bouche qu'à l'un des cotés du corps in- 
terieur (le coté droit (c) fig. 28' de mon mem. préced.) ces deux mem- 
branes sont unies à celles qui entourent le corps intérieur. Le tube qui 
descend dans lorgane d'adhésion n'est pas tourné en forme de spirale 
(fig. 6, a. 

Le corps intérieur («corpus carnosum») (fig. 6, de grandeur naturelle) 
chez l'animal vivant differe un peu de celui que j'ai figuré précédemment. Il 
est plus enflé et arrondi. ine coupe longitudinale par l'organe d'adhésion 
et l'ouverture opposée est à peu pres elliptique. Le corps est entouré en 
dehors par une membrane chitineuse mince et transparente (fig. 7) sur la- 
quelle on voit de petites cellules élevées et irregulieres, probablement les 
nuclei des cellules, qui sont restes aprés que la membrane est devenue 
chitineuse. Cette membrane entoure le corps bien legerement et ressemble 
complétement à la membrane intérieure ou troisieme du pallium. Elle est 
unie à cette membrane à la partie inférieure du corps, à l'ouverture du 
pallium ainsi qu'à la partie droite du corps, et peut en être considérée 
comme une continuation. Entre ces deux membranes se trouvent les tubes 
oviferes, legerement fixés à l'une et à l'autre, sans étre entourés d'aucune 
autre membrane sacciforme, de maniere que les oeufs étant éclos, les pe- 
tits, aprés avoir quitté les tubes oviferes, peuvent directement sortir par l'ou- 
verture du pallium. Dans un exemplaire oü tous les tubes oviferes étaient 
vidés jai seulement observé les restes des membranes qui les avaient formes, 
et qui étaient à présent placés au cóté droit de l'ouverture du pallium. 
Quelques rameaux de ces membranes s'étendaient avec leurs bouts dechires 
jusque dans l'ouverture du pallium. Près de l'endroit dont nous avons 
parlé, et dans le voisinage de la glande rameuse, nous avons observé dans 
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le corps du mème exemplaire, des tubercules cornés d'une couleur brunätre 
et d'une forme irrégulière et variable. Peut-être ont-ils été produits par 
une sécrétion de la glande rameuse. Tout prés du coté droit de l'ouver- 
ture du pallium (fig. 6, c) jai observé l'ouverture au moyen de laquelle les 
ovaires intérieurs communiquent avec les tubes oviferes, et auprès de 
cette ouverture se trouvait un grand tronc de ces tubes. La partie inférieure 
du corps, qui avoisine le tube (a) qui descend dans l'organe d'adhésion, est d'une 
couleur blanchätre, et les ovaires intérieurs n'y pénétrent pas. La mem- 
brane musculaire qui forme les parois de cette partie, est de la même na- 
ture que celle qui les forme dans les autres parties du corps intérieur, mais 
plus compacte qu'à l'ordinaire, à l'exception de la partie qui entoure l'ou- 
verture du pallium. Elle offre une grande quantité de fibres musculaires 
pour la plupart peu connectés. Dans deux petits morceaux de cette mem- 
brane jai observé quelques fils plus gros et plus longs, enflés ca et là, et 
n'ayant point de stries transversales. A la place où ils étaient dechires ces 
fils présentaient une structure fibreuse. L'un des fils était à l'un des extré- 
mités un peu plus épais, et les enflements étaient plus fréquents et plus 
grands (fig. 8a & 4, grossi de 300 fois) Si ces fils ne sont pas des 
fibres nerveux, il m'a été impossible de découvrir la moindre trace d'un 
système nerveux. J'ai aussi trouvé de pareils fils chez les espèces du Pel- 
togaster. Dans la dite (inférieure) partie du corps j'observais deux organes 
places tout pres l'un de l'autre, qui avaient la forme de sacs allongés fig. 9). 
Vers le bout fermé, (a) les parois étaient épais et compactes et d'une cou- 
leur blanchàtre, tandis que vers l'autre, (4) ils étaient minces et cellulaires. 
De petites globules manquant de noyaux et étant d'une grandeur variable 
formaient le contenu de ces parties sacciformes. L'un de ces organes a 
été observé par THOMPSON, qui dit qu'il est transparent; il suppose méme 
que cet organe pouvait être un estomac. Sa forme a donc certainement été 
différente de celle que jai observée, et l'organe doit avoir été plus grand. Ces 
organes paraissent complétement répondre à ceux que j'i figurés dans mon 
mémoir précédent (fig. 34 & 42) et que j'ai regardés comme des ovaires 
primaires chez le Peltogaster paguri, et comme des organes de génération 
masculins chez le Peltog. sulcatus. Par des observations sur le contenu des 
organes correspondants chez une forme proche au Peltogaster, je suis porté 
à croire que ce sont des testicules. Il est bien à observer que chez le 
Peltog. sulcatus je les ai toujours trouvés plus grands chez des exemplaires 
qui étaient plus petits, et qui avaient les ovaires et les oeufs moins déve- 
loppés. Entre les cellules ayant un noyau distinct j'y ai aussi vu des glo- 
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bules plus ou moins grands, desquels quelques uns étaient d'une couleur 
brunätre. 

Quant aux organes de digestion, je n'en ai rien vu de distinct. Mais 
si l'animal a un ventricule, il me parait qu'il doit avoir sa place dans la 
partie inférieure du corps. 

La partie restante et plus grande du corps intérieur est d'une struc- 
ture bien compliquée, et consiste principalement d'un tissu musculaire et des 
ovaires, ainsi que d'une glande assez grande qui, d'aprés LEUCKART, 
parait étre une glande cimentaire. La membrane musculaire qui forme les, 
parois du corps (fig. 10) ressemble à la deuxième membrane du pallium, 
mais j'y ai clairement vu que les fibres musculaires ont des stries transver- 
sales. Exterieurement elle est couverte d'une membrane extremement mince, 
probablement chitineuse, qui offre des bandes pareilles à celles de la secon- 
de membrane du pallium. Le tissu intérieur, étant formé de fibres muscu- 
laires faiblement liées ensemble, est plus ou moins dense. Il est le plus 
dense prés de l'ouverture du pallium, et forme une sorte de sphincter autour 
de celle-ci (fig. 6, 4). En dedans le corps est partagé en plusieurs compar- 
timents où sont logés les ovaires rameux. 

La membrane musculaire qui couvre le corps intérieur, tout près de 
l'ouverture du pallium, ressemble à celle qui couvre la partie inférieure de 
ce corps. Elle s'élève un peu au-dessus de la membrane musculaire voisine, 
et s'étend jusqu'à l'ouverture du pallium. Au-dessous de cette mème mem- 
brane se trouve une grande glande formée de tubes rameux (fig. 11). Je 
n'ai pas observé son canal efférent, mais les tubes en étaient dirigés vers 
la partie supérieure, et done probablement vers louverture au moyen de 
laquelle les ovaires intérieurs communiquent avec les tubes oviferes. Ses 
tubes rameux étaient beaucoup plus minces que les tubes oviferes. La fig. 
12 représente un de ces tubes grossi de 350 fois. La largeur en était à 
peu prés de 0,04 millim. Les parois sont formés par de cellules irregulieres. 
LEuckART prétend qu'ils sont formés de cellules cylindriques. Cette glande 
était vide. Probablement le contenu en avait été déchargé lorsque les oeufs 
quittaient les ovaires intérieurs, et que les tubes oviferes se formaient. Chez 
un autre exemplaire j'ai trouvé cette glande remplie d'une matière cellulaire, 
et les parois étaient, comme Leucrarr le dit, formés de cellules cylin- 
driques. LEUCKART a envisagé cette glande comme un organe cimentaire. 
Les tubercules cornés qui se trouvaient dans son voisinage le rendent aussi 
croyable. D'ailleurs, si les deux organes sacciformes allongés ne sont des 
testicules, on pourrait croire que cette glande est un testicule, puisqu' elle 
présente quelque ressemblance avec les testicules des Cirripédes ordinaires. 
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CLISTOSACCUS') PAGURI, x. GEN. ET SPEC. 
Fig. 15 —18. 


Sur deux exemplaires assez petits du Pagurus bernhardus pris au 
mois de Juillet de l'année précédente (1859) à Christineberg en Bohuslaen, 
j'ai trouvé le parasite en question. Il était fixé sur l'abdomen au méme en- 
droit où les Peltogasters se fixent ordinairement, c. a. d. au coté gauche et 
non loin de la base de l'abdomen. Il n'y avait qu'un seul exemplaire sur 
chaque Pagurus. 

L'animal (fig. 15, & 16, a) qui a la forme d'un sac complétement 
fermé, et plus ou moins arrondi, était fixé avec l'un des cotés sur l'abdo- 
men du Pagurus. La forme extérieure en était par conséquent si simple, 
que j'étais sur le point de l'envisazer comme une excroissance maladive 
sur le Pagurus, avant que je voyais sa structure intérieure, lorsque les tu- 
bes oviferes me tomberent à l'instant dans les yeux, et me rappelerent de 
ceux de la Sacculina. Chez l'exemplaire plus grand (fig. 15), qui avait une 
longueur de 5 millim., la forme était ovale, et chez celui qui était plus petit 
(fig. 16) elle était arrondie. La surface du pallium était lisse, et présentait 
chez l'exemplaire plus grand à la partie inférieure, où il était fixé, une pe- 
tite sinuosité. Chez le méme exemplaire l'un des bouts était un peu plus 
large que lautre, et tous les deux également arrondis. Le pallium était 
assez épais, quoique plus transparent que chez la Sacculina. Chez le plus 
grand on voyait un vide au-dessous du pallium à l'un des cotés de l'extré- 
mité plus large. Quant à la structure, le pallium ressemble à celui de la 
Sacculina. La partie du parasite qui était fixée sur l'abdomen du Pagurus 
(fig. 16, 4, et 17, a), était fortement convexe, et avait traversé la peau du 
Pagurus. La compacte membrane extérieure du pallium ne s'étend pas sur 
la partie de l'animal qui a pénétré cette peau, mais s'arréte aupres de celle-ci 
avec un bord relevé, corné et brunätre, qui se confond avec la peau du 
Pagurus, de la méme manière que les bords cornés de l'organe d'adhésion 
de la Sacculina et du Peltogaster sont unis à la peau des Crustacés, sur 
lesquels ils sont fixés. Ce bord corné est donc complétement analogue avec 
ces derniers bords, et peut par conséquent être envisagé comme l'organe 
d'adhésion de cet animal. On peut avec d'autant plus de raison le présu- 
mer, que, d'aprés ce que nous montrerons plus tard, la peau qui enveloppe 
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l'organe d'adhésion chez les exemplaires plus jeunes du Peltogaster, s'attache 
absolument de la même manière sur l'abdomen du Pagurus. Peut-être les 
exemplaires plas jeunes de la Sacculina sont-ils aussi fixés de la même 
manière, Chez des Peltogasters plus jeunes j'ai aussi quelquefois trouvé 
l'ouverture antérieure du pallium fermée; mais ils ont toujours eu une ouver- 
ture buccale. Ils est donc évident qu'il y a beaucoup d'analogie entre le 
Clistosaccus et les exemplaires plus jeunes du Peltogaster, et probablement 
aussi de la Sacculina, mais le Clistosaccus diffère néanmoins toujours de 
ceux-ci en ce qu'il manque d'ouverture buccale. Il parait donc être resté 
sur un degré de développement inférieur, quoique, comparé au Peltogaster, 
il représente, quant à la structure intérieure, un degré plus élevé, et s'ap- 
proche davantage de la Sacculina. 

La partie du Clistosaccus qui avait traversé la peau du Pagurus 
(fig. 16, 6, & 17, a) était entourée d'une membrane musculaire et cellulaire 
qui était épaisse mais non compacte, et qui me paraissait étre une conti- 
nuation de la seconde membrane du pallium, et répondre à la méme de la 
Sacculina, quoique je n'y aie pu observer la mince lamelle chitineuse avec 
des bandes que j'ai trouvée chez celle-ci. Immédiatement au-dessous de la 
peau du Pagurus se trouvait fixé sur la partie pénétrante du Clistosaceus 
un anneau d'appendices molles et rameuses (fig. 16, c, & 175). Ces appen- 
dices (fig. 18) avaient extérieurement une membrane bien transparente et 
mince, et au-dessous de celle-ci des granules et de petites vesicules rondes 
sans noyau distinct. Au-dessous de cet anneau le tegument du corps de- 
venait plus épais, de maniere que la partie la plus épaisse était pres de la 
base, et y présentait une surface tres-inegale. 

Quant à la structure de la partie qui penetre dans l'abdomen du 
Pagurus, nous y trouvons une analogie frappante avec l'Anelasma squalicola. 
Le pédoncule de cette dernière, qui pénétre à travers de la peau du Squalus, 
ressemble beaucoup à la partie du Clistosaccus qui traverse la peau du 
Pagurus. Le premier est aussi pourvu de semblables appendices rameuses. 
Comme le Cistosaccus manque d'ouverture buccale, il faut admettre que 
c'est au moyen d'absorption qu'il se procure la nourriture; par conséquent 
au moyen d'une qualité absorbante chez la partie qui pénétre dans l'abdo- 
men du Pagurus. Il parait donc vraisemblable que les appendices rameuses 
fonctionnent comme des organes d'absorption; et qu'elles peuvent étre com- 
parées aux villosités dans les intestins des animaux supérieurs. Peut-être 
que ces appendices chez I Anelasma ont aussi une pareille fonction. 

Le pallium étant ouvert (fig. 17) l'animal présente en dedans une 
structure presque complétement d'accord avec celle de la Saceulina. Nous 
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y trouvons un corps intérieur (c) musculeux, ovale et blanchätre, entouré 
de tous cotés de tubes ovifères. Ce corps avait un petit col au moyen 
duquel il était fixé à la partie basale de l'animal. Mais ce corps était com- 
parativement plus petit que celui de la Sacculina, et je ne pouvais pas ob- 
server qu'il était, comme chez cette dernière, attaché au pallium. En de- 
dans du corps j'ai trouvé des ovules plus ou moins développés, mais ils 
n'étaient pas, à ce que jai pu observer, renfermés dans des tubes rameux;, 
comme chez la Sacculina. Comme le pallium. est complétement fermé, il 
faut qu'il s'y forme une fissure quelconque pour faire sortir les petits. 
Cette description faite, nous pourrons de la maniére suivante carac- 
teriser le 


CLISTOSACCUS, x. GEN. 


Animal e Crustaceorum classe et Cirripediorum | subclasse, generibus 
Sacculinae et Peltogasteris affine, ectoparasiticum , in abdomine Paguri degens. 

Animal sacciforme, saccum rotundum vel ovale, clausum et laeve prae- 
bens, latere uno (inferiore) in abdomine Paguri immerso, molli et appendicibus 
ramosis. (absorbentibus?) praedito, ibique pallii! tunica extima chitinosa cum 
cute Paguri coalita. | Pallio aperto corpus parvulum. carnosum, ovaria interna 
continens, et tubulis oviferis caeciformibus obtectum, videmus. 


CLISTOSACCUS PAGURI, x. sr. 


Specimina duo, quorum majus (fig. 15) 5 millim. longum, in abdomine 
Paguri bernhardi, mense Julii ad litus Bahusiae accepta. 


PELTOGASTER PAGURI, H. Rarakxe. 
Fig. 19—20, 22—27. 


La membrane exterieure du pallium est formee de deux lamelles chiti- 
neuses, desquelles l'extérieure est la plus épaisse et a des lignes ou des ban- 
des longitudinales plus ou moins développées, un peu ressemblant à celles 
que nous trouvons dans la membrane qui entoure extérieurement le sac 
ovarien (fig. 24). Sur de différentes places du pallium j'ai trouvé le déve- 
loppement de ces bandes assez variable, de méme que la lamelle elle-méme 
de temps en temps d'une épaisseur et d'une opacité différente. Sur la face 
intérieure de la lamelle intérieure et plus mince j'ai trouvé un épithélium 
plus ou moins évident avec des cellules irregulieres, et cette lamelle a ete 
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elle-même quelquefois composée de cellules hexagones (fig. 19). Cet épi- 
thélium a été le plus distinct précisement entre les bandes. Au-dessous de 
cette lamelle et légèrement y fixée, ou quelquefois séparée d'elle, nous 
trouvons une membrane ou un sac épais plus ou moins opaque, qui a une 
structure tant cellulaire que fibreuse (fig. 20). Cette membrane a en effet 
une couche cellulaire assez épaisse, sur la face intérieure de laquelle on 
voit des faisceaux de fibres musculaires faiblement liées ensemble, et diri- 
gees transversalement vers l'axe longitudinale du corps. Il est bien naturel 
que ces fibres se forment de la couche cellulaire, et chez le Peltog. sulca- 
tus j'ai clairement vu les cellules prendre la forme de fibres (fig. 21). Chez 
ce dernier les fibres musculaires étaient évidemment striées, mais chez le 
Peltog. paguri elles étaient lisses. Dans la couche cellulaire de cette mem- 
brane jai observé un systéme de canaux lacunaires, quoique moins déve- 
loppé que chez I Apeltes. 

Cette membrane ou ce sac répond complétement à la seconde mem- 
brane musculaire du pallium chez la Sacculina, et comme elle, de méme 
que la membrane extérieure, entoure toutes les parties intérieures, et qu'elle 
est souvent placée tout prés de cette membrane, nous l'envisagerons aussi 
comme appartenant au pallium, quoique, lorsque le Peltogaster ne contient 
point d'oeufs, elle soit quelquefois rétrécie et forme un sac qui est bien 
éloigne de la membrane extérieure du pallium (fig. 30, 7). Elle s'étend 
dans louverture antérieure du pallium, oü elle est bien épaisse et riche- 
ment pourvue de fibres musculaires qui servent à rétrécir cette ouverture 
(sphincteres ). Elle forme aussi un tube qui descend dans le col de l'or- 
gane d'adhésion. 

C'est probablement ce sac que Mr RATHKE a envisagé comme un 
organe de digestion ou un ventricule, et à la móme fois comme une ma- 
trice. C'est la membrane de ce sac que j'ai appelée «derme» dans mon 
mémoir précédent, en l'envisageant comme la seconde couche tegumentaire 
de l'animal. 

Lorsque l'animal contenant des oeufs a été privé de ces membranes 
qui forment cofijointement le pallium, il présente, vu d'en bas, la forme que 
montre la fig. 22. Cette figure a été prise d'aprés un exemplaire conservé 
dans de l'esprit de vin. Au long de la partie médiane on observe un corps 
blanchätre ou jaunätre, que nous voulons appeller sac ovarien, et qui est 
bordé au-dessus et le long des cotés par un grand sac ovifere. A la partie 
inférieure du sac ovarien on voit deux parties cylindriques et allongées, 
entourées de tissu connectif, par lequel elles sont aussi attachées a ce sac 
(c, c, et fig. 23). J'ai du envisager ces deux parties comme des testicules, 
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par suite de ce que jai observé chez une forme assez proche, Apeltes. De 
l'extrémité plus obtuse et blanchâtre, qui est entourée d'une membrane cel- 
lulaire assez épaisse, serpente un canal étroit et compacte, qui se fixe à 
chaque coté dans la membrane du sac ovifere (fig. 23, 4). C'est la plus 
grande partie de ce canal que j'ai représentée dans mon mémoir précédent 
(fig. 35). 

Le sac ovarien est attaché par un tissu connectif au sac ovifere qui 
l'entoure, et par devant (a) et par derrière (4) à la membrane intérieure 
du pallium; il envoit un petit tube dans le col de l'organe d'adhésion. Ce 
sac est entouré extérieurement par une membrane chitineuse qui est pourvue 
de bandes longitudinales élevées et regulieres (fig. 24, grossie de 300 fois). 
Ces bandes paraissaient avoir en dedans un canal longitudinal. A la figure 
25, qui représente le sac ovarien vu en profil sous un grossissement moins 
grand, on peut voir la direction de ces bandes. Sous cette membrane 
extérieure se trouve une autre, cellulaire et fibreuse qui ressemble à 
celle que nous avons vue dans le pallium, à l'exception du tissu musculaire 
qui est un peu plus dense. Ce sac ovarien présente donc, quant à sa 
structure, beaucoup de conformité avec le sac du pallium. Fig. 25 nous 
montre les bords déchirés de la membrane musculaire. Chez lexemplaire 
qui est figure ici, l'extrémité antérieure (a) se prolongeait dans l'ouverture 
du pallium, de manière qu'elle était visible avant que le pallium fåt été óté. 
A l'extrémité antérieure je n'ai point pu apercevoir d'ouverture, mais le 
tégument y était seulement un peu plus mince. ll ne m'a non plus réussit 
de voir l'ouverture par oü les oeufs doivent sortir du sac ovarien. 

Les ovaires qui sont renfermés dans le sac ovarien ont la forme de 
deux sacs paralleles à l'axe du corps. Dans les parties latérales ces sacs 
ont des lobules ou des rameaux plus ou moins longs, et ils se confondent 
dans la partie postérieure. Il parait qu'ils sont sujets à des variations assez 
grandes tant à la forme qu'au volume, à mesure que les oeufs se dévelop- 
pent. Chez lexemplaire représenté fig. 22, ces sacs étaient volumineux, 
et le sac ovarien était par conséquent assez grand et distinct. Il arrive 
quelquefois qu'il est bien plus petit Dans les ovaires je voyais des oeufs, 
des cellules et de la substance intercellulaire. Une partie des oeufs étaient 
assez grands et remplis d'un grand nombre de vésicules. La couleur du 
sac ovarien était blanchàtre, et par derriere un peu tirant sur le rouge- 
jaunatre, 

Le sac ovarien chez le Peltogaster répond complétement a la partie 
de la Suceulina que jai appelée «corpus carnosum», ou «le corps trans- 
formé» dans mon mémoire précédent. Le contenu en consiste, d'après les 
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observations données ci-dessus, des ovaires, au moins quant à la plus grande 
partie. Il est donc clair que c'est le sac ovarien, de même que le corps 
de la Sacculina, qui doit absorber les aliments. 

Les deux testicules (fig. 22, c, & fig. 23) ont toujours été de la même 
forme, c. a. d. de celle d'un sac allongé, cylindrique et ayant l'une des 
extrémités fermée. De l'autre, qui est plus grosse (a), il sort un canal 
long, étroit et tortueux (4. La couleur en est jaune-verdätre avec des 
lignes transversales plus foncées. Les parois sont compactes. épais et opaques 
et formés de plusieurs couches de cellules. Ils sont entourés d'un sac de 
tissu connectif, qui est très-épais et cellulaire à la partie d'où sort le canal, 
et qui entoure ce canal mème. Je les ai trouvés vides chez les exemplai- 
res qui ont eu le sac ovifère très-développé, mais chez ceux qui en 
manquaient je les ai vus avoir un contenu cellulaire et ténace. Il ne 
m'a pas réussit de les voir sur le point de développement où ils contien- 
nent des spermatozoïdes. Le canal qui en sort (fig. 35 de mon mém. pré- 
céd.) est bien compacte et fort, de mème qu'étroit et tortueux, ayant à la 
partie qui est fixée au testicule une dilatation en forme de flacon, étant d'une 
consistance moins solide. Chez l'exemplaire représenté fig. 22 j'ai trouvé 
l'un de ces canaux pourvu au milieu d'une courte branche aveugle, et ayant 
aussi une apophyse à l'extrémité qui était fixée sur la membrane du sac 
ovifère; tandis que l'autre canal ne présentait point de pareilles branches ou 
d'apophyses. La membrane qui entourait le sac ovifere était à l'endroit, 
ou le canal aboutissait, plus épaisse, inégale et rugueuse, ainsi que d'une 
couleur brunätre, ce qui parait prouver qu'une déposition de ciment y avait 
eu lieu. Cette partie se trouvait au bord inférieure du sac ovifere tout pres 
du sac ovarien. La circonstance que le canal est fixé sur le sac ovifere 
parait montrer que les oeufs ne sont fécondés qu'après avoir abandonné 
lovaire, et étre venus dans le sac ovifere. 

Le sac d'oeufs fig. 22, d , qui est grand et gros, entoure le sac 
ovarien d'en haut et le long des cotés, et forme la plus grande partie du 
contenu du Peltogaster. Il est partout entouré d'une membrane mince et 
pellucide, ayant de petites cellules irregulieres et plus ou moins évidentes, 
et se trouve légèrement attaché par un tissu connectif tant à la membrane 
musculaire du pallium qu'au sac ovarien. La membrane qui entoure le sac 
d'oeufs parait être complétement analogue à celles qui chez la Sacculina 
sont placées le plus prés des tubes oviferes. En dedans de cette membrane 
se trouvent les oeufs unis par du ciment, de la méme manière que dans 
les sacs d'oeufs chez le Cyclops. Ce sac d'oeufs répond aux tubes oviferes 
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de la Sacculina. La couleur en était rouge-jaunâtre, mais varie pourtant 
selon le développement des oeufs. 

Par suite des recherches renouvelées que je viens d'exposer, il me 
faut supprimer tout ce que j'ai dit des ovaires dans mon mémoire précé- 
dent pag. 21. Les parties que jy ai décrites et figurées comme des «ovai- 
res primaires», sont les testicules, enveloppés des sacs qui les entourent, de 
manière que ce ne sont que ces derniers qui y ont été représentés. Jy ai 
par conséquent passé par-dessus les vrais ovaires. J'y ai aussi exprimé la 
supposition que ces animaux cessent de vivre, la ponte une fois faite, mais 
à présent j'ai eu l'occasion de me convaincre que le cas n'en est pas le 
méme. J'ai en effet, trouvé dans le sac d'oeufs chez le méme exemplaire 
du Peltogaster sulcatus des petits déjà éclos et dans les ovaires des oeufs 
assez grands et remplis de vesicules jaunâtres. Ces oeufs étaient par con- 
séquent destinés à entrer dans le sac d'oeufs, ou à en former un nouveau, 
après que les petits éclos étaient sortis du sac d'oeufs précédent. Les pe- 
tits une fois sortis, ce sac d'oeufs se détruit probablement, comme le cas 
est avec les sacs d'oeufs du Cyclops, et comme il parait être, selon l'obser- 
vation ci-dessus, avec les tubes ovifères de la Sacculina. 

Une fois j'ai trouvé un exemplaire plus petit de cette méme espèce 
(fig. 26) chez lequel il m'a été impossible de découvrir quelque trace d'une 
ouverture antérieure du pallium. Aussi pensais-je au commencement que 
c'était une espèce distincte, mais la forme de son organe d'adhésion (fig. 27) 
ainsi que les testicules, qui ressemblaient complétement à ceux du Peltoga- 
ster paguri, montraient quil devait être de la méme espèce. Sa longueur 
était de 3 millim.; la couleur du sac d'oeufs en était d'un rouge brunátre ex- 
trémement foncé. Il était fixé sur un Pagurus chiracanthus, Lizzy. Comme 
jai fait l'observation que l'ouverture antérieure du pallium chez le Peltogaster 
sulcatus présente des différences assez grandes quant à son développement, 
et qu'elle est mème quelquefois fermée (fig. 39, 4) chez des exemplaires moins 
développés, il me parait trés-probable qu'une telle conformation n'appartient qu'a 
un certain degré de développement. Le bouclier de l'organe d'adhésion du 
petit exemplaire en question prouvait que l'animal n'était pas trés-avancé en 
age (fig. 27, 6). La partie intérieure en était opaque et brunätre, mais la 
partie extérieure était pellucide et d'une couleur claire, par suite de ce que 
la sécrétion du ciment n'avait pas encore eu le temps de s'y étendre dans 
la méme proportion. Les rameaux qui étaient fixés sur la peau du Pagu- 
rus avalent à l'extrémité une structure fibreuse. 


88 


PELTOGASTER SULCATUS, LIinrLLJEBORG. 
Fig. 94, 98—40. 


Quant à la disposition des parties du corps, ce Peltogaster corres- 
pond avec le précédent, mais il differe quant à la forme de ces parties. 
Le pallium en est formé de membranes analogues; il a un pareil sac ovarien 
qui est entourés d'en haut et aux cotés par un sac d'oeufs. Au dessous du 
sac ovarien et vis-à-vis de l'organe d'adhésion on rencontre aussi une paire de 
testicules, qui ont chacun son canal aboutissant à la membrane qui entoure 
le sac d'oeufs. Quant aux membranes du pallium, on trouve cette différence 
que la membrane chitineuse et extérieure manque de bandes longitudinales 
ou de lignes élevées, et la membrane musculaire a la couche cellulaire plus 
mince mais la couche fibreuse au contraire bien plus développée, et formant 
une couche compacte de fibres musculaires évidemment striées. La membrane 
extérieure du sac ovarien manque aussi de bandes longitudinales, et la mem- 
brane musculaire qui se trouve au-dessous d'elle est bien plus mince que 
chez le Peltogaster paguri. Les testicules ont une forme différente, tels que 
nous les avons représentés fig, 42 du mém. précéd., mais du reste ils sont 
un peu variables. Quelquefois je les ai trouvés si petits qu'ils étaient à peine 
plus grands que les oeufs. C'était surtout le cas chez des exemplaires qui 
avaient un grand sac d'oeufs. Tantöt je les ai trouvés vides, tantôt remplis 
de granules et de cellules avec des noyaux évidents, et enveloppant un sac 
plus petit, ou ayant de doubles parois. Ils ont alors le plus souvent con- 
tenu des granules brunes. Il est bien remarquable qu'ils ont toujours été le 
plus grands chez des exemplaires moins développés, qui manquaient de sac 
d'oeufs, et alors ils ont été d'une couleur blanchátre. La figure 28 repré- 
sente l'un des deux testicules d'un exemplaire jeune, conservé dans de 
l'esprit de vin, qui ne contenait point encore d'oeufs, et dont la forme est 
representée fig. 32. La longueur du testicule était de 0,18 millim. et celle 
du canal de 0,1 millim. Comme je n'ai pas pu observer la position de la 
membrane (c, c), à laquelle il était fixé au moyen de son col, je ne puis 
dire, si cette membrane est la méme qui devait plus tard envelopper le sac 
d'oeufs. Le testicule lui-même (a) avait un contenu cellulaire avec de cel- 
lules bien évidentes, dont une partie avait des noyaux. Entre les cel- 
lules se trouvaient comme d'ordinaire des granules de pigment noir-brunä- 
tres. Quelquefois j'ai aussi trouvé dans les testicules des gouttes jaunätres, 
probablement huileuses. Les parois étaient inégales, minces et transparents. 
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En sortant du testicule, le canal était un peu plus épais et opaque. II était 
du reste un peu plus inégale et moins compacte que je ne Tai trouvé chez 
des exemplaires plus agés, où il était trés-solide. L’extremite qui était fixée 
à la membrane (c) était un peu élargie, ayant les bords inégales et un peu 
épais. A cet endroit le canal paraissait avoir traversé la membrane, et de 
lautre coté de celle-ci était une vésicule qui contenait une autre plus petite 
(4), fixée à l'orifice du canal et paraissant être poussée en dehors de l'inté- 
rieur du dernier. Les cellules spermogenes dans ces testicules étaient moins 
développées que dans celui de /’Apeltes, où elles faisaient clairement voir 
leur nature. 

Les ovaires présentent à peu prés la mème forme que celles du Pelto- 
gaster paguri et prennent au moins pendant un certain degré de dévelop- 
pement la forme de deux sacs paralléles et rameux. Il m'a été impossible 
de trouver dans le sac ovarien de celui-ci ou du précédent quelque organe 
qui puisse répondre à la glande cimentaire de la Saceulina !); et je n'y ai 
non plus pu voir l'ouverture par laquelle les oeufs sortent des ovaires dans 
le sac d'oeufs. 

La forme des exemplaires adultes diffère un peu de celle que j'ai 
présenté fig. 36 de mon mem. précéd. qui a été prise d'après un exem- 
plaire conservé dans de l'esprit de vin. Ils sont plus également cylindriques 
et manquent de sillons sur la peau. Nous offrons donc ici fig. 29 le contour 
d'un exemplaire vivant et complétement développé. A la fig. 30 nous pré- 
sentons le dessin d'un exemplaire aussi complétement développé, mais con. 
serve dans de l'esprit de vin, duquel les petits étaient déjà sortis, et qui 
manquait d'oeufs dans les ovaires. 1l parait en grande partie vide, et le pe- 
tit sac ovarien (e) se présente au fond de la cavité du corps, en s'étendant 
de l'extrémité antérieure du corps (a) à la postérieure (6). Il est entouré 
d'assez prés dela membrane musculaire (7) que j'ai envisagée comme appar- 
tenant au pallium, et qui s'y est resserrée et séparée de beaucoup de la 
membrane chiüneuse extérieure du pallium. A l'extrémité antérieure (a) 
nous voyons comment la partie antérieure du sac ovarien a été forcée à 
travers l'ouverture du pallium, et comment elle s'est rompue et a laissé sortir 
une partie de son contenu. A l'extrémité postérieure du corps (4) le res- 
serrement de la dite membrane musculaire ou du sac ovarien a changé la 
forme ordinaire de cette partie. D'ailleurs cet exemplaire ressemble quant 
à sa forme à peu près à l'animal vivant. Quelquefois j'ai trouvé de pareils 
exemplaires vidés encore vivants, ce qui m'a donné lieu de croire que cet 


1) Cette circonstance semble donner quelque appui à la supposition que cette prétendue 


glande cimentaire chez la Sacculina pouvait étre les testicules. 
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exemplaire vivait encore lorsqu'il fut plongé dans de l'esprit de vin, et 
que la grande contraction des parties intérieures en était une suite. Je suis 
pourtant tenté de croire qu'un exemplaire tellement vidé, et contenant un 
si petit sac ovarien, ne saurait plus se propager, et qu'il tirait à sa fin. 

J'ai trouvé des exemplaires nombreux de cette espece, et j'ai été 
par conséquent en état de faire quelques observations intéressantes sur son 
développement ultérieur. En général la vivacité est en proportion de la pe- 
titesse, de manière que plus petits ils sont, plus on y voit de vivacité. Ils 
se courbent alors dans des directions différentes, et présentent des mouve- 
ments vermiculaires, resserrant continuellement le corps du derrière en avant. 
Le tube court qui entoure l'ouverture du pallium s'étend et s'élargit un peu, 
et de temps en temps quelqu'une des membranes intérieures devient mise 
dehors, en forme de sac, par cette ouverture. Quelquefois ils retirent le 
petit tube, et alors l'ouverture ne se présente que comme un enfoncement. 
J'observais de pareils mouvements chez eux qui ont été représentés fig. 
31, 32 & 35, desquels celui des deux premiéres figures n'était que de deux 
millim., et celui de la dernière de quatre millim. de longueur. La dernière 
figure a été prise d'un exemplaire conservé dans de l'esprit de vin, mais 
dont la forme n'a subit aucun changement. 

Ces petits exemplaires sont encore remarquables à cause de la gran- 
de différence, quant à la forme, entre eux et les exemplaires complétement 
développés. Qu'on les compare avec les figures 29 & 30. Du plus petit 
(fig. 31 & 32) j'ai une fois trouvé huit exemplaires sur l'abdomen d'un petit 
Pagurus cuanensis. Ils avaient tous la mème grandeur et la méme forme. 
La figure 32 représente un d'eux sous un grossissement assez fort, aprés 
quil a été détaché de l'abdomen du Pagurus. Par suite de cela la partie 
postérieure (e) a été courbée et les membranes du pallium se sont con- 
tractées, de manière qu'une quantité de rides et de plies se sont formées 
sur le pallium. Apres étre detache, il vivait dans cet état encore à peu pres 
deux heures. 

Ce qui tombe premièrement dans les yeux, c'est qu'il porte à l'ex- 
trémité antérieure (4) la carapace d'une larve de Cirripède du dernier degré 
de développement (c), fixée dans l'enfoncement du tube retiré du pallium. La 
figure 34 représente cette carapace sous un grossissement plus grand. La 
longueur en est de 0,16 millim. On voit facilement que ce n'est qu'une 
dépouile, puisque le corps y manque. La forme en est complétement 
semblable à la forme ordinaire des larves des Cirripedes sur le dernier 
degré de leur développement, ou à le «pupal-stage», Darwın. Cette larve 
a six paires de pattes ainsi qu'une appendice caudale. Les antennes pré- 
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hensiles sont grandes et attachées dans l'ouverture du pallium du Peltogaster. 
La dépouille était lisse. Comme trois de ces huit exemplaires portaient 
chacun une telle dépouille fixée à la méme place, et comme cette dépouille 
a seulement été trouvée sur des Peltogasters qui étaient les plus petits et 
les moins développés que j'ai vus, je n'hésite pas d'admettre, que cette dé- 
pouille appartient au dernier degré de développement de la larve du Pelto- 
gaster méme, et qu'elle est resté fixée quelque temps aprés que le Pelto- 
gaster en est sort. Là où à son dernier degré de développement la larve 
s'est fixée avec ses antennes préhensiles, elle reste encore comme comple- 
tement développée; et comme il n'y a point ici d'autre Cirripede que le 
Peltogaster lui-méme qui eüt pu étre développé de la larve, à laquelle 
appartenait la dépouille, cette dépouille doit par conséquent appartenir au 
Peltogaster. 

Jai dit que ces petits Peltogasters différent beaucoup, quant à la 
forme, de ceux qui sont complétement développés. Nous examinerons pre- 
mierement celui qui a été représenté par les figures 31 & 32. Avant tout 
il diffère par la structure de son organe d'adhésion et de la partie du corps 
voisine à cet organe. La structure de ces parties est d'un intérét parti- 
culier, parcequ'elles se montrent ici comme des organes de succion plus 
développés que chez les individus adultes. Ceci correspond aussi, d'après 
ce que nous allons bientôt montrer, avec la vivacité plus grande de lani- 
mal, ainsi qu'avec les changements auquels lattache du Peltogaster sur la 
peau du Pagurus est soumise. Il correspond aussi avec ce qu'on voit or- 
dinairement chez les organismes, que les fonctions de nutrition sont toujours 
le plus actives pendant la croissance. En comparant les fig. 31 & 32 avec 
les fig. 29 & 30, nous voyons que le tube (a), avec lequel ce Peltogaster 
aétéfixé sur le Pagurus, et qui est par conséquent son organe d'adhésion, 
diffère beaucoup, quant à la grandeur et à la structure, des organes d'adhé- 
sion des autres (fig. 30, c, & 29, a), Ce tube est bien plus grand et d'une 
consistance plus tendre, en exceptant les bords inférieurs, qui ont été fixés 
au Pagurus. En dedans de ce tube on observe un autre avec des parois 
épais et cellulaires, formés de la membrane musculaire du pallium et, comme 
il parait, aussi du tube qui sort du sac ovarien et qui s'unit au précédent. 
La fig. 33 nous montre les extrémités de ces deux tubes, vues d'en bas. 
a est lorifice du tube intérieur, et 6 le bord du tube extérieur. Les bords 
de tous les deux, mais principalement du premier, sont pliés en dehors. En 
plaçant le bout du tube intérieur sous le microscope, je voyais qu'il était 
pour la plus grande partie composé de cellules plus ou moins grandes et 
d'une substance intercellulaire. Il offrait deux différentes couches concen- 
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triques, desquelles l'extérieure appartenait probablement à la dite membrane 
du pallium, et l'intérieure au sac ovarien. Dans la couche extérieure les 
cellules étaient plus grandes et plus transparentes et n'étaient pas si forte- 
ment liées ensemble comme celles de la couche intérieure. Au bord exte- 
rieur de la méme couche je voyais une ou deux rangées de cellules cylin- 
driques qui étaient plus grandes que les autres. La couche intérieure avait 
une couleur plus foncée, tirant un peu sur le jaune ou le brun. La struc- 
ture cellulaire en était moins évidente, et n'était point apercevable au bord 
extérieur, qui était un peu fibreux et distinctement limité. Ce bord avait 
déjà quelque ressemblance avec celui de l'organe d'adhésion de la Saceu- 
lina. Cette couche était aussi d'une consistance plus compacte, et toutes 
ses parties étaient cohérentes lors móme d'une forte pression. Tout parait 
donc contribuer à prouver que c'est cette couche qui chez l'animal complé- 
tement développé se transforme en ce bord ou disque corné qui est attaché 
à la peau du Pagurus (fig. 38, l'anneau intérieur). La, où le tabe intérieur 
était fixe, se trouvait un trou à travers les deux lamelles chitineuses des- 
quelles cette peau est fermée, et lorsque le Peltogaster fut detache, j'aper- 
cevais une partie des tissus intérieurs de l'abdomen du Pagurus pendante 
au dite tube. De tout ce qui a été dit il s'ensuit clairement que c'est avec 
le tube intérieur que le Peltogaster suce sa nourriture de l'abdomen du 
Pagurus. 

Les testicules, comme on le voit fig. 32, sont particulièrement grands 
et placés à la partie supérieure du tube que nous venons de décrire. Ce 
développement considérable des testicules à un age si peu avancée donne 
lieu à croire qu'ils ont alors une autre fonction que celle des testicules en 
général. Comme j'y ai trouvé des grains de pigment bruns, et comme leur 
contenu a été fortement cohérente, je suis tenté de croire qu'ils secretent 
alors du ciment, de méme comme le cas est, d'après Darwin, avec les 
ovaires chez les Cirripèdes ordinaires. Ce Peltogaster avait le pallium 
hérissé de courtes épines. 

La fig. 35 nous présente un exemplaire plus développé et à peu prés 
deux fois aussi long que le précédent. Le corps en est un peu plus allongé 
et le sac ovarien avec son contenu est plus évident. Le tube de lorgane 
d'adhésion, quoique encore grand, s'est pourtant diminué, en devenant aussi 
plus étroit à l'extrémité inférieure. Les testicules sont aussi plus petits. 
Dans cet état il offrait peu ou point de contractions vermiculaires, mais se 
courbait avec assez de vivacité dans de diflérentes directions. A l'extrémité 
anétrieure du corps (a) se trouve une ouverture. La fig. 36 montre l'attache 
de ce Peltogaster sur la peau du Pagurus, vue de la face intérieure de la 
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peau, pendant que le Peltogaster y était fixé, parce qu'autrement, en deta- 
chant l'animal, la peau du Pagurus aurait pu être déchirée. Au milieu nous 
voyons l'ouverture (a) par laquelle l'animal a suce sa nourriture, La mem- 
brane qui entoure cette ouverture est la lamelle intérieure chitineuse de la 
peau. Elle est très-mince et transparente, et n'a été encore que fort peu 
imprégnée de ciment. On n'y voit que ça et là quelques taches fon- 
cées. Immédiatement autour de l'ouverture la lamelle présente une struc- 
ture de stries concentriques, et le bord en est extrèmement mince. En de- 
hors, autour de cette lamelle, on voit un bord circulaire, assez épais et 
brunâtre, appartenant à la lamelle extérieure de la peau du Pagurus. Ce 
bord marque les limites de l'ouverture sur cette lamelle extérieure, et il a 
déja été assez fortement imprégné de ciment. Du méme bord vont en de- 
dans des lignes radiaires formées d'un ciment brun, et le bord du tube de 
l'organe d'adhésion du Peltogaster y a été fixe. 6, 4 est la peau du Pagurus 
en de hors de l'attache. 

En faisant une comparaison entre cette attache et celle du vieux 
Peltogaster sulcatus (fig. 37, vue d'en haut) nous y trouvons de grandes 
différences. Sur cette dernière la lamelle intérieure de la peau du Pagurus 
a été fortement imprégnée de ciment. L'ouverture centrale a été bouchée 
d'une couche de cette matiére complétement opaque et d'une couleur brun- 
foncé. Les stries concentriques autour de cette ouverture bouchée sont bien 
plus marquées. Le bord élevé de la lamelle extérieure de la peau est plus 
grand et plus élevé, d'une couleur plus foncée et d'une structure fibreuse. 
Sur l'attache figurée ici quelques fils ont été arrachés en détachant le Pelto- 
gaster. a, a, est la peau du Pagurus qui entoure l'attache. 

En rapport avec ce qui vient d'étre dit nous examinerons aussi l'or- 
gane d'adhésion d'un Pedtogaster sulcatus complétement développé et conte- 
nant des oeufs, parcequ'il montre de l'analogie avec l'attache dernièrement 
décrite. La fig. 38 représente un tel organe vu d'en bas, un peu comprimé 
et grossi de 200 fois. Cet organe est limité en dehors par un anneau 
sinueux, et ce q'uon observe en dehors de celui-ci est la peau ordinaire du 
Peltogaster. Tant cet anneau extérieur que toutes les parties qui sont pla- 
cées en dedans de lui sont d'une couleur brunätre et fortement impregnées 
de ciment. L'anneau intérieur et sinueux désigne la circonférence de la 
partie qui est fixée sur la peau du Pagurus, et qui se trouve sur un petit 
col, et forme, dans une signification plus limitée, lorgane d'adhésion. L'an- 
neau extérieur, qui est un peu élevé et qui ressemble à un canal de ciment 
qui s'est figé, renvoit vers l'intérieur des rameaux conduisant le ciment, et 
borne en dehors un bouclier qui se trouve dans la peau, et qui entoure le 
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col de l'organe d'adhésion. Ce bouclier est inégal et a des ramifications de 
ciment irregulieres et plus ou moins évidentes. Le bord de la partie de 
l'organe d'adhésion qui se trouve à l'extrémité irférieure du col, est plus 
foncé que le reste de cet organe; et de ce bord de nombreuses lignes de 
ciment radiaires et plus ou moins évidentes se dirigent vers le centre. L'ou- 
verture centrale a été fermée de ciment, qui sest rompu par suite de 
la pression, de manière qu'une fente s'y est formée. Autour de cette partie 
on voit, ainsi que sur l’attache, des stries concentriques; elle est placée un 
peu plus profondément que le bord. a, a, est la peau du Peltogaster en 
dehors de cet organe. 

L'attache sur la peau du Pagurus, représentée fig. 37, ainsi que l'or- 
gane d'adhésion, donné fig. 38, prouvent clairement que le Peltogaster, étant 
à ce degré de développement, ne suce point de nourriture du Pagurus, 
puisque l'ouverture, par laquelle la nourriture devait passer, se trouve bou- 
chée par du ciment. Ainsi les fonctions de nutrition chez ces animaux 
doivent s'arréter quand ils ont été complétement développés. 1l leur faut 
donc, pendant une période moins avancée de la vie, se procurer les matiéres 
nutritives qui leur sont nécessaires pour les fonctions de la reproduction. 

Sur un exemplaire tres-jeune (fig. 39), quoique plus développé que 
celui qui est representé fig. 35, nous voyons que la forme est moins allongée, 
et que le tube d'adhésion (a) est plus court. La longueur de cet animal est 
à peu près de 5 millim. L'ouverture antérieure du pallium est fermée. Les 
ovaires sont bien plus développés et se présentent distinctement sous la 
forme de deux sacs allongés et rameux. Les testicules sont plus petits et 
à peine apercevables. 

A la fig. 40 nous voyons un exemplaire encore plus développé, 
ayant une longueur de 53 millim. Le tube d'adhésion est devenu plus étroit, 
et son bord, plié en dehors, a commencé à s'unir avec le tube intérieur, 
pour prendre la forme ordinaire de l'organe d'adhésion complétement déve- 
loppe. Le sac ovarien est tres-grand et bien développé, contenant des oeufs 
distincts, et ses rameaux se sont transformés en des lobules courts et saillants. 
Une petite ouverture se trouve à lextrémité antérieure du corps (a). 

Tous les exemplaires de cette espece, qui ont été trouvés aupres de 
la cóte de Bohuslaen, étaient fixes sur le Pagurus cuanensis. 
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APELTES') PAGURI, xw. cen. & sr. 
Fig. 44—46. 


Le parasite qui est le type de ce genre et de cette espéce ressem- 
ble, quant à la forme, presque au Peltogaster paguri, mais il est un peu 
plus allongé (fig. 41, d'aprés un exemplaire conservé dans de l'esprit de vin). 
Il est d'une longueur de 11 millim. et d'une largeur de 31 millim. On voit 
au premier coup d'oeil qu'il diflere tant du Peltogaster que des formes pre- 
cédentes par la structure de la partie avec laquelle il est fixé sur la peau 
du Pagurus. Derriere le milieu se trouve à la face inférieure du corps sur 
le pallium une grande ouverture arrondie; le bord de la membrane chi- 
tineuse du pallium autour de cette ouverture est un peu relevé, corné et 
brun, et avec ce bord l'animal est fixé à la peau du Pagurus (fig. 42). 
On voit un morceau de la peau du Pagurus (c) attaché au dit bord. Ce qui 
le caractérise encore, c'est qu'il a à l'extrémité postérieure du corps un petit 
tubercule ou tube (4), qui fait entendre qu'une ouverture s'y est trouvée. 
En effet la membrane extérieure du pallium forme un bord saillant autour 
d'une ouverture qui est fermée par les membranes intérieures. A cet en- 
droit conduit aussi un tube court et corne du sac ovarien. A lextrémite 
antérieure du corps (a) se trouve une ouverture grande et béante, dont le 
bord inférieur forme une pointe obtuse. Si le tube postérieur est jamais 
ouverí, nous avons alors ici une ouverture antérieure et une postérieure, 
qui paraissent offrir quelque analogie avec la bouche et l'anus, méme Si ces 
ouvertures n'en ont pas les fonctions. Le pallium est composé des mem- 
branes ordinaires. Dans la membrane musculaire on voit tant sur la face 
supérieure que sur l'inférieure du corps, mais surtout sur cette dernière, 
un systeme de vaisseaux lacunaires (fig. 42 & 43), qui offre des troncs 
assez grands desquels des rameaux nombreuses se ramifient partout dans le 
pallium. 

Le sac ovarien (fig. 44, vu d'en haut) ressemble à celui du Peltog. 
paguri. La membrane extérieure avait des bandes longitudinales, comme 
chez ce dernier, et au dessous de celle-ci se trouvait une membrane muscu- 
laire avec des fibres très-fines et faiblement liées ensemble. Cette mem- 
brane formait à l'extrémité antérieure (fig. 45, 4) une couche épaisse d'un 
tissu lâche et cellulaire. Le deux ovaires sacciformes (ce, c) étaient entourés 
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d'une membrane extrémement mince et sans structure. IIs paraissaient être 
récemment vidés, et ne contenaient que fort peu d'oeufs, qui ressemblaient 
à peu prés à ceux du sac d'oeufs. A l'extrémité postérieure (d) se trou- 
vait un tube court. Au devant de celui-ci les deux ovaires étaient unis. 
Entre les ovaires, que l'on voit deployes à la figure, se trouvait un seul te- 
sticule attaché avec du tissu connectif plus près de l'extrémité antérieure. 
Ce testicule fig. 45, «) était grand, oval et opaque, et d'une couleur jaunà- 
tre. Les parois en étaient formés d'une membrane mince et sans structure, 
qui était à la face intérieure revétue d'une couche épaisse de matière for- 
matrice. A l'extrémité antérieure il en sortait deux canaux efferents. Les 
parois de ces canaux, desquels j'ai seulement vu la partie qui est le plus 
proche des testicules, étaient d'un tissu läche, contenant une tres-grande 
quantite de fibres fines, mélées de matieres cellulaires. Le testicule était 
rempli de cellules spermogènes, toutes presque également développées, plus 
ou moins arrondies, et contenant plusieurs globules ou gouttes graisseuses 
de differente grandeur (fig. 46). A cause de cela il est probable que les 
oeufs, qui se trouvaient dans le sac d'oeufs, n'étaient pas encore fécondés. 
Ils contenaient des gouttes nombreuses et plus ou moins grandes. Le sac 
d'oeufs était aussi encore fort petit. 

De cette nouvelle forme je n'ai obtenu qu'un exemplaire, trouvé sur 
un petit Pagurus bernhardus aupres de la cóte de Bohuslaen; et toutes les 
figures ici données ont été prises d’après l'animal conservé dans de l'esprit 
de vin. 


J'ai dit dans mon mémoire précédent que ces Cirripèdes diffèrent 
tellement des autres, qu'ils doivent former un ordre particulier de la sous- 
classe des Cirripèdes, et c'est pourquoi j'ai proposé de leur donner le nom 
de Cirripedia Suctoria, par la raison qu'ils sucent leur nourriture des 
animaux sur lesquels ils sont fixés. J'ai aussi dit, que la Sacculina ( Pachyb- 
della) et le Peltogaster paraissaient devoir former deux familles distinctes. 
Les nouvelles formes que j'ai trouvées depuis lors, desquelles l'une s approche 
de la Sacculina et l'autre du Peltogaster, paraissent confirmer cette opinion. 
Nous voulons par conséquent les ranger en deux familles: Sacculinidae et 
Peltogastridae; et nous livrons le tableau suivant sur ces familles. 
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Genera: 
apertura suctoria, 


sive ore praeditum. Sacculina. 
in tubulis ramosis 1. Familia: 


caeciformibus. . . . Sacculinidae. 
Corpus subtus. 


CIRRIPEDIA. 
Ordo sine apertura 
SUCTORIA SUCLOLIA. ee dere bes Olistosaccus. 


Ova portantur. . . . 


tubulo postico nullo. 
1 Testes duo. ...... Peltogaster. 


in sacco sim- 2. Familia: 
plici magno.. Peltogastridae. 
| Corpus. . .. 


tubulo postico brevis- 
simo. 
(Testis unus.. ..... Apeltes. 


Dans ce tableau j'ai exposé quelques-uns des caractères principaux 
par lesquels les formes de l'ordre Suctoria different l'une de l’autre. Dans 
mon mémoire précédent j'ai, avant de faire les descriptions des genres 
Pachybdella et Peltogaster, donné un exposé en, latin de leur structure. Comme 
les observations dernièrement faites occasionnent quelques modifications 
dans ces exposés, je vais pour chacun d'eux en donner un nouveau. 


Gen. SACCULINA, Tnon»s. 
( Pachybdella, DIESING). 


Animal e Crustaceorum classe et Cirripediorum subclasse, ectopara- 
siticum, sub abdomine Crustaceorum Decapodorum Brachyurorum degens. 

Animal adultum crassum, sacciforme, transverse ellipticum, cute 
G pallio) laevi, molli, sed firma, corpus internum crassum, carnosum, genitalia 
continens et sine cavitate digestionis distincta, instar pallii circumdante, vesti- 
tum. Os in organo adfigendi subinfundibuliformi et corneo perforatum, et in 
oesophagum vel tubulum suctorium transiens. Genitalia bisesxualia. Testes duo, 
sacculiformes, elongati? vel fortasse tubuliformes et ramosi?, in. corpore interno 
positi. Ovaria ramosa, tubuliformia, in corpore interno sita. Tubuli oviferi 
numerosi, ramosi, caeciformes, circa corpus internum ad duas membranas te- 
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nues adfixi. Cavitas inter corpus internum et pallium per foramen sat mag- 
num, ori oppositum et plicis pallii circumdatum , aperta. 

Pullus entomostraciformis, pullo Cirripediorum processibus ad latera 
partis anterioris corporis similis, et tantum processibus pluribus posterioribus 
diversus. 


Gen. PELTOGASTER, H. Rırake. 


Animal e Crustaceorum classe et Cirripediorum subelasse, ectopara- 
siticum, in abdomine Crustaceorum generis Paguri degens. 


Animal adultum: Corpus sacciforme, elongatum, teretiusculum, vel 
depressiusculum, eute (pallio) plus vel minus pellueida sed firma vestitum, mi- 
nime segmentatum, et partibus appendicularibus articulatis destitutum. Os vel 
apertura suctoria in organo adfigendi subinfundibuliformi, vel acetabuliformi, 
vel etiam tubiformi, plus vel minus corneo, in latere inferiore corporis situm, 
appendicibus buccalibus nullis. Ad extremitatem unam (anteriorem ) corporis 
plerumque. apertura, interdum magna, interdum parva, cavitatem intrapallialem 
aperiens, adest. — [Nullum corpus internum crassum et carnosum, ut apud. Sac- 
culinam, nullusque ventriculus adest, saccum vero internum musculosum, ovaria 
amplectens, invenimus. Genitalia biserualia. Testes duo simplices tubiformes 
vel sacculiformes , infra saccum ovariorum positi, uterque canaliculo ad saccum 
oviferum adfixus. Ovaria duo sacciformia, plus vel minus ramosa vel lobata, 
et sacco communi inclusa. Ova, quum ex ovarüs exierunt, in sacco magno, 
ovariorum saccum communem supra et ad latera obtegente, adservantur. 


Pulli pullis antecedentis similes, entomostraciformes, cum  Cirripediorum 
pullis processibus lateralibus a parte anteriore et inferiore corporis exeuntibus 
congruentes. 


EXPLICATION DES FIGURES’). 
Planche VI, fig. 1—13. 


Fig. 1. Liriope pygmaea, fixée sur Peltogaster paguri. a, Peltog. paguri; 
4, Liriope pygmaea. 


1) Les figures marquées d’un astérisque sont prises d’après des exemplaires vivants. 
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Liriope pygmaea, vue du coté postérieur. «, la partie antérieure; 
b, la partie postérieure. 


Fig. 5—14, Sacculina carcini. 


L'animal, en grandeur naturelle. a, l'organe d'adhésion; 4, l'ouver- 
ture du pallium. * 

Un morceau d'une couche cellulaire sur la face intérieure de la 
membrane extérieure chitineuse du pallium, avec des tuyaux ra- 
meux, qui entourent probablement des muscles rameux (grossi 
de 300 fois). 

Un morceau de la membrane cellulaire et musculaire (la seconde) 
du pallium. Elle est couverte d'une lamelle extrémement mince et 
probablement chitineuse, qui forme des bandes courtes. * 

Le corps intérieur ou ovarien, en grandeur naturelle, «, louver- 
ture de bouche ou de sucoir. 4, la membrane épaisse et muscu- 
laire autour de l'ouverture du pallium. c, l'ouverture par laquelle 
les ovaires intérieurs sortent et communiquent avec les tubes ovi- 
feres. d, une partie de la 2de et de la 3me membrane du pal- 
lium. e, une partie de la membrane extérieure chitineuse du 
pallium. * 

Un morceau de la membrane chitineuse qui entoure le corps ova- 
rien (grossi de 300 fois). 

Un morceau d'un des filaments longs qui se trouvaient dans la mem- 
brane musculaire et blanchátre au-dessus de l'organe d'adhésion 
grossi de 300 fois). 

Un testicule? a, la partie apicale, qui est blanchätre et compacte. 
4, la partie basale, qui est plus lâche et cellulaire. * 

Un morceau de la membrane musculaire qui forme les parois ex- 
térieures du corps ovarien. * 

Une partie de la glande cimentaire (?) dans ce corps (grossie de 
200 fois). * 

Un rameau vide de la móme; 

Une larve du premier degré de développement (d'après J. V. 
THOMPSON). 

Une larve d'un degré de développement plus avancé (d'après le 
même auteur). 


Fig. 15—18, Clistosaccus paguri. 


Un exemplaire plus grand, fixé sur l'abdomen du Pagurus bern- 
hardus. a, Clistosaccus; 6, Yabdomen du Pagurus. 
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16. 


17. 


18. 


20. 


28. 


Planche VII, fig. 16—28. 


Un exemplaire plus petit, fixé à la peau détachée du Pagurus, 
a, l'animal au-dessus de cette peau. 6, la partie du mème qui a 
traversé la peau. «c, c, appendices rameuses sur cette partie. d, 
la peau du Pagurus. * 

L'animal ouvert. «, la partie qui se trouve au-dessous de la peau 
du Pagurus. 6, b, les appendices rameuses. c, le corps ovarien. 
d, d, des lobes du pallium. e, e, la peau du Pagurus. * 

Une des dites appendices, plus fortement grossie. * 


Fig. 19—20, 22—27, Peltogaster paguri. 


Un morceau de la lamelle intérieure de la membrane extérieure 
chitineuse du pallium (grossi de 300 fois). 

Un morceau de la membrane musculaire du pallium (grossi de 
200 fois). 

Une cellule, se transformant en une fibre musculaire de la dite 
membrane, chez Peltog. sulcatus. 

Un exemplaire ovifere, depuis que le pallium a été détaché. a, 
l'extrémité antérieure du sac ou corps ovarien. 4, l'extrémité po- 
sterieure du méme. c, c, les testicules. 4, 4, le sac ovifere 
(grossi de 25 fois) 

Un testicule. a, le testicule. 4, le canal efferent. * 

Un morceau de la membrane chitineuse qui enveloppe extérieure- 
ment le sac ovarien. (grossi de 300 fois). 

Le sac ovarien vu du coté lateral. a, l'extrémité antérieure. 4, 
l'extrémité postérieure. «c, le coté supérieur. d, le coté inférieur 
qui est lacere. 

Un exemplaire très-petit. a, l'extrémité antérieure. 6, l'extrém. 
postérieure. 

L'organe d'adhésion du méme exemplaire. a, l'ouverture de la 
bouche. 4, 4, le bouclier. c, c, des rameaux du bord de l'or- 
gane d'adhésion ou de lacetabulum. 4, un morceau de la peau 
adhérente du Pagurus. 


Fig. 28—40, Peltogaster sulcatus. 
Un testicule d'un individu trés-jeune, le méme qui a été repré- 
senté à la fig. 32. a, le testicule. 4, une vésicule fixée à l'ori- 
fice du canal efférent. c, c, un morceau de la membrane à la- 
quelle le canal est fixé. (grossi de 200 fois. 
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Planche VIII, fig. 29—58. 


Fig. 29, Un individu adulte, vu de profil. a, l'organe d'adhésion. + 


E 


30, 


31. 


Un individu adulte dépourvu d'oeufs et de petits. «a, l'extrémité 
antérieure, où le bout du sac ovarien a été poussé dehors, #, 
lextrémité postérieure du corps, un peu resserrée. c, l'organe 
d'adhésion. 4, la membrane musculaire du pallium. e, le sac 
ovarien, 

Un individu trés-jeune, sous un faible grossissement. a, le tube 
de l'organe d'adhésion. * 

Le méme individu plus grossi et avec des rides et des plis, ocea- 
sionés par le rétrécissement de l'animal. «a, le tube de l'organe 
d'adhésion. 4, lextremite antérieure, ou une dépouille, c, de sa 
larve du dernier degré de développement est fixée avec les anten- 
nes prehensiles dans l'ouverture du pallium. 4, le tube intérieur 
et cellulaire de l'organe d'adhésion. +, l'extrémité postérieure qui 
a été courbee. * 

Le bout du tube de l'organe d'adhésion, vu d'en bas. a, le tube 
intérieur, #, le tube extérieur, 

La dite dépouille. «a, les antennes préhensiles. 4, l'extrémité an- 
terieure du Peltogaster (grossie de 200 fois). 

Un individu jeune, un peu plus développé que le précédent. a, 
l'extrémité antérieure avec l'ouverture du pallium, 

Liattache du méme sur la peau du Pagurus, vue de la face inté- 
rieure de cette peau. a, l'ouverture centrale, 4, 4, la peau en- 
tourante. 

Une telle attache pour un vieil individu, vue de la face supérieur 
de la peau. a, a, la peau entourante du Pagurus, 

L'organe d'adhésion d'un individu adulte, vu de la face inférieure. 
L'anneau extérieur et sinueux circonserit un bouclier dans la peau 
du Peltogaster; et l'anneau intérieur circonscrit le propre organe 
d'adhésion, qui est porté sur un col court. a, a, la peau du Pel- 
togaster (grossi de 200 fois). 


Planche IX, fig. 59— 46. 


Un individu jeune un peu plus développé, chez lequel les ovaires 
lobuleux sont évidents. a, le tube de l'organe d'adhésion. J, 
l'extrémité antérieure qui est fermée. * 
Un individu jeune encore plus développé. a, lextrémité antérieure 
qui est ouverte. * 
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Fig. 41—46, Apeltes paguri. 
L'animal vu d'en haut. a, lextrémité antérieure, 4, l'extrémité 
postérieure avec un petit tube, 
Le méme exemplaire vu d'en bas. «, l'ouverture antérieure du 
pallium. 4, l'extrémité postérieure. c, un morceau de la peau du 
Pagurus, fixé à l'organe d'adhésion ou au bord du pallium, qui 
entoure l'ouverture grande et arrondie qui s'y trouve. 
L’extremite antérieure du même, où l'on voit des lacunes rameuses 
dans la membrane musculaire du pallium, vue d'en haut. 
Le sac ovarien du mème vu den haut. 2, un morceau du pal. 
lium fixé à l'extrémité antérieure. 4, le tube postérieur. 
Les deux ovaires sacciformes un peu deployés, et le testicule, vus 
de la face inférieure. a, le testicule avec deux canaux eflerents. 
4, à, la couche cellulaire épaisse à l'extrémité antérieure des 
ovaires. c, c, les deux ovaires. d, leur extrémité postérieure. 
Une cellule spermogene prise du testicule (grossie de 300 fois). 


> PP OREM III Kee —À  — — 


LICHENES ARCTOI 
EUROPAE GROENLANDIAEQUE HACTENUS COGNITI. 


COLLEGIT, EXAMINAVIT, DISPOSUIT 


TH. W. FRIES, 


PHIL. DOCT., BOTAN. DOCENS UPSAL. 


Lichenes minimi nudas tegunt rupes, illas reddunt 
jucundas et atrae humi prima sunt origo, et consequenter 
primus gradus vegetationis. Ecquis itaque dicere posset 
horum cognitionem esse inutilem? 

Linné, Am. Acad. IIT. p. 244. 


Satis jamdiu inter omnes constat, quo majore in qualibet terra varietate et 
ubertate abundet natura, eo rerum naturalium studioso minus evadere sin- 
gularum specierum momentum, nam, ut veram possit claramque rei univer- 
sae concipere notionem, mole quasi obruto fit necesse ab singularum con- 
templatione animum abstrahere et ad typos, quos dicunt, insigniores modo 
et insolitos attendere, qui sua indole et priva regionem induant. In aliis 
vero terris, sub asperiore sitis coeli plaga, ubi tempestas saeva atque iniqua 
impediit, quominus solita uteretur prodiga natura liberalitate, et exiguum 
tantum formarum numerum eam passa est progignere, aliter omnino res se- 
se habet. Hic enim singulam speciem locum haud obscurum obtinere fas 
est — quippe quae vegetationis partem satis eminentem efficiat — ; pleniore 
igitur, accuratiore, subtiliore, ut ita dicam, opus est specierum cognitione, 
ut certam vegetationis propriique ejus ingenii notitiam assequamur, quam in 
terris, largioribus naturae mitioris gaudentibus donis. Unam igitur alteramve 
specierum (characterum scilicet gravitate haud notabilium) e vastis Brasiliae 
Indiaeque Orientalis silvis, innumeris paene ac diversissimis formis variega- 
tis ornateque distinctis, reportatam decadem nosse minus — hactenus sal- 
tem — refert simul et oblectat, quam paucas solum species antea in- 
cognitas indagare, regiones perenni fere horrentes gelu glacieque habitan- 
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tes. Plene exponere nequeo, unde ortum debeat magica illa vis, quae haud 
scio an numquam in his locis, a natura prorsus fere neglectis, cogitatione 
versantem fugere potuerit; nihilominus id habeo mihi persuasum, ab uno- 
quoque eam percipi, qui libero et ingenuo animo naturae studio sese de- 
deri Grave certamen ubi pugnatur, quis est spectantium, quin defixis o- 
culis intentoque animo attonitus adstet? Quum inter mortem ipsam et vitam, 
vivam naturam et materiam mortuam sive elementis saevientibus obnoxiam, 
seditiosam, turbulentam certatur pugna, nonne pari modo necesse est fiat? 
Sapientem hominem nonne juvare debet, paucos illos diligentius cognosce- 
re, quibus cum iniquissimis, adversissimis rebus sit luctandum et qui in ipsis 
mortis aeternae finibus pertinaces sint et impavidi vitae nuntii atque inter- 
pretes? Certe quidem! et multo magis quam innumeros illos, suavissimis, 
quae natura luxurians benigna manu largitur, muneribus laete fruentes. 

Quod supra est allatum, si universam rem consideramus, late nimirum 
patet, nec, quod ad Botanicen proprie attinet, angustius. Rarae, quas zona 
frigida profert, plantae ita prae ceteris animum alliciunt, ut perpaucas has 
rite nosse dubitare paene liceat an magis arrideat, quam ditioris regionum 
australium Florae numerosos alumnos. Erit igitur opus, in quo elaborando 
ne expertissimum quidem botanicum pigeat tempus et operam consumpsisse, 
plenam dare diligentemque plantarum, quotquot severum Boreae imperium 
perpetiuntur, expositionem et adumbrationem, et acceptissimum credo uni- 
cuique florum amico fore. Ceterum hancce rem viribus meis nimis esse ar- 
duam, superfluum forsan sit praedicare; ut paullulum tamen — quantum in 
me fuerit — ad opus conferam, quod maximo mihi usui fore videtur, jam 
cepi consilium, lichenum, quos ad hoc tempus — quantum equidem scio — 
in Europa arctica Groenlandiaque invenire contigit, commentationem in lucem 
proferre. Fuit quidem in votis, de omnibus simul hoc loco lichenibus dis- 
serere, qui in universa zona frigida hactenus sint lecti, — at fatum iniquum 
quum adhuc obstiterit, quominus ditissimas adirem collectiones, quae ex 
Asia et America Boreali collatae Londini, Parisiis, Petropoli asservantur, 
angustioribus necesse fuit limitibus opusculum circumscriberem. Otium vero 
viresque si quando permiserint, opus inchoatum ad finem olim perducere 
in animo est. 

Utplurimum botanicus, quum discrepantis in diversis locis vegetationis 
ingenii computationem facit, satis ducit, si ad superiores et magis evolutas 
sive vasculares plantas respectum habeat; et licet, veritate non admodum vio- 
lata, ita fieri possit, quum de locis agitur, ubi phanerogamae, quas dicunt, 
plantae ubertate et copia abundante non primas tantum partes agunt, verum 
etiam inferiores velut obumbrant et opprimunt, minime in loca, quae ad sep- 
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tentrionem spectant, potest idem transferri. Nam hic penes lichenes est 
principatus: "Lapponia re vera est lichenum patria et lichenes ultimam ve- 
getationem in ultima terra constituunt? (IVnbg.). Omnis igitur Florae arcti- 
cae expositio, nisi lichenes quoque respicit, non solum manca est, sed fal- 
sa insuper et erronea. Nec praepollent modo prae ceteris (individuorum 
praesertim ingenti numero) lichenes; — ex his magnam partem pendet eo- 
rum, qui inhospita haec tesqua incolunt, victus salusque. "Lichene obsiti cam- 
pi, quos terram damnatam diceret peregrinus, hi sunt Lapponum agri, haec 
prata eorum fertilissima, adeo ut felicem se praedicet possessor provinciae 
talis sterilissimae atque lichene obsitae." (Zi»».) Quae quum ita sint, nemi- 
ni mirum videbitur, quod saepe in sermone incolarum hae plantae versan- 
tur, quarum ad rem familiarem maximus sit usus, — publicisque videlicet 
sive politicis, ut ajunt, rebus non plane eaedem alienae! 

Hoc praecipue spectanti mihi, quum opus aggredi auderem, alia quo- 
que obversabantur proposita secundi quasi ordinis, quae ut assequerer, ma- 
xime mihi connitendum videbatur. Summa in lichenibus determinandis mi- 
eroscopio assidue usitato attributa auctoritate, novam omnino speciem Liche- 
nologia induit, adeo ut qui proximis hisce temporibus in studio lichenum 
non sit versatus, si hanc rei herbariae partem denuo voluerit repetere, in 
novum sese mundum mirabundus fingat translatum, quamvis fuerit paucis ab- 
hinc annis hujus disciplinae prudens. Quae ex acerrimo hoc studio, quod 
immutatam prorsus scientiae formam brevi reddidit, subductae sunt rationes, 
raro tantummodo et sparsim ad hoc usque tempus ad lichenes Scandinaviae 
sunt translatae in iisque tractandis adhibitae, necdum continens specierum 
indigenarum commentatio et dispositio, postulatis, quae hodierni faciunt li- 
chenologi, respondens et congrua, in lucem prodiit. Fuit itaque meum con- 
silium, talis jam operis facere initium (quod spero fore ut, annorum serie 
non admodum longa cireumacta, conficere liceat), quum ut nostratibus no- 
vus, qui nunc est, Lichenologiae status innotesceret, tum ut exteris loca in- 
dicarem, quae species, in Scandinavia solum, quantum hucusque scimus, 
obviae — et arcticae ad unam fere omnes hae sunt — in nova harum plan- 
tarum distributione obtinere debeant. Negari quidem non potest, in multis 
rebus principes ipsos scientiae ambiguos etiamnunc haerere ideoque summo 
jure dici, nondum eam rite stabilitam esse neque confirmatam; sed quo plu- 
res labori incumbunt, eo citius certam assequi atque comprobatam harum 
plantarum cognitionem sperare licet, critico innixam diligenteque specierum 
studio. Acres inter scientiae cultores exortae controversiae, quae tantum 
abest, ut hodie sint depugnatae, ut vehementius etiam exardescere minen- 
tur — vetera illa verba: "Lichenologi magis quam alii Autocratores suae 
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scientiae. videri voluerunt, omnibus suum nomen anteponentes "nimis com- 
probantes — indeque profecta difficultas, tironi praesertim, nil nisi probam 
et ingenuam voluntatem et ardens veritatis studium, quod de se praedicare 
possit, habenti, quae vera sint, semper perspiciendi, sint, quaeso, pro ex- 
cusatione, si in dispositione systematica et speciebus generibusque admitten- 
dis errata commiserim; — nec reformatoris nomen consector, nil ultra pe- 
tens, quam in quibusdam rebus ut ad veritatem indagandam aliquantulum 
conferam. 

Et ad eam ipsam rem Suecani utique lichenologi studium et operam 
magni posse discriminis fieri, quis est quin confiteatur? Nam et varia nec 
ullibi fere eadem locorum natura et abundans ubique harum plantarum nu- 
merus amplissimum praebent quaerendi atque examinandi argumentum; 
omnium tamen ei antiquissimum esse debet, labores et opera antecessorum 
gentilium cognita, rata, agnita reddere. In novandis enim rebus lichenolo- 
gicis ab insciis saepe et invitis scriptoribus gravia sunt vitia commissa, 
quum, certis carentes atque genuinis exemplaribus, descriptiones aucto- 
rum antiquorum male atque perverse interpretati, species non raro confu- 
derint, unde synonymia, jam antea satis intricata et anceps, longe enodatu 
explicatuque difficilior evasit. Atqui haud admodum — dixerit forte quis- 
piam — magni interest, utrum hoc an illo salutetur species quaedam no- 
mine, dummodo naturae ejus atque indolis veram habeamus diligenterque 
exploratam notitiam. Verum quidem illud aliquatenus, sed ex empirica po- 
tissimum scientia, quae conjectura solum inani vanisque opinionibus nitan- 
tur, removenda omnia et delenda esse, nemini non persuasum credo; omnia, 
quae accedunt tantum ad veritatem eamque quasi tangunt, scientiam dede- 
corant, quare aut castiganda sunt et corrigenda aut rejicienda et repudianda, 
Nec igitur amplius jam credo cunctandi esse tempus, quominus ad expli- 


candam et digerendam synonymiam — nam »patrum studia numquam negli- 
genda» — omnem intendamus strenui indefessique operam, ne premant 
quondam gravissimae difficultates — sive etiam inexsuperabiles opprimant 


— omnes ejusmodi conatus. Quod ad me ipsum attinet, longe me majore 
affici laetitia affirmare audeo, si antiquam speciem confusam neglectamve 
restituere contigerit, quam novam invenire, omnesque ut idem sentiant, 
quantopere sit exoptandum, hoc loco monere opus esse non puto. Tanto- 
que minus talis specierum antecedentium scriptorum recognitio superflua 
potest atque inutilis esse, quod imprudens illa et negligens synonymorum 
repetitio et — paene dixeram — ruminatio (quum transscribat tantum alius 
alium, ad primum fontem consulendum numquam regressus), cujusmodi ipsis 
his temporibus non magis quam praeteritis manifesta defuerunt exempla; 
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perversa necesse est atque erronea de justa specierum limitatione, de geo- 
graphica earum distributione cet. judicia et opiniones adferat. Itaque abs 
re esse non puto, rogare hoc modo et hortari lichenologos hujus aevi, suo- 
rum quisque gentilium opera revolvant atque commemoratas ibi species ac- 
euratiori subjiciant et altiori, ut ingentes hodiernae scientiae progressus 
postulant, examini factamque ita recensionem in medium proferant. Uni- 
versali hac copiarum sive materiel, in scriptis lichenologicis jamdudum de- 
positae et asservatae, investigatione et exploratione synonymia lichenum, ad 
hoc usque tempus inutilis saepe vel erroribus etiam et vitiis ansam haud 
raro praebens, ad illustrandam scientiam et aperienda tollendaque, quae- 
cunque restent, dubia mirum quantum conferet; restinguetur ita vel restrin- 
getur saltem una ex caussis, unde »lichenologia est quasi civitas institutio- 
nibus obruta, cujus reformatio difficilior, quam novae constructio.» In me 
ipso quantum erit, ab Scandinaviae lichenologis descriptas species exponere 
et illustrare conabor: primitiae sunt hocce opusculum, in quo continentur, 
quae Sommerfeltii et Wahlenbergii herbaria perlustrans et examinans sum 
edoctus, lichenes spectantia, in scriptis ipsorum, quae sunt de Flora Lap- 
ponica, allatos. 

Aliam. insuper huic conatui etiam proposui metam.  Novissimis his 
temporibus, ut perbene omnibus cognitum est, in formis sporarum lichenum 
explorandis multum impensum est operae factaeque inde conclusiones non 
contemnendae. Magnitudinem vero earum exiguus tantum scriptorum nume- 
rus definite indicavit: sunt nominatim Massalongo, Hepp, Nylander, qui ma- 
jorem ejusmodi observationum numerum obtulerunt — at desiderantur in 
iis admodum multae species arcticae. Et collatis deinde inter se dimensio- 
nibus, quas uni eidemque speciei eorum quisque adtribuit, magnam invenies 
nec raram discrepantiam. !) Satis erant haec, quae ad dimetiendas specie- 
rum omnium hic receptarum sporas me incitarent,^) praesertim. quod pluri- 
bus tantummodo observationibus consentientibus in unum clarius possumus, 
quid certum sit necne, habere compertum; sed spes etiam accessit, allatis 
sporarum lichenum arcticorum dimensionibus fore ut ad dissolvendam quae- 
stionem illam, quae etiamnunc in suspenso versatur: num possit diversa spo- 
rarum magnitudo ad species dignoscendas sufficientem sistere notam, paullu- 
lum contribuere possem. Etenim si duas licuisset maximeque inter se affi- 
nes species conspicere, eandem magnitudinis sporarum dissimilitudinem in 


1) Cel. Massalongo saepius latitudinem justo minorem afferre visus mihi sum animad- 
vertisse. 

2) Exceptis tamen Cladonüs, quarum exigua est vel omnino nulla sporarum sive formae seu 
magnitudinis differentia. 
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Italia, Gallia, Germania exhibentes, quam ad remotissima Maris Glacialis 
littora, constantiam, arbitror, et gravitatem hujus characteris intelligere et 
agnoscere necesse foret. Desunt quidem hactenus rationes, quae ad dijudi- 
candam caute rem plene suppetant, attamen non inutiles prorsus nec irritas 
fore quas attuli symbolas, laeta me tenet spes. — Hoc loco satis erit ad- 
notasse, simplices omnino sporas definitam nec admodum variantem visas 
mihi offerre magnitudinem, et in ceteras sporarum formas, quo sint minus 
compositae, eo hoc magis quadrare. Quarum vero magis est complicita 
structura, dimensiones ut plurimum sat variantes sunt, ita tamen ut ad lon- 
gitudinem nec latitudinem spectet hoc sporarum, blastidiis unifariam positis 
praeditarum (ex. gr. acicularium, fusiformium cet), sporae autem v. c. mu- 
rales utriusque ut variationes exhibeant. De maturis sporis hanc fieri men- 
tionem, haud forsan opus sit memoratu, omnesque, quae infra afferantur, 
sporarum dimensiones ex rite evolutis esse desumptas; quod si omnes te- 
neant principium, minus — ni fallor — qui singularum specierum magnitu- 
dinem sporarum exprimunt numeri inter se pugnent et inter arctiores com- 
periantur variare limites, quam nunc videntur, immaturis saepe, immo germi- 
nantibus etiam sporis examinatis et dimensis. 

Priusquam ipsam, quam tractandam elegi, aggrediar rem, rationes, 
quas in systematica dispositione et in limitandis speciebus et per genera 
dispertiendis observandas mihi atque sequendas proposui, quam potero pau- 
cissimis indicare et persequi lubet. Antea tamen expressis iterum verbis 
licitum sit praedicare, reformatoris minime nec velle me nec posse fiduciam 
et auctoritatem prae me ferre vel impetrare; quin contra aliorum saepe scrip- 
torum opiniones excepi, quamvis gravissimis ipse dubiis imbutus, an essent 
erroneae, — ubi scilicet nondum mihi plene videbatur exploratum, rerum 
et sententiarum, quos comprobant et amplectuntur hodierni, mutandarum evi- 
dentes satis et manifestas caussas adesse. Quae quidem dubia suo quod- 
que loco utplurimum tamen inserui, spe commotus, fore ut alii ex eo liche- 
nologi ad inquirendam ulterius rem impellantur; si justa deinde et confir- 
mata invenientur, quod veritatis indagandae potui esse particeps. juvabit; 
vana autem et irrita si quae comperientur, oblivionis, precor, silentio 
tradantur! — 

Magnum haud dubie in opere lichenologico elaborando incommodum 
offendit, quod deliberandum conscripturo atque statuendum est, quod sit 
systema praeferendum. Nam alii aliam hujus periclitati sunt constructionem, 
ct omnes haud dubie veri aliquid rectique attulerunt, nec tamen — quoniam 
his in terris nihil vitiositati humanae non sit obnoxium — evitari umquam 
potuit, quominus ex aliqua parte res claudicaret. Eminet quidem inter re- 
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centiora systemata prae ceteris Æoerberi logices, quam dicunt, singulari con- 
stantia; nequeo tamen sententiam meam supprimere, nimiam ibi thalli na- 
turae attributam esse vim ideoque formas longe inter se remotas et diremp- 
tas, quae haud cuiquam, ut mea quidem fert opinio, potest esse dubium, 
quin arctissime sint conjunctae. Nec possum dissimulare, induxisse me ani- 
mum — quod nonnullis, perbene scio, insanum paene videbitur — syste- 
maticam quondam lichenum dispositionem, ad discrepantiam sporarum pri- 
mario habito respectu, aequis omnium postulatis esse satisfacturam, — at 
tale systema priusquam rite concinnatum poterit prodire et applausu salutari, 
permulta jamdum praetervisa vel non satis intellecta didicisse opus erit et 
perspexisse. — Hoc in opusculo distributionem, quam dedit Pater, lichenum 
maxime secutus sum, quibusdam tantammodo rebus mutatis. Prima ibi di- 
visionis ratio summorum, quos omnes agnoscunt admittuntque scriptores, 
ordinum (Heterolichenum atque Homolichenum) in apotheciorum in- 
dole quaeritur, unde in quattuor analogas series discedunt, quarum cujus- 
que formae optime evolutae (thallo scilicet fruticuloso praeditae) agmen du- 
cunt.) Neminem quidem minus, quam me ipsum, fugit, quantis et hoc 
systema vitiis et infirmitatibus deformetur, sed ex altera parte tot mihi vi- 
sum est virtutibus commendari, ut vix eo uti dubitem, donec aliud sit pro- 
latum, cui primas omnium cousensu partes deferre liceat. Quod temporis 
spatio non admodum longo interjecto fore ut assequi contingat, mira et in- 
solita, quae in hac Botanices parte novissimis annis apparuit, laboris indu- 
stria ardorque et studii subtilitas atque acumen laete probeque spondet. 

Ad generis deinde notionem quod attinet ambiguamque hujus inter- 
pretandae et definiendae rationem, in majores etiam incidi difficultates, quum 
non dissentiant modo de hac re plerique hodierni lichenologi, sed acerbi- 
tate etiam parum conveniente — omnem sibi ipsis auctoritatem vindicantes, 
derogantes ceteris — quod cuique sit persuasum, ut ratum fiat et compro- 
batum, contendant. Qua in re neutro studui consulto inclinare: neque enim 
sententiae potui subscribere, ex qua genera antiqua "in plura separare aegre 
ullius esset utilitatis, quum subdivisionibus stirpes varias specierum complec- 
tentes (? — tibus?) propositum idem adtingatur atque simul evitentur nomina 
nova, quae fere semper memoriae scientiaeque sint molesta" ideoque oportere 
"genera, quantum fieri possit, ante accepta eta patribus scientiae creata, in- 
tegra servare" — nec facere potai, quin in exigua solum thalli formae. spo- 
rarumve magnitudinis differentia positam nova condendi genera caussam ni- 


1) Non magna admodum re vera exstat inter hune genera disponendi modum et a Cel. 
Koerbero adhibitum diserepantia; in eo est sita, quod quae ab altero affines existimantur formae, 


ab altero hae pro analogis habentur. 
14 
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mis artificialem esse naturaeque abhorrentem opinantibus assentirem. Illius 
si proprie rationem habemus sententiae, non modo quo majores faciat scien- 
tia progressus — et ultimis lustris quam maxime insignia cepit incrementa 
—, eo mihi ineptior videtur magisque incommoda, sed etiam sibimet ipsi 
haud satis eam convenire, clare patet. Nam erratum illud, nova generum 
nomina scientiae esse molesta !), ut omittam — nomenclaturam enim, ut 
ajunt, botanicam, qualis his ipsis sit "patrisque scientiae" Linnaei fuerit tem- 
poribus, si respexerimus, diversissimam undique nobis oblatam speciem in- 
veniemus —, certo mihi certius videtur, non molestius saltem esse memoriae, 
unum generis nomen, licet major sit eorum numerus, memoria tenere, quam 
aliud latius patens et nova insuper subdivisionum vel sectionum, in quas 
abeat, sive nomina sive characteres. — Eoque minus reprehendendum 
puto, hoc me praeceptum neglexisse, quod ipse auctor ita tantummodo id 
curat servare, ut, quum de generibus ab aliis scriptoribus propositis agitur, 
eo se tueatur, minime vero, quum, notas plus minus leves citans, nova ipse 
creat genera, ejus sit memor. 

Exposui jam supra, in generibus agnoscendis ut media sequerer, 
operam me dedisse, communi generis nomine species comprehendens, qua- 
rum quum forma thalli tum externa et interna apotheciorum structura cer- 
tam offerant et constantem congruentiam. In quo Massalongü, Koerberi, 
Trevisanii aliorumque vestigia persecutus, magnam jure formae, colori, struc- 
turae sporarum existimavi auctoritatem esse conciliatam; contra mihi profi- 
tendum, perexiguam nimirum ad spermogonia curam et attentionem me con- 
tulisse, partim quod multo quam sporarum paucioribus hae particulae com- 
potes sunt differentiis, partim quod de vera eorum natura prorsus fere 
dubii et incerti hactenus pendemus, partim denique quod nimia eorum mi- 
nuties haud. contemnenda objicit impedimenta, ne characterum inde quaesi- 
torum — ad practicum quidem usum — utilitas sit memoranda. Sum ta- 
men ad credendum propensus, in plerisque dumtaxat, quae admisi, generi- 
bus nihil singularum specierum spermogonia partesque eorum internas inter 
se recedere. — Sed etiam has, quas nuper edidi, in generibus terminandis 
amplexus sententias, anceps saepe animo haesitabam, et nonnullis locis — 
ingenue libereque eloqui non vereor — genera quaedam jam recepta ut in 
unum cogerentur, valde inclinabat voluntas. Ast ubi non affatim habebam 
mihi persuasum, vera esse, quae arbitrarer, aliorum interea auctorum opi- 


1) Hane sententiam, quae approbata et accepta uno eodemque statu scientiam detineret , 
si stricte atque constanter sequi et observare placuerit, ad antiquum illud Lichenis genus forsan 
tetenderis restituendum, — quod memoriae quidem unicuique est fatendum quam minime esse 
molestum; saluti vero scientiae num rite sit eo consultum, in medio volumus relictum. 
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niones adoptabam, quarum tamen tantum abest ut pro obstinato propugna- 
tore et defensore me esse habendum concedam, ut continuatis observatio- 
nibus eo haud dubie fore olim perventum, ut plura eorum, quae nunc ge- 
nera appellantur, hac dignitate exuantur, e contrario censeam. 

Tum de ratione in speciebus tractandis adhibita pauca forsan opor- 
teat disputare. Qua in re non verbis modo assentior, verum opere etiam 
factisque studui regulae illi obtemperare, omnes inter species esse formas 
numerandas, donec clari atque evidentes transitus arguerint, cum aliis eas 
re vera confluere. Efficitur eo, ut quemadmodum "systema, quod uno tem- 
pore naturale videtur, auctis observationibus in unum redactis, artificiale 
evadit', eodem modo, quas distinctas nunc species putamus, aliquando ne- 
cesse fieri possit — et auctis his ipsis observationibus — abolere aliisve 
subjungere, quod tamen neque huie nec illi scriptori culpae tribuendum. 
Itaque non magis collectivas, quas dicunt, species, in quas praevio omni 
examine omisso affines omnes determinatuque ambiguas formas coacervare 
liceat, agnoscendas credo et recipiendas esse, quam multiplicationem illam 
specierum probandam et imitandam, ex aberrante speciminuli cujusdam ha- 
bitu solum pendentem. — Larga utplurimum specierum, de quibus mentio- 
nem feci, copia mihi suppeditavit, nec aperte de me ipso praedicare dubito 
(absit invidia verbo!), singularem iis explorandis industriam operamque me 
impendisse, quare de variis formis opiniones nactus sum, iis, quae nunc vul- 
gares sunt, contrarias. Quas tamen minime cuiquam obtrudere in animo est; 
meam quoque quibusdam locis posuisse sententiam juvabit, de qua suum 
quisque, proprio nixus rerum examine, judicium proferat. Interdum ubi 
meam ipsius non saüs esse opinabar experientiam, ad ejus, qui fide mihi 
dignissimus videbatur, auctoris sententiam me applicavi et conformavi. 

Varietates quoque excepi et descripsi, sed exiguum tantum numerum 
nec nisi recedente habitu conspicuas vel, quia magni ad synonymiam in- 
terpretandam sunt usus, notabiles. "Conspurcavit magis Botanicen”, ait 
Linnaeus, "varietatum introductio quam alia res ulla, ut nisi brevi medela 
actum fuisset de scientia." Quae ad hodiernam etiam Lichenologiam summo 
jure transferenda esse verba, dolendum sane est, quum eo usque aberrave- 
rit varietatum haec conquisitio, ut unica exemplaria levissimaeque caussae 
ad novas separandas varietates sufficiant, adeo ut v. c. in Cladoniae cu- 
jusdam caespite complures possis proprisque omnes nominibus gaudentes 
"varietates" indagare et secernere, Amplius profecto Botanice specialis am- 
bitu crescit latiusque diffunditur, quam ut commode eam mens humana pos- 
sit concipere et amplecti, nedum si cujusvis sit arbitrio permissum, nomi- 
num struem novo inutilique cumulo pro lubitu exaugere. 
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In synonymis citandis paucis modo scriptoribus utendum esse exi- 
stimavi, nec fere alios elegi, quam qui suo quisque tempore scientiae statum 
privamque ejus speciem ostendant et explicent, quales duco Aeharium 
(Lichenogr. Univ. et Syn.), Friesium (Lichenogr. Europ.), Schaererum (Enum. 
erit.), Massalongium (Rich., Mem. Lich. cet.), Koerberum (Syst. et Parerg.). 
Quibus ut Nylandrum adderem, plurimae quidem suadebant rationes, quippe 
qui conspicuus certe et singularis novorum et recedentium de omnibus paene 
Lichenologiae partibus judiciorum auctor sit et interpres, sed inde ut desi- 
sterem coëgit necessitas: nam neque specierum, ab eo primo descriptarum, 
originalia praesto fuerunt specimina, nec, licet nulli pepercerim operae, om- 
nia ab eo scripta comparare mihi et inspicere contigit, nec — quae prima: 
ria est caussa — in tanta sententiarum inconstantia et fluctuatione, quam 
frequentes crebroque iteratae generum atque specierum limitandorum muta- 
tiones et variationes abunde arguunt, certam potui, quaenam re vera esset 
ejus opinio, consequi semper notitiam. — Praeter jam nominatos scriptores 
citavi quoque Linnaei et Wahlenbergii Floras Lapponicas et Sommer- 
feltii Suppl. Fl. Lapp., quae opera, ad illustrandam harum ipsarum regio- 
num vegetationem proprie destinata et accommodata, magni necessario ad 
quasdam res dijudicandas sint ponderis. Memoratu praeterea dignum vide- 
tur, magnam synonymorum allatorum partem authenticis examinatis spe- 
eiminibus esse comprobatam, nec ullum nisi consulta ipsa loco citato data 
descriptione nuncupatum. — Publicatas illas lichenum exsiccatorum collec- 
tiones testes hinc inde - non tamen praedestinatis quibusdam inhaerens — 
usurpavi, nil amplius spectans, quam ut facilius eo appareat, quam potissimum 
formam intellectam velim. 

Diagnoses paucis sunt verbis conceptae et quibusdam tantum formis 
longiores descriptiones adjeci, sive eas, quae jam exstant, ubi supplere ne- 
cesse videbatur, sive, pravae et perversae opiniones ne irreperent, caven- 
dum. Nec reticere convenit, satius interdum me duxisse partem quandam 
characterum ex libris nominatis recipere et recitare — si quidem optimos 
esse reique ipsi plene congruos animadvertissem — quam novos ipsum, mi- 
nus forte aptos, idem certe mutatis tantum verbis significantes et exprimen- 
tes, concinnare et rescribere. 

In nominibus excipiendis prioritatis, quam dicunt, legem ut integram 
conservarem, religiose studui; a qua sicubi discesserim, ex ignorantia hoc 
solum pendet vel dubiis, num merito sit antiquius nomen speciei cuidam 
adscribendum. Itaque si scriptor quidam, quam omnium nunc consensu in- 
ter species numeramus formam, ut varietatem hanc jam antea proposuit, no- 
men ejus retineri aequum mihi videtur, praesertim quum magis haud raro a 
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patribus commemoratae varietates nobiles sint atque notabiles, quam per- 
multae species recentius descriptae. Confusum et permutatum quod fuerit 
nomen, nullam puto, cur repudietur, esse caussam; ceteroquin perpauca sane, 
approbata hac sententia, antiqua nomina salva restabunt. — Deinde — ex 
altera parte — omnia censeo, quae in publicum numquam emissa sint, no- 
mina (addita sive descriptione sive specimine in collectione publici juris 
facta) sed "in litt”, "in. herb.”, "in sched.” e. s. p. solum nuncupata, negligenda 
esse vel rejicienda, nam quum nemini cuiquam, num vera sint, inquirere 
et recognoscere sit integrum ideoque neque confirmare ea neque refellere 
liceat, privata tantummodo, ut ita dicam, sui quodque auctoris res sunt, non 
publica atque communis omnium lichenologorum. Sublata hac vel irrita 
facta ratione, firmum omne solidumque principii prioritatis fundamentum 
eversum erit, et mole synonymorum in diem praeter modum ingravescente 
scientiae erit laborandum. Nec ipsi mihi tum erit obtrectandum, si species 
quasdam nominandi prioritatis mihi jus forte placuerit vindicare, quibus — 
quoniam in hoc opere elucubrando per varia distracto longiorem, quam erat 
optandum, temporis facere moram necesse fuit — a me primo ut novae 
propriaeque species agnitis, alia interea nomina sunt imposita; — at, jocis 
missis, ad ipsam rem quid interest illud, utri priori licuerit novum novae 
speciei publicare nomen?! 

In elaboranda hac commentatione omnes, quotquot in Scandinavia 
suppeditavere, copias in usum meum conferre sum conatus. Minime qui- 
dem me fallit, compluribus ex his locis (Islandia praesertim Groenlandiaque) 
decerptis collectionibus uti mihi nondum contigisse, quia extra — Scandina- 
vicum nullum museum visere concessum fuerit; spero tamen, quae inde sub- 
ministrentur additamenta, neque conspicua admodum nec gravia fore, quum 
collectorum, qui speciale lichenibus studium dicaverint, nullus sit, cujus ad 
copias aditus mihi fuerit interclusus. — Praeterea nonnullas etiam species ex 
verbis antiquorum scriptorum potuissem quidem recipere, quas tamen deter- 
minationes, quum, microscopii auxilio numquam suffultae, certae atque ex- 
ploratae nequeant existimari, silentio omnes praeterii, nisi si perquam in- 
signes formas vel optime evolutas spectabant, ubi vix ulla potest, subesse 
errorem, suspicio moveri — Collectiones, quibus examinatis hocce nititur 
opusculum, hae sunt: 


E NORDLANDIA NORVEGICA, quas reportaverunt G. Wahlenberg, Chr. 
Sommerfelt, M. N. Blytt, Barth (ex archipelago Lofodensi), F. 
Unander; 


» FINMARKIA OccipkNTALI: G. Wahlenberg, J. Vahl, M. N. Blytt, 


J. M. Norman, J. Moe et ipse; 
15 à 
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E FInNMARKIA ORIENTAL: G. Wahlenberg et ipse; 

LAPPONIA Suecica: G. Wahlenberg, Chr. Sommerfelt, R. F. Fri- 
stedt, F. Unander, S. O. Lindberg, E. C. J. Cedersträhle, C. P. 
Laestadius e. s. p.; 

LapponiA KEMENSI ET Rossica: Baer, Schrenk, Middendorf, E. 
Nylander !) et ipse; 


” 


” 


TERRA SAMOJEDORUM: Ruprecht; 
Insuta Ursorum (Beeren-Eiland): Keilhau; 
INSULIS SPITSBERGENSIBUS: Keilhau, J. Vahl, E. Nordenskjöld; 


ISLANDIA: Steenstrup aliique; 
GROENLANDIA (ora occidentali): J Vahl, Rink, Wormskjöld cet. 


Quarum collectionum ditissimae fuerunt Wahlenbergü, Sommerfeltii, Blyttii 
ipsiusque meae maximeque eaedem fructuosae, ut etiam vastae uberrimae- 
que J. Vahlii ex Groenlandia oriundae, novenni per inbospitas hasce oras 
voluntarioque exsilio ortum debentes. — Praeter jam commemorata subsi- 
dia varios quoque ex M. et J. Vahlii, Liebmanni, Patris carissimi aliorum- 
que perlustratis herbariis nec inutiles, ut spero, contemnendosve fructus 
hausi. 

Pergrato denique fungor officio, raram testificans singularemque be- 
nevolentiam, undique mihi a fautoribus navatam, inter quos laudatis museo- 
rum botanicorum, quae Christianiae et Hauniae vigent, praefectis, Prof. M. 
N. Blyu, Doctt. J. Lange et Fr. Dietrichsen nominatim gratias ago sincer- 
rimas, qui omni, quo poterant, modo studiis meis, dum illis locis versabar, 
prospicerent et inservirent. Illi insuper plurima debeo ob comitatem et ho- 
spitalitatem vix parem, quae mira necesse est atque incredibilis unicuique 
videatur, cui ipsum ea frui non contigerit suavemque illam frequentare do- 
mum, ad quam condecorandam quum certatim videantur Flora Laresque 
optima sua dona contulisse, vix paene liqueat, utri sit palma deferenda. 
Grata quoque memoria merita persequor egregii lichenologi A. von Krem- 
pelhuber Monacensis, qui insigni cum benignitate et liberalitate de novitüs 
scientiae hodiernae certiorem me fecerit specierumque in Europa media et 
australi nuperius detectarum exemplaria communicaverit atque hoc modo in 
remoto terrarum angulo habitanti mihi difficultates haud mediocriter demi- 
nuerit, quos novos ultimis annis progressus scientia fecerit, cognoscendi 
atque excipiendi. 


1) Eximia benevolentia Cel. Professoris Arppe, Universitatis Helsingfors. Rectoris, speci- 
mina originalia variarum a Cl. E. Nylander inventarum specierum mihi contigit inspicere atque 


examinare. 
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His praemissis animadversionibus, jam ad opus propositum me con- 
vertere lubet, licet neque rerum copiae magnitudinisve neque imbecillitatis 
virium mearum sim inscius. Decet autem omnes homines in aliorum rebus 
aestumandis mansuete atque indulgenter judicium facere — "nil enim humani 
ex omni parte completum” —, quod et huic opusculo iterum iterumque opus 
est exposcere, quo ad penitiorem locorum polo arctico subjectorum vege- 
tationis cognitionem pro virili conatus sum conferre, nam variis haud dubie 
gravibusque forte laborat vitiis. Quae clementer, quaeso, indicentur et de- 
monstrentur, nec meliora edoctus in aliam dubitabo sententiam discedere; 
quae vera autem rei inesse confido, rata haec habeantur scientiaeque ad 
veritatem — paullulum quidem — propius provehendae inserviant! Graves 
et acerbae controversiae, quae dedecorant his temporibus scientiam et laces- 
sunt infestantque ejus studium (interdum videlicet obtenditur tantum personae 
res) omnem necessario omnibus morem gerendi abstulerunt spem. Multis locis 
mediam inter utraque extrema viam ingredi sum conatus, neque tamen vana 
spe deceptus, fore ut contrarias sententias hac ratione componerem ac reconci- 
liaem neque ut reprehensiones facilius obtrectationesque effugerem. Quin 
contra — velut inter acies forficulae quodcumque delapsum est, a neutra 
illi parcetur — pariter qui mediam in scientia sententiam amplectitur, utrin- 
que huic satis scio criminationes obstrepere atque vituperationes. Quas 
tamen haudquaquam sum aegre laturus, dummodo observationibus et 
autopsia, non conjecturis arbitriove innitantur, rem ipsam ac sententiam, non 
personam vel singula verba expetant atque castigent. Cujusmodi recensione 
optime scientiae consultum erit, intimeque me ipsum juvabit operam in hac 
re quantulamcunque praestitisse — atque hoc modo, ut ait Augustinus, pro- 
grediamur via caritatis, tendentes ad Unum, de quo dictum est: Quaerite 
ejus faciem semper! 


Upsaliae Kalend. April. MDCCCLX. 


Magnopere certe scriptoris interest, cujuslibet adumbraturi regionis vegetatio- 
nem propriamque hujus indolem exposituri, fines indagare atque describere, 
quibus apte naturaeque congruenter Flora limitetur, quoniam politici, quos di- 
cunt, fines raro tantummodo sunt naturales. Verum tamen, ad hanc rem quod 
attinet, confitendum mihi, incassum — enuntiare piget — operam tempusque 
me perdidisse, ut meridionalem invenirem naturaeque convenientem arcticae Eu- 
ropae limitem; — nihilo tamen secius spero, fore ut ab unoquoque aequo ju- 
dice, difficultates considerante animoque perpendente, quibus prematur hujus- 
modi conatus, in vitio haud admodum gravi haec res ponatur. — Erit forte 
rectissimum, eas tantum Florae arcticae plagas adscribere, ubi propter locorum 
asperitatem arbores omnino desiderantur, at nimis hoc modo arctica Europa 
coarctabitur. Neque praeterea est obliviscendum, etiamsi (ex. gr. in Scandinavia 
maxime boreali) proveniant vigeantque in vallibus arbores, exigua modo supra 
mare altitudine eas evanescere vastosque supra campos alpinos extendi, arctici 
prorsus ingenii vegetationem exhibentes. — Circulum, quem dicunt polarem, 
pro meridionali zonae arcticae meta habere satis quidem est commodum, sed 
nimis sane rationem illam Alexandri redolet nodum Gordium recidendi neque 
dissolvendi; nam haudquaquam naturae hanc viam esse consentaneam, ex eo di- 
lucide patet, quod v. c. partes quaedam Sueciae tum huic zonae sunt adnume- 
randae, quarum arcticae longe dispar est vegetatio, aliae vero terrae (Groen- 
landia ex. gr. australis atque Islandia) excludendae, licet arcticae florae privas 
species haud recusent proferre. 

Quae quum ita sint, omnem mihi necesse fuit abjicere spem naturales 
inveniendi regionum, quarum de lichenibus jam sum disserturus, australes fines; 
partes, quas continet hoc territorium, sunt Nordlandia et Finmarkia (occidentalis 
et orientalis) Norvegiae, Lapponia Suecica, Fennica (Kemensis) atque Rossica, 
terra. Samojedorum, insula Ursorum, insulae Spitsbergenses, Islandia, Groenlan- 
dia. Quam limitationem ex arbitrio nonnihil pendere lubenter agnosco, nullus 
dubitans, meliorem quondam inventum iri, licet mihi illud non contigerit. — Ul- 
timus lichenum septentrionem versus terminus jamdum est incognitus, nec nisi 
quae perenni nive glacieque obtectae sunt terrae patientibus his plantis omnino, 
arbitror, sint destitutae, nam ne ripes quidem, quae brevissimo solum tempore 
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calidioribus aestatibus gelido suo tegumento exuuntur, S/ereocaulis, Gyrophoris, 
Lecideis, Rhixocarpis umquam carent; neque ulla ad hoc usque tempus ab an- 
dacibus impavidisque regionum polarium indagatoribus adita est terra, ubi plane 
lichenes defuere. Num et his ipsis fines praescribat Boreas, futurae docebunt 
explorationes. — Quae restant de hac re dubia dissolvent forte gentilicii, qui 
proximo anno, impensis publicis instructi, polum arcticum petere constituerunt 
terramque illam hyperboream, ultra Spitsbergenses insulas sitam, investigare co- 
nari, cujus obscura indicia nimis hactenus in tenebris versantur, quam vero equi- 
dem, colloquiis. nixus, quae cum balaenarum venatoribus, mare glaciale erebro 
transvectis, serebam interdum, non ex conjectura solum fabulosisve enarrationi- 
bus pendere habeo mihi persuasum. 

Vegetationem lichenum | universam. diversumque ejus habitum, qualis his 
ipsis sit qualisque magis meridiem versus spectantibus locis, comparanti, in pri- 
mis, ut jam supra obiter est indicatum, singulare videtur et oculos allicit, quod 
lichenes in septentrione mirum in modum coacervantur atque tantas copias offe- 
runt, ut soli (vel intermixtis parce muscis phanerogamisque plantis depressis ac 
sarmentosis) latas plagas occupent. Eoque hoc evidentius conspicere licet, quo 
phanerogamae magis plantae, iniquae naturae cedentes, rarae atque pygmaeae 
evadunt, quare in campis alpinis praesertim. vel regionibus proprie arcticis (v. c. 
insulis Spitsbergensibus) abundantibus his copiis dominantur praepollentque liche- 
nes. Quam rem jam in Flora Lapponica adnotavit Linnaeus: "Calidissimas 
orbis partes regit Palmarum familia, terras calidas incolunt frutescentes plantarum 
gentes, australes Europae plagas numerosa ornat herbarum corona, Belgium 
Daniamque graminum occupant copiae, Sueciam Muscorum agmina, ultimam 
vero frigidissimamque Lapponiam pallidae Algae, praesertim albi Lichenes. En 
ultimam vegetationis gradum in ultima terra!" — Observandum tamen est, minus 
specierum multitudine, quam immenso specierum. quarundam individuorum numero 
principem loeum lichenes tenere; quae primas itaque partes agunt species, sunt 
fere Cetraria islandica, nivalis, cucullata, Alectoria ochroleuca, Cornicularia 
divergens, Nephroma arcticum, Cladoniae, Sphaerophori, Lecanora tartarea 
et oculata, Icmadophila aeruginosa. 

Species quoque hie obviam venire, quas magis minusve arcticas nominare 
oporteat, quippe quae vel nullibi sint praeterea inventae vel centrum suum hic 
habeant, extra quod parce tantum sparsimque oceurrant, per se patet. In maris 
praecipue vicinia scopulisque ipsis marinis species has stricte, ut ita dicam, arcti- 
cas invenire licet, quamquam in ceteris regionibus minime desunt, ubi tamen dif- 
ficultates haud leves affert, an rectius sint pro alpinis formis habendae, discer- 
nere atque dijudicare. Inter lichenes florae arctoae privos propriosque plus mi- 
nus merito sunt numerandae: Usnea melarantha, Siphula Ceratites, Pannaria 


15» 


118 


elaeina, Placodium stramineum, Xanthoria crenulata, Acarospora molybdina 
et peliscypha, Lecanorina aipospila, Lecanora oculata, poliophaea, helicopis, 
atrosulphurea, Gyalecta foveolaris, Psora rubiformis, Biatora fuscescens, Tor- 
noënsis, cinnabarina, Pertusaria Sommerfeltii et xanthostoma, Microglena 
sphinctrinoides, Verrucaria mucosa, ceuthocarpa et striatula, Phylliscum en- 
docarpoides, Pyrenopsis lignyota, Thermutis velutina e. s. p., nonuullas ut ta- 
ceam hoc in opere publiei juris primum factas species. 

Neque tamen quae privae atque recedentes species adsunt peculiarem solae 
regionis cujusdam Florae faciem inducunt, sed conferunt etiam non mediocriter 
quae desunt species — eas dico, quarum in adjacentibus regionibus larga exstat 
frequentia. Quam ob rem lichenclogo, arcticas obeunti atque perlustranti ter- 
ras, magna necesse est miratio injiciatur, quum pervulgatas alibi Usneam barba- 
tam, Everniam prunastri et furfuraceam, Ramalinae calicaris formas, Stictam 
pulmonariam, Xanthoriam parietinam, Physciam ciliarem, Umbilicariam pu- 
stulatam aliasque. sive prorsus desiderari sive parce modo (ut plurimum meridiem 
tantum versus) apparere animadverterit. De lignicolis praecipue lichenibus hoc 
accipiatur, quorum perquam exiguus est numerus, terrigenis et saxicolis vigenti- 
bus ac paene luxuriantibus. Quin etiam, ut satis apte monet Wahlenber- 
gius, "fere omnes lichenes apud nos in arboribus et lignis crescentes in summo 
septentrione saxatiles [vel terrigenae] evadunt, antequam desinunt", quod v. c. in 
Ramalina calicari var. farinacea, Cetraria glauca et saepincola, Sticta scro- 
biculata et linita, Parmelia hyperopta, Nanthoria parietina, Physcia ciliari, 
obscura, pulverulenta ceterisque observare licet. — 

Quo clarius vegetationis ingenium perspiciatur atque percipiatur explora- 
tius, quum de arcticis alpinisque locis agitur, distinctas assolet, arborum herba- 
rumque maxime frequentium atque insignium habita ratione, regiones circumscri- 
bere et designare; itaque territorium, de quo hoc loco quaeritur, in regiones 
camporum alpinorum, betuiae, pinetorum et litoris marini est divisum, quarum 
tamen interdum deest una duaeve et prima tantum ac postrema possunt vegeta- 
tione mere arctica dici gaudere. — Certos tamen et constantes harum regionum 
terminos non magis, quam omnino in natura, edere licet. Et ad phanerogamas 
certe plantas maximi haec descriptio ponderis est, nec in lichenibus quidem ipsa 
caret utilitate, licet minor sit, quoniam, ad hos quod attinet, matricis praesertim 
indoli recedentem habitum vegetatio debet. Quarum rationum utramque pariter, 
ne dicam conjunctim, observare studebo, breviter jam species nuncupaturus, quas 
praecipuas diversa loca gignunt. 

Si alpinos primo campos adscendimus, lichenibus saepe prorsus obtectum 
inveniemus solum, inter quos eminent Alectoria ochroleuca a. rigida, Cornicula- 
ria divergens, Cetraria islandica, cucullata, nivalis, Siphula, Cladonia bel- 
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lidiflora, amauroeraea, gracilis, rhangiferina, uncialis, vermicularis, Nephro- 
ma arcticum, Solorina crocea, Biatorina cumulata, Psora atrorufa, Biatora 
cuprea, Toninia squalida , Lecidea alpestris e. s. p-, saxa rupesque incolenti- 
bus Gyrophoris (proboscidea, arctica, cylindrica, hyperborea), Parmelia Fah- 
lunensi, alpicola, lanata, centrifuga, Pannaria haemalea, Xanthoria elegante, 
Haematommate ventoso, Lecanora polytropa badiaque, Aspicilia cinerea et ci- 
nereo-rufescente, Stereocaulo denudato, Buellia atroalba, Rhizocarpo geographico 
geminato, petraeo, Toninia lugubri, magna Lecidearum copia v. c. L. aglaea, 
armeniaca, contigua, confluente ceterisque. Supra muscos luxuriantur Pannaria 
hypnorum et brunnea, Lecanora tartarea, oculata, subfusca, Lecidea arctica, 
Oedemocarpon sanguinarium, Normandina viridis, Microglena sphinctrinoides aliae- 
que. — Singularis et nimia apparet in hac regione per totum territorium conve- 
nientia ac similitudo, quamquam in rariores sparsim species incidere licet; in lo- 
eis quam maxime septentrionem versus sitis paucae tamen accedunt species, 
quae alibi desiderantur ex. gr. Usnea melaxantha, Placodium chrysoleucum *), 
Dimeluena oreina, Lecidea atrobrunnea. 


In regione arboribus vestita (nam "regio betulae" et "pini" aptius hie in 
unam conjunguntur) suos fere quaeque arbor lichenes offert, quos tamen longum 
est singulatim persequi. Satis erit eos hoc loco enumerare, qui in frondosis 
vel acifoliis arboribus vulgatiores inveniuntur. In illis, quae his locis sunt prae- 
cipue Betula, Populus, Alnus, Salices, habitant Bryopogon jubatus, Cetraria 
juniperina 8. pinastri, Parmelia sazatilis, physodes, diffusa, olivacea, Physcia 
stellaris, Lecanora tartarea, protuberans (praecipue ad alnos), atra, subfusca, 
varia, Callopisma cerinum et luteoalbum, Rinodina exigua, Biatora fusce- 
scens, cinnabarina (in betulis), erythrophaea (ad populum), Bilimbia sphaeroi- 
des, Oedemocarpon sanguinarium, Buellia parasema punctataque, Calicium bys- 
saceum (ad Salicem glaucam) et trachelinum, Arthropyrenia analepta ac gri- 
sea, Leptorhaphis e. s. p.: in regionibus australioribus praeterea inveniuntur Us- 
nea barbata, Evernia prunastri, Ramulina calicaris 8. fastigiata, Sticta pul- 
monaria, Physcia pulverulenta et obscura, Pannaria plumbea et rubiginosa 
(in vieinia maris), Lecanora albella, Rinodina sophodes, Callopisma aurantiacum, 
Lecideu enteroleuca, Arthonia radiata, Opegrapha varia, Pertusaria lejoplaca 
aliaeque. — In arboribus acifoliis longe minor adest numerus, nec fere aliae quam 
Bryopogon jubatus, Cetraria juniperina g. pinastri, Parmelia saxatilis, oliva- 
cea, ambigua, hyperopta, physodes, Lecanora subfusca cum atra atque varia, 
Psora ostreata (ad ligna carbonisata), Biatora phaeostigma, | Oedemocarpon 


1) Haec tamen, ut subsequens species, variis locis in alpibus Norvegiae australioris altio- 
ribus occurrit. 
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sanguinarium, Calicium trachelinum, Cyphelium tigillare. Ut peculiare af- 
feratur, caudices pinuum septentrionem tantummodo spectantibus lateribus esse 
lichenibus vestitos, praeterea autem omnino esse nudos. — In junipero abunde 
luxuriat Oedemocarpon sanguinarium, nec fere major ullus adest frutex, in quo 
non invenire liceat pulchellam illam Biatoram cinnabarinam; etiam Biatora Tor- 
noënsis ad hujus arbusculae corticem haud raro obviam venit. — Ad ligna 
fabrefacta vulgatiores tantum species occurrunt, ut Lecanora Hageni et varia, 
Callopisma cerinum et ferrugineum (ammiospilum), Buellia punctata. similes- 
que, quae ne in Groenlandia insulisque Spitsbergensibus quidem desunt in casis 
aliisque truncorum aliunde advectorum aedificiis. 

Arbores si jam relinquimus, ut lichenes, qui saxa terramque regionis ar- 
boribus vestitae incolunt, consideremus, facile perspicere possumus, hos secundum 
saxorum diversam indolem habitum valde diversum vegetationi inducere. Grani- 
tum aliaque saxa plutonica praecipue amant Nephroma papyraceum, Parmelia 
saratilis, Fahlunensis, conspersa, centrifuga, incurva, Physcia caesia, Xan- 
thoria elegans et murorum, Placodium saxicolum, Acarospora chlorophana sma- 
ragdulaque, Lecanora atra, frustulosa, badia, cenisea, sordida, polytropa, 
Aspicilia cinerea et cinereo-rufescens, Stereocaulon denudatum, Gyrophorae, 
Schaereria cinereo-rufa, Rhizocarpon geminatum, petraeum, geographicum, 
Buellia atroalba, Lecidea fuscoatra, contigua aliaeque, Sphaerophori, Derma- 
tocarpon miniatum, Phylliscum endocarpoides e.s.p. Ad terram nudam magna 
pars specierum, ut similia regionis alpinae loca inhabitantes jam supra allatarum 
(excepta Siphula nonnullisque aliis), adest et variae insuper Cladoniae (pyzi- 
data, fimbriata, degenerans, cornucopioides, cyanipes, cenotea ), Stereocaulon 
paschale et tomentosum, Peltigerae, Pannaria lepidiota 5. tristis, Baeomyces 
roseus, Sphyridia, Gyalecta geoica, Buellia scabrosa, Arthrorhaphis flavovi- 
rescens , Dermatocarpon cinereum etc. atque supra muscos Peltigerae, Panna- 
ria lepidiota et brunnea hypnorumque, Massalongia, Lecanora tartarea, Piono- 
spora, Callopisma cerinum et jungermanniae, Rinodina turfacea et mniaraea, 
Lopadium pexixoideum, Biatora decolorans, miscella, vernalis, Bilimbia sphae- 
roides atque obscurata, Buellia urceolata, Dermatocarpon daedaleum, Mi- 
croglena sphinctrinoides, Leptogium lacerum aliaeque. 

Ad rupes, quarum calx major pars est, minor lichenum numerus sese 
ostendit, inter quos h. |. satis erit afferre Pannariam Schaereri, | Placodium 
albescens, Acarosporam glaucocarpam et macrosporam, Gyalectam cupularem, 
Aspiciliam calcaream et rhodopin, Biatoram rupestrem, Thalloidima vesiculare, 
Rhizocarpon calcareum et alboatrum, Sagiolechiam, Verrucariam nigrescentem 
et rupestrem, Lecothecium asperellum et corallinoides, Collemata e. s. p. At 
ad muscos terramque nudam regionum, simili recentioris formationis fundo super- 
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stratarum, magna specierum formarumque viget copia, inter quas — praeter plu- 
rimos lichenes muscigenos in regionibus graniticis obvios — hae singulatim sunt 
nominandae: Solorina saccata c. var., Physcia pulverulenta var. et obscura var. 
muscigena, Placodium lendigerum et fulgens, Lecanora suhfusca 8. hypnorum 
et Hageni, Callopisma ferrugineum, Aspicilia verrucosa, Gyalecta foveolaris et 
rubra (in region. meridion.), Psora decipiens et lurida, Bilimbia syncomista, Bla- 
stenia leucoraea, Bacidia atrogrisea, Buellia insignis, Lecidea sabuletorum, 
Dermatocarpon rufescens hepaticumque, Polyblastia Sendtneri et bryophila, 
Collemata e. s. p. Eosdem fere incolas gignunt etiam campi illi saepe vasti; 
qui a siccis !) turfi stratis. constituti haud raro usque ad litora marina extendun- 
tur. Hi largam gratamque materiem lichenologorum studiis praebent, et ex his, 
in quibus perserutandis investigandisque complures dies reptans consumpsi, maxi- 
mam quoque reportavi partem specierum vel omnino novarum vel antea in Scan- 
dinavia non observatarum, quae in hoc opusculo receptae inveniuntur. 

Ad ultimum jam pervenimus ad scopulos marinos, qui his in terris vulgo 
e granito aliisque saxis plutonicis, rarius e schisto argillaceo contexti sunt. Supra 
hos luxuriant permulti memorabiles lichenes, quorum haud exigua pars arctoae 
zonae est plus minus priva, v. c. Physcia ciliaris var. scopulorum, aquila c. var. 
balanina, Xanthoria parietina var. aureola et crenulata, Placodium strami- 
neum et cartilagineum, Acarospora molybdina, Lecanorina aipospila, Lecanora 
poliophaea, helicopis, atrosulphurea, Verrucaria maura, mucosa, striatula, 
ceuthocarpa, Lichina confinis, Pyrenopsis lignyota cet., quibus speciebus mere 
marinis immixti varii adsunt lichenes granitophili vulgatiores, quorum enumeratio- 
nem h. 1. addere superfluum visum est. Nullae species thallo fruticuloso prae- 
ditae obviam veniunt, excepta modo Ramalina polymorpha atque in partibus 
australioribus À. pollinaria et scopulorum. 

In territorio, cujus tantus est ambitus, fieri non potest, quin longe aliud 
alis locis vegetationis ingenium comperiatur, quod etiam jam supra passim est 
indicatum. Forsan igitur e re sit diversarum, quas continet, partium privam ve- 
getationis speciem atque indolem summatim exponere, eoque magis quod ita li- 
ceat specierum, quae ad septentrionem et meridiem vergentibus locis proveniant, 
numeros inter se conferre. Quod etiam fuit meum consilium, licet inde desistere 
necesse fuerit, quum ne nimium incresceret opus jam antea forte satis prolixum 
amplumque, tum quia magis est manca et imperfecta, quam de his locis habe- 
mus, notitia, quam ex qua certas possimus summas et rationes subducere. Prae- 
terea cuique speciei suggessi partes territorii, unde exemplaria vidi reportata ; 


1) In sphagnetis udis vix ulla vegetatio lichenosa apparet, si Icmadophilam aeruginosam et 
Lecanoram tartaream excipias. 
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itaque, legenti si placuerit, computari poterit, quot in quoque loco species sint 
observatae. Neque tum eum fugiet, permulta Lapponiarum Sueciae, Kemensis 
atque Rossicae, terrae Samojedorum, Islandiae cognitioni etiamnunc deesse; sed 
etiam in Nordlandia, utraque Finmarkia, Groenlandia insulisque Spitsbergensibus , 
diligentius pro ratione exploratis accuratiusque cognitis, non exiguus haud dubie 
specierum jamdum incognitarum latet numerus. Ingenue fateor, pluries mihi exem- 
plaria his locis eollecta examinanti — in quibus, ut saepe fit, non mixtae modo, 
sed aliae etiam super alias coacervatae complures species nascebantur — apo- 
thecia occurrisse, quorum structura interna satis superque arguerit, mihi omni- 
busque fortasse lichenologis incognitarum esse specierum; quarum tamen deter- 
minationem futuro coégit necessitas examini differre atque commendare. — Laeta 
memet ipsum tenet spes amoenissima illa loca iterum obeundi — nec affir- 
mare dubito, cuicumque, idem spectanti, hyperboreas has regiones adire placue- 
rit, necesse ei, admiratione capto atque gaudii dulcedine, fore conclamare: et 
in ultima Thule 

"per juga per valles lectissima pandit alumnis 

munera Flora suis!” — 


HETEROLICHENES. 


Thallus e tribus stratis, corticali, gonidiali atque medullari, contextus, fru- 
ticulosus, foliaceus crustaceusve (non gelatinosus nec byssinus), hypothallo 
plus minus distincto impositus. 

Synonyma sunt Lichenes Fr., Lichenes Heteromerici W allr. et Koerb., 
Parmeliacei Trevis., Lichenacei Nyl — Rationem novi hujus nominis pro- 
ponendi alio loco afferam et comprobare studebo. 


Ser. L HETEROCARPI. 


Apotheciorum discus explanatus, contiguus, excipulo thallode mar- 
ginatus. 
Fam. I. Usneet. 


Thallus fruticulosus, erectus |. pendulus, teres |. cylindrico-compres- 
sus, undique corticatus, strato medullari axem centralem constituente. Apo- 
thecia ab initio plana. 


1. Usnea Dill. emend. 


Thallus teres, undique similaris et strato corticali gonidiifero obdu- 
ctus, a strato medullari centrali filamentoso facile transversim secedente; apo- 
thecia orbicularia, peltata, excipulo e thalli strato corticali formato; hypothe- 
cium tenue strato medullari impositum; sporae octonae, simplices, elliptico- 
rotundatae, hyalinae. 


Usneam melaxantham Ach. et species ei affines ab hoc genere sedu- 
xerunt Cell. C. G. Nees von Esenbeck et Flotow (Linnaea 1834 p. 496) 
propriumque constituerunt genus, Nexropogon, disco discolori nigricante diversum. 
Quum autem habitu, erescendi modo notisque ceteris congruant, melius mihi vi- 
sum has plantas sub uno nomine generico servare, quam numerum generum jam 
ante nimis auctam natura non adnuente augere. Eadem ratione Cetraria saepin- 
cola, Parmelia stygia etc. generibus suis sejungendae. 
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1. U. barbata (L.) Fr.: thallo irregulariter ramoso, glauco; apothe- 
ciis concoloribus, fibrilloso-radiatis. 
Syn. Lichen Wnbg. Fl. Lapp. p. 437. — Usnea barbata Fr. Lich. 
Eur. p. 18, Schaer. Enum. p. 3, Mass. Mem. p. 73 (excl. à). 


a. florida (L.): thallo erecto, ramosissimo, scabrido; apotheciis 
amplis. 

Syn. Usnea florida Ach. Univ. p. 620, Syn. p. 304; Koerb. Syst. p. 3. 

Usnea florida 8. comosa S mrft. Suppl. p. 116. 

Exs. L. Su n. 120. — Mass. n. 51. 


Q. plicata (L.): thallo subdichotomo, pendulo, laevigato; apotheciis 
minoribus. 


Syn. Lichen ramis filiformibus ramosis pendulis confertis L. Lapp. 
n. 457. 

Usnea plicata. Ach. Univ. p. 622, Syn. p. 305; Koerb. Syst. p. 3. 

Usnea florida 8. comosa b. plicata Smrft. p. 116. 

Exs. L. Su. n. 270. 


In meridionalibus tantummodo regionum arcticarum partibus parce 
occurrit, ut "in arboribus praecipue Betulis Lapponiae sylvaticae passim" et 
"in lignis Nordlandiae inferalpinae admodum brevis” (Wnbg.). Forma a 
in Saltdalen Nordlandiae a Sommerfelt lecta est parce quidem sed abun- 
de fructifera et cephalodiis carneo-pallidis instructa; 8. eodem loco et in 
Lapponia Kemensi sterilis. In tota autem Finmarkia, Groenlandia ceterisque 
terris mere arcticis certe deest. 

Species omnibus bene cognita, admodum varians.  Nullos certos potui 
invenire limites inter formas floridam, hirtam, plicatam, dasypogam, quare 
auctores has in unam speciem conjungentes secutus sum. — Sporae subellip- 
soidae, simplices, octonae, hyalinae, 0,006—8 mm. longae et 0,003—4 mm. latae; 
asci minuti, clavati, paraphysibus arcte conglutinatis obvallati. Ramuli formae a. 
in his regionibus saepe sunt sorediato-pulverulenti. 

2. U. melaxantha Ach.: thallo erecto, ramoso, ramis primariis ochro- 


leucis, nigro-vittatis ]. annulatis, extremis subsimplicibus, plus minus nigris; 
[apotheciis planiusculis, disco nigro, margine nudo.] 


Syn. Usnea melaxantha Ach. Meth. p. 307, Univ. p. 618, Syn. p. 303. 
Usnea sphacelata R. Br. Flor. Melv. in Verm. Bot. Schrift. I. p. 458. 


Ad rupes 1000 circ. pedes supra mare elevatas insularum Spitsber- 
gensium a Scoresby detecta et dein a multis (Martins, J. Vahl, Nor- 
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denskjöld) lecta (praecipue circa Bell-Sund), Islandiae (herb. M. Vahl ad- 
dito synon.: Lichen sulphureus Fl. Isl.) et Groenlandiae tam occidentalis 
(Gamle Rittenbenks-land et Christianshaab: J. Vahl, Godhavn: Rink) quam 
orientalis inter 72°—76° (Sabine), semper sterilis. 

Planta puleherrima, cujus proventus in his regionibus sat est mirabilis 
quum praeterea tantummodo in zona antarctica sit lecta, ubi major evadit et fruc- 
tus profert, praeterea non recedens. Characteres, quibus plantam arcticam dil- 
ferre dicit Illustr. R. Brown, sunt: "statura aliquoties minor, rami primarii lae- 
ves et soredia", sed omnino similia specimina adsunt quoque e regionibus antarc- 
ticis, ut ipse affirmat. Praeterea rami primarii speciminum majorum arcticorum 
non sunt laeves sed scabritiem sat manifestam praebent. — Sporae (in spec. e 
Cap Horn) sunt subglobosae |. ellipsoideo-globosae, simplices, hyalinae, octonae, 
0,007—10 mm.longae et 0,566 mm. latae; asci minuti, clavati, rari, paraphysibus 
arcte conglutinatis cincti. - In Fr. S. V. Se. I. p. 102 haec planta lapsu quo- 
dam nominata est "U. fasciata R. Br.” 


2. Bryopogon Link emend. 


Thallus teres, undique similaris, intus laxe fibrillosus; apothecia la- 
teralia, scutellaeformia, concoloria, margine thallode cincta; hypothecium 
simplex, strato gonidiali impositum; sporae octonae, simplices, ellipsoideae, 


hyalinae. 


Sequenti affine genus, sed sporarum praecipue indole distinctum. Qui 
genus JVewropogon agnoscunt, iis hoc quoque recipere necesse est, quum, si 
apothecia tantummodo respicimus, Usnea et Neuropogon dillerunt ut Bryopogon 
et Alectoria. 


1. JB. jubatus (L.): thallo laevi, nigro-fusco |. in canum expallente, 
apicibus simplicibus; apotheciis (raris) innato-sessilibus, disco subconcolori, 
marginem integerrimum demum excludente. 

Syn. Ævernia jubata Fr. L. E. p. 20. — Cornieularia S chaer. 
Enum. p. 5. — Bryopogon Koerb. Syst. p. 5, Pg. p. 4, Mass. Sched. 
erit. p. 47. 

a. bicolor (Ehrh.): thallo erecto, fruticuloso, ramis breviusculis, pa- 

tentibus, nigricantibus, apicibus nutantibus pallidioribus. 


Syn. Cornicularia bicolor Ach. Univ. p. 613, Syn. p. 301. 
Exs. Tuckerm. n. 2 (c. fr.) — L. Su. n. 264. 


B. nitidulum Th. Fr.: unciale 1. paullo altius, subcaespitosum, rigi- 
16 b 
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dum, fusco-nigrum, nitidum, sorediis destitutum, apicibus curvato-deflexis 
concoloribus. 


y. chalybeiforme (L.): prostratum, sarmentosum, rigidulum, remote 
divaricato-ramosum, fusco-nigrum, apieibus saepius pallidioribus. 


Syn. Alectoria jubata 5. chalybeiformis Ach. Univ. p. 593, Syn. p. 
291. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 437. 


Exs. L. Su. n. 266. — Schaer. n. 396. 


à. prolirum (Ach): pendulum, filamentosum, ramosissimum, im- 
plexum, molle, nigrofuscum |. canum (var. camwm Ach.), apicibus con- 
coloribus. 


Syn. Lichen ramis filiformibus ramosis pendulis alis compressis Linn. 
Lapp. n. 456 (p. max. part, excl. lichene "ziveo"). 


Alectoria jubata a. prolira Ach. Univ. p. 592, Syn. p. 291. 

Lichen jubatus a. Wnbg. Lapp. p. 437. 

Evernia jubata y. implera Fr. L. E. p. 21. — Bryopogon Koerb. Syst. p.5. 
Exs L. Su. n. 265. — Schaer. n. 397. 


Forma « inter limites Florae nostrae admodum est rara et in Islan- 
dia tantummodo et Groenlandia (herb. Liebm., locis special. non allatis) 
inventa; £. inter muscos lichenesque camporum alpestrium passim in Nord- 
landia (Blytt), Finmarkia utraque atque Groenlandia pluribus locis (J. 
Vahl); y. in saxis apricis passim copiose per totam regionem Scandinavi- 
cam, Islandiam (Stenstr.), Spitsbergenses insulas (Nordenskj. aliique) 
Groenlandiamque occidentalem usque ad Jacobshavn (J. Vahl); à. denique 
arbores, praecipue pinus et betulas, in sylvaticis inferalpinisque Scandinaviae 
abunde vestit (cfr. Linn. Lapp., ubi descriptionem videas vivam silvae hoc 
lichene "nigrae.". Nulla ex his formis his regionibus apothecia profert 
praeter d., cujus fructus verisimiliter in Lapp. Tornens. vel Kemens. invenit 
Wahlenberg. 


In tanta formarum jam propositarum copia haud dubie superfluum videri 
potest novam (5. mitidulum) sejungere, sed quum haec a. bicoloris partes per 
magnam Zonae arcticae partem agat satisque abundet, haud irritum mihi visum 
est. — Sporae var. à. simplices, octonae, hyalinae, subellipsoideae, circ. 0,005 
mm. longae et 0,003 mm. latae; asci minuti, clavati, paraphysibus arcte congluti- 
natis apiceque fuscidulis cincti. — Soredia in specc. Finmarkicis non alba sed 
sulphurea. 
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3. Alectoria Ach. emend. 


Thallus subteres, undique similaris, intus laxe fibrillosus |. lacuno- 
sus; apothecia lateralia, scutellaeformia, discoloria, margine thallode cincta; 
hypothecium simplex, crassum, strato medullari impositum; sporae subqua- 
ternae, simplices, subellipsoideae, fuscae. 


Est ad prius genus fere ut Physcia ad Parmeliam. 


1. A. ochroleuca (Ehrh.) Fr.: thallo tereti-compresso, ochroleuco 
pallidove, apicibus ramulosis; apotheciis innato-sessilibus, demum repandis, 
disco livido-fusco. 


Syn. Evernia ochroleuca Fr. L. E. p. 22. — Cornicularia Schaer. 
Enum. p. 5. 

a. rigida (Vill): fruticulosa, rigida, ochroleuca, apicibus nigrican- 

tibus recurvis. 

Syn. Cornicularia ochroleuca Ach. Univ. p. 614, Syn. p. 301, Smrft. 
Suppl. p. 115. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 438 (p. max. part.) — Alecto- 
ria Koerb. Pg. p. 5. 

Exs. L. Su. n. 330. — Schaer. n. 395. — HR bnh. n. 131. 


B. cincinnata Fr.: thallo sarmentoso, complicato, rigidulo, saepe 
scrobiculato-foveolato, apicibus vulgo concoloribus. 


S yn. Cornicularia ochroleuca var. Smrft. I. c. 
Alectoria luteola Delis. herb., Mass. Mem. p. 63. 


y. sarmentosa (Ach.): pendula, complicata, mollis, remote ramosa, 
ochroleuca l. pallida, apicibus concoloribus. 


Syn. Alectoria sarmentosa A ch. Univ. p. 595, Syn. p. 293, Koerb. 
Pg. p. 5. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 436. 
Exs. Th. Erun. 27 (c. fr.) 


In campis alpinis et supra rupes montium per totam Florae nostrae 
regionem longas latasque plagas saepe tegit forma primaria, praeterea in ra- 
mis pinuum et juniperorum parcius obvia, at non nisi rarissime fructifera; 
var. £. autem in rupibus marinis alpinisque maxime ventosis passim pen- 
dens invenitur (Nordlandiae Saltensis: S mrft, ins. Lofodens.: Barth, Fin- 
markiae oriental plur. loc.: ipse, Lappon. Rossicae ad promont. Kanin: 
Ruprecht, Islandiae: Stenstr., Groenland. ad Nenortalik: J. Vahl etc.), 
quum var. y. parce modo legitur in arboribus regionum magis meridiona- 
lium ex. gr. Nordlandiae (Smrft.) et Lappon. Kemensis (E. Nyl.) et raris- 
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sime in Groenlandia (in ramis Salicis glaucae in alpibus infer. Kuksiarsuk: 
J. Vahl). Hae ultimae semper steriles sunt lectae. 


Perbene scio, plurimos hodiernos Lichenologos minime mihi, formas alla- 
fas conjungenti, assentiri, sed non solum veterum scriptorum auctoritate, sed 
etiam et praecipue propria experientia, stadio in natura conquisita, nitor. Thallus 
enim omnino eodem modo variat ac Bryop. jubati ab omnibus in unam speciem 
conjunctae formae, et var. 8. adeo medium inter «. et y. tenet locum, ut, si hae 
disjungantur, cui adscribenda sit, vix possit dijudicari, praecipue quum, rectissime 
monente Smrft., apices ejus interdum inveniantur nigricantes. Praeterea in om- 
nibus structura interna apotheciorum (varietatis &. e Terra Nova vidi) omnino 
est eadem: asci subsaccati, paraphyses cohaerentes, apice virescenti-fuscidulae, 
sporae 3—4- nae, simplices, ellipsoideae |. ovoideo-oblongae, primo dilute, dein 
intense olivaceo- I. brunneo-fuscae, primo late limbatae, 0,/»:3—55 mm. longae et 
0,014—20 mm. latae. Quibus rebus commotus nolui in plures species distribuere 
formas, inter quas nulli quidem characteres, multae autem formae intermediae 
adsunt. — Insignis est morbosa illa transformatio thalli scrobieulato-foveolati, dila- 
tati, interdum excrescentiis amplis foveolatis obsiti, quae in var. 8. haud raro 
occurrit. 


* A. Thulensis Th. Fr.: thallo fruticuloso, rigidulo, teretiusculo, erecto, 
subdichotome ramoso, apicibus plus minus deflexis, nigricante lividove, 
basi pallidiore; apotheciis . . . . . (non visis). 

Syn. Cornicularia ochroleuca f. nigrescens Ach. Univ. p. 615, Syn. 

p. 301 (p. p.)?? — Alectoria Koerh. Pg. p. 5? 


Lichen ochroleueus W nbg. Lapp. p. 438 (p. min. part.). 
Eso mh. Er. 28. 


In campis rupibusque muscis et lichenibus vestitis totius regionis 
Scandinavicae, Lapponiae Rossicae (hb. Mus. Petrop.), ins. Spitsbergensium 
(J. Vahl) et Groenlandiae pluribus locis (idem) minime rara ut etiam in 
ramis juniperi et betulae parcius. — E Terra Nova eam quoque vidi (sub 
nom. Alect Boryanae Del. ined.) 


Habitu et colore inter praecedentem et Corniculariam divergentem fere 
est media, illi tamen crescendi modo et characteribus fere omnibus proxima prae 
ter colorem, qui tamen semper constans visus est; ad basin vulgo pallescit et a 
Cladonia rhangiferina habitu non valde abhorret, apices autem versus obseuri- 
or est, fuscescens, lividus vel nigricans, sed numquam ullum vestigium coloris 
ochroleuci inveniri potest, qua nota facile dignoscitur ab omni A. ochroleuca 
ejusque varietate migrescente i. e. speciminibus minoribus, in rupibus quam maxime 
apricis obviis ideoque fere omnino nigricantibus, Pro hujus forma adulta vel mo- 
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riente primo habui, sed quum diversissimis locis una crescentes neque ullos tran- 
situs viderim, sed utramque jam ex infima prole mox distinctam, non potui non 
hanc ut subspeciem propriam agnoscere, sperans fructus olim inventos fore, qui 
longe lateque distributae hujus plantae dignitatem specificam omnino defendant. — 
In herbario diutius asservata chartam rubente tingit colore, qua re a priori 


etiam dilfert. 


4. Cornicularia Ach. emend. 


"Thallus teretiusculus, undique similaris, intus laxe fibrillosus; apothe- 
cia terminalia, peltaeformia, concoloria; hypothecium crassum strato medul- 
lari impositum; sporae octonae, simplices, subellipsoidae, hyalinae. 


Hoc genus, eodem modo ac in Koerb. Syst. p. 7 et Pg. p. 6 limita- 
tum, satis naturale videtur, quamquam species ejus ab aliis auctoribus diver- 
sis generibus sunt dispertitae. Sie v. c. a cl. N ylander prima nostra species 
Alectoriis, secunda Cetrarüs et tertia. Parmeliis adscribitur i. e. non solum tri- 
bus generibus sed etiam totidem tribus. Ut jam observavit Cel. Koerber, ad 
Cetrariam sese habet ut Alectoria ad Everniam. 


1. C. divergens Ach.: thallo cartilagineo, caespitoso, libero, rigido 
fragilique, angulato, divergenti-dichotomo, inermi, castaneo, albo-sorediato, 
intus stuppeo, apicibus attenuatis, furcatis; "apotheciis innato-sessilibus, cre- 
nulatis, disco castaneo." 

Syn. Cornicularia divergens Ach. Meth. p. 303, Univ. p. 643, Syn. 

p. 300, Schaer. Enum. p. 5, Koerb. Pg. p. 6. — Lichen Wnbg. Fl. 
Lapp. p. 439. — Evernia Fr. L. E. p. 21. 
BE xs Eel. Su, exs: n.,991. — Smrft. 9,154, 


Inter alios lichenes, qui campos alpinos tegunt, per totam zonam arc- 
ticam frequens, sed rarissime modo fructifera. In Groenlandia ad 500 ped. 
supre mare adscendit (J. Vahl) et in ins. Spitsb. (Bell Sund) usque ad 
1000 ped. (Nordenskj.) 


Thallo robustiore, altiore, magis tereti et omnino inermi a subsequente 
facile quidem dignoscitur, sed toto habitu praeterea congruit, quare nulla certe 
adest ratio has generice sejungendi. Quod prohibent quoque apothecia, quae 
quidem sunt rarissima et a me numquam visa, sed secundum descriptionem (supra 
attuli. Friesianam; Acharius in Syn. dicit: "concoloria crenulata”) a sequentis 
non abhorrent Wahlenberg et Acharius huic quoque tribuunt loeum €. 
aculeatae proximum. 


17 a 
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9. (€. aculeata (Ehrh.): thallo subcaespitoso, libero, cartilagineo, 
rigido, irregulariter ramosissimo, tereti |. plano-compresso, spadiceo, intus 
stuppeo, ramis divaricatis, nigro-spinulosis; apotheciis spadiceis, margine spi- 
nuloso-denticulato. 

Syn. Cornieularia aculeata Ach. Univ. p. 612, Syn. p. 299, K oerb. 

Syst. p. 8. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 439. — Cetraria Fr. L. E. p. 35. 
Schaer. Enum. p. 16, Mass. Mem. p. 97. 


Exs. DL. Su. n. 261. — Schaer. n. 254 et 555. 


In terra aprica sylvatica et alpina totius Lapponiae Nordlandiaeque 
frequenter, etiam in alpes altiores adscendens, sed vulgo vel semper steri- 
lis; in Islandia legit Stenstrup et ex ins. Spitsbergensibus a pluribus auc- 
toribus allata est, sed specimina non vidi, quare dubia movet, praecipue 
quum regiones maxime arcticas fugere videatur. Neque in Finmarkia orient. 
nec in Groenlandia hactenus est lecta !). 


Asci brevissimi, clavati, paraphysibus conglutinatis, apice fulvescenti-fu- 
scis cincti; sporae plus minus ellipsoideae, octonae, hyalinae, circ. 0,00;—8 mm. 
longae et 0,503—4 mm. latae. 


3. C. tristis (Web.): thallo caespitoso, umbilicato-affixo, corneo- 
cartilagineo, rigido, compresso-teretiusculo, distiche dichotomo, piceo, ramis 
fastigiatis; apotheciis plano-convexis, margine integro fimbriatove. 


Syn. Cornieularia tristis Ach. Univ. p. 610, Syn. p. 299, Koerb. 
Syst. p. 7. — Lichen Wnbg Lapp. p. 439. — Cetraria Fr. L. E. p. 34, 
Mass. Mem. p. 59 (excl. var. £.). 

Parmelia Fahlunensis y. tristis Schaer. Enum. p. 41. 


Exs. L. Su. n. 239. — Rbnh. n. 319. — Schaer. n. 256 


In saxis lapidibusque denudatis apricis alpium maritimarum Nordlan- 
diae meridionalis passim copiose. Praeterea in his regionibus vix lecta °). 


Qui hanc plantam sub uno genere vel specie cum Parmelia Fahlunensi 
conjungunt, respiciunt sane neque modum crescendi nec habitum nec ullos cha- 


racteres praeter colorem. At eodem jure tum cum his conjungendae sunt Bryo- 


1) In herb. Mus. Haun. permulta quidem adsunt specimina ab J. Vahl lecta et nomine 
""Üetrariae aculealae” inscripta, sed omnia ad Corn. divergentem pertinent. Alia exemplaria a Rink 
in Groenlandia collecta. et a cl. Nylander hoe nomine designata etiam minime hujus loci sunt, 
sed ad Cetrariam islandicam var. Delisei pertinent. 

2) Hornemann affert. quidem hane speciem in Groenlandia esse lectam, sed vix dubie 


errat, quum inventor allatus J. Vahl affirmet (in mserptis de Flora Groenlandica), se numquam 
eam vidisse. 
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pogon jubatus, Cetraria saepincola e. s. p. — Asci parvi, anguste clavati, paraphy- 
sibus apice fuscescentibus, arcte conglutinatis obvallati; sporae octonae, subellip- 
soideae, simplices, hyalinae, 0,005—7 mm. longae et 0,003 mm. latae. 


9. Siphula Fr. 


Thallus erectus, teretiusculus, ramosus, basi quasi radicatus, intus so- 
lidus, substuppeus. (Apothecia ignota). 


Genus fructificatione nondum cognita dubium et incertae sedis; ad liche- 
nes angiocarpos (Sphaerophoreos) vulgo fuit relatum ob descriptionem "apothe- 
ciorum" a Sommerfeltio datam, de qua re videas infra. Hoc loco haec planta 
collocata est, non quia rationes quaedam hujus rei adsunt, sed quia aliquo loco 
afferenda. Roccellas, ut etiam Cladoniam vermicularem, habitu quodammodo in me- 
moriam revocat, sed thallus, etsi fruticuloso-erectus, crustaceae vel fere tartareo- 
eretaceae est naturae, unde etiam sat fragilis. 


1. S. Ceratites | Wnbg.): thallo ramoso, ramis erectis, confertis im- 
plexisque, fastigiatis, obtusis, albis. 
Syn. Baeomyces Ceratites Wnbg. Lapp. p. 459 — Cenomyce? Ach. 
Syn. p. 279. — Dufourea Smrft. in Vet. Ak. Handl. 1823 p. 118. — 
Pycnothele S mr(t, Suppl. p. 115. — Siphula Fr. L. E. p. 406, Schaer. 
p. 244 et tab. IX f. 8 (spec. minut.) 
Besse OT on 8 = 4 Simrit n 195. 


Ad terram nudam succosam atque inter muscos locis stillicidio irri- 
gatis per Nordlandiam, Finmarkiam utramque et Lapponiam Kemensem pas- 
sim copiose; etiam in insula Kolguew maris glacialis (Ruprecht). 


"Thallus ad 2 unc. usque altus, basi fibrillis radicalibus (hypothallinis), ra- 
mosis terrae adfixus, e caudice simplici basali brevi ramosus, ramis arcte confertis 
et caespites densos fastigiatos formantibus, longitudinaliter rugosus. In apicibus 
obtusis rarius inveniuntur organa illa, quae hactenus pro apotheciis habita sunt; 
primitus observatur in ipso apice paullulum incrassato levis impressio punctifor- 
mis, quae sensim dilatatur et profundior fit, donec demum epidermis obtegens 
rumpitur et quasi discus roseolus |. flavidus concavus sese ostendit, a margine 
thallode connivente vel constricto plus minus occultus. Minime mirum est, haec 
organa pro apotheciis sumpta fuisse, sed microscopium veram natıram optime 
demonstrat; numerosissima enim fovent spermatia linearia, recta l. leviter curvula, 
0,00:—5 mm. longa et multoties angustiora. Interdum haecce spermogonia, ut 
recte monuit Sommerfelt, sunt quasi radiata, quum ramuli e margine prolificant. 
— Gonidia hujus lichenis omnia intra stratum corticale ita sunt collocata, ut in 
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podetio transversim dissecto inter stratum corticale et medullare observetur goni- 
micum annulo viridi subsimile. Qua re omnino differt praesens species a Siphula 
torulosa Nyl., planta mihi ignota, de cujus gonidiis affert cl. Nylander (Syn. 
p. 46): "elles sont réunies en groupes dispersés dans la couche médullaire" (c r. 
ejusd. tab. I f. 2 a); nonne tamen tanta partium  internarum diversitas differen- 
tiam genericam inter has plantas indicat? Meliorem sane notam haec res offert, 
quam minutulae et subtilissimae ille sunt, quibus nituntur genera Chlorea, Ne- 
phromium, Peltula ceteraque. 


Fam. I. RAMALINEI. 


"Thallus fruticulosus, adscendens |. pendulus, foliaceo-compressus vel 
dilatatus, undique corticatus. Apothecia primitus concava. 


6. Ramalina Ach. 


Thallus foliaceo-complanatus, subcartilagineus; apothecia scutellaefor- 
mia, orbicularia, concoloria; hypothecium simplex subgelatinosum strato go- 
nimico impositum; sporae suboctonae, dyblastae, hyalinae. 

1. R. calicaris (L.) Fr.: thallo rigido, gelatinoso-cartilagineo, plus 
minus lacunoso, glauco l. cinereo-virescente; apotheciorum disco planiusculo, 
margine elevato. 


Syn. Ramalina calicaris Fr. L. E. p. 30, Koerb. Syst. p. 39. 

Ramalina frazinea Schaer. Enum. p. 9, Koerb. Syst. p. 32. 

Ramalina polymorpha A—D, M. Mass. Mem. p. 65—66. 

a. frarinea (L.): laciniis longis latisque, apotheciis lateralibus. 

Syn. Ramalina fraxinea Ach. Univ. p. 602, Syn. p. 296. 

Exsie bEaoSusnmco7415 =rRbnb:.n.) 248: 

B. fastigiata (Pers.): laciniis fastigiatis, apotheciis terminalibus. 

Syn. Ramalina fastigiata Ach. Univ. p. 603, Syn. p. 296, Smrft. 

Suppl. p. 114. 

E xs pd Sun, 209. 

y. farinacea (L.): laciniis sublinearibus, sorediis albis conspersis; 
apotheciis raris terminalibus lateralibusque. 

Syn. Ramalina farinacea Ach. Univ. p. 606, Syn. p. 297, Smrít. 


Suppl. p. 115, Schaer. Enum. p. 8, Koerb. Syst. p. 40. — Lichen Wnbg. 
Lapp. p. 436. 


Exs. L. Su. n. 73. — Schaer. n. 494. 
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3. thrausta (Ach.): laciniis angustissimis, filiformibus, subteretibus. 
Syn. Alectoria thrausta Ach. Univ. p 996, Syn. p. 293. 
Exs.. L.Su. 'n., 267. 


Forma primaria inter limites nondum est inventa et var. @. tantum- 
modo parcius ad populos circa Fiskevaag Nordlandiae Saltensis (Smrft.); 
var. y. autem in ramis arborum (Salicis Capraeae, Populi, Juniperi) re- 
gionum meridionalium et ad rupes secus oras Norvegiae usque ad Nordkap 
sinumque Varangensem passim fructifera est inventa; var. à. denique ste- 
rilem unico loco (in Storfjeldet prope Mortensnaes Varangriae) ad ramos 
juniperinos parce observavi. 

Habitu quidem diversas haec species amplectitur formas, sed frustra co- 
natus sum constantes notas invenire; quas attulit Cel. K oerber, minime fidae vel 
sufficientes mihi visae sunt. Var. y., thallo minus rigido insignis et a plerisque 
seorsim proposita, aperte in var. canaliculatam transit; var. 5. haud dubie om- 
nium est maxime singularis. — Asci (in 7.) sunt subclavati, paraphysibus filifor- 
mibus, cohaerentibus, apice fuscidulis cincti; sporae octonae, subovoideae l. ob- 
longae, rectae (I. paullum curvulae), utrinque obtusae, dyblastae, luteolo-hyalinae, 
0,009—12 mm. longae et 0,004—5 mm. latae. 


9. R. pollinaria Ach.: thallo flaccido, membranaceo, lacero-laciniato, 
corrugato, glaucescente, sorediis pulverulentis albidis adsperso; apotheciorum 
disco concavo, margine incurvo. 


Syn. Ramalina pollinaria Ach. Univ. p. 608, Syn. p. 298, Smrft. 
Suppl. p. 115, Fr. L. E. p. 31, Schaer. Enum. p. 1, Koerb. Syst. p. 40. 


Ramalina polymorpha L. pollinaria Mass. Mem. p. 66. 
ES San 1492 — "Ebnh. n. 102. — Schaer. n. 399; 


In rupibus subabsconditis ad sinum Saltensem Nordlandiae passim 
copiosa sed sterilis (Smrft.), ut etiam in Lapponia Kemensi (E. Nyl.). 


Thallo flaccido, statura minore (vix ultra pollicari), saepe subpulvinata, 
sorediis et apotheciis a priori distincta. Partes internae apothecii prioris similes; 
sporae (in spec. Upsaliensi) 0,010—15 mm. longae et 0,005 mm. latae. 


9. R. polymorpha Ach.: thallo cartilagineo, rigido, irregulariter laci- 
niato, glauco, laciniis longitudinaliter costato-rugosis; apotheciorum disco 
concavo, margine elevato. 


Syn. Ramalina polymorpha Ach. Univ. p. 600, Syn. p. 295, Fr. L. 
E. p. 32. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 436. 
Ramalina tinctoria S chaer. Enum. p. 8, Koerb. Syst. p. 40. 
17 b 


134 


Ramalina polymorpha I. tinctoria Mass. Mem. p. 66. 
Exs. Stenh. n. 35. — Schaer. n. 394 


Ad rupes maxime ventosas maritimas Nordlandiae, Finmarkiae utrius- 
que et Islandiae (M. Vahl herb.) sub variis formis, at semper sterilis. 

Raro quidem apothecia profert, sed in taeniis nostris balticis haud. raro 
fructifera legitur. Sporae priorum subsimiles, (in spec. Ostrog.) 0,514—16 mm. 
longae et 0,004—5 mm. latae. — Nomen specificum tinctoriae non adhibui, nam 
sec. Floerke (D. Lich. IL p. 13) "der Lichen tinctorius Web. gehört nicht 
bieher, sondern das sind mit der Kruste der Lecanora tartarea überzogene 
Mosblättchen.” 


4. AR. scopulorum (Retz.): thallo rigido, coriaceo-cartilagineo, lineari- 
laciniato, nitido, glauco; apotheciorum disco convexo, margine mox reflexo. 
Syn. Ramalina scopulorum Ach. Univ. p. 604, Syn. p. 297, Smrft. 
Suppl. p. 115, Fr. L. E. p. 32, Schaer. Enum. p. 9. 
Ramalina polymorpha @. scopulorum Mass. Mem. p. 66. 
Box helene — Sitenlsn 36.1 D. S3 n. 300. 


Ad scopulos marinos Nordlandiae meridionalis (Smrft., Blytt), in- 
sul. Lofodensium (Barth) atque Islandiae (Mórck) parcius, semper sterilis. 

Haec et praecedens materia tinctoria, quam abunde fovent, insignes et 
facile distinctae sunt species, quae nullo pacto cum At. calicari possunt conjungi. 
— Sporae priorum similes, (in spec. Stenh. exs) 0,911—16 mm. longae et 
0,005—6 mm. latae. 


7. Evernia Ach. emend. 


Thallus varie dilatatus, stuppeus; apothecia scutellaeformia, orbicula- 
ria, discoloria; hypothecium simplex strato medullari floccoso impositum; 
sporae octonae, simplices, hyalinae. 

1. E. prunastri (L.): thallo adscendente, molli, albo-pallescente, laci- 
niis lineari-attenuatis, lacunoso-rugosis, subtus canaliculatis; apotheciis badio- 
rubris. 

Syn. Evernia prunastri Ach. Univ. p. 442, Syn. p. 245, Fr. L. E, 

p. 25, Mass. Mem. p. 61, Koerb. Syst. p. 42. — Parmelia Smrft. Suppl. 
p. 114. — Physcia Schaer. p. 11. 
Exs. L. Su. n. 141, — Stenh: n. 2. — Schaer, n. 391. 


In ramis pinuum Nordlandiae meridionalis rarissima, tamen etiam 
fructifera (S m rft.). 
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Asci (in spec. Upsaliens.) parvi, clavati, paraphysibus crassiusculis, con- 
glutinatis, apice fulvescentibus cincti; sporae octonae, ellipsoideae, luteolo-hyalinae, 
0,:09—:0 mm. longae et 0,505 —6 mm. latae. 


8. Celraria Ach. 


"Thallus foliaceus, fruticuloso-erectus vel expansus, cartilagineus l. mem- 
branaceus; apothecia scutellato-peltata, lobis thalli oblique affixa ideoque 
oblique marginata; hypothecium simplex strato medullari impositum ; sporae 
octonae, simplices, incoloratae. 


* thallo erecto, subfruticuloso. (Cetraria Mass. Sched. crit, Beltram.). 


1. C. islandica (L.): thallo cartilagineo, olivaceo-castaneo, basin ver- 
sus pallidiori et sanguinolento, erecto, canaliculato, laciniato, plus minus ci- 
liato-spinuloso; apotheciis lobis anticis adnatis, disco spadiceo, margine in- 
tegerrimo. 

Syn. Lichen folüs oblongis laciniatis, marginibus conniventibus ciliatis 

Linn. Lapp. n. 445. 

Cetraria islandica Ach. Univ. p. 512, Syn. p. 229, Fr. L. E. p. 36, 
Schaer. Enum. p. 15, Mass. Mem. p. 57, Koerb. Syst. p. 44. — Lichen 
Wnbg. Lapp. p. 434. 

xs Su tn Mr —nSeliaemun 22. 


B. crispa Ach.: laciniis angustioribus, crispatis, marginibus conni- 
ventibus, dense ciliatis. 


Exs. Schaer. n. 93. 


y. Delisei (Bory in Schaer. Enum. p. 16.): thallo caespitem den- 
sum formante, vulgo pallidiore et basi lutescenti-fuscescente, laciniis angu- 
stis, canaliculatis l. subplanis, subinermibus, apicibus repetito dichotome ra- 
mosissimis. 


à. platyna (Ach.): laciniis valde dilatatis, subsimplicibus, marginibus 
fere inermibus 


Syn. Cetraria platyna Ach. Syn. p. 229. 


In silvis alpibusque totius zonae arcticae frequens est forma vulgaris, 
praecipue, ut bene observavit Wahlenberg, in viis hyemalibus; var. f. in 
alpinis frequens, et y. in summis jugis, praecipue ubi aqua nivalis diutius 
stagnat, per totam Scandinavicam partem, ins. Spitsbergenses, Groenlandiam 
et catenam montium Uralensium arcticam passim copiosa; var. 6. admo- 
dum insignis in Groenlandia (Amaralik et per pedes alpium sin. Pakitsok 
distr. Jacobshavn: J. Vahl). 
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Inter formas!) allatas var. y. maxime est memorabilis tam ob latam di- 
stributionem, quam ob habitum dissimilem et satis constantem, quare facile pro 
distincta specie possit haberi. Formam inter hanc et 5. fere mediam in Lapp. 
Tornensi legit Amic. Doct. Fristedt. Ulteriore studio in ipsa natura haud dubie 
digna est, ut possit dijudicari, num loco habitandi abhorrenti faciem alienam de- 
beat. — Sporae octonae, ellipsoideae, hyalinae, 0,)07—9 mm. longae et 0,004 
mm. latae; asci clavati, paraphysibus conglutinatis apiceque incrassatis et fusce- 
scentibus cincti. 


2. C. odontella Ach.: thallo cartilagineo, toto spadiceo, pulvinato 
expansoque, laciniis planis, palmatim ramosis, marginibus dentatis, inermi- 
bus; apotheciis "terminalibus, planis, disco fusco." 
Syn. Lichen odontellu Ach. Prodr. p. 213, Wnbg. Lapp. p. 434. 
— Cetraria Ach. Syn. p. 230, Fr. L. E. p. 35, Schaer. Enum. p. 15 
Mass. Mem. p. 60. 

Cornicularia spadicea B. odontella Ach. Univ. p. 611. 

Bis, odi Sus n. 143. — Th. Ern 2? 


> 


Supra muscos saxorum majorum in Lapponia meridionali silvatica 
passim, at semper sterilis nec longe septentrionem versus progrediens. 

Species minuta, pulchella, habitu Corniculariam aculeatam referens, sed 
re vera priori maxime affinis. Crescendi modo pulvinato, laciniarum angustie, 
marginibus inermibus e. s. p. tamen facile dignoscitur; apotheciis praeterea, quae 
sunt rarissima et a me numquam visa, sec. Fr. L. Eur. I. c. cum Cornic. tri- 
sti potius convenire dicitur. 


3. C. cucullata (Bell): thallo carülagineo, sinuato-laciniato, pallide 
ochroleuco, basi purpurascente, marginibus conniventibus inermibus; apo- 
theciis lobis posticis adnatis, disco carneo pallido, margine thallode integerrimo. 

Syn. Cetraria cucullata Ach. Univ. p. 511, Syn. p. 228, Fr. L. E. 

p. 37, Schaer. Enum. p. 14, Mass. Mem. p. 60, Koerb. Syst. p. 45. — 
Lichen Wnbg. Lapp. p. 433. 
Exs. L. Su n. 173: 4Schaer! p18. 


1) Ab hujus speciei formis minutis, juvenilibus discernere non valeo Cet. nigricantem Ny}. 
(Herb. Mus. Fenn. p. 109), sec. specimen unicum (l paucissima) ad Kola Lapp. Rossicae lectum 
deseriptam. Descriptionem addere liceat: "Thallus nigricans l. fusco-nigricans, subnitidus, medio- 
eris, depresso-caespitosus, sat late expansus (lat. caespitis 3—4 pollicum et forte ultra), rigens, 
totus e laciniis linearibus, dichotome multifidis, imbricato-intricatis compositus, laciniae illae mar- 
ginibus nonnihil reflexis (inde quasi supra canaliculatis) sursum spinuloso-dentieulatis (e spermogo- 
ulis verisimiliter, licet ea rite evoluta non visa) et rhizinis inferne directis munitis, laciniae cete- 
roquin subtus pallidae l. badio-pallidae convexulae.” — Specimen originale vidi. 
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In campis alpinis subalpinisque totius Florae nostrae regionis fre- 
quens, raro tamen apotheciis ornata; in Groenlandia usque ad 500 ped. su- 
pra mare adscendit (J. Vahl.). 

De colore apotheciorum dissentiunt auctores, nunc "pallescentem", nnnc 
"carneo-fuscescentem", nunc "e carneo badium" e. s. p. eum declarantes. Et 
quidem omnes vera dicunt Primo enim vere, quum nives diffugere, apothecia 
profert pallida I. levissime in carneum vergentia, quae deinde magis magisque 
fuscescunt, ut, quum peregrinatores vulgo in alpes perveniunt, apothecia modo 
vetusta badia inveniantur. — Asci parvi, anguste clavati, paraphysibus arctissime 
conglutinatis obvallati; sporae octonae, simplices, ellipsoideae, luteolo-hyalinae , 
0,007—s mm. longae et 0,005—; mm. latae. 


4. C. nivalis (L.): thallo membranaceo-cartilagineo , reticulato-laeu- 
noso, lacero-laciniato, stramineo, basi fuscescenti-ochraceo, laciniis ca- 
naliculato-patulis, crispis; apotheciis terminalibus l. lobis anticis adnatis, disco 
flavescenti-carneo, margine crenulato. 

Syn. Lichen niveus, sinibus daedalis laciniatus, ramis erectis, calice 

orbiculato Linn. Lapp. n. 446 et tab. XI f 1. 
Cetraria nivalis Ach. Univ. p. 510, Syn. p. 228, Fr. L. E. p. 38, 
Schaer. Enum. p. 13, Koerb. Syst. p. 45. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 433. 
Exs. L. Su. n. 172. — Schaer. n. 19. — Smrft. n. 76. 


Per campos alpesque totius zonae arcticae abundans et fructus pas- 
sim edens. In Groenlandia usque ad 1000 ped. supra mare adscendit. 


Apotheciorum discus diutius pallidus persistit quam apud priorem.  Asci 
et paraphyses prioris similes; sporae oblongo-ellipsoideae |. oblongae, 0,006—9 
mm. longae et 0,003—4 mm. latae. — Haec et prior cum C. islandica crescendi 
modo et ommibus partibus adeo conveniunt, ut non nisi natura repugnante in di- 
versis generibus possint collocari. Unica nota in colore tum erit quaerenda, 
quae genus condere minime valet. 


* * thallo foliaceo-expanso, membranaceo, subdepresso. (Platisma 
Mass. Sched. crit. p. 80, Beltram.) 


9. €. juniperina (L.): thallo membranaceo-foliaceo, adscendente, 
repetito-laciniato, utrinque flavissimo, laciniis concavis nigro-denticulatis; 
‘apotheciis lobis anticis adnatis, acute marginatis, disco fusco-badio. 

Syn. Lichen fulvus, sinibus daedalis laciniatus Linn. Lapp. p. 451. 

Cetraria juniperina Ach. Univ. p. 506, Syn. p. 226, Fr. L. E. p. 40, 

Schaer. Enum. p. 13, Mass. Mem. p. 59, Koerb. Syst. p. 47. — Lichen 


Wnbg. Lapp. p. 432. — Parmelia Smrft. Suppl. p. 114. 
18 a 
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Exs Smrft. n. 153. — L. Su. n. 170. 
B. Tilesii (Ach.): subcaespitosa, laciniis linearibus, planiusculis, sub- 
lacunosis, flavis. 

Syn. Cetraria Tilesii Ach. Syn. p. 228. 

Parmelia juniperina var. Smrft. Suppl. p. 114. 

Exs. Schaer. n. 20 (fere) — Rbnh. n. 193. 

y. pinastri (Scop.): viridi-flava, marginibus aureo-sorediatis. 

Syn. Cetraria juniperina $. pinastri Ach. Univ. p. 506, Syn. p. 226, 
Schaer. Enum. p. 13. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 432. 

Parmelia pinastri Smrft. Suppl. p. 113. — Cetraria Smrft. in Vet. 
Ak. Handl 1823 p. 116, Fr. L. E. p. 40, Mass. Mem. p. 60, Koerb. Syst. 
p. 48. 

Exs. L. Su. n. 333. — Schaer. n. 91. 


Forma a. tantummodo obvia fuit in caudicibus juniperinis locis cam- 
pestribus Lapponiae silvaticae rarius (Wnbg. et herb. Mus. Fenn.); var. 
f£. a Smrft. sterilis lecta est in fruticulis depressis (Dryade octopetala etc.) 
summarum alpium Saltdalensium; var. y. autem per totam Scandinavicam par- 
tem ad juniperos, pinus, betulas haud rara, quamquam saepissime sterilis, 
et in Groenlandia quoque inventa ad Tunnudliorbik (J. Vahl). 


Cum priore specie adeo arcte est conjuncta, ut, qui has genere disjun- 
git, naturam ducem minime sequatur. Forma primaria quidem haud paullum 
recedit, sed var. 8. adeo inter C. nivalem et juniperinam in medio posita est, ut 
pro illius varietate facile sumi posset (quod quoque fecit cl. N ylanderin Herb. 
Mus. Fenn. p. 82), nisi color thalli flavus, margines eximie nigro-spinulosi, apo- 
thecia subfusca et margine subintegerrimo cincta etc. obstarent. — Var. y. 
diu pro distincta specie habita est, sed quum directos transitus jam viderim, non 
possum non eam pro varietate declarare, cum Cetr. saepincola y. chlorophylla, 
Nephromate papyraceo B. sorediato aliisque analoga. Character, quem proposuit 
Smrft. omnesque fere sequentes auctores transscripserunt, "apotheciis depressis 
concavis margine tumido crenulato involuto”, ex eo ortus est, quod apothecia ab 
eo inventa adeo fuerunt juvenilia, "ut in siccatis margo sese omnino coarctet et 
apothecium inconspicuum reddat"; adulta autem apothecia non -- nisi mole paullo 
minore — a verae (C. juniperinae discrepant. — Asci minuti, anguste cla- 
vati, octospori; paraphyses arctissime conglutinatae; sporae simplices, luteolo- 
hyalinae, ellipsoideo-globosae, 0,007—s mm. longae et 0,005—6 mm. latae. 


6. C. lacunosa Ach.: thallo membranaceo, late foliaceo-expanso, 
rotundato-lobato, adscendente, supra eximie reticulato-rugoso, glaucescente 
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l. cinereo- 1. substramineo-fuscescente, subtus reticulato-venoso, margine 
fuscescente, praeterea nitide nigro; [apotheciis elevatis, disco rufo, margine 
flexuoso, integerrimo ]. 
Syn. Cetraria lacunosa Ach. Meth. p. 295 et tab. V. f. 3 (minus 
bona), Univ. p. 908, Syn. p. 227. 


In rupibus muscis vestitis Saltdaliae Nordlandiae sterilis (Smrft. hb.) 
et in insulis Lofodensibus (Barth sec. hb. Bly tt). 

Nova haec Florae Europaeae civis, quam praeterea vidi in hb. Blytt e 
Tellemarkia superiori et ipse legi in ramis pinuum in Bogstadaas prope Chri- 
stianiam et in Mistbjerget prope Eidsvold Norvegiae, sequenti affinis quidem est, 
sed facillime distincta thalli laciniis latis, orbiculari-rotundatis, margine plus minus 
lacero-crenatis et praecipue superficie reticulato-corrugata. Hactenus tantummodo 
in America septentrionali lecta est, ubi haud raro fructificat; varietas nonuihil re- 
cedens (3. Atlantica Tuckerm.) exhibita est in Tuck. exs. n. 6. 


7. C. glauca (L.): thallo membranaceo, foliaceo-expanso, sinuato- 
o 

lobato, adscendente, laevigato, glauco, subtus plus minus nigricante; apo- 
, [o] a 5 

theciis terminalibus, disco subspadiceo, margine tenui, evanescente. 


Syn. Cetraria glauca Ach. Univ. p. 509, Syn. p. 227, Fr. L. E. 
p. 38, Schaer. Enum. p. 12. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 433. 


Cetraria glauca et C. fallar Mass. Mem. p. 58, Koerb. Syst. p. 
46 — 47. 


Exs. L. Su. n. 112. — Schaer. n. 252, 253 


In ramis truncisque pinuum atque inter muscos rupium per totam 
regionem Scandinavicam passim parcius, sed semper sterilis et septentrio- 
nem versus rarescens. 

Cetraria fallar, quae nuper specificam accepit dignitatem, mihi adeo 
ignobilis videtur, ut ne ut varietas quidem seorsim proponi mereatur. In thallo 
nullam constantem adesse notam, haud dubie unusquisque facile concedat, quum 
saepissime inveniantur in eodem specimine laciniae subtus fusco-nigricantes et albi- 
cantes; fallacem laciniis fertilibus elongatis, veram glaucam abbreviatis possideo. 
Neque sporae ullam — ne minimam quidem — praebent differentiam, nam in 
utraque eas inveni in ascis inflato clavatis paraphysibusque arcte conglutinatis 
cinctis octonas, ellipsoideas, simplices, luteolo-hyalinas, 0,007 —9 mm. longas et 
0,004—5 mm. latas. Cel. Massalongo eas affert in sua C. fallace 0,00:8s— 
0,0061. mm. longas et 0,500244 mm. latas, in C. glauca 0,012» mm. longas et 
0,0061—70 mm. latas; mihi autem adeo vel minutas vel magnas numquam licuit 
videre. 
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8. (C. saepincola (Ehrh.): thallo membranaceo, foliaceo, adscen- 
dente, sinuato-laciniato, olivaceo-fusco (sicco castaneo), subtus pallidiore ; 
apotheciis submarginalibus, lobis antice adnatis, disco saturatiore, margine 
crenulato. 

Syn. Cetraria saepincola Ach. Univ. p. 507, Syn. p. 226, Fr. L. E. 

p. 39, Schaer. Enum. p. 14, Mass. Mem. p. 58, Koerb. Syst. p. 47. — 
Lichen Wnbg. Lapp. p. 432. — Parmelia Smrft. Suppl. p. 114. 


Exsy prt no O2 Sn 170 


f. rosulata Th. Fr.: thallo minuto, depresso, rosulato-orbiculari; 
apotheciorum disco valde nitente. 


y. chlorophylla (Humb.): laciniis latioribus magisque erectis, in so- 
redia albo-pulverulenta fatiscentibus; apotheciis marginalibus terminalibus- 
que, margine tenui demum excluso. 

Syn. Lichen saepincola 8. ulophylla Wnbe. Lapp. p. 433. — Par- 

melia Smrft. Suppl. p. 114. 


Exs. Flke. n. 48. 


In regionibus magis meridionalibus forma primaria ad juniperos et 
ligna fabrefacta passim obvia septentrionem versus rarescit, sed in Finmar- 
kiam orientalem (ex. gr. ad Polmak) et Groenlandiam (in cort. Betulae ad 
sin. Tessarmiut: J. Vahl) tamen progreditur; var. £. in saxis prope Klubb- 
naesviken Varangriae inveni, et var. 7., in parietibus ligneis pinisque regio- 
num meridionalium sat frequens et quidem in Saltdalen apotheciis ornata 
lecta. (Smrft), usque ad Bosekop Finmark. occidentalis (J. Vahl) est 
observata. 


Asci minuti, inflato-clavati; paraphyses arcte conglutinatae, sporae (vix 
maturae) ascis arcte inclusae, simplices, hyalinae, ellipsoideo-subglobosae, 0,006 
mm. longae et 0,904 mm. latae. In omnibus formis similem vidi structuram. — 
Var. 8, ad a. eodem modo sese habens ac fp. sciastra ad Parm. Fahlunensem, 
insignis praecipue est loco habitandi, crescendi modo et apotheciis adeo nitidis 
ac si glutine quodam collinita essent. — Var. y. inter veram C. saepincolam et 
C. glaucam adeo est media, ut saepe dubia possint existere, num huic an illi 
rectius adscribenda sit. 


Fam. III. PELTIGEREL 


Thallus foliaceus. Apothecia peltaeformia, immarginata l. velo thallo- 
de dirupto spurie marginata. Discus primitus clausus. 
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Thallus frondosus, submembranaceus, subtus avenius; apothecia 
peltata, thalli lobis postice adnata, excipulo veloque destituta ; hypothecium 
simplex strato medullari impositum; sporae subfusiformes, tetrablastae, in- 
coloratae. 

1. N. arcticum (L.): thallo coriaceo-membranaceo, amplissimo, gla- 
bro, sicco ochroleuco, humido virescente, subtus adpresse nigricanti-tomen- 
toso; apotheciis amplis, reniformibus, ex aurantio l. rufo fuscis. 

Syn. Lichen foliis planis subrotundis lobatis obtusis calice plano ovali, 

lacinula propria adnato, niveus Linn. Lapp. n. 442. 


Nephroma polaris Ach. Univ. p. 521, Bd p. 241, Mass. Mem. p. 24. 
o 


Peltidea arctica Wnbg. Lapp. p. 448. — Peltigera Fr. L. E. p. 4 
— Nephroma S chaer. Enr, p. 17, KoerbgPo. p. 22. 
Exs. L. Su. n. 180. — Stenh. n. 4 — Th. Fr. n. 4 « 


Per totam regionem Florae nostrae vulgare et habitum vegetationi 
quodammodo praebens; in Groenlandia occid., ubi sec. J. Vahl semper est 
sterile, ad 300 ped. super mare adscendit. 


Asci clavati, paraphysibus filiformibus, leviter cohaerentibus, apice fulve- 
scentibus incrassatisque cincti; sporae fusiformes, rectae I. curvulae, constanter te- 
trablastae, senae, luteolo-hyalinae, 0,626—34 mm. longae et 0,00;—5 mm. latae. 


'9. N. tomentosum (Hoffm.): thallo coriaceo, suborbiculari, glauco- 
l. plumbeo-virescente, subtus et in lobis fertilibus tomento tenui denso ve- 
stito; apotheciis rufo-fuscis. 
Syn. Peltigera tomentosa Hoffm. D. Fl. I. p. 108. — Nephroma 
Koerb. Syst. p. 56. | 
Nephroma resupinata a. Ach. Univ. p. 522, Syn. p. 241, Schaer. 
Enum. p. 18, Mass. Mem. p. 23. — Peltidea «. Wnbg. Lapp. p. 447. 
— Peltigera a. Fr. L. E. p. 42. 
Exs. Mass. n. 65. — S mrft. n. 69. 


Ad rupes et radices arborum frondosarum Lapponiae meridionalis 
Nordlandiaeque nec in regiones mere arcticas progrediens. 


Sporae in ascis inflato-clavatis octonae, oblongo-fusiformes, tetrablastae 
luteolo-hyalinae, 0,01s—22 mm. longae et 0,004 mm. latae; paraphyses validiusculae, 
laxe cohaerentes, apice incrassatulae et fulvescentes. — Nephroma rameunv 
Mass. Mem. p. 23 (Schaer. exs. n. 508) hujus speciei est forma cum Schaer. 
exs. n. 260 (vide infra) analoga. 

15 b 
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3. N. papyraceum (Hoffm.): thallo coriaceo |. membranaceo, sub- 
orbiculari, livido |. fusco-virescente |. castaneo-fusco, lobis fertilibus rimu- 
loso-venosis glaberrimis; apotheciis rufo-fuscis 1. nigricantibus. 

Syn. Peltigera papyracea Hoffm. D. Fl. IL p. 108. 

Nephroma parilis, laevigata et helvetica Ach. Univ. p. 522—3, Syn. 

p. 242. 

Peltidea resupinata 6. papyracea Wnbg. Lapp. p. 448. 

Peltidea parilis et laevigata (p. p.) Smrft. Suppl. p. 124—5. 

Peltigera resupinata b.—d. Fr. L. E. p. 42. 

Nephroma resupinatum ß., 5. ets. Schaer. Enum, p. 18—19. 

Nephroma helvetica. et papyracea Mass. Mem. p. 23—4. 

Nephroma laevigatum Koerb. Syst. p. 55. 

Exs. Smrft. n. 70. (cfr. infra). 


By sorediatum (Schaer.): marginibus crispis, pulverulentis. 

Syn. Nephroma resupinata 8. papyracea A ch. Univ. p. 522, Syn. p. 241. 
Peltidea parilis 8. papyracea Smrft. Suppl. p. 124. 

Exs. Rbnh. n. 367. 


In rupibus, inter muscos, ad arborum radices e. s. p. per totam re- 
gionem Scandinavicam et Groenlandiam usque ad Godthaab sat frequens; 
var. 3. praecipue in partibus meridionalibus sed etiam in Groenlandia (sin. 
Amaralik) inventa. 

Nomen Hoffmannianum restitui, et quia antiquissimum est et quia Acharius 
nomine N. /aevigatae praesentem speciem minime limitibus veris circumscripsit 
sed in tres (vel si vis quattuor) species e contrario divisi. Descriptio Hoffmanni 
(l e.) est bona, et immerito sane contra clara verba Acharius aliique illum 
sequentes auctores affirmant, eum hoc nomine illam modo designasse formam so- 
rediatam, sub ?. supra receptam !). — Optima nota inter hanc et priorem cha- 
racteristica minime quaerenda est in pagina inferiore nuda |. tomentosa, nam haec 
variat, sed in loborum fertilium indole; qui enim apud N. ¢omentosum sunt dense 
tomentosi et laeves, apud hoc autem glaberrimi, reticulato |. rimosoimmo  ve- 
noso-rugosi. Praeterea haec species, quae distributionem geographicam latiorem 
possidet, magis est variabilis quam prior, et, si placet, hae formae praeter f. 
supra allatam — distingui possunt: 


1) Aliud erratum permulti Lichenologi commiserunt, formas varias sorediato-pulverulentas 
pro N. parili Ach. habentes, quae sententia descriptione Achariana minime affirmatur. 
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a. membranacea Th. Fr.: thallo membranaceo tenui, livido I. fusco- 
coerulescente, subtus albido, nudo, lobis fertilibus minus venosis, fere laeviga- 
tis; apotheciis rufis. — Rbnh. exs. n. 391. — Forma australior, nemorosa, in 
regionibus arcticis non obvia, a sequentibus magis recedens et fortasse species 
distincta. 

b. parilis (Smrft.): thallo coriaceo-membranaceo , olivaceo- |. rufescenti- 
fusco, subtus tenuissime tomentoso, nigricante marginibus pallidis, lobis fertilibus 
eximie venosis; apotheciis rufo-fuscis. — Pelt. parilis a. S mrft. |. c., exs. n. 
70. — Forma ad rupes apricas in terris arcticis frequens. 

c. helvetica (Ach.): thallo cartilagineo-membranaceo, olivaceo- |. vire- 
scenti-castaneo, subtus tomento marginibus pallido, praeterea nigricante densissime 
vestito, lobis fertilibus elevato-rugosis rimulosisque; apotheciis badiis. — Ach, 
Univ. p. 523 sec. descr.; Pelt. laevigata S mrft. |. c. p. p. — Prior locis um- 
brosis obvia, omnibus partibus major, thallo magis expanso, rarius fructilicans. 

Formae b. adscribenda est Pelt. resupinata d. helvetica Fr. |. c. in ra- 
mis pinuum obvia; Schaer. exs. n. 260 hane quidem exhibet, non tamen bo- 
nam. — Moug. et Nestl. exs. n. 252 ad hanc speciem relatus et b. parilem 
et N. zomentosum | continet. 

Asci inflato-clavati, paraphyses validiusculae, laxe cohaerentes, apice ful- 
vescentes fuscescentesve; sporae octonae, subfusiformes, tetrablastae, luteolo-hya- 
linae, 0,018—20 mm. longae et 0,00;—5 mm. latae. — In b. et c. cyphellae albae 
haud raro observantur; illius formae apothecium in herb. Smrft. vidi diam. 
.unciali. 


10. Peltigera Hoff. emend. 


Thallus foliaceus, subtus villosus venosusque. Apothecia thalli lobis 
antice adnata, peltata, velo thallode primitus tecta; hypothecium simplex 
strato medullari impositum; sporae aciculares |. fusiformes, 4-plejoblastae, 
incoloratae. 

1. P. aphtosa (L.): thallo coriaceo, humido laetissime viridi, sicco 
glaücescente, verrucis obscurioribus adsperso, subtus venis nigricantibus mox 
confluentibus obtexto; apotheciis subrotundis, margine lacero. 

Syn. Peltidea aphtosa Ach. Univ. p. 516, Syn. p. 238, Wnbg. Lapp. 

p. 446. — Peltigera Fr. L. E. p. 44, Schaer. Enum. p. 19, Mass. Mem. 
p- 22, Koerb. Syst. p. 58. 
Exs. L. Su. n. 178. — Schaer. n. 29. — Stenh. n. 37. 


Locis humidis umbrosisque per totam Scandinaviam, Lapponiam Ke- 
mensem et Rossicam (hb. Mus. Petrop.), Islandiam (Stenstr.), Spitsber- 
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genses insulas (Keilh., J. Vahl), Groenlandiam orient. et occident. praeci- 
pue in sinubus locis paullum editis passim. 


Asci inflato- 1. subsaccato-cylindrici, paraphyses filiformes, laxe cohaeren- 
tes, apice rufescentes; sporae aciculares , luteolo-hyalinae, tetrablastae, octonae, 
0,044—62 mm. longae et 0,004 —5 mm. latae. | 


2. P. malacea Ach.: thallo molli, humido livido-fusco, sicco cine- 
rascente, laevi, subtus tomento denso, nigro-fusco, margines versus incar- 
nato interstitiis albis relictis, tecto, avenio; apotheciis orbicularibus, verti- 
caliter adnatis margine crenulato. 

Syn. Peltidea malacea Ach. Syn. p. 240. — Peltigera Fr. L. E. p. 

44, Schaer. Enum. p. 20, Mass. Mem. p. 22, Koerb. Syst. p. 57. 


Exs. L. Su. n. 177. — Hepp. n. 50. — Stenh. n. 38. 

8. crispa (Wnbg.): loborum marginibus pulverulento-crispis. 
Syn. Peltidea canina. 3. crispa Wnbg. Lapp. p. 446. 
Peltigera malacea * Map Koerb. I c. 


In his regionibus haud dubie rara, quippe quae hactenus tantummodo 
forma primaria) a me observata sit ad ripas fluvii Pasvig-elv Finmark. ori- 
entalis, Lappon. Tornensis inferioris (C. P. Laest.) et Lulensis (Quickjock : 
Cederstr.); var. 4. a Wahlenberg lecta est ad Palojoensuu par. Enontekis. 

Asci, paraphyses et sporae prioris similes; hae ultimae 0,0;5—58 mm. 
longae et 0,004—5 mm. latae. 


3. P. canina (L.) Fr.: thallo membranaceo-coriaceo, flaccido, scro- 
biculato, subtiliter tomentoso, humido fusco-viridi, sicco cano, subtus al- 
bido, dense fibrilloso; venis carneo-pallidis 1. aetate. fuscescentibus; apothe- 
ciis rotundatis, demum oblongis, lobis adscendentibus verticaliter adnatis. 

Syn. Peltidea canina y. membranacea Ach. Univ. p. 518, "yg p.239, 

— Peltigera Schaer. Enum. p. 20. 

Peltidea leucorrhiza Smrft. Suppl. p. 123. 

Peltigera canina Fr.L.E.p. 45, Mass. Mem. p.21, Koerb. Syst. p. 38. 

Exs. L. Su n. 111. — Schaer. n. 28. — Stenh. n. 39. — Flke. 

n. 153. 

Ad terram sylvarum atque supra rupes Nordlandiae Lapponiaeque 
meridionalis passim frequenter, praeterea sparsa per Finmarkiam, Islandiam 
et insulas Spitsbergenses. 

Asci cylindrico-subsaccati; paraphyses sat cohaerentes, tenues et apice 
lutescentes; sporae aciculares, octonae, luteolo-hyalinae, plejoblastae, 0,942— 48 
mm. longae et 0,004 mm. latae. 
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4. P. rufescens Fr.: thallo coriaceo, subtomentoso, humido cinereo- 
virescente, sicco cinereo-rufescente, subtus incano, venis nigro-fuscis reticu- 
lato et fusco-fibrilloso; apotheciis lobis verticaliter adnatis, mox oblongis 
revolutisque. 

Syn. Lichen foliis planis. subrotundis lobatis obtusis, calice plano, la- 

cinula propria adnato Linn. Lapp. n. 441? 

Peltidea canina a. Ach. Univ. p. 517, Syn. p. 239, Wnbg. Lapp. p. 446. 

Peltidea ulorrhiza Smrft. Suppl. p. 123. 

Peltigera rufescens Fr. L. E. p. 46, Mass. Mem. p. 21, Koerb. 

Syst. p. 59. 

Peltigera canina. a. ulorrhiza Schaer. Enum. p. 20. 

Exs. L. Su. n. 110. — F Ike. n. 154. 

ß. praetextata (Flke.): thalli marginibus squamulis minutis fimbriatis. 

Syn. Peltidea ulorrhiza Bb. praetertata Smrft. |. c. 


Peltizera rufescens * ** innovans Koerb. Syst. p. 60. 
[s] . D P 


In silvaticis Lapponiae et Nordlandiae haud rara, etiam in Groenlan- 
dia (sin. Tessarmiut: J. Vahl) lecta. Var. g. ad radices truncosque putre- 
scentes Nordlandiae Saltensis (S mrft.). 


Quamquam haec et praecedens bene evolutae facile dignoscuntur, ingenue 
fateor, de variis formis saepe me dubium  haesisse. Meliores igitur notae 
disjunctivae mihi — et haud dubie multis aliis — gratae essent. — Foliola illa 
squamaeformia, quibus insignis est var. ., non solum in marginibus sed etiam in 
ipsa pagina interdum inveniuntur et tum in series angustas disposita. — Asci et 
paraphyses P. aphtosae similes; sporae aciculares, luteolo-hyalinae, plejoblastae, 
senae |. octonae, 0,054—60 mm. longae et 0,004 mm. latae. 


5. P. scabrosa Th. Fr.: thallo membranaceo-coriaceo, subtiliter sca- 
brido, humido fusco-virescente, sicco cinereo-rufescente, subtus carneo-al- 
bido venis nigro-fuscis (junioribus carneis) spongioso-reticulato; apotheciis 
badiis, laciniis productis verticaliter affixis, suborbicularibus, tandem revolutis. 

Syn. Peltigera scutata Fw. in Bot. Zeit. 1850 p. 539 (excl. syn.), 

Koerb. Syst. p. 60. 


Ad terram nudam vel supra muscos graminumque caespites ad mon- 
tium latera et radices Groenlandiae passim et Finmarkiae orientalis rarius. 


Novum huie plantae adtribui nomen, quia quid sit verus Lichen scuta- 

Zus vix constat, et verisimiliter hoc nomen huc non pertinet. Primarius Lichen 

scutatus a Wulfenio descriptus sec. Schrad. et Ach. est Cetraria saepin- 
19 a 
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cola y. chlorophylla; Dickson autem, synonymon Wulf. citaus, vix dubie aliam 
respexit plantam neque Peltigeram praesentem, quantum e descriptione brevi et 
loco allato ("in corticibus arborum") concludere liceat. De hac autem variae 
sententiae sunt propositae, quum v. c. Sommerfelt hanc pro Cetraria saepin- 
cola, plurimi autem pro Peltigerae specie habuerunt. Quum autem descriptio 
Acharii (Meth. p. 184, Univ. p. 515) non bene in plantam supra descriptam 
quadret, quum Fries (L. E. p. 47) plurimique alii autores saltem. maximam ad 
partem nomine scu/a/ae respexerint varietaten: P. polydactylae, quum in herbariis 
diversissimae formae sub hoc nomine asserventur, quum nulla descriptio Zichenis 
s. Peltigerae scutatae (praeter Cell. Flotowii et Koerberi) mentionem faciat 
de superficiei indole, quum hoc nomen parum expressivum sit, quum denique 
pullum specimen authenticum adhuc — quantum scio — sit examinatum, rectius 
visum est novum proponere nomen, nullis dubiis obnoxium et notam maxime cha- 
racteristicam respiciens. — Nullum synonymon est certum praeter allatum. Floto- 
wii et Koerberi, qui etiam primi hane speciem rite a congeneribus distinxerunt. 
— Arcticam Zonam praecipue amat, ubi etiam optime fit evoluta et thallo fere 
verrucoso ab omnibus affinibus facillime dignoscitur. Var. propagulifera F w. 
(Koerb. l. c.) mihi non est cognita, sed etiam si Peltidea scutata a. Ach. 
vere’ respiciat hanc, sec. descriptionem minus typicam atque evidentem formam, 
nomen scabrosae formae primariae est servandum. — Asci subcylindrici, para 
physibus cohaerentibus, validiuseulis, apice rufescentibus cincti; sporae aciculares, 
senae |. octonae, luteolo-hyalinae, plejoblastae, 0,968—80 mm. longae et 0,004 
mm. latae. 

6. P. polydactyla Hoffm.: thallo papyraceo, glaberrimo, nitido, 
humido plumbeo-virescente, sicco cinereo-rufescente, subtus albido, efibril- 
loso, venis fuscis reticulato; apotheciis lobis digitatim productis adscenden- 
tibusque verticaliter adnatis, tandem oblongis revolutisque. 

Syn. Peltigera polydactyla Ach. Univ. p. 519, Syn. p. 240, Smrft. 

Suppl. p. 124. — Peltigera Fr. L. E. p. 46, Schaer. Enum. p. 21, Mass. 
Mem. p. 20, Koerb. Syst. p. 61. 

Exs. L.Su. n. 109 — Schaer..n.30. — Blke: na tio: 

®. collina (Ach.): thallo tenuiore, lobis crenulatis, crispis, pulveru- 
lentis, fertilibus brevioribus; apotheciis minoribus transverse oblongis. 

Syn. Peltidea scutata 8. collina Ach. Univ. p. 515, Syn. p. 237. 

Peltigera polydactyla b. scutata Fr. L. E. p. 47. 

Inter muscos ad arborum radices in inferalpinis rarius, hactenus tan- 


tummodo in Saltdalen Nordlandiae (Smrft.), Lappon. Lulensi (Cederstr.) 
et terra Samojedorum (Rupr.) observata. 
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Asci eylindrieo-subsaccati, paraphysibus tenuibus, sat cohaerentibus, apice 
lutescentibus cincti; sporae aciculares, octonae, luteolo-hyalinae, plejoblastae, 


0,048—72 mm. longae et 0,003—4 mm. latae. 


7. P. horizontalis (L.): thallo coriaceo, lacunuloso, glabro, humido 
obscure virescente, sicco cinereo-rufescente, subtus venis nigris reticulato; 
apotheciis transversim oblongis, planis, horizontalibus. 

Syn. Peltidea horizontalis Ach. Univ. p. 515, Syn. p. 238, Wnbg. 

Lapp. p. 447. -— Peltigera Fr. L. E. p. 47, Schaer. Enum. p. 21, Mass. 
Mem. p. 20, Koerb. Syst. p. 61. 
Exs. L. Su. n. 209. — Stenh. n. 40; — Schaer. n. 27. 


In rupibus muscosis Lapponiae meridionalis rarissime et tantummodo 
ad Tuggensele Lapponiae Umensis (ubi vulgaris) observata (Wnbg.); prae- 
terea circa Mesen a Ruprecht lecta. 

Asci inflato-subcylindrici; paraphyses validae, laxe cohaerentes, apice 
distincte constricto-articulatae et lutescentes; sporae 4-— Snae, lanceolatae |. 
subfusiformes, luteolo-hyalinae, tetrablastae, 0,02;—3s mm. longae et 0,005—6 
mm. latae. 

8. P. venosa (L.): thallo coriaceo, simplici, e basi attenuata dilatato, 
flabelliformi-lobato, humido laete viridi, sicco cinereo-glauco, subtus albo 
venis ramosis fusco-nigris variegato; apotheciis horizontalibus, orbicularibus, 
margine crenulato. 

Syn. Peltidea venosa Ach. Univ. p. 514, Syn. p. 237, Wnbg. p. 

447. — Peltigera Fr. L. E. p. 48, Schaer. Enum. p. 19, Mass. Mem. p. 
20, Koerb. Syst. p. 62. 
Exs. L. Su. n. 176. — Schaer. ». 26. — Stenh. n. 41. 


Ad terram nudam ad latera radicesque montium passim frequenter 
per totam Scandinaviam, ins. Spitsbergenses et Groenlandiam, ubi usque ad 
Holsteinborg progreditur, altit. circ. 100 pedum supra mare attingens. 

Asci inflato-clavati, paraphysibus capillaribus, laxe cohaerentibus, apice 
luscescentibus et conglutinatis cincti; sporae senae —octonae, subfusiformes, luteolo- 
hyalinae, tetrablastae, 0,036—44 mm. longae et 0,007 —5 mm. latae. 


11. Solorine Ach. 
Thallus foliaceus, subtus fibrillosus; apothecia in thalli pagina supe- 
riore sparsa, subrotundo-maculaeformia, velo thallode primitus tecta, exci- 


pulo nullo; hypothecium simplex strato gonimico impositum; sporae quater- 
nae |. octonae, dyblastae, fuscae. 
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Locus systematicus non satis clarus mihi videtur; ad Gyalectam quod- 
dammodo hoc genus vergit. 


1. S crocea (L.): thallo coriaceo, fragili, lobato, sicco cinnamomeo, 
humido obscure viridi, subtus croceo, venis fuscis ramosis subreticulato ; 
apotheciis tumidulis, spadiceis. 

Syn. Lichen folüis subrotundis planis, levissime incisis, calicibus orbi- 

culatis disco folii adnatis planis Linn. Lapp. n. 443 et tab. XI f. 3. 
Solorina erocea Ach. Univ. p. 149, Syn. p. 8, Schaer. Enum. p. 22, 
Mass. Mem. p. 26, Koerb. Syst. p. 63. — Peltidea Wnbg. Lapp. p. 445. 
— Peltigera Fr. L. E. p. 48. 

Exs. L. Su. n. 298. — Schaer. n. 24. — Stenh. n. 6. — Th. 
Fr. n. 5. 


Ad terram nudam alpium per totum Florae nostrae territorium, in 
Groenlandia ad 200 ped. supra mare adscendens. 

Asci inflato-clavati, paraphyses filiformes, laxe cohaerentes, apice fusce- 
scentes; sporae octonae, biscoctaeformes, dyblastae, demum fuscae, 0,032— 40 
mm. longae et 0,010—11 mm. latae. 


2. S. saccata (L.): thallo membranaceo, applanato-lobato, humido 
laete viridi, sicco viridi-cinerascente, subtus albo, fibrilloso, avenio; apo- 
theciis primo superficialibus, mox saccato-depressis, nigro-fuscis. 

Syn. Solorina saccata Ach. Univ. p. 149, Syn. p. 8, Schaer. 
Enum. p. 22 (excl. b.), Mass. Mem. p. 26, Koerb. Syst. p. 63. — Pel- 
tidea saccata W ubg. p. 446. — Peltigera saccata Fr. L. E. p. 49. 

Exs. L. Su. n 175. — Schaer. n. 25. — Stenh. n. 7. 


Q. limbata (Smrft.): thallo subnullo |. squamuloso, inciso-crenato, 
humido viridi, sicco cinereo; apotheciis urceolatis, badiis, margine proprio 
(velo) integerrimo, in squamulis immersis et has fere totas abscondentibus. 

Syn. Lecanora limbata Swmr:t. Suppl. p. 105 et tab. HI f. 2. 

Sommerfeltia arctica Flke in Smrft. 1. c. 


Solorina saccata B. limbata Schaer. p. 23, Koerb. Syst. p. 63. 
Exs. Smrít. n. 149. 


Supra muscos et ad terram nudam rupium Nordlandiae, Lapponiae 
Tornensis (Fristedt) et Kemensis (E. Nyl), Finmarkiae, terrae Samoje- 
dorum (promont. Kulogori: Rupr.), Islandiae (Stenstr.) atque Groenlan- 
diae (usque ad 800 ped. supra mare); var. 6. locis uliginosis, turfosis vel 
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arenosis, optima ad litora marina Nordlandiae, Finmarkiae et Groenlandiae 
passim. 

Var. $. certe loco habitandi diverso orta est (Upsaliae quoque adest in 
paludibus Norbyensibus) et minime digna, quae pro distincta specie censeatur, 
ut vult cl. Nylander (Herb. Mus. Fenn. p. 82). Transitus evidentes non de- 
sunt. In utraque forma inveniuntur asci cylindrici, paraphyses capillares, sub- 
cohaerentes, apice fuscescentes, sporae quaternae, una serie dispositae, biscoctae- 
formes et medio leviter constrictae, fuscae, 0,054—62 mm. longae et 0,026—28 
mm. latae. 


Fam. IV. PARMELIEI. 


Thallus frondosus (l. rarius suberustaceus), matrici fibrillis adfixus. 
Apothecia scutellaeformia, a thallo marginata. Discus primitus clausus. 


12. Sticta Schreb. 


"Thallus foliaceus, expansus, subtus villosus; apothecia scutellaefor- 
mia, excipulo thallode saepius decorticato, subtus libero; hypothecium strato 
medullari impositum; sporae fusiformes l. subaciculares, 2—4blastae, in- 
coloratae. 
* thallo adscendente, a matrice sublibero, subtus maculis nudis albi- 
dis instructo. (Stieta DNtrs, Nyl) 
1. Sr. pulmonaria (L.): thallo coriaceo, lacunoso-reticulato, profun- 
de sinuato-laciniato, laciniis elongatis, retuso-truncatis, humido laete viridi, 
sicco subcervino, sorediis pallidis vulgo exasperato; apotheciis submargina- 
libus, rufo-fuscis. 
Syn. Lichen foliis oblongis divisis, superficie reticulata | punctata 
Linn. Lapp. n. 444. 

Sticta pulmonacea Ach. Univ. p. 449, Syn. p. 233, Fr. L. E. p. 53 
(incl. sequ.). 

Lichen pulmonarius Wnbg. Lapp. p. 432. — Sticta Schaer. Enum. 
p. 30, Mass. Mem. p. 28, Koerb. Syst. p. 67. 

Exs. L. Su. n. 77. — Smrft. n. 151. — Stenh. n.”10. 


Ad truncos arborum frondosarum (Betulae, Populi, Salicis Capraeae) 
in regione inferalpina Lapponiae Nordlandiaeque meridionalis et juxta flumen 
Rotschuga terrae Samojedorum (Rupr.), fructus parcius proferens !). 


1) Non deest in his terris plantula illa parasitica, quae apothecia Stictae pulmonariae infe- 
stans ea difformia reddit (St. pulm. var. pleurocarpa Ach. Univ. p. 450, Schaer. Enum. p. 30). 
, 19 b 
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Asci cylindrico-clavati, paraphysibus tenuibus, laxe cohaerentibus cincti: 
sporae tetrablastae, octonae, fusiformes, luteolo-hyalinae, 0,015 —»5 mm. longae 
et 0,008—9 mm. latae. 


2. St. linita Ach.: thallo membranaceo-coriaceo, profunde reticu- 
lato-lacunoso, laciniato-lobato, laciniis amplis abbreviatis rotundatis, humido 
viridi, sicco cervino, nudo nitidoque; apotheciis in laciniis sparsis, rufo-fuscis. 

Syn. Sticta linita Ach. Syn. p. 234, Schaer. Enum. p. 30, Mass. 

Mem. p. 30, Koerb. Syst. p. 67. 


Peltidea laevigata Smrft. Suppl. p. 125 (p. p.). 
Exs. Schaer. n. 385. — Rbnh. n. 207. 


Supra muscos rupium rarissime; hactenus tantummodo ad Skjaerstad 
Nordlandiae in alpe Hekkeltind (Smrft.) et in Storfjeldet prope Mortens- 
naes Varangriae parca sterilisque est lecta. 

A priori bene distincta species praeter apotheciorum diversum situm thallo 
magis orbieulari, fragiliori, molliori, nitido nudoque, laciniis brevioribus latiori- 
busque.  Sporae in ascis ventricoso-saccatis octonae, oblique naviculares I. fusi- 
formes, dyblastae, 0,0244 mm. longae et 0,0061 mm. latae (Koerb. et Mass.) 

Sommerfelt sub sua Pelt. laevigata duas amplexus est plantas, ut e 
descriptione et herbario videre licet, hanc sterilem e Nordlandia et Nephroma 
papyraceum y. helveticum fructiferum ex Arjeploug ad Lófmocksforsen Lappo- 
niae Pitensis: 


3. St. scrobiculata (Scop.): thallo coriaceo, laxo, scrobiculato, ro- 
tundato-lobato, lobis amplis subintegris, humido plumbeo, sicco glaucescente, 
sorediis plumbeis vulgo adspersis; apotheciis in laciniis sparsis, rufo-fuscis. 


Syn. Sticta scrobiculata Ach. Univ. p. 453, Syn. p. 234, Fr. L. 


Lichenibus a variis auctoribus hujus aevi adnumeratur, sed vix dubie melius inter Fungos collo- 
cari potest. En brevem descriptionem: 
Celidium Tul. 

Apothecia in disco aliorum apotheciorum parasitice consociata, maculaeformia, orbicularia, 
excipulo omnino destituta; hypothecium simplex, grumosum, aterrimum; sporae oblongae. tetra- 
blastae, incoloratae. 

1. C. Stictarum (DN trs): disco atro, sporis obtusis. 

Syn. Celidium Stictarum Tul. Mém. p. 121, Koerb. Syst. p. 217, Mass. Misc. p. 14. 

Dothidea Lichenum Smrft. Suppl. p. 224 (p. p.). 

Exs. Sehaer. n. 550. 

In apotheciis Stictae pulmonariae, hactenus modo in Nordlandia meridionali lectum. 

Asci clavati, paraphysibus conglutinatis cincti; sporae 6—8nae, elongato-oblongae, utrinque 
obtusae, 0,016 mm. longae et 0,006 mm. latae. — Cfr. praeterea Tul. 1. c. 
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E. p. 53, Schaer. Enum. p. 31, Mass. Mem. p. 30, Koerb. Syst. p. 66. 
— Lichen Wnbg. p. 431. 
Exs. L. Su. n. 78. — Schaer. n. 490. — Stenh. n. 9. 


In inferalpinis per totam Scandinavicam regionem ad rupes truncos- 
que, in Lapponia parcius, in Nordlandia Finmarkiaque frequentius et in par- 
tibus australioribus interdum fructifera; praeterea in Groenlandia occidental 
passim usque ad Godthaab. 


Asci clavati, paraphyses cohaerentes, apice praecipue viridulo-lutescentes; 
sporae aciculares, rectae I. curvulae, tetrablastae, Iuteolo-hyalinae, octonae, 0,050—72 
mm. longae et 0,004—6 mm. latae. Sporae maturae in apotheciis rarius modo 
inveniuntur. 


** thallo expanso, matrici adpresso et adfixo, subtus immaculato. 


(Ricasolia DNtrs, NyL). 


4, St. amplissima (Scop.): thallo coriaceo-cartilagineo, laevigato, 
sinuato-lobato, humido pallide viridi, sicco glaucescente, glomerulis atro- 
viridibus vulgo obsito; apotheciis in laciniis sparsis, rufo spadiceis. 


Syn. Lichen amplissimus Scop. Fl. Carn. ed. II. p. 386 (1772). — 
Sticta Mass. Mem. p. 28, Koerb. Syst. p. 68. 

Lichen glomeruliferus Lightf. Fl. Scot. p. 853 (1777), Wnbg. Lapp. 
p. 430. — Parmelia Ach. Univ. p. 456, Syn. p. 195, Schaer. Enum. p. 
33. — Sticta Fr. L. E. p. 54. 

Exs. L. Su. n. 327. — Schaer. n. 559. — Stenh. n. 11. 


Ad rupes irrigatas arboresque frondosas Nordlandiae meridionalis 
rarius, praecipue in maritimis; apotheciis onusta etiam occurrit. 

Asci subclavati, paraphyses capillares, cohaerentes, apice viridi-lutescen- 
tes; sporae octonae, tetrablastae, aciculares, rectae |. curvulae, luteolo-hyalinae, 
O,048—5s mm. longae et 0,005—6 mm. latae. 


13. Parmelia Ach. emend. 


Thallus foliaceus, e centro horizontaliter expansus, subtus (vulgo) 
fibrillosus; apothecia scutellaeformia excipulo thallode immutato; hypothe- 
cium tenue strato gonimico impositum; sporae subellipsoideae, simplices, 
hyalinae. 

Nomen /mbricariae huic generi multis rationibus non est servandum. E 
verbis enim Schreberi ("Zméricaria. Squamaria H offm. Frondes subfoliaceae, 
membranaceae, imbricatae, depressae, flexiles. Fr. scutellae”) unicuique facile 
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elucet, ipsum conditorem hujus generis dixisse nomen Hoffmannianum ?) antiquius 
esse. Praeterea hoc nomine genus justo modo minime limitavit, Lich. stella- 
rem, pulverulentum, speciosum etc. huc. ducens, sed e veris /mbricarüs (sensu 
Koerb.) tantummodo L. pullum, centrifugum, stygium et Fahlunensem, cete- 
ras Platismati vel Physciae adscribens. Antiquius etiam adest inter plantas 
phanerogamas Zmóricariae genus, anno 1789 descriptum in Juss. Gen. plant. 
(Commerson ibi ut auctor allatus est et quum ille 1773 diem obierit supre- 
mum, hoc genus multo antiquius est), quum Schreber suam Zmóricariam de- 
scripsit in Gen. plant. t. II. p. 767, anno 1791 typis expressis. 
* Glaucescentes. 


1. .P. tiliacea (Ehrh.): thallo coriaceo-membranaceo, subimbricato , 
laevi, glabro, eglauco-albido, subtus fusco et atro-fibrilloso, laciniis sinuatis 
crenatisque; apotheciis badiis. 

Syn. Parmelia tiliacea Ach. Univ. p. 460, Syn. p. 199, Smrft. 
Suppl. p. 113, Fr. L. E. p. 59, Mass. Mem. p. 50. — Imbricaria Koerb. 
Syst. p. 70. 

Parmelia scortea Ach. Univ. p. 461, Syn. p. 197. 

Parmelia quereifolia Schaer. Enum. p. 43 (excl. y.). 

Exs. .L. Su. n. 169. — Schaer. n. 359. 


Hactenus tantummodo in scopulis marinis extra sinum Saltensem 
Nordlandiae rarissime sterilis est lecta (Smrft.). 

Forma his locis inventa a primaria nonnihil recedit laciniis angustioribus 
habituque alieno; ad P. sinuosam quodammodo vergit, sed apotheciis nondum 
visis non discernenda. 


2. JP. saratilis (L.): thallo membranaceo, subimbricato, reticulato- 
lacunoso, cinereo-glauco, subtus nigro atro-fibrillosoque, laciniis sinuato- 
lobatis, apicibus retusis; apotheciis badiis. 

Syn. Lichen foliis planis acute laciniatis aeruginoso-albidis Linn. 

Lapp. n. 447. 

Parmelia sazatilis Ach. Univ. p. 469, Syn. p. 203, Fr. L. E. p. 61, 
Schaer. Enum. p. 44, Mass. Mem. p. 49. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 
428. — Imbricaria Koerb. Syst. p. 72. 

Exs. L. Su. n. 168. — Schaer. n. 362, 363. 


1) Hoc nomen non retinui, quia maxima pars plantarum ad huc genus pertinentium non 
Squamarias sed Platismata nominavit Hoffmannus. Praeterea Cel. Massalongo (Mem. Lich. 
p. 48) nomen genericum Parmeliae rite limitavit. 
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B. omphalodes (L.): thallo sublaevi, nitido, aeneo-fusco |. nigricante. 


Syn. Parmelia omphalodes Ach. Univ. p. 469, Syn. p. 203. — 
Lichen Wnbg. Lapp. p. 428. 


Exs. L. Su. n. 108. — Smrft. n 150. — Schaer. n. 488. 


In saxis, ad truncos arborum et supra muscos per omnes Florae 
nostrae partes frequens, in Groenlandia altitud. 300 ped. supra mare attingens. 


Adest etiam forma panniformis varietatis f., quam in Saltdalen legit 
Smrft. — Asci clavati, paraphysibus conglutinatis, apice rufescentibus cincti; 
sporae ellipsoideae |. globoso-ellipsoideae, simplices, duplici limbo cinctae, lu- 
teolo-hyalinae, octonae, 0,01,—1s mm. longae et 0,010 —12 mm. latae. !) 


3. P. physodes (L.): thallo membranaceo, laxe adnato, laevi, al- 
bido-glauco, subtus glabro et nigricante, laciniis linearibus, sinuatis, apicibus 
inflatis; apotheciis badiis. 


Syn. Lichen foliis planis laxis flaccidis inaequaliter laciniatis , superne 
albidis, subtus atris Linn. Lapp. n. 450? 


Parmelia physodes Ach. Univ. p. 492, Syn. p. 218, Fr. L. E. p. 64 
(a), Mass. Mem. p. 51. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 428. — Imbricaria 
Koerb. Syst. p. 79. 


Parmelia ceratophylla S chaer. Enum. p. 41 (excl varr. 5 , 9 et .). 
Exs. L. Su. n. 291. — Schaer. n. 366. 


Ad truncos pinuum betularumque et ad saxa muscis vestita per to- 


1) In hac specie oceurrit etiam parasitans Abrothallus Smithii Tul., ab his auctoribus Liche- 
nibus, ab illis Fungis adscriptus. Rectius quum hoc nobis videatur, obiter tantummodo hoc loco 
commemorare liceat: 


Abrothallus DNtrs. 
Thallus proprius nullus; apothecia parasitica, biatorina, primitus aperta, mox subhemisphae- 
rica, excipulo omnino carentia atque immarginata; hypotbecium simplex grumosum; sporae dy- 
blastae, sporoblastemate inferiore angustiore (soleiformes: K oerb.), octonae, fuligineo-fuscae. 


1. A. Smithii Tul.: apotheciis minutis, e matrice aliena erumpentibus, pulviniformibus, fusco- 
nigris, scabriusculis; ascis clavatis, sporis 0,012—14 mm. longis et 0,004—6 mm. latis. 

Syn. ÆEndocarpon parasiticum A ch. Syn. p. 100. 

Lecidea Parmeliarum Smrft. Suppl. p. 176. 

Abrothallus Smithii Tul. Mém. p. 113, Koerb. Syst. p. 215, Mass. Misc. p. 12. 

Exs. Rbnh. n. 90. 


In thallo Parmeliae saæatilis «. et 8. omphalodis, hactenus tantummodo in Nordlandia Sal- 
tensi inventus. 

Nomen a Cel. Tulasne datum est servandum, etsi nomina Achariiet Som merfeltii an- 
tiquiora sunt, nam horum uterque suam plantam thallo foliaceo instructam describit i. e. sub his 
nominibus includunt et parasitulam nostram et partem thalli P. saæatilis. 
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tam Scandinaviam sat frequens et apothecia passim proferens; sterilis prae- 
terea est lecta circa Mesen (Rupr.) et in Groenlandiae distr. Julianeshaab 
in saxis prope litora sinuum (J, Vahl). 

Asci minutissimi, clavati, paraphyses arctissime conglutinatae, apice prae- 
cipue fuscidulo-lutescentes; sporae subellipsoideae, simpliciter limbatae (ut se- 
quentes), octonae, luteolo hyalinae, 0,008 mm. longae et 0,005 mm. latae. — 
Synonymon Linnaeanum allatum est dubium; sec. ipsius Fl. Suec. ad Everniam 
furfuraceam pertinet, quae tamen in Lapponia nondum est observata. 


4. JP. encausta (Sm.): thallo subcartilagineo, stellato-multifido com- 
plicatoque, adpresso, corrugato, cinereo- -glauco, subtus nudo nigro, laciniis 
anguste linearibus, apicibus vulgo paullulum inflatis; apotheciis badiis. 

Syn. Parmelia encausta Ach. Univ. p. 489, Syn. p. 206, Mass. 

Mem. p. 90. — Znmóricaria Koerb. Syst. p. 76. 
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Parmelia physodes à. encausta Fr. L. E. p. 64. 
Parmelia ceratophylla ¢ et 4 Schaer. Enum. p. 42. 
Exs. L. Su. n. 338. — Schaer. n. 368. 


D. intestiniformis (Vill): thallo imbricato, fuscescenti-glauco 1. ni- 
gricante, laciniis magis discretis, angustis, subteretibus, ios subarticu- 
latis, dichotome multifidis, apicibus attenuato-acutis; apotheciis minutis, ni- 
gro-badiis. 

Syn. Parmelia intestiniformis Ach. Univ. p. 495, Syn. p. 120, 

Smrft. Suppl p. 111. 
Parmelia ceratophylla ı intestiniformis Schaer. Enum. p. 43. 


Forma «. haud dubie in alpibus Lapponiae meridionalis adest, quam- 
vis non viderim; in Islandia legit Stenstrup. Var. ?. autem in summis 
alpibus Nordlandiae parce adest (Smrft.) ut etiam in monte Moskana Lapp. 
Tornensis (C. P. Laest) atque in Groenlandia occidentali usque ad Hol- 
steinborg (alt. 100 pedum supra mare) passim (J. Vahl). 

Var. &., quae ad a. sese habet ut var. vittata ad JP. physodem, in for- 
mam primariam aperte transit. Sommerfeltius, quum hujus dignitatem speci- 
ficam defendit, nomine P. encaustae non veram intelligit sed P. alpicolam. Illa 
enim in herbario ejus e regione arctica non adest, sed rite determinata tantum- 
modo e Filefjeld et Tellemarkia post editum. Suppl. Flor. Lapp. lecta. — Asci 
(formae «) clavati, paraphyses arcte conglutinatae, apice fuscidulo-lutescentes; 
sporae ellipsoideae, 0,005—10 mm. longae et 0,005—6 mm. latae. 

5. P. hyperopta Ach. thallo membranaceo, suborbiculari, arcte 
adpresso et adhaerente, laciniato-lobato, albido-cinereo, subtus fusco-atro 


155 


fibrillosoque, centrum versus sorediis albidis pulverulento; apotheciis badiis, 
nitidis. 
Syn. Parmelia hyperopta Ach. Syn. p. 208. — Imbricaria Koerb. 
Syst. p. 73. 
Parmelia aleurites Smrft. Suppl. p. 111. 
Parmelia ambigua b. albescens Fr. L. E. p. 71, Schaer. Enum. p. 47. 
Exs. Schaer. n. 376. 


Ad ligna corticesque juniperi, betulae, pini sat frequens atque — 
quamvis parcius — ad saxa per totam Scandinaviam; etiam nonnullis locis 
Groenlandiae (Tunnudliorbik et Tessarmiut: J. Vahl). 

Quantum mihi observare contigerit, propria species, nunc pro P. aleuritide'), 
nune pro P. ambiguae varietate habita. llla, apud nos tantummodo in regioni- 
bus australioribus obvia (praecipue ad truncos vetustos decorticatosque querci- 
nos), abunde est diversa thallo matrici minus arcte adpresso, ambitu rotundato-lobato , 
demum furfuraceo-exasperato, apotheciis non nitidis e. s. p.; haec autem, cujus 
vera varietas albescens etiam adest et quae crescendi modo omnino convenit, co- 
lore thalli aliisque a Cel. Koerbero I. c. allatis notis. Ulteriore tamen studio 
forsan opus sit. —  Asci minuti, clavati; paraphyses conglutinatae, apice fusce- 
scentes; sporae, quas maturas non inveni, sec. Koerb. sunt "subinconspicuae, 
minutae, lunulatae |. faleatae, monoblastae, diam. 5—6plo longiores, hyalinae." 


* * Fuscescentes. 


6. P. olivacea (L.): thallo foliaceo, membranaceo, adpresso, plicato- 
radioso, subruguloso, olivaceo, nitido, subtus nigro marginibus pallide fuscis, 
obsolete fibrilloso, lobis rotundatis, inciso-crenatis; apotheciis planiusculis, 
margine integro. 
Syn. Lichen folis planis, multifidis, obtusis, laciniis versus apices 
latioribus Linn. Lapp. n. 449. 

Parmelia olivacea Ach. Univ. p. 462, Syn. p. 200, Fr. L. E. p. 66, 
Schaer. Enum. p. 41, Mass. Mem. p. 52. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 
490. — Imbricaria Koerb. Syst. p. 77. 


Exs. Ej Su m. 261. — Schaer. n. 370, 371. 
£. aspidota Ach.: thallo verrucis concoloribus creberrimis exaspe- 
rato; apotheciorum margine elevato, verruculoso. 


Syn. Parmelia olivacea 6. aspidota Ach. Univ. p. 463 (sec. spec. 
authent.). 


1) Vix dubie Parm. aleurites, a cl. Nyland. in herb. Mus. Fenn. e Lapp. Kemensi-Rossica 
allata, ad hyperoptam pertinet. 
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Parmelia collematiformis Schleich. (sec. spec. orig.). 
Parmelia aspera Mass. Mem. p. 53. — Imbricaria Koerb. Syst. p. 78. 
Exs. Mass. n. 13. — Hbnh. n. 66. — Hepp n. 367. 


Ad truncos arborum frondosarum et ramos pinuum per totam regio- 
nem Scandinavicam frequens et "fere solus lichen arboreus in alpinis ob- 
vius" (Wnbg.), nempe e perfectioribus; ad flum. Kubi legit Ruprecht et 
in Groenlandia J. Vahl frequentem ad truncos betularum saxaque secus li- 
tora usque ad Godthaab; var. 5. hactenus tantummodo reportata e Bosekop 
Finm. occident. (J. Vahl) 

Inter a. et &. directos quidem non vidi transitus, sed vix desunt, quare 
auctores has conjungentes (cfr. Hepp |. c.) secutus sum; partes apotheciorum 
internae utriusque formae sunt similes: asci inflato-clavati, paraphyses congluti- 
natae, apice viridulo-fuscescentes, sporae subellipsoideae, 0,010 —1» mm. longae 
et 0,00; mm. latae. 


7. P. sorediata (Ach.) Th. Fr.: thallo membranaceo, suborbiculari, 
adpresso, viridiatro I. umbrino-olivaceo, subopaco I. nitidulo, centro sorediis 
cinerascentibus pulvinatis adsperso, laciniis contiguis, angustis, planiusculis, 
digitato-multifidis, apice dilatatis; apotheciis (raris) subconcoloribus, concavis, 
margine integro. 

Syn. Parmelia stygia b. sorediata Ach. Univ. p. 471, Syn. p. 205. 

Parmelia dendritica Fr. L. E. p. 68, Schaer. Enum. p. 48 (b). 

Exs. non vidi (non Zw. n. 187 nec Koerb. n. 155). 


Supra saxa in inferalpinis rarius, hactenus tantummodo ad Mortens- 
naes et Klubben Finmarkiae orientalis a me sterilis observata. 

Bona, ut videtur ‚species, notis allatis et insuper habitu peculiari facile 
distincta a P. olivacea, pro cujus diminuta forma interdum habita est; ad hane 
sese habet ut Physcia caesim ad Ph. stellarem. Hanc in Fr. L. E. respici sua- 
dent descriptio et specimina authentica, quamvis synonymon Smrft. allatum ad 
P. alpicolam pertineat. Nomen dendriticae tamen non adhibui, quia deseriptio- 
nem Persoonii non vidi et praeterea est denominatio admodum vaga; antiquis- 
simum e certis nominibus restitui, — P. dendritica Mass., Nyl. s. P. Sprengelii 
Flke., Koerb. omnino diversa est et, si fides speciminibus minus bonis Schae- 
rerianis (exs. n. 372) et Flotowianis (in herb. Fries.) habenda est, veri- 
similiter modo forma saxicola JP. olivaceae; affirmare saltem audeo F riesium 
non, ut dictum vidi, hane ad suam P. dendriticam retulisse. Imbricaria demissa 
Koerb. Syst. p. 80 (Placodium Pg. p. 55) est alia et, ut videtur, parum in- 


signis species. — Asci speciei praesentis subventricosi |. inflato-clavati, paraphy- 
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ses conglutinatae, apice fuscescentes; sporae simplices, plus minusve oblongae, 
luteolo-hyalinae, 0,010—12 mm. longae et 0,005—6 mm. latae (in spec. Smoland.). 


S. P. Fahlunensis (L.): thallo subcartilagineo, foliaceo-imbricato, sub- 
orbiculari, sinuato-laciniato, laevigato, ex olivaceo-aeneo nigricante, laciniis 
subcanaliculatis, subtus pallidioribus, raro fibrillosis; apotheciis subconcolo- 
ribus, margine crenulato. 


Syn. Parmelia Fahlımensis Ach. Univ. p. 470, Syn. p. 204, Fr. 
L. E. p. 66, Schaer. Enum. p. 48 (x), Mass. Mem. p. 54 (excl. 8.) — 
Lichen Wnbg. Lapp. p. 427. — Imöricaria Koerb. Syst. p. 78. 

Exs. L. Su. n. 336. — Schaer. n. 373, 374. 


Ad saxa rupesque graniticas per totam zonam arcticam frequens; in 
Groenlandia altitudinem 1000 pedum supra mare attingit. 


Variat macro- et micro. phylla, sed certe desunt formae, quae conjunc- 
tionem cum sequente, ut voluere Schaer. et Massalongo, probent. A4 Lang- 
fjordbotten Finm. orientalis singularem legi formam, caespitulos formantem densos, 
orbiculares, diam. subunciales, laciniis adscendentibus, apotheciis numerosis, mar- 
gine integro |. subintegro. — Asci clavati, minuti, paraphyses conglutinatae, 
apice luscescentes; sporae ellipsoideae, 0,007 —s mm. longae et 0,00; mm. latae. 


9. P. stygia (L.): thallo subcartilagmeo, foliaceo-imbricato, ex oli- 
vaceo-fusco nigro, nitido, laciniis convexis, palmato-multifidis, apice incur- 
vis, subtus piceis et obsolete fibrillosis; apotheciis concoloribus, granulato- 
marginatis. 

Syn. Parmelia stygia Ach. Univ. p. 471, Syn. p. 204, Fr. L. E. p. 

67. — Lichen Wnbg. Lapp p. 427. — Imbricaria Koerb. Syst. p. 79 («.). 

Parmelia Fahlunensis 8. stygia Schaer. Enum. p. 48, Mass. Mem. p. 54. 

Exs. L. Su. n. 166, 337. — Schaer. n. 253. 


In rupibus siccis graniticis Scandinaviae, in partibus meridionalibus 
frequens, septentrionem versus rarescens. In ins. Spitsberg. tamen occurrit 


(Nordenskj.) ut etiam passim in Groenlandia usque ad 1000 ped. supra 
mare (J. Vahl). 


Asci inflato-clavati, paraphyses arcte conglutinatae, apice fuscescentes ; 
sporae ellipsoideae, 0,005 —10 mm. longae et 0,005—6 mm. latae. 


10. P. alpicola n. sp.: thallo crustaceo-cartilagineo, primitus orbicu- 
lari, dein expanso, nigro l in cinereum olivaceumve vergente, subopaco, 
laciniis convexis, rugoso-plicatis, imbricatis et complicatis, angustis, apice 
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incurvis, subtus aterrimis, parce fibrillosis; apotheciis nigricantibus, conca- 
vis, margine integerrimo. 

Syn. Lichen encaustus Wnbg. Lapp. p. 427 (excl. syn.). 

Parmelia pulla Swrft. Suppl. p. 112. 

Exs. (non vidi). 

Per alpes totius Scandinaviae, insul. Spitsbergensium et Groenlan- 
diae, in terris maxime arcticis usque ad mare decendens. 


Species optime distincta et inter vulgatiores lichenes alpinos censenda, 
quamvis hactenus praetervisa vel cum aliis commixta, — Thalli laciniae. angustae, 
toruloso-intricatae et opacae, color in olivaceum semper plus minus vergens, margo 
integerrimus e. s. p. eam semper facile distinguunt tam a P. stygia, cujus partes 
in alpibus editioribus regionibusque mere arcticis magnam partem gerere videtur, 
quam a P. olivacea, colore tantummodo nonnihil congruente. — Lichen pullus 
Schreb. Spic. Fl. G. p.131 huc non pertinet sec. descriptionem, et Lightfootii ho- 
monyma planta sec. Ach. est Physcia aquila. Parm. pulla. Smrft. est hujus 
forma in quartzo albo obvia colore magis in olivaceum vergente, sed, ut jam 
ante attuli, alias formas ad P. encaustam retulit. Forsan tamen ut synonyma 
adjungi possint Parmelia encausta 3 atrofusca Schaer. Enum. p. 42 vel P. 
olivacea y. prolira Ach. Univ. p. 463 (= P. pulla. Ach. Syn. p. 206); si 
ita res sese habeat, haec planta nominanda est JP. atrofusca vel P. proliza, 
sub quo ultimo nomine variis Lichenologis hanc stirpem communicavi. Descrip- 
tio est enim optima, sed specimina verisimiliter authentica non hujus loci sunt. 
— Sporae in ascis minutis, clavatis octonae, ellipsoideae |. subglobosae, luteolo- 
hyalinae, 0,007—1» mm. longae et 0,007—9 mm. latae. 


* P. lanata (L.): thallo decumbente, setaceo-filiformi, dichotome ra- 
moso, intricato, nigricante; apotheciis concoloribus, margine subintegro. 

Syn. Cornicularia lanata Ach. Univ. p. 615, Syn. p. 302. — Lichen 
Wnbg. Lapp. p. 440. 

Parmelia stygia $. lanata Fr. L. E. p. 68. — Imöricaria Koerb. 
Syst. p. 79. 

Parmelia Fahlunensis à. lanata Schaer. Enum, p. 49. 

Exs. L. Su. n. 307. — Schaer. n. 357. 


Supra saxa et rupes graniticas totius territorii abundans et fructus 
frequenter proferens. 
Hanc plantam seorsim proposui eam ob caussam, quod sub hoc nomine 
P prop 
formae analogae subsimilesque variorum lichenum haud dubie venduntur, praeci- 
que P. stygiae et alpicolae. Qua re declaratur etiam, cur Acharius in Univ. 
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tres, in Syn. duas distinxerit formas. Formam in terris maxime arcticis vulgarem 
e P. alpicola originem ducere inde concludere licet, quod P. stygia ibi rara 
modo adest; praeterea transitus, ni fallor, directos ipse observavi. Forma autem 
in montibus Sueciae mediae obvia P. stygiae est filia, sed notam constantem 
inter has filamentosas varietates non inveni. — Asci subinflato-clavati, paraphy- 
sibus arctissime conglutinatis, viridulo-fuscescentibus cincti; sporae ellipsoideae |. 
ellipsoideo-globosae, 0,008—10 mm. longae et 0,506—7 mm. latae. 


* * * Ochroleucae. 


11. P. conspersa (Ehrh.): thallo submembranaceo, expanso, folia- 
ceo-imbricato, centro demum furfuraceo-consperso, stramineo-virente, polito, 
subtus fusco et breviter atro-fibrilloso, lobis sinuato-lobatis, planis; apothe- 
ciis badiis. 

Syn.. Parmelia conspersa. Ach. Univ. p. 486, Syn. p. 209, Fr. L. E. 

69, Schaer. Enum. p. 46, Mass. Mem. p. 50. — Lichen Wnbg. 
Lapp. p. 429. — /mbricaria Koerb. Syst. p. 81. 
xs Su. n 293: — Schaer n. 377: — Rbnh. n: 69. 


Ad rupes Nordlandiae Finmarkiaeque maritimae parcius; in Groen- 
landia prope litora sinuum usque ad Godthaab. 

Asci inflato-clavati, paraphysibus arcte conglutinatis, apice fuscescentibus 
obvallati; sporae octonae, ellipsoideae, luteolo-hyalinae, simpliciter limbatae, 0,009 
—11 mm. longae et 0,006 mm. latae. 


12. P. centrifuga (L.): thallo subcartilagineo, orbiculari, zonatim 
centrifugo, virescenti-ocbroleuco, opaco, subtus albo fibrillosoque, laciniis 
linearibus, convexiusculis, aetate (i. e. centrum versus) subcrustaceis et de- 
labentibus; apotheciis rufo-fuscis. 
Syn. Lichen foliis planis multifidis obtusis, laciniis linearibus, calici- 
bus concavis Linn. Lapp. n. 448 et tab. XI f. 2. 

Parmelia centrifuga Ach. Univ. p. 486, Syn. p. 209, Fr. L. E. p. 
71, Schaer. Enum. p. 46. — Lichen centrifugus Wnbg. Lapp. p. 429. 
— Imbricaria Koerb. Syst. p. 82. 

Exs. L. Su. n. 48. —:i'Eh. Er; n. 6: —— Koerb. n. 124. 


Ad saxa rupesque graniticas frequens per totam Scandinaviam, ins. 
Spitsbergenses et Groenlandiam usque ad Holsteinborg, in quibus "videas 
quasi latum. circulum ruditer a pictore in lapide depictum" (Linn.). 

Asei saccato-clavati, paraphysibus arcte conglutinatis et apice fulvo-fu- 
scescentibus cincti; sporae ellipsoideae, 0,008—10 mm. longae et 0,005 mm. latae. 
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13. P. incurva (Pers): thallo subcartilagineo, stellato-imbricato, 
stramineo-virente, opaco, sorediis subglobosis sulphureis adsperso, subtus ni- 
gro-fibrilloso, laciniis angustis, convexo-teretiusculis, apice incurvis; apothe- 
ciis badiis. 

Syn. Parmelia recurva Ach. Univ. p. 490, Syn. p. 206, Smrft. 

Suppl. p. 112. 
Parmelia incurva Fr. L. E. p. 70, Schaer. Enum. p. 47. — Imbri- 
caria Koerb. Syst. p. 82. 


Exs. L. Su. n. 260. 


In rupibus ad latera montium Nordlandiae Finmarkiaeque inferalpinae 
nec non Groenlandiae occidentalis (Julianeshaab, Nenortalik: J. Vahl) par- 
cius, etiam interdum fructus proferens. 


Asci (in spec. Upsal.) inflato-clavati, paraphyses arcte conglutinatae, apice 
lutescenti-fuscescentes; sporae ellipsoideae |. globoso-ellipsoideae, 0,008—11 mm. 
longae et 0,006 mm. latae. 


14. P. diffusa (W eb.): thallo membranaceo, arctissime adhaerente, 
stellato, sorediifero, ochroleuco, opaco, subtus fusco-nigro fibrillosoque, 
laciniis linearibus applanatis divaricato-ramosis; apotheciis rufo-fuscis. 
Syn. Parmelia ambigua. Ach. Univ. p. 485, Syn. p. 28, Fr. L. E. 
p. 71, Schaer. Enum. p. 47 (v), Mass. Mem. p. 53. — Lichen Wnbg. 
Lapp. p. 429. + 

Imbricaria diffusa Koerb. Syst. p. 83 (excl. syn. var. p.). 

Exs. L. Su. n. 295. — Schaer. n. 375. — Rbnh. p. 316. 


Ad truncos emortuos, sepimenta et corticem praecipue Betulae per 
totam regionem Scandinavicam frequens atque in distr. Julianeshaah 
Groenlandiae. Fructus his terris haud raro profert. 

Asci clavati, paraphysibus arctissime conglutinatis, apice praecipue fusci- 
dulis cincti; sporae octonae, oblongae 1. elongato-ellipsoideae, vulgo curvulae, 
luteolo-hyalinae, 0,008—10 mm. longae et 0,003—4 latae. 


14. Physcia Fr. 


Thallus foliaceus, subtus (vulgo) fibrillosus; apothecia scutellaefor- 
mia, excipulo thallode immutato; hypothecium simplex strato medullari im- 
positum; sporae octonae, dyblastae, fuscae. 


Huic. generi adscripsi species, quae nunc ad genera Anaptychiae K oerb. 
et Squamariae Mass. (= Parmeliae Koerb.) referuntur, ut jam antea fecit 
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Massalongo (Mem. Lich. p. 33). Negari quidem non potest, PA. ciliarem 
(et leucomelam) a ceteris habitu et crescendi modo suffruticuloso-erecto discre- 
pare, sed haee nota minoris videtur esse momenti, quam quae genus possit con- 
dere, Observandum enim est, stratum corticale in pagina inferiore hujus plantae 
deesse ideoque veram adesse oppositionem paginarum, qua lichenes mere phyllo- 
blasti dignoscantur. Praeterea non est tacendum, hujus plantae adesse formam 
depressam matrieique adhaerentem, quae quidem minus vulgaris est, sed tamen 
multis regionibus (v. c. terris arcticis et scopulis marinis maris baltici) est sola; 
ex altera. parte adsunt formae Ph. stellaris, obscurae, pulverulentae, caesiae etc. 
adscendentes, quae habitum Ph. ciliaris omnino. prae se gerunt neque characte- 
ribus ullis ab hae generice possunt distingui. Quae quum ita sint, nomen recepi 
Physciae eam ob caussam, quod sub hoe nomine prima vice iisdem limitibus ac 
hoe loco hoc genus est circumscriptum neque adest alia denominatio huic. om- 
nino congruens praeter Anaptychiam Mass. Mem. Quod tamen nomen primum 
a Koerbero (quem in operibus ultimis secutus est Cel. Massalongo) adtri- 
butum est PA. ciliari speciebusque huic maxime affinibus. — Perbene scio, no- 
men Physciae pro variis iisdemque diversissimis speciebus usitatum fuisse, sed 
idem omnino valet de Usnea, Parmelia, Verrucaria e. s. p-: retinenda. tamen 
mihi videntur iis plantis, quae prima vice rite et naturae convenientur sub his 
nominibus sint conjunctae. Verum quoque est, Friesium (S. O. V. p. 249 
et L. E. p. 76) nomine PAyseiae, usum esse tantummodo pro tribu vel subge- 
nere generis sul Parmeliae, sed observandum etiam, tribus et subgenera illius 
majoris omnino esse momenti quam plura recentiorum genera. Praeterea Cell. 
De Notaris, Massalongo et Koerber, nomen Physciae Parmeliae parie- 
tinae tribuentes, nullum auctorem antiquum secuti sunt; Hoffmann (D. L. II. p. 
150) pro Physciis habuit. Lich. physodem, terebratum et hispidum, Lich. pa- 
rietinum ad Platisma velerens; De Candolle Physciae nomine salutavit Rama- 
linas, Evernias, Cetrarias formasque nostrae Physciae adscendentes, L. parie- 
tinum pro Imbricaria habeus e. s. p. Cl. Nylander denique sub Physciae no- 
mine similia atque dissimilia cumulat, neque sporarum neque thalli nee apothe- 
ciorum diversam indolem respiciens. 


* thallo normaliter adscendente |. decumbente (Anaptychia Koerb.). 


1. Ph. ciliaris (L.) 8. scopulorum EK. Nyl.: thallo cartilagineo, sub- 
stellato-expanso, depresso, laxe adhaerente, virescenti-cervino |. cervino- 
fusco, laciniis convexis, torulosis; apothectis nigro-fuscis, nudis. 

Syn. Lichen ciliaris Wnbg. Lapp. p. 434. 

Parmelia ciliaris var. Fr. L. E. p. 77. 

ixs. L. Su. n. 139. — Stenh. n. 42. 
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Ad scopulos marinos per totam Nordlandiam Finmarkiamque passim 
rarius. 

A vulgari forma, quae in hujus regionis arboribus omnino deest, differt 
crescendi modo, colore obscuriore et apotheciis semper nudis. — Asci inflato- 
clavati, paraphysibus laxe cobaerentibus, capillaribus, apice fuscescentibus cincti ; 
sporae octonae, biscoctaeformes, medio constrictae, utrinque subobtusae, nigri- 
cantes |. fuligineo-fuscae, 0,039 —44 mm. longae et 0,020—22 mm. latae. 


** thallo normaliter adpresso, matrici adnato (Parmelia Koerb., 
Squamaria Mass.). 


2. Ph. aquila. Ach.: thallo cartilagineo, castaneo-fusco, nudo, laci- 
niis imbricatis, convexiusculis, subtus pallidis et nigro-fibrillosis; apotheciis 
adnatis, margine tumido, subcrenato, disco fusco-nigro, mox nudo. 

Syn. Parmelia crossophylla Wnbg. in Ach. Meth. Suppl. p. 48. 

Parmelia aquila. Ach. Univ. p. 488, Syn. p. 205, Fr. L. E. p. 78, 

Schaer. Enum. p. 49, Koerb. Syst. p. 89. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 426. 
— Anaptychia Mass. Mem. p. 36. — Syuamaria Mass. Sched. crit. p. 63. 
Exs. L. Su. n. 208. — Stenh. n. 43. — Schaer. n. 565. 


B. - balanina (Wnbg.): laciniis imbricatis, teretiusculis, torulosis, ad- 
scendentibus I. crustam verrucoso-plicatam, ambitu inciso-crenatam, cinera- 
scenti- l. brunneo-castaneam formantibus; apotheciis subimmersis. 


Syn. Lichen balaninus Wnbg. Lapp. p. 426. — Lecanora Ach. 
Syn. p. 185 (excl. loc. "Helvet.") 
Parmelia aquila b. et c. Fr. L. E. p. 75, Schaer. Enum. p. 49. 


Exs. (non vidi) 


In scopulis marinis Nordlandiae Finmarkiaeque, 2. locis apricis usque 
ad oppidum Hammerfest progrediens, $. locis magis absconditis Finmar- 
kiae usque ad Nordkap et sin. Laxefjorden (Lebesby) rarior et vulgo sterilis. 

Directos non vidi transitus inter has duas formas, habitu sat diversas, sed 
non dubito, quin ad unam pertineant speciem. Structura apotheciorum interna 
conveniunt; sunt enim asci inflato-clavati, paraphysibus filiformibus, laxe cohae- 
rentibus, apice incrassatis fuscescentibusque cincti, sporae octonae, biscoctae- 
formes, oblonge-ellipsoideae, utrinque obtusae, fuligineo-fuscae, 0,01s—20 mm. 
longae et 0,005—9 mm. latae. 


3. PA. pulverulenta (Schreb.): thallo subcartilagineo, madido virido, 
sicco rufescenti- l. viridi-fusco, cinereo-pruinoso, subtus atro-pannoso; apo- 
theciis sessilibus, margine tumido, disco nigro-fusco, vulgo caesio-pruinoso. 
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Syn. Parmelia pulverulenta et venusta Ach. Univ. p. 473—5, Syn. 
p. 214. 

Parmelia pulverulenta Smrft. Suppl. p. 110, Fr. L. E. p. 79, Schaer, 
Enum. p. 38, Koerb. Syst. p. 86. — Anaptychia Mass. Mem. p. 36. 

Exs. L. Su. n. 76. — Schaer. n. 376. — HRbnh. n. 96, 187. 


B. muscigena Ach.: laciniis adscendentibus, imbricatis, squarrosis, 
livido-castaneis, vulgo glauco-pruinosis; apotheciis adnatis l. immersis, fusco- 
nigris, margine crenato. 


Syn. Parmelia muscigena Ach. Univ. p. 473, Syn. p. 212. — Lichen 
Wnbg. Lapp. p. 422. 

Parmelia muscorum Vr. L. E. p. 95 (p. p.). 

Exs. Schaer. n. 486. 


Forma «. adest ad corticem Populi Salicisque Capraeae in Nordlan- 
dia et Finmarkia occid. (Alten: Blytt), praecipue in partibus meridionali- 
bus, sub variis formis frequens, et haud dubie etiam in Lapponia Suecica, 
quamvis nondum sit adnotata; var. £. supra muscos per omnes regiones 
Florae nostrae sat frequens et vulgo fructifera. 


Ad formam primariam hujus speciei pertinet quoque Parmelia aipolia b. 
cercidia Smrft. Suppl. p. 111 sec. specimina herbarii ipsius, sed descriptio non 
omnino cum his congruit, quum thallum dicat esse "subtus albicantem," minutis 
Ph. stellaris laciniis immixtis verisimiliter commotus. — Var. 3. peculiarem vulgo 
servat habitum, ut pro distincta specie facile haberetur (ut vult cl. N ylander, 
Prodr. Lich. Gall. p. 62), nisi transitus evidentes adessent. Partes apothecii in- 
ternae similes: asci subsaceato-clavati, paraphysibus capillaribus, laxius cohaeren- 
tibus, apice fuscescentibus obvallati; sporae ellipsoideae, medio plus minus con- 
strictae, utrinque obtusae, biscoctaeformes, nigro-fuscae, 0,020—32 mm. longae 
et 0,010—16 mm. latae. 


4. Ph. stellaris (L.): thallo membranaceo-cartilagineo, epruinoso, sub- 
tus pallido et fusco-fibrilloso; apotheciis sessilibus , nigro-fuscis, vulgo caesio- 
pruinosis, margine tumidulo. 

Syn. Parmelia aipolia Ach. Syn. p. 215, Univ. p. 476, Smrft. Suppl. 

p. 111 (excl. b.) — Syuamaria Mass. Sched. crit. p. 169. 

Parmelia stellaris Ach. Univ. p. 477, Syn. p. 216, Fr. L. E. p. 82, 
Schaer. Enum. p. 39 (excl. ©), Koerb. Syst. p. 85. — Lichen Wnbg. 
Lapp. p. 423. — Anaptychia Mass. Mem. p. 37 (a—y). 

Lichen aleurites W nbg. Lapp. p. 423 (forma pusilla ad ligna fabrefacta). 
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Exs. L. Su. n. 307. — Schaer. n. 350. — Hbnh. n. 185. 
B. hispida (Scop.): laciniis adscendentibus, margine elongato- 
fibrillosis. 
Syn. Borrera tenella Ach. Univ. p. 498, Syn. p. 221. — Anaptychia 
Mass. Mem. p. 35. 
Exs. L..Su..n. 206. — Schaer. n. 562. — Hbnh. n. 378. 


Ad truncos arborum, praecipue populi et alni, parietes et supra mu- 
scos per totam Scandinaviam et in Groenlandia occid. usque ad Godthaab ; 
var. 3. ad populos Saltdaliae Nordlandiae (Smrft. hb.) 

Asci saccato-clavati, paraphyses praecedentis similes; sporae oblongae |. 
elongatae, medio non constrictae, utrinque obtusae, dyblastae, fuligineo-fuscae , 
0,019—26 mm. longae et 0,008 mm. latae. Sporae vario modo abnormes etiam 


haud raro inveniuntur. 


5. Ph. caesia (Hoffm.): thallo crustaceo-cartilagineo, caesio |. albo- 
cinerascente, sorediis caesiis subglobosis adsperso, subtus pallido et parce 
fibrilloso; apotheciis sessilibus, margine tenui, disco mox nudo, atro. 

Syn. Parmelia caesia Ach. Univ. p. 479, Syn. p. 216, Fr. L. E. p. 

83, Koerb. Syst. p. 86. 

Lichen caesius ß. dubius Wnbg. Lapp. p. 422. 

Parmelia pulchella Schaer. Enum. p. 40. 

Anaptychia stellaris à—« Mass. Mem. p. 37. 

Exs. L. Su. n. 323. — Schaer. n. 347, 348. 


ß. albinea (Ach.): laciniis latioribus, subtorulosis, albis I. subcae- 
siis, sorediis nullis l. paucis; apotheciis majoribus. 


Syn. Parmelia albinea Ach. Univ. p. 491, Syn. p. 207. 
Lichen caesius « Wnbg. Lapp. p. 499. 
Parmelia pulchella + alboatra Schaer. Enum. p. 41. 


In rupibus infer- et subalpinis nec non vertebris vetustis Balaenarum 
passim occurrit 2. per totam Scandinaviam, Islandiam (Stenstr.), ins. Spits- 
berg. (J. Vahl, Nordenskj) et Groenlandiam usque ad Holstembore: 
var. p. praecipue in rupibus maritimis vel saxis ad fluvios majores Nord- 
landiae, Finmarkiae, Groenlandiae, ins. Spitsbergensium. 

Medium omnino inter veram Ph. caesiam et stellarem tenet ?. albinea 
locum, et difficile sane est dijudicatu, num huic an illi rectius sit adscribenda. 
Characteres autem praecipuos PA. caesiae quum servet, ad hanc retuli, quam- 
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quam omnium externarum partium majore mole, thallo a matrice facile secerni- 
bili e. s. p. differt — Sporae utriusque formae sunt in ascis inflato-clavatis 
octonae, ellipsoideo- l. elongato-oblongae, biscoctaeformes, medio leviter vel vix 
constrictae, utrinque obtusae, 0,016—20 mm. longae et 0,006—8 mm. latae, fuli- 
gineo-fuscae. 

Parmelia tribracia Smrft. Suppl. p. 109 in herb. ejus deest ideoque 
mihi ignota. Forte est PA. stellaris forma sec. syn. "Ach. Syn. p. 191”, for- 
tasse quoque arm. caesim c. Fr. L. E. p. 84. 


* Ph. leptalea (Ach.): thalli laciniis angustis, adscendentibus, rigidis, 
cinerascentibus l. subnigricantibus, apice incrassatis et longe fibrillosis, sore- 
diis nullis; apotheciis constanter nigris nudisque. 

Syn. Borrera tenella 8. leptalea Ach. Univ. p. 498, Syn. p. 221. 

Lichen tenellus 8. Wnbg. Lapp. p. 455. 


Ad scopulos marinos totius Nordlandiae Finmarkiaeque passim. 

Seorsim hane formam proposui, quia vix adhuc rite cognita est planta, a 
qua originem ducit; ob latam distributionem et habitum semper sibi constantem (PA. 
eiliari tenellae similem) pro distincta specie facile sumeretur, nisi analogia cum 
ceterarum specierum formis adscendentibus obstaret. — Asci inflato-clavati, para- 
physes priorum similes; sporae ellipsoideae, utrinque obtusae, medio non con- 
strictae, 0,017—20 mm. longae et 0,009—10 mm. latae. 


6. Ph. obscura (Ehrh.): thallo submembranaceo, (vulgo) epruinoso, 
humido laete viridi, sicco livido-fusco 1. umbrino-olivaceo, sorediis viridulis 
haud raro adsperso, subtus atro-pannoso; apotheciis sessilibus, jam primitus 
nudis, nigro-fuscis, margine integerrimo. 

Syn. Parmelia obscura Fr. L. E. p. 84, Schaer. Enum. p. 36, 

Koerb. Syst. p. 28. — Anaptychia Mass. Mem. p. 38. 


a. orbicularis (Neck.): thallo adpresso, apotheciis subtus glabris. 

Syn. Parmelia cycloselis Ach. Univ. p. 482, Syn. p. 216, Smrft. 
Suppl. p. 109. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 422. 

Exs. L. Su. n. 205. — Smrft. n. 68. — Schaer. n. 376. 

D. ulothrix (Ach.): thallo adpresso, apotheciis subtus fibrillosis. 

Syn. Parmelia ulothrix Ach. Univ, p. 481, Syn. p. 217. — Lichen 
Wnbg. Lapp. p. 424. 

Exs. L. Su. m. 139. 


y. virella (Ach.): laciniis latiusculis, elevatis, squamaeformibus, pal- 


lide virentibus, pulvere virescente adspersis; apotheciis raris. 
21 b 
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Syn. Lecanora virella Ach. Univ. p. 414, Syn. p. 191. (?) 
Parmelia cycloselis b. virella S mrft. Suppl. p. 109. 
Exs. Mass. n. 947. 


à. muscicola (Schaer.): laciniis angustissimis, imbricatis, convexiu- 
sculis, fusco-cinereis, nigricanti-fuscis L piceo-cinerascentibus, esorediatis; 
apotheciis minutis, atris. 

Syn. Parmelia obscura B. muscicola Schaer. Enum. p. 37. 


Forma «a in regionibus magis meridionalibus occurrit ad truncos ar- 
borum (praecipue populi) et per totam Scandinaviam, Islandiam, ins. Spits- 
berg. (Nordenskj.), Groenlandiam (usque ad Upernivik: J. Vahl) ad saxa 
irrigua sat frequens (P. cycloselis 8. lithothea Ach. Univ. p. 483, Syn. p. 217, 
P. obsc. 0. saxicola Mass., Koerb. Pg. p. 35); var. &. cum «a. adest in arbo- 
rum frondosarum truncis Nordlandiae Lapponiaeque meridionalis; y. hacte- 
nus tantummodo lecta est ad Sorbos vetustos Saltdaliae (Smrft.) et à. su- 
pra muscos rupium Nordlandiae (Alstenóe: Blytt) et Finmarkiae orientalis 
(sat frequenter), verisimiliter in ceteris Scandinaviae regionibus alpestribus 
etiam obvia. 

E formis supra allatis memorabilis est à., omnium partium eximia subtili- 
tate et habitu amoeno distincta. Nomen tamen nonnihil est dubium, nullis spe- 
ciminibus originalibus a me visis; forsan sit var. «. óryontha Körb. Pg. p. 35. 
Ceterae formae minoris sunt momenti, et praecipue 8. non est digna, quae seor- 
sim proponatur, nisi in scriptis pristinis ut propria species adesset. — Asci in- 
flato-clavati, paraphyses sat validae, supra fuscescentes; sporae subellipsoideae, 
biscoctaeformes, medio non constrictae, utrinque obtusae, fuligineo- l. nigricanti- 
fuscae, 0,015—20 mm. longae et 0,009—10 mm. latae. 


15. Xanthoria Fr. 


Thallus foliaceus l. crustaceus, laciniato-lobatus 1. squamuloso-verru- 
cosus. Apothecia scutellaeformia, excipulo thallode immutato marginata, 
concoloria; hypothecium tenue strato gonimico impositum; sporae polari- 
dyblastae, incoloratae. 

Sub hoc nomine comprehensas volo species, quas Cel. Massalongo 
Physcias (Mem. Lich, non Rich.) et Candelarias nominavit, sive quos Cel. 
Koerber in Parerg. in genera Physciae, Amphilomatis et Candelariae distri- 
bui. Haud nescio, talem naturam interpretandae rationem multis hujus aevi 
Lichenologis minus placere, sed tamen crederem, me hac re veritatem non vio- 
lasse. Primum enim quod ad conjunctas Physcias et Amphilomata Koerb. 
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attinet, non solum auctoritate Celi Massalongo, sed etiam ipsa natura nitor. 
Est quidem illarum thallus mere foliaceus, horum crustaceus, sed differentiam 
permagnam inter hos non adesse, sed eos sensim sibi invicem connecti, unicui- 
que Lichenologo vix dubie perbene cognitum est. Inter permulta hujus rei ex- 
empla h. |. afferre tantummodo lubet Physciam stellarem, cujus forma in saxis 
obvia suberustacea pro Placodio inciso Fr. false habita est (cfr. Th. Fr. in Vet. 
Ak. Förh. 1856 p. 125). Inter Xanthoriam parietinam et elegantem. (formas 
optime evolutas) etiam vix major adest differentia quam inter Parmeliam physo- 
dem et encaustam, Fahlunensem et alpicolam, Physciam pulverulentam et cae- 
siam e.s.p. — Candelariam Mass. autem si jam respicimus, facile videmus, hoc 
genus species amplecti nota nimis subtili et vaga (ascis polysporis) recedentes et 
omnibus praeterea partibus gravioribus congruentes. Alia enim haud raro inve- 
niuntur recentiorum genera, quorum species ascis polysporis a ceteris aberran- 
tes adsunt ex. gr. Lecanora scrupulosa, Lecania fuscella, Rinodina polyspora 
ceteraeque. Praeterea Candelariam Mass. inter Lecanorineas (thallo crustaceo 
uniformi) collocavit quidem Cel. Koerber, sed specierum optime evolutarum 
(C. vulgaris Mass., fibrosae Fr. e. s. p.) thallus potius est foliaceus ceterarum- 
que laciniato-crustaceus !), quare etiam si huic notae tanta vis tribueretur, 
Candelaria in duo genera dilaceranda esset. — Quae quum ita sint, generi ita 
limitato nolui neque Physciae (cfr. supra) nec Amphilomatis (Friesius hoc no- 
mine nullam huc pertinentem speciem designavit) neque Candelariae (pro sub- 
divisione retinendae) nomen adhibere, sed denominationem Xanthoriae (Fr. S. 
O. V. p. 243) restitui, Parmelüs adtributam "thallo submembranaceo, foliaceo, 
apotheciorum disco tenui favo” i. e. ad unam fere omnibus huc relatis speciebus. 
— Alis aliam haud dubie ingredi viam placet, mea subgenera pro generibus 
habentibus, quam tamen rem e diversa uniuscujusque auctoris videndi ratione pen- 
dere necesse est. 


* Ascis octosporis (Physcia Mass. Mem. Lich, non Rich.). 
a. thallo foliaceo (Physcia K oerb.). 


1. X. parietina (L.) 8. aureola (Ach.): thallo membranaceo, imbri- 
cato-lobato, subzonatim centrifugo, aureo-vitellino, lobis rotundato-lobatis 
plicatis, adpressis; apotheciis concavis; ascis subventricosis. 


Parmelia aureola Ach. Univ. p. 487, Syn. p. 210. 
Lichen parietinus W nbe. Lapp. p. 430. 


*) Etiam apud X. vitellmam adest thallus squamulosus, qui (ut apud X. murorum) in formis 
bumilioribus disparet. 
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Parmelia parietina b. aureola Fr. L. E. p. 73, Schaer. Enum. p. 49. 
— Physcia Koerb. Pg. p. 37. 


Exs. L. Su. n. 296. — Mass. n. 33 (non 34). 


8. polycarpa (Ehrh.): thallo deminuto, subpulvinato, flavo, lobulis 
complicatis nudis; apotheciis numerosis, subplanis. 


Syn. Lecanora candelaria ß. polycarpa Ach. Univ. p. 416, Syn. p. 192. 
Lecanora polycarpa Smrft. Suppl. p. 109. 


Parmelia parietina f. polycarpa Fr. L. E. p. 73, Schaer. Enum. p. 
90. — Physcia Mass. Blast. p. 43, Koerb. Pg. p. 37. 


Exs. L. Su. n. 106. — Rbnh. n. 371. 


In rupibus maritimis Nordlandiae, Finmarkiae, insularum Spitsbergen- 
sium passim adest var. ß.; var. y. tantummodo a Smrft. inventa est "in 
truncis betularum lignisque vetustis ad sinum Saltensem exteriorem rarius." 


A forma vulgari et primaria, cuus nullum vestigiim visum est in tota 
zona arctica, differt 8. awreola praecipue crescendi modo, colore et thallo magis 
rigido, unde recte dicit Acharius: "media quasi est inter Lecanoram elegan- 
tem et Parmeliam parietinam.” — Asci subventricosi, paraphysibus apice viridi- 
lutescentibus, filiformibus, cohaerentibus cincti; sporae ellipsoideae, octonae, polari- 
dyblastae, blastidiis habena conjunctis, luteolo-hyalinae, 0,013—16 mm. longae et 
0,007—9 mm. latae. 


2. X. controversa (Mass.) 8. pygmaea (Bory): thallo membranaceo, 
vitellino, laciniis compressis, multifido-ramulosis, complicatis, erectis; apo- 
theciis terminalibus, planiusculis; ascis elongato-clavatis. 

Syn. Lichen candelarius Wnbg. Lapp. p. 435 (excl. 3.) 

Lecanora candelaria mn. Finmarkica Ach. Syn. p. 192. 

Parmelia parietina |. pygmaea Fr. L. E. p. 73, Schaer. Enum, p. 51. 

Physcia controversa y. pygmaea Koerb. Pg. p. 38. 

Exs. Moug. n. 743 d. 


Ad saxa ventosa, praecipue secus oras Nordlandiae, Finmarkiae, 
ins. Spitsberzensium (Nordenskj.) et Groenlandiae (Wormskj. et J. Vahl. 


In tanta formarum copia antea sub nomine Parm. parietinae comprehen- 
sarum gaudio sane dignum est, Cel. Massalongo notas microscopio invenisse, 
quae has in duas — ut videtur — bonas naturalesque species dividant. De 
qua re cfr. Mass. Sched. crit. p. 42 et Koerb. Pg. p. 38. — Asci angusti, 
cylindrico-clavati, paraphyses et sporae prioris; hae 0,012—14 mm. longae et 
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0,005 —6 mm. latae. — Quid sit Lichen candelarius | f. suberustaceus Wnbg. 
Lapp. p. 435, dijudicare non audeo. speciminibus originalibus in herb. ipsius 
non praesentibus. 
b. thallo plus minus erustaceo (Amphiloma Koerb., non Fr. nec Nyl.). 
3. X. elegans (Link): thallo stellato-radioso, adpresso, aurantiaco 
|. fulvo, subtus albido, laciniis linearibus, contiguis, flexuosis; apotheciis sub- 
concavis, concoloribus, margine integerrimo. 


Syn. Lecanora elegans Ach. Univ. p. 435 et Syn. p. 182. — Lichen 
Wnbg. Lapp. p. 417. — Parmelia Fr. L. E. p. 114, Schaer. Enum. 
p. 51. — Physcia Mass. Blast. p. 50. — Amphiloma Koerb. Syst. p. 110. 

Lecanora callopisma Smvft. Suppl. p. 104. 

Exs. Schaer. n. 338. — Hepp n. 195. 

Q. tenuis (Wnbg.): minor, laciniis subfiliformibus, discretis, fulvis. 

Syn. Lichen elegans B. tenuis Wnbg. |. c. 

Parmelia elegans $. discreta Schaer. Enum. p. 52. 

In rupibus graniticis totius regionis frequens et interdum eas adeo 
tegens, ut colore fulvo e longinquo resplendeant; etiam ad terram turfosam 
et muscos emortuos parcius. Ad Bell Sund ins. Spitsb. usque ad 1000 ped. 
supra mare legit Amic. Prof. Nordenskjöld. 

A forma primaria minime differt Lecanora callopisma Sm rft. (non vera), 


quare e plantarum Scandinaviae numero haec est excludenda. Asci clavati |. 


inllato-subeylindriei, paraphyses cohaerentes, apice virescentes; sporae subellip- 
soideae, polari-dyblastae, hyalinae blastidiis luteolis, 0,010—14 longae et 0,005—6 
mm. latae, 


A 


4. X. murorum (Hoffm.): thallo radioso-plicato, arcte adnato, flavo- 
vitellino, plerumque tenuissime pruinoso, subtus albo, laciniis ambitu loba- 
tis, centro subareolato-verrucosis; apotheciis demum convexis, margine in- 
tegerrimo, pallidiori 
Syn. Lecanora murorum Ach. Univ. p. 4193: Syn. p. 181 (a et. 6), 
Smrft. Suppl. p. 103 (x), Schaer. Enum. p. 63 (p. p.). — Parmelia Fr. 
L. E. p. 115 (p. p). — Physcia Mass. Blast. p. 54. — Amphiloma 
Koerb. Syst. p. 111. 
Lichen murorum 3. major Wnbg. Lapp. p. 416. 
Exs.- L. Su.. n. 391. — Schaer. n. 479. 
b. lobulata (Smrft., non Flke.): thallo suboblitterato, lobulato. 
Syn. Lecanora lobulata Smrit Suppl. p. 87 (excl. syn.) 


Parmelia murorum b. lobulata Fr. |. c. 
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ß. miniata (Ho f£m.): thallo tenuiore, miniato ; apotheciis concoloribus. 
Syn. Lecanora miniata Ach. Univ. p. 434, Syn. p. 182. 

Lichen murorum « Wnbg. Lapp. p. 416. 

Exs. Rbnh. n. 141. 

b. oblitterata (Pers.): thallo suboblitterato; apotheciis confertis. 


Syn. Lecanora miniata $. oblitterata Ach. Univ. et Syn. Il. ce., Smrft. 
Suppl. p. 104. 


In rupibus praecipue litoralibus Nordlandiae, Finmarkiae utriusque, 
ins. Spitsbergensium atque Groenlandiae passim frequenter. 

Asci inllato-eylindriei; paraphyses laxe cohaerentes, apice incrassatae et 
lulvescentes; sporae ellipsoideae, polari-dyblastae, hyalinae blastidiis luteolis, 0,011 
> mm. longae et 0,005—6 mm. latae. 


—15 


** Asci polyspori (Candelaria Mass., Koerb.). 


5. X. crenulata n. sp.: thallo suborbiculari, expanso, laciniato-radio- 
so, laciniis ambitu contiguis, sublinearibus, angustissimis, incisis crenatisque, 
centro in squamulas crenatas l. granulosas solutis, flavis; apotheciis sessili- 
bus, disco persistenter planiusculo, livido-luteo, margine elevato, crenulato, 
thallo concolori cincto. 

Syn. Lichen murorum y. erenulatus Wnbg. Lapp. p. 416. — Leca- 

nora Ach. Syn. p. 181. — Parmelia Fr. L. E. p. 115. 


Ad scopulos marinos undis saepe irrigatos per Nordlandiam Finmar- 
kiamque passim; etiam in Groenlandia (Amitsuarsuk et Tiksulik: J. Vahl) 
lecta. 

Species habitu inter X. murorum et vitellinam media, crescendi modo 
orbiculari, rosulas usque ad 2 unc. diam. latas formante, thallo laciniato crusta- 
ceo, margine apotheciorum crenulato e. s. p. a congeneribus distincta, primarium 
tenens locum in hac subdivisione. A X. murorum praeter ascos polysporos 
primo obtutu dignoscitur thallo tenniore, arctissime adpresso, dilutiore, laciniis 
angustissimis, apotheciis minutis, disco obscuriore e. s. p. — Asci inflati, oblongo- 
ventricosi; paraphyses tenues, laxe cohaerentes, apice incrassatae et lulvescentes, 
sporae numerosae, oblongae I. subellipsoideae, hyalinae blastidiis polaribus luteo- 


lis, 0,010 mm. longae et 0,004 mm. latae. 


6. X. vitellina (Ehrh.): thallo effuso, indeterminato, granulato-coa- 
cervato 1. squamuloso, crenato-lobulato, flavo-vitellino; apotheciis sessilibus, 
disco demum convexo, thallo subconcolori l. livido-luteo, margine elevato, 
integro |. granulato-crenato. 
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Syn. Lecanora vitellina Ach. Univ. p. 403 (excl. 9), Syn. p. 176 
(excl. 5), Smrft. Suppl. p. 87, Schaer. Enum. p. 80. — Lichen Wnbg. 
Lapp. p. 404. — Parmelia Fr. L. E. p. 162 (excl. var. 8). — Candelaria 
Mass. Blast. p. 66, Koerb. Syst. p. 121. 

Exs. L. Su. n. 160. — Smrft. n. 66. — Schaer. n. 450. — 
Rbnh. p. 57. 


In lignis vetustis, lapidibus litoralibus, rupibus, muscis et terra alpina 
subalpinaque totius Florae nostrae regionis passim. 

Species variabilis, cujus tres, si placet, distingui possunt formae, inter- 
mediis se invicem conjunctae: 

a. corruscans Ach.: crusta diffracto-areolata, lobato-crenata; apotheciis 
angulosis, margine crenato. 

6. vulgaris Th. Fr.: crusta. granulata; apotheciis subangulosis, margine 
llexuoso. 

y. aurella (Hoffm.): erustae granulis dispersis I. nullis; apotheciis mi- 
nutis, regularibus, margine integro. 


Crusta re vera squamulosa censenda est, quamvis saepius non rite evo- 
luta ideoque granulata inveniatur. — Asci inflato-clavati, paraphyses filiformes, 
laxe cohaerentes, apice fulvescentes; sporae numerosae, oblongo-ellipsoideae I. 
oblongae, rectae l. subeurvatae, obsolete dyblastae blastidiis approximatis, luteo- 
lae, 0,010—14 mm. longae et 0,90;—5 mm. latae. 


Verrucarian: aurellam Hoffm. Fl. Germ. p. 197 hoc loco quaerendam 
esse vix erro affirmans; certe non est Placodium aurellum Hepp exs. n. 396 
s. Gyalolechia aurella Koerb. Pg. p. 51, ut jam locus ab Hoffm. allatus (ad 
rupes") suadet. Haec autem planta haud dubie supra muscos in alpibus nostris 
invenienda est, quamvis ob externum habitum X. vifellinae similem hactenus prae- 
tervisa sit. Falsum Hoffmanni nomen pro hac delendum est et aliud (ex. gr. 
subsimilis) recipiendum, nisi forsan ad Caloplacam jungermanniae melius haec 
planta refenda sit. 


Observat Wahlenberg |. c.: "in varietate saxatili scutellae Lecideue 
generis. quoque occurrunt et quidem specimina in herb. ejus e Kjelvig Finm. 
occid. talem parasitulam abunde fovent Eadem omnino terrigena et apotheciis 
X. vitelhnae destituta in monte Tidjak Lappon. Pitens. collecta est ab Amic. 8. 
O. Lindberg, cujus specimina in diar. Flora 1858 n. 38 descripsit Am. Lónn- 
roth sub nomine Lecideae Pitensis. Maec igitur species delenda est, quippe 
quae e thallo X. vitellinae et apotheciis Lecideae vitellinariae contexta sit. 
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Fam. V. LECANOREI. 


"Thallus crustaceus, uniformis l. effiguratus, matrici (vulgo) adnatus. 
Apothecia scutellaeformia, margine thallode cincta; discus primitus clausus. 


Subfam. 1. Pannariei. 


Thallus totus primitus foliaceo-squamosus, demum crustaceo-compac- 
tus. Apothecia lecanorina |. pseudo-biatorina. 


16. Pannaria Delis. emend. 


Thallus subfoliaceus 1. squamuloso subcrustaceus, hypothallo vulgo 
crasso impositus; apothecia protuberantia, margine thallode , interdum in pro- 
prium mutato, subcoronata; sporae simplices, octonae, subellipsoideae l. oblon- 
gae, hyalinae. 

1. P. plumbea. (Lightf.): thallo coriaceo-membranaceo, submono- 
phyllo, radioso-rugoso, livido-plumbeo, ambitu crenato, hypothallo determi- 
nato, spongioso-tomentoso, coerulescente; apotheciis demum convexis, rufis, 
margine pallidiore, integerrimo. 

Syn. Parmelia plumbea. Ach. Univ. p. 466, Syn. p. 202, Fr. L. E. 

p. 87, Schaer. Enum. p. 35. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 425. — Panna- 
ria Mass. Rich. p. 110, Koerb. Syst. p. 109. 


Exs. L. Su. n. 68. — Schaer. n. 564. 


In truncis arborum frondosarum satis frequenter et ad rupes rarius 
Nordlandiae meridionalis maritimae insularumque Lofodensium (Barth). 

Asci inllato-clavati, paraphyses validiusculae, apice fulvescenti-fuscescen- 
tes; sporae octonae, simplices, limbatae, luteolo-hyalinae, plus minus oblongae, 


0,011—20 mm. longae et 0,005—7 mm. latae. 


2. JP. rubiginosa (Thunb.): thallo membranaceo, suborbiculari, li- 
vido-glauco, ambitu laciniato-multifido, hypothallo indeterminato, spongioso, 
coeruleo-nigricanti; apotheciis subplanis, rubrofuscis, margine thallode in- 
curvo crenato. 

Syn. Parmelia rubiginosa Ach. Univ. p. 467, Syn. p. 202, Er b B. 

p. 88, Schaer. Enum, p. 36. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 424. — Pan- 
naria Mass. Rich. p. 111, Koerb. Syst. p. 105. 


Exs. L. Su. n. 107. — Schaer. n. 563. 


Ad saxa irrigua silvatica et truncos arborum praecipue frondosarum 
Nordlandiae meridionalis maritimae passim copiosa. 
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Asci inflato-clavati, paraphyses validiusculae, laxe cohaerentes, apice ful- 
vo-fuscescentes ; sporae oblongo — globoso-ellipsoideae, limbatae, simplices, luteolo- 
hyalinae, octonae, 0,010 —1s mm. longae et 0,008—9 mm. latae. 


3. P. elaeina (Wnbg.): thallo papyraceo-membranaceo, adpresso, 
monophyllo, orbiculari, radioso-plicato, umbrino-olivaceo, ambitu inciso- 
crenato, lobulis planis, subtruncatis, hypothallo indistincto; apotheciis planis, 
rufo-umbrinis, margine thallode elevato, integerrimo. 


Syn. Parmelia elaeina W nbg. Ach. Meth. Suppl. p. 45, Ach. Syn. 
p. 200, Fr. L. E. p. 86. — Lecanora Ach. Univ. p. 499. — Lichen 
Wnbg. Lapp. p. 425 et tab. XXVIII f. 3. 


In lapidum lateribus occultis ad alpem Rossmollen Qvalóae Finmar- 
kiae occidentalis sat copiosa sed alibi non visa (Wnbg.). 

Lichen rarissimus, maxime insignis et pulcherrimus! Thallus tenuis, lapi- 
dibus arctissime affixus, hypothallo destitutus, apothecia elevata e. s. p. habitum 
Physciae cujusdam ei quodammodo tribuunt, sed certe ad Pannarias pertinet, ut 
ex examine microscopico patet. Inter praecedentem et P. Hookeri fere est media, 
sed tenuior et notis allatis facile distincta. — Cfr. praeterea descript. in W nbg. 
Lapp. et Ach. Univ. Il. cc. Planta, quam pro Lich. elaeino habet Cel. Mas- 
salongo (Sched. crit. p. 136, Lich. It. exs. n. 246), cum vera nihil habet com- 
mune, sed est Physciae obscurae varietas; etiam Parm. demissa Koerb. longe 
distat et ne habitu quidem convenit. — Asci elongato-clavati, paraphysibus co- 
haerentibus, simplicibus, septatis, apice incrassatis obvallati; sporae (vix omnino 
maturae) simplices, luteolo-hyalinae, orbiculari-ellipsoideae, episporio pertenui 
cinctae, 0,005—9 mm. longae et 0,006 mm. latae. 


4. P. Hookeri (Sm.): thallo squamuloso, subimbricato, squamulis 
crenulatis, supra longitudinaliter striatis, albo-glaucescentibus, hypothallo tenui 
nigricante; apotheciis depressis, subplanis, atris, margine tumidulo, elevato, 
albido, radiato-venoso, demum crenulato cinctis. 


Syn. Parmelia Hookeri Fr. L. E. p. 94 (p. p.) 
a. leucolepis (Wnbg.): thallo crassiore, squamulis subadscendentibus; 
apotheciis majoribus. 
Syn. Lichen leucolepis Wnbg. Lapp. p. 420 (1812). — Lecanora 
Ach. Syn. p. 194. 


B. macrior Th. Fr.: thallo tenuiore, squamulis subadpressis, obscu- 
rioribus; apotheciis minoribus. 


Syn. Lichen Hookeri Sm. in Hook. Fl. Scot. II. p. 51 (1811). — 
Parmelia Schaer. Enum. p. 54. 
22 » 
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Forma e. inventa est "supra muscos putrefactos ad latera subirrigata 
rupesque montium inferalpinorum Nordlandiae rarius ex. gr. in Middags- 
hauen prope Kjaeringóe" (Wnbg.); var. &. tantummodo lecta. in saxis ru- 
pium ins. Rödöe Nordlandiae rara (Smrft. hb.) nec non ad Tessarmiut 
Groenlandiae (J. Vahl hb.). 


Lichen leucolepis, qui est forma optime evoluta, est planta admodum 
pulchella, P. ériptophyllae et brunneae affinis, sed notis allatis facillime distincta; 
colore thalli et apotheciis depressis atris inter omnes nostras Pannarias faciem 
praebet distinctam atque facile nitidissimam. Ex alpibus Lomsfjelden Norvegiae 
mediae a Cel. Blytt accepi rarissimae hujus speciei et miro modo commutatae 
specimina, a Cl. Moé lecta, quae etiam magis evoluta sunt quam Wablenber- 
giana, crusta crassiore, squamis confertioribus et magis adscendentibus. — Quod 
pro "hypothallo fibrilloso nigro" habitum est, re vera est Sirosiphonis immixta 
species. — Asci inflato-clavati, paraphysibus filiformibus, conglutinatis cincti; 
sporae simplices, hyalinae, ellipsoideae, intus granuloso-oleosae, episporio tenui 
limbatae, 0,014—17 mm. longae et 0,0050—55 mm. latae. — Var. f., cum speci- 
minibus origin. in herb. Fries. omnino congruens, est modo minus evoluta et 
parum memorabilis; sporae formae primariae similes, nisi paullo latiores, 0,0 14—16 
mm. longae et 0,009—11 mm. latae. 


9. P. lepidiota n. sp.: thallo membranaceo, adscendente-squamuloso, 
arcte imbricato, inciso-crenato crenis verrucoso-incrassatis, cervino, margine 
saepe cinerascente-pulverulento, subtus albido, hypothallo subtomentoso, 
nigricante I eoerulescente; apotheciis depressis, primo fere aurantio-cinna- 
momeis, dein nigricanti-fuscescentibus, planis l. convexis, margine tenui sub- 
flexuoso excluso. 

Syn. Lecidea carnosa Q. lepidiota Smrft. Suppl. p. 174. — Massa- 

longia Koerb. Syst. p. 47, Pg. p. 47. 
Parmelia muscorum b. lepidota Fr. L. E. p. 96. 
Exs. Smrít. n. 135. 


BP. tristis Th. Fr.: thallo crassiore et magis crustaceo, adscendenti- 
imbricato 1. depresso, squamulis nigris, toruloso-umplexis, convexis, plus 
minus incisis, lobis verrucoso-incrassatis; apotheciis mox convexis, margine 
tenui pallidiore excluso, primitus cinnamomeo-fuscis, dein nigris. 


Supra muscos rupium inferalpinarum passim per totam partem Scan- 
dinavicam, Islandiam (Stenstr.), ins. Spitsbergenses (Bell Sund: J. Vahl) 
atque Groenlandiam usque ad Godthaab; var. &. ad terram nudam et inter 
muscos locis apricis circa sinum Varangensem Finmarkiae orientalis pas- 
sim et ad Tunnudliorbik Groenlandiae (J. Vahl). 
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Cum Massalongia carnosa, pro cujus varietate hactenus habita est, ha- 
bitu et thallo quodammodo quidem convenit, sed structura apotheciorum interna 
abunde est diversa. Thalli squamulae dissolutae erustam subcontiguam granula- 
tam fuscescente-cineream haud raro referunt; apothecia sat rara, magna, vulgo 
symphicarpea. — Asci subinflato-clavati, paraphyses tenues, apice leviter incras- 
satae, laxe cohaerentes; sporae una serie dispositae, oblongae 1. ellipsoideae, 
hyalinae, octonae, intus oleoso-granulatae, episporio crassiusculo cinctae, 0016 —22 
mm. longae et 0,008—10 mm. latae. 


Var. 8. pro distincta specie primitus habui, sed specimina ad Mortens- 
naes collecta transitum in e. aperte demonstrant; analoga est cum P. brunnea y. 
demissa. Locis minus apricis thallus pallescit et castaneo-fuscus |. cervinus eva- 
dit, apotheciorum color fit laetior et P. triptophyllae subsimilis; hypothallus 
vulgo indistinctus interdum eximie spongioso-mollis et coerulescens observatur. 
Structura interna apotheciorum cum «a. omnino convenit. 


6. JP. microphylla (Sw.): thallo squamuloso-microphyllo, cervino- 
fusco 1. livido-cinereo, squamulis cartilagineis, crenatis, postremum in cru- 
stam subcontiguam granulosam confertis, hypothallo fibrilloso, nigricante; 
apotheciis mox convexis, superficialibus, disco fusco-nigro, marginem cre- 
nulatum excludente. 

Syn. Lecanora microphylla Ach. Univ. p. 420 (excl. syn. var.) — 
Lecidea Ach. Syn. p. 53 (a) Wnbg. Lapp. p. 478 (excl. 6), Smrft. 
Suppl. p. 173 (a), Schaer. Enum. p. 98 — Parmelia Wr. L. E. p. 91. — 
Pannaria Mass. Rich. p. 112, Koerb. Syst. p. 106. 

Exs. L. Su. n. 158. — Schaer. n. 161. — Smrft. n. 42. — 
Rbnh. n. 79. 


Ad parietes rupium irrigatos per totam regionem Scandinavicam pas- 
sim frequens. 

Ingenue fateor, differentiam specificam a sequente mihi non satis esse cla- 
ram; formae utriusque optime evolutae facile quidem distinguuntur, sed interme- 
diae saepe difficillimae sunt. In sporarum forma aliqua quidem videtur adesse 
differentia, vix tamen tanta, quantam affert Cel. Koerber (7. microphyllae lati- 
tudinem 0,003 mm., P. ériptophyllae 0,006 mm. tribuit), nam in bonis hujus spe- 
ciel speciminibus sporas vidi oblongas |. oblongo-ellipsoideas, limbatas, hyali- 
nas, 9,010—13 mm. longas et 0,004—5 mm. latas; asci sunt clavati, octospori, 
paraphyses laxe cohaerentes, filiformes. 


Hoc loco paucis indicanda est Pannariae species, quam sterilem legi ad 
Polmak Finmarkiae orientalis supra muscos ad latera montium irrigua. Insignis 
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est thallo effuso, mierophyllino-coralloideo, aterrimo. Num Lecidea microphylla 


y. pieina Ach Syn. p. 53? 


7. P. triptophylla (Ach.): thallo squamuloso-microphyllo, cinereo- 
fusco 1. livido-fuscescente, squamulis membranaceis, primo adpressis, pla- 
niusculis, lacero-laciniatis crenatisque, dein in ramulos teretiusculos erectos 
confertissimos abeuntibus et crustam corallinam diffracto-areolatam formati- 
bus; apotheciis immixtis, brunneis, planiusculis, margine subconcolori, erec- 
to, subpersistente. 

Syn. Lecidea triptophylla a--y. Ach. Univ. p. 215 (excl. var. syn.), 
Schaer. Enum. p. 98 (a). — Parmelia Fr. L. E. p. 91. — Pannaria 
Mass. Rich. p. 112, Koerb. Syst. p. 107. 

Lecidea microphylla $. triptophylla Ach. Syn. p. 53, Smrft. Suppl. 
p. 173. 


Exs. L. Su. n. 43. — Schaer. n. 159. 


Ad corticem arborum variarum Nordlandiae meridionalis; haud dubie 
etiam in Lapponia australiori, quamvis nondum sit observata. 


Asci clavati, paraphysibus filiformibus, cohaerentibus, apice fuscidulis 
cincti; sporae ellipsoideae l. subglobosae, octonae, luteolo-hyalinae, anguste lim- 
batae, 0,009—11 mm. longae et 0,507 mm. latae. 


8. P.Schaereri Mass.: thallo squamuloso, nigro |. fusco-nigro, squa- 
mulis minutis, corallinoideis, humidis subgelatinosis, in crustam corallinam 
diffracto-areolatam pulvinatam congestis, hypothallo atro, spongioso, evane- 
scente; apotheciis numerosis, confertis, primo planis, dein convexiusculis, atro- 
rufis nigricantibusve, mox immarginatis. 

Syn. Collema petrosum Smrft. Suppl. p. 117. 

Pannaria Schaereri Mass. Rich. p. 114, Sched. crit. p. 178, Koerb. 

Pg. p. 46. 
Exs. Mass. n. 338. 


In saxis campestribus inferalpinisque, praecipue calcareis, Nordlandiae 
Saltensis passim (Smrft.). 

Locus systematicus hujus lichenis non nisi difficillime designari potest, 
melius enim forsan Collemaceis adscribendus sit. De differentia specifica a pricri 
minime dubito. In herb. Smrft. adest quoque sub nomine Collematis nigri, 
sed verum (C. nigrum Ach. est Lecothecium corallinoides (vide infra), et C. 
petrosum Ach. Syn, p. 309, sec. spec. vix dubie authenticum, minime huc per- 
tinet, sed est Acarosporae species. — Asci cylindrico-clavati, paraphysibus ca- 
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pillaribus, cohaerentibus cincti; sporae octonae, hyalinae, ellipsoideae, intus nu- 
biloso-granulosae, 0,015—16 mm. longae et 0,010 mm. latae. Apothecia saepe 

fo) 2 I I 
adeo numerosa, ut totam fere crustam obtegant. 


9. P. granatina (Smrft.): thallo squamuloso, adpresso, cartilagineo, 
crustam formante diffracto-rimosam, granulato-coralloideam vel rugulosam, 
sanguineo-rufescentem l. vinose rubentem, hypothallo nigro obsoleto; apo- 
theciis innatis, demum convexiusculis, coccineo-rubellis, nitidis, margine 
tenui crenato cinctis. 


Syn. Lecanora granatina Smrft. Suppl. p. 90, Schaer. Enum. p. 


85. — Parmelia Fr. L. E. p. 152. 
Pannaria haemalea Mass. Symm. p. 21. 


£. haemalea (Smrft.): thallo crassiore, granulato-rugoso; apotheciis 
nigricantibus (humidis subrubicundis 1. olivaceo-fuscescentibus), nitidis. 


Syn. Collema haemaleum Smrft. Suppl. p. 117 (exel. var. 8). 


In saxis apricis alpinis et inferalpinis passim parcius per Nordlan- 
diam Finmarkiamque; pulcherrimam legi in alpe Styrene Varangriae. Var. f. 
in lapidibus schistoso-micaceis dissolutis alpium Saltdalensium legit Smrft. 
et circa Hammerfest Whnbg. 


Pulcherrima neque ulli alii mihi cognitae speciei allinis! Apothecia minuta 
praecipue sunt deliciae oculorum, "granata parva in saxo referentia’, eximie ni- 
tida, madida subhyalina. A forma primaria non admodum dillert ?., locis magis 
irriguis et jn saxis minus duris obviam veniens. Structura apotheciorum interna 
in utraque convenit: asci inflato-clavati, paraphysibus filiformibus, conglutinatis, 
apice capitatis et gelatina tegente imbutis cincti; sporae oblongae |. oblongo- 
ellipsoideae, octonae, tenuiter limbatae, intus mucoso-granulosae, Inteolo-hyalinae, 
0,01,—1s mm. longae et 0,007—s mm. latae. Quas describit Cel. Massalongo 
(L ¢.), vix dubie non sunt maturae, quales etiam in «. raro tantummodo inve- 
niuntur, sed in ?. abundant. 


10. P. brunnea (Sw.): thallo effuso, squamuloso-microphyllo, squa- 
mulis meinbranaceis, laciniato-lobatis, dein in crustam granulosam conglo- 
batis, cinereo-hepaticis, hypothallo nigro; apotheciis immersis, disco plano, 
brunneo 1. rufo, margine crenulato, persistente. 

Syn. Lecanora brunnea Ach. Univ. p. 409, Syn. p. 199, Smrft. 
Suppl p. 105. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 420. — Parmelia Fr. L. E, 
p. 93. — Pannaria Mass. Rich. p. 113 (« et $, excl. var. syn.), Koerb. 
Syst. p. 107. — Lecidea triptophylla y. Pezizoides Schaer. Enum. p. 99. 

Exs. Schaer. n. 160. — L. Su. n. 256. — Rbnh. n. 216. 
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Q. coronata (Hoffm.): thallo cinereo, apotheciis minutulis, fulvis I: 
fusco-rufis. 


Syn. Lecanora brunnea 8. coronata Smrft. Suppl. p. 105. 
Exs. Flke v. 151. 


y. demissa Th. Fr.: thallo obscurato, adpresso, subaequabili, minus 
squamuloso; apotheciis planis, depressis, atris, margine tenui, crenulato. 


In his regionibus abundat hic lichen, ideo sat varians; forma «. ad 
muscos putrescentes, radices arborum e. s. p. per totam Scandinaviam, ins. 
Spitsbergenses et Groenlandiam (usque ad 500 ped. supra mare) frequenter, 
3. in terra. turfosa truncisque putrescentibus locis umbrosis passim, y. per 
Finmarkiam orientalem occidentalemque ad terram nudam passim parcius. 


Transitus evidentes adsunt inter formas supra allatas, e quibus f. parum 
memorabilis est, 7. autem habitum sat singularem gerit. Structura apotheciorum : 
interna omnibus est eadem: asci inllato-clavati , paraphysibus tenuibus, cohaeren- 
tibus, apice leviter incrassatis cincti; sporae forma variantes, oblongae l. ovoideae, 
utrinque attenuatae |, subacutatae, latae limbatae, hyalinae, octonae, 0,025—29 
mm. longae et 0,010—12 mm. latae. 


11. P. Hypnorum (Vahl): thallo effuso, squamuloso-crustaceo, squa- 
mulis minutis, granulato-crenatis, luteolis l. subfulvis, subtus pallidis, hypo- 
thallo subnullo: apotheciis sessilibus, primo urceolatis, dein planiusculis, fulvo- 
fuscescentibus, margine thallode elevato, granuloso-crenulato. 

Syn. Lecanora lepidora Ach. Univ. p. 418. 

Lichen Hypnorum Wnbg. Lapp. p. 420 (excl. obs. de Z. Aypn. Ach. 

Univ.) — Zecanora Ach. Syn. p. 193. — Parmelia Fr. L. E., p. 98, 
Schaer. Enum. p. 53. — Pannaria Koerb. Syst. p. 108. 
Pannaria brunnea y. Mass. Rich. p. 113. 


Exs. Schaer. n. 546 (spec. minus bona). — L. Su. n. 162. — Rbnh. 
n. 91, 919. 


Supra muscos terramque nudam per juga alpium, paludes, rupium 
latera e. s. p. per totam regionem Scandinavicam, ins. Spitsbergenses et 
Beeren-Island, Groenlandiam orientalem et occidentalem (usque ad 1000 
ped. supra mare: J. Vahl) frequenter. 

In his regionibus eximie luxuriat haec species et faciem sane specta- 
bilem obtinet: erusta fulvescit (unde in Fr. L. E. ad sectionem citrinam sit relata), 
apothecia majora evadunt, et latas saepe plagas planta occupat. Variat prae- 
terea colore tam apotheciorum quam praecipue thalli, qui fusco-luteus, fusco- 
virescens, pallide hepaticus, immo — locis maxime apricis — nigrescens interdum ob- 
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servatur, sed tamen semper facile dignoscitur a P. drunnea, quacum omnino con- 
funditur a Cel. Massalongo (synonyma allata Massalongiana igitur non omnino 
sunt cerla et praecipue illius «. sec. allatum syn. Schaer. exs. n. 546 dubia 
movet) In regionibus Sueciae mediae (v. c. circa Upsaliam) personam magis 
ignobilem gerit (var. campestris nob.) crusta tenuiore, fusco-virescente, apotheciis 
minoribus et obscurioribus e. s. p.; et locis humidis squamulae tum evadunt ad- 
scendentes, imbricatae, crenatae, virides, subtus albidae, disco subtestaceo i. e. 
Parmelia Femsjonensis Fr. L. E. p. 98. — Lich. Su. exs. n. 339 exhibet for- 
mam inter Pannariam hypnorum var. campestrem et optimam P. Femsjonensem 
omnino mediam. — Asci formae arcticae sunt cylindrico-clavati, paraphyses cohae- 
rentes, apice luteo-fuscescentes, sporae ovoideae, ellipsoideae |. oblongae, luteolae, 
0,014—21 mm. longae et 0,007—s mm. latae. 


12. P. lanuginosa (Ach.): thallo membranaceo, ambitu lobato cre- 
natoque, ochroleuco, toto sorediato-pulverulento, hypothallo tomentoso, 
coerulescente-nigricante; "apotheciis rufis, margine pulverulentis." 

Syn. Parmelia lanuginosa Ach. Univ. p. 465, Syn. p. 201, Fr. L. 

E. p. 88. — Pannaria? Koerb. Syst. p. 106, 
Parmelia caperata (. membranacea S chaer. Enum. p. 35. 


Exs. Schaer. n. 378 (minus bona). — L. Su. n. 74. — Hbnh. n. 379. 


In regione arctica hactenus tantummodo observata ad latera rupium in- 
feralpinarum Finmarkiae orientalis, sed haud dubie multis aliis locis etiam adest. 

Planta genere dubia, quia fructus nondum satis examinati et ultimis tem- 
poribus non inventi sunt; solus eos legit Acharius, cujus verba in Synopsi 
supra attuli. In Univ. I. c. dicit: "apothecia minuta e thallo elevata, disco ob- 
scure fusco, margine inflexo pulverulento subintegro.” Sec. Cl. Lönnroth in 
herbario A char. deest tamen specimen fructiferum. Ob hypothallum spongiosum 
et habitum. quodammodo congruentem huic generi ad interim saltem adscribi me- 
lius. mihi visum est, quam ob gonidia a plurimarum Pannariarum discrepantia 
non solum novum genus (Amphiloma N yl) sed etiam novam tribum condere; 
observandum enim est gonidia omnino cum Pannariae Hypnorum, P. brunneae 


certe maxime alfınis et generice vix tute distinguendae, congruere. 


1v. Massalongia Koerb. 


Thallus foliaceo-squamulosus, hypothallo evanido impositus; apothecia 
pseudo-biatorina , primitus clausa, margine proprio cincta; sporae subfusi- 
formes, dyblastae, incoloratae. 
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1. M. carnosa (Dicks.): squamulis membranaceis, subimbricatis, 
fusco-castaneis cervinisque, laciniato-incisis, crenulato-granulosis, subtus al- 
bidis; apotheciis elevato-adnatis, planis, subrufis, margine primitus pallidiori 
integerrimo. 

Syn. Lecanora hypnorum Ach. Univ. p. 417 (excl. syn. Fl. Dan.). 

Lecanora muscorum Ach. Syn. p. 193. — Parmelia Fr. L. E. p. 95 

(pp. et excl. b). 


Lecidea carnosa. Smrft. Suppl. p. 174 (excl. 8) — Parmelia Schaer. 
Enum. p. 53. — Massalongia Koerb. Syst. p. 109 (excl. 8). 


Exs. L. Su. n. 44. — Schaer. n. 482. 


Supra muscos rupium subalpinarum et inferalpinarum passim parcius 
per Nordlandiam, Finmarkiam Lapponiamque Suecicam. 


A Pannariis et praecipue P. /epidiota, quae pro hujus forma est ha- 
bita, facile dignoscitur notis supra allatis et praecipue interna apotheciorum struc- 
tura. Nam praeter sporas subfusiformes, dyblastas (aetate interdum tetrablastas), 
in ascis clavatis octonas, luteolo-hyalinas, 0,0928 —34 mm. longas et 0,007—8 mm. 
latas paraphyses validae, distincte et eleganter articulatae, apice capitato-incras- 
satae fuscescentesque notam praebent distinctissimam et pulcherrimam. — No- 
men carnosae praeferendum est maxime dubio illi muscorum, nam quinque saltem 
species nomine Lichenis muscorum sunt salutatae, 


Subfam. 2. Placodiei. 


Thallus jam primitus erustaceus, ambitu tantummodo foliaceo-effigu- 
ratus. Apothecia lecanorina. 


18. Placodium Hill. emend. 


"Thallus ambitu stellato-radiatus, centro rimoso-areolatus |. squamu- 
losus; apothecia scutellaeformia, primitus clausa et plus minus immersa, dein 
elevata, excipulo thallode marginata; sporae simplices, octonae, incoloratae. 

Nimis subtilis et vaga mihi visa est distinctio generum Placodü et Psoro- 
matis Mass. et Koerb., quare non potui non haec (saltem ad interim) conjun- 
gere. Praeterea fatendum est, differentiam inter Placodium, ut supra limitatum, 
et Lecanoram non admodum magnam esse, quum species adsint, ab eodem auc- 
tore nune huie, nune illi adscriptae. Posita enim est distinctio tantum in thalli 
plus minus effigurata vel granulato-verrucosa forma, quae valde est variabilis. Cfr. 
Koerb. Syst. p. 139, ubi etiam ille intimum hunc nexum agnoscit, quum Leca- 
»oram frustulosam «. memoret "transitum in Placodium formare." 
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1 Pl. lentigerum (Web.): thallo crustaceo-foliaceo, suborbiculari, 
albido, subpruinoso, ambitu radiato-lobato, lobis planis |. concaviusculis, 
subtus albis; apotheciis adnatis, subplanis, testaceis, margine tenui subper- 
sistente. 

Syn. Lecanora lentigera Ach. Univ. p. 423, Syn. p. 179, Smrft. 

Suppl. p. 103. — Parmelia Fr. L. E. p. 103. — Psoroma Mass. Rich. p. 
20, Koerb. Syst. p. 119. 


Lecanora crassa «. lentigera Schaer. Enum. p. 58. 


E xs L. Su. on, 288. —. Schaer. n. 484. — Stenh. n. 14. '—— 
Rbnh. n. 19. 


In terra montium calcareorum Nordlandiae Saltensis rarius (Sm rft.), 
ad Lyngen et Maasöe Finmarkiae occidentalis (M. Vahl. 


Sporae et asci maturi non visi; paraphyses cohaerentes, apice luteo- 
virescentes. 


9. Pl. inamoenum n. sp.: thallo e squamis contexto liberis, confer- 
tis, primo rotundatis, dein margine varie angulosis flexuosisque, leviter con- 
cavis, marginibus elevatis subinvolutisque albis, subtestaceis 1. totis sordide 
dealbatis: apotheciis adnatis, disco plano, subaeruginoso, margine crassiu- 
sculo integerrimo. 


Supra terram nudam, ad formationem siluricam pertinentem, prope 
Mortensnaes (locum lichenibus raris feracissimum!) Finmarkiae orientalis 
parce a me lectum. 


Pl. gypsaceo (Sm.) haud dubie sat affine, sed tamen ut propria species 
agnoscendum. Thalli squamae (vel, si mavis, areolae) multo sunt minores et 
tenuiores, magis sordide coloratae, margine demum valde repando-flexuosae, cru- 
stam late effusam, rimosam, contiguam, habitu ignobilem formantes. Apothecia 
magis elevata, margine minus crasso; disci color (num constanter?) etiam om- 
nino est diversus. Sporae sunt minores; in planta praesente eas enim inveni in 
ascis clavatis octonas, ellipsoideas, luteolo-hyalinas, 0,005—10 mm. longas et 
0,004—5 mm. latas; paraphyses arcte conglutinatae. In Pi. gypsaceo autem sunt 
sporae oblongae, 0,014—18 mm. longae et 0,006 mm. latae (Massalongo in 
Rich. p. 20 eas affert 0,01853— 244 mm. longas et 0,090366 mm. latas), paraphysi- 
bus filiformibus, laxius cobaerentibus. — Pl. gypsaceum praeterea est species 
australis, in Scandinavia unico tantummodo loco Oelandiae semel lecta. 


3. Pl. fulgens (Sw.) 8. alpinum Th. Fr.: thallo crustaceo, tenui, 
granuloso |. verrucoso, verrucis sparsis l. confertis, majoribus margine cre- 
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natis |, obsolete lobatis, citrinis; apotheciis adnatis, disco plano, fulvo-rubro, 
nudo, margine integro, demum flexuoso, subpersistente. 


Syn. Lichen bracteatus Wnbg. Lapp. p. 415. 


In alpium maritimarum Nordlandiae lateribus apricis supra terram 
arenoso-caleaream parcius (Wnbg., Smrft); in Waygattet Groenlandiae 
(J. Vahl). 

Forma normalis (Zecanora fulgens a. Ach. Univ. p. 437, Syn. p. 183, 
Parmelia Fr. L. E. p. 119, Psoroma Koerb. Syst. p. 118, Lecanora fria- 
bilis a. fulgens Schaer. Enum, p. 64, Fulgensia vulgaris Mass. Alc. gen. 
p. 10) differt thallo erasso, crustaceo-foliaceo, submonophyllo 1. laciniato-lobato, 
pallide flavo, et var. 6. bracteata (Er. l.c. Schaer. et Ach. IL ce. salt. p. p., 
Stenh. exs. n. 16 *). thallo suberustaceo, erassiusculo, magis continguo, palli- 
diore. — Asci clavati, paraphysibus laxe cohaerentibus, filiformibus, apice in- 
crassatis cincti; sporae octonae, ellipsoideae, luteolo-hyalinae, 0,007—9 mm. lon- 
gae et 0,00,—5 mm. latae. Var. dracteata similes habet sporas, modo nonni- 
hil angustiores. 

Ab his formis diversum est Amphiloma bracteatum Koerb. Syst. p. 112 
(Schaer. exs. n. 340), habitu externo simillimum, sed sporis praeditum dybla- 
stis, oblongo-ellipsoideis |. oblongis, utrinque obtusiusculis, luteolis, episporio 
hyalino cinctis, in ascis inflato-clavatis octonis, 0,012—3 mm. longis et 0,004—5 
mm. latis. — Pl. fulgens $. alpinum etiam possideo ex alpibus Dovrensibus, a 
Cel. Blytt benevole. communicatum. 


4. Pl. melanaspis (Ach.): thallo crustaceo, stellato, cinereo-glauce- 
scente, centro areolato, plicato-radiato, laciniis linearibus multifidis ; apothe- 
ciis adpressis, rubro-fuscis (siccis fusco nigris), margine integerrimo. 
Syn. Lecanora melanaspis Ach. Univ. p. 427, Syn. p. 185, Smrft. 
Suppl. p- 104. — Lichen Wubg. Lapp. p. 421. — Parmelia Fr. L. E. 
pw 122, Ach. Meth. p. 196. 

Lecanora inflata Schaer. Enum. p. 61. — Placodium Koerb. 
Syst. p. 117. : 

Exs. Stenh. n. 74. 

B. alphoplaca (Wnbg.): thallo crassiore, cinereo-albicante; apothe- 
ciis depressis, dilutioribus, caesio-pruinosis. 

Syn. Parmelia alphoplaca Wubg. in Ach. Meth. Suppl. p. 41. — 

Lecanora Ach. Univ. p. 428, Syn. p. 187. — Lichen W nbg. Lapp. p. 421. 

Placodium inflatum Mass. Rich. p. 23. 

Exs. Schaer. n. 330. — Rbnh. n. 325. 
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Ad saxa saepe irrigata prope fluvios, torrentes et lacus in silvaticis 
inferalpinisque passim rarius invenitur forma a. a Finmarkia orientali (Pas- 
vig-elv) et occidentali (Alten) ad Nordlandiam (Saltdalen) et Lapponiam Pi- 
tensem (lac. Saedva: Smrft.); forma £. in rupibus subalpinis irrigatis prope 
Altenfjord frequenter (Wnbg.) et in Groenlandia (Sydostbugten distr. Chri- 
stianshaab: J. Vahl) inventa est. 

Var. 8. a forma primaria habitu satis est diversa, sed certe non propria 
species, ut adhuc auctores nonnulli suspicari videntur. — Sporae formae «. sunt 
octonae, luteolae, sphaerico-ellipsoideae, intus granulato-grumosae, 0, 01213 mm. 
longae et 0,010 mm. latae; asci inflato-clavati, paraphysibus filiformibus cincti. 
Specimen var. f. in Schaer. exs. exhibitum sporas fovet minores et angutiores, 
ellipsoideas, 0,010—12 mm. longas et 0,0060—75 mm. latas, ascis subventricosis 
inclusas, sed in aliis speciminibus formas omnino intermedias vidi, ut hac in re 
nulla differentia sit quaerenda. 


9. Pl. gelidum (L.): thallo tartareo, tenui, orbiculari, arcte adnato, 
ambitu laciniato-lobato, carneo-cinerascente, verruca centrali radiatim ri- 
mosa, rufo-fusca instructo; apotheciis adnatis, carneo-testaceis, margine cras- 
so, integerrimo. 

Syn. Lecanora gelida Ach. Univ. p. 428, Syn. p. 186, Schaer. 

Enum. p. 60. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 415. — Parmelia Fr. L. E. p. 
104. — Placodium Koerb. Syst. p. 117. 


Exs. L. Su. n. 361. 


In rupibus inferalpinis micaceis ad latera alpium Nordlandiae passim 
(Smrft, Unand), Finmarkiae occidentalis rarius (Hammerfest: W nbg., 
Renée: Blytt), Islandiae (primo a Koenigio inventum etaLinn.in Mant. 
L p. 133 descriptum, dein a Steenstrup ex. gr. ad Krisevig collectum), 
Groenlandiae passim usque ad 500 ped. supra mare (J. Vahl). 


In regiouibus arcticis semper est sterile, sed in Smolandia occidentali 
abunde fructiferum legi, apud quod ascos inveni angustos, elongatos, cylindrico- 
clavatos, paraphyses capillares, intricatas, subliberas, sporas octonas, ellipsoideas, 
hyalinas, una serie dispositas, sed dimensiones afferre nolo, quum non satis fue- 
rint maturae. 


6. Pl. chrysoleucum (Sm.): thallo rigide cartilagineo, subfoliaceo, 
vulgo monophyllo et umbilicato-affixo, crenato-lobato, viridi-stramineo, sub- 
tus nigricante: apotheciis sessilibus, disco concavo l. plano, luteo-carneo, 
margine tenui, flexuoso. 
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Syn. Lecanora chrysoleuca Ach. Univ. p. 411, Syn. p. 190. — 
Parmelia Fr. L. E. p. 113. — Placodium Koerb. Syst. p. 118. 


Parmelia rubina Schaer. Enum. p. 52. 


Fixe v. Sus d.322..-—. Schaer n'ddd, — Jhbnh.n-1i474 — 
Stenh. n. 45. 


f. opacum (Ach.): apotheciis e pallide livido nigricantibus olivaceisve. 
Syn. Lecanora chrysoleuca 3. opaca Ach. Univ. p. 411. 
Lecanora liparia «. Ach. Syn. p. 190. 


Exs. Schaer. n. 346. 


In rupibus Groenlandiae occidentalis a Godthaab ad Rittenbenk pas- 
sim, altitudinem 300 pedum supra mare attingens (J. Vahl), atque in 
insulis Spitsbergensibus (Magdalena Bay: idem, Bell Sund alt. 1000 ped.: 
Nordenskj.) Ambae formae mixtae occurrunt. — In Scandinavia arctica 
nondum est inventum. 


Asci clavati, paraphyses cohaerentes l. conglutinatae, apice fuscescentes; 
sporae octonae, ellipsoideo-oblongae, limbatae, luteolo-hyalinae, 0,010 mm. longae 
et 0,905 mm. latae. 


7. Pl. cartilagineum (Westr.): thallo cartilagineo, foliaceo-squamo- 
so, polito, stramineo-virente, subtus albido, laciniis plus minus linearibus, 
inciso-lobatis, imbricatis; apotheciis planis, carneo-fulvis, margine crenato. 

Syn. Lecanora cartilaginea Ach. Univ. p. 415, Syn. p. 119, Smrft. 

Suppl. p. 108. — Parmelia Fr. L. E. p. 112, Schaer. Enum. p. 52. — 
Placodium Koerb. Syst. p. 116. 
Exs.: L. Su. n 164. — Smrft; n. 67. — Stenh..n. 44. 


Ad scopulos marinos Nordlandiae meridionalis (Smrft.) insularum- 
que Lofodensium (Barth) passim. 

Sommerfelt |. c. varietatem /afifolimm sejungit, quae tamen a forma 
vulgari differt. tantummodo lobis paullo latioribus neque digna est, quae seorsim 
proponatur. — Asci clavati, paraphyses capillares, cohaerentes, apice fuscidulo- 
lutescentes; sporae octonae, plus minusve oblongae, luteolo-hyalinae, 0,912—15 
mm. longae et 0,505 —; mm. latae. 


8. Pl. saxicolum (P oll): thallo subcartilagineo, crustaceo-adpresso, 
viridi-ochroleuco, centro areolato-squamoso, ambitu e laciniis concretis, pla- 
nis, radiato-lobatis contexto; apotheciis adpressis, demum convexiusculis, e 
luteolo subtestaceis l. pallide fuscescentibus, margine tenui, demum crenato. 
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Syn. Lecanora Ach. Univ. p. 431, Syn. p. 180. — Schaer. Enum. 
p. 66 (p. p). — Lichen Wnbg. Lapp. p. 415. — Parmelia Fr. L. E. p. 
110 (a—c). — Placodium Mass. Rich. p. 23, Koerb. Syst. p. 115. 
Exs. L. Su. n. 163, — Schaer. n. 332. 


B. intestiniformis Th. Fr.: laciniis angustis, discretis, subteretibus. 


In saxis campestribus Nordlandiae inferalpinae et Lapponiae sylvaticae 
parcius (Wnbg.) atque ad saxa et vertebras vetustas balaenarum secus 
oras Norvegicas passim et in districtu Julianeshaab Grönlandiae. Var. g. 
adest in rupibus campestribus Nordlandiae meridionalis ex. gr. ad Bodóe 
et in Saltdalen (herb. Smrft.). 


Asci clavati, paraphyses cohaerentes, filiformes; sporae oblongo-ovoideae 
I. subellipsoideae, luteolo-hyalinae, 0,009—12» mm. longae et 0,505— 5 mm. latae. 


— Var P- omnino est analoga cum Parm. encausta p- intestiniformi. 


9. Pl. stramineum (Wnbg.): thallo crustaceo, crasso, arcte adnato, 
subruguloso, plicato-radiato, stramineo, subtus albido, laciniis subimbricato- 
stellatis, convexis, teretiusculis, contiguis; apothecis adnatis, planis, fusco- 
rubris, margine thallode tumido, persistente. 


Syn. Parmelia straminea Wnbg. in Ach. Meth. Suppl. p. 47, Fr. 
L. E. p. 109. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 417 et tab. XXVIII f. 1. — 
Lecanora Ach. Univ. p. 432 (excl. 8), Syn. p. 180, Schaer. Enum. p. 68. 
Eixs. DiWEsdin, A 


Ad saxa majora solitaria prope litora marina, procellarum impetu 
quam maxime exposita (ubi lari quiescentes sedem praecipue eligunt!), rarius 
in ipsis rupibus, per Nordlandiam, Finmarkiam utramque, Lapponiam Rossi- 
cam, ins. Spitsbergenses (Nordenskj.) atque Grönlandiam passim copiose, 


Eximia, paucis cognita, semper constans atque elegans species, quam — 
mirabile dictu! — A charius in Meth. pro synon. Parmeliae incurvae declaravit. Alii 
eam aliis speciebus maxime affinem habuerunt ut Parm. centrifugae, Xanthoriae 
eleganti et Dimelaenae oreinae; certe tamen est antecedenti maxime vicina et 
velut haec elegantiore veste ornata omnibusque partibus melius evoluta. — Asci 
subelavati, paraphyses capillares, arctissime conglutinatae, apice incrassatae et 
subfuscescentes; sporae ellipsoideae, luteolo-hyalinae, octonae, 0,012 mm. longae 
et 0,505—6 mm. latae. 


10. Pl. geophilum n. sp.: thallo crustaceo, crassiusculo, adpresso, 
orbiculari, centro toruloso- et verrucoso-inaequali, ambitu lobato-crenato, ful- 
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vo-luteo |. vitellino, aetate pallide ochroleuco, subtus albido, laciniis con- 
vexis l. ambitu explanatis; apotheciis depressis, primitus concavis, helvolis 1. 
subincarnatis, margine tumido demum excluso. 


Supra muscos destructos et ad terram nudam Grónlandiae occidenta- 
lis ex. gr. ad latera inferiora alpium distr. Christianhaab, prope sin. Ikkatok 
distr. Holsteinborg et ad Pakitsok distr. Jacobshavn, atque in ins. Spits- 
berg. ad Bell Sund (J. Vahl). 


Inter Pl. fulgens et stramineum quasi media species, huic tamen haud 
dubie proxima et pro ejus forma terrigena facile habenda, sed, ni fallor, vere 
distincta. Rosulas format minutas, circ. + unc. diam. latas, arcte adpressas (in- 
terdum plures confluunt), colore quam Pl. straminei laetiores et pallidiores, 
centro irregulariter verrucosas nodulosasque, ambitu in lobos breves rotundato- 
crenatos l| -incisos, dilatatos abeuntes, quum apud Pl. stramineum thallus con- 
stituitur e laciniis subteretibus, e centro contigue radiantibus i. e. juga convexa, 
subsimplicia, ex uno centro excurrentia formantibus. Apothecia quam Pl. stra- 
minei pallidiora, demum convexa et marginem excludentia. Asci anguste clavati, 
paraphysibus arete conglutinatis, totis et praecipue apice lutescentibus obvallati'; 
sporae luteolo-hyalineae, ellipsoideae 1. suboblongae, 0,010—14 mm. longae et 


0,005—6 mm. latae 1). 


11. PL albescens (Hoffm.): crusta tartareo-subpulverulenta, verru- 
coso-rimulosa, ambitu sublobata; apotheciis adnatis, livido-carneis, subpruino- 
sis, planis l. demum convexiusculis, margine tenui, subintegro. 

Syn. Lecanora galactina Ach. Univ. p. 424, Syn. p. 187, Koerb. 

Syst. p. 149. 

Lecanora Sommerfeltiana Flke. in Smrft. Suppl. p. 84. 

Parmelia sazicola d. galactina Fr. L. E. p. 111. 

Lecanora muralis 5. albescens b. Schaer. Enum. p. 67. 

Placodium albescens Mass. Symm. p. 15. 

Exs. Smrft. n. 147. 


In rupibus calcareis micaceisque circa sinum Saltensem Nordlandiae 
passim copiose (Smrft) atque in insul. Spitsbergensibus (Keilh., Nor- 
denskj.). 


Crusta admodum varians, nunc crassa et ambitu ef gurata, nunc macrior, 


1) Descriptio facta adest haud parvam copiam speciminum in herb. Mus, Haun. asser- 
vatam, quae omnia colore pallide ochroleuco insignia fuerunt, quum Pl. stramineum eodem tem- 
pore ab J. Vahl lectum colorem jam obtinuit fuscescenti-luteum 1. castaneolo-flavum. ^ Specimi- 
num Spitsbergensium, serius quam Grönlandica collectorum, color magis fulvescens est. 
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laevigata, subgranulata (B. macrior Smrft. I. c.), nunc leprosa, obsoleta |. nulla 
(Lecanora galactina b. dispersa Ach. Syn. p. 187 salt. p. p., Lecanora di- 
spersa Smrft Suppl. p. 96). Discus nunc pruinosus, nunc subnudus; margo 
integerrimus, interdum crenatus. Sporae octonae, luteolo-hyalinae, ellipsoideae 
l. oblongae, 0,010—14 mm. longae et 0,005—6 mm. latae; asci clavati, paraphy- 
sibus filiformibus, cohaerentibus cincti. 


19. Acarospora Mass. 


Thallus squamulosus |. stellato-radiatus; apothecia primum immersa, 
scutellata l. pseudo-endocarpea, tandem urceolata l. adnata, excipulo thal- 
lode marginata; sporae simplices, hyalinae, minutissimae, ascis myriosporis 
inclusae. 


Sporis numerosissimis et fere atomariis facile distinctum genus, thallo sat 
variabile. Apothecia quoque varias praebent formas, primo subendocarpea, dein 
urceolata I. lecanorina vel (thallo deminuto) fere biatorina. arius alia quoque 
invenitur forma, habitu admodum insignis et recedens, disco varie lirellaeformi- 
et gyroso-rugoso, jugis papillisque thallinis percusso v. c. apud A. peliscypham 
(Wnbg.) et A. rhagadiosam (Ach.). Modus, quo haec formatio exsistit, varie 
ab auctoribus describitur, quum Cel. Koerber "prolificationi lirellaeformi |. pa- 
pillaeformi" eam adseribat, Nylander autem loquatur de "apotheciis compositis" 
atque "pluribus in unicum collectivum confluentibus glyphiforme;" veritati ille ve- 
risimiliter propius venit. Mihi videtur huic apotheciorum structurae aliquid morbosi 
inesse, quod plane me edocuit A. polycarpa infra descripta; bujus enim apothecia 
vulgo sunt orbieularia et lecanorina, sed inveniuntur quoque alia rarius immixta, 
in quibus indoles illa "glyphiformis," etsi non adeo perfecta ac apud species su- 
pra nominatas, sat evidenter elucet 1). 


1) E rebus jam allatis facile perspicitur, genus Nylanderianum Glypholeciae minime posse 
agnosci; eonditor ipse nullam aliam notam characteristicam affert quam apothecia "vetustiora con- 
fluentia.' Specimina. originalia vidi Gl. rhagadiosae (Ach. Syn. p. 164 sub Lecanora).N y l. Prodr. 
p. 194 et cum his omnino convenientia alia e Norvegia meridionali (Vaage in rupibus talcaceis 
prope Visted: Smrft. hb); descriptionem addo brevem lichenis hujus rarissimi: 


Acarospora rhagadiosa (Ach.): thallo suborbiculari, rosulato, tartareo, crassiusculo, infra 
concreto, albido, supra centro profunde areolato-lobato, subimbricato, albido-cinerascente, tenuiter 
albo-farinoso (rarius subcervino, nudo); apotheeiis immersis, majusculis, aetate glyphiforme venoso- 
rugosis, rufo- l. nigricante-fuscescentibus; ascis myriosporis, ventricoso-clavatis, paraphysibus con- 
glutinatis, apice brunnescentibus, sporis atomariis. 

Apotheciorum similem. formam haud raro observavi in Sticta scrobiculata. Lecidea lepadina 
Smrft., quam cl. Nylander ad suum genus Glypholeciae pertinere suspicatur, toto coelo est di- 
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1. À. glaucocarpa (Wnbg.): thallo tartareo-cartilagineo, rotundato- 
squamoso, opaco, virescenti-fusco, subtus albo, squamulis solitariis 1. im- 
bricatis, margine liberis crenatisque; apotheciis majusculis, subplanis, in squa- 
mulis solitariis, scutellaribus, disco rufo-fusco, caesio-pruinoso l. nudo, mar- 
gine duplici tumido, integerrimo, persistenter elevato; sporis minutissimis. 
Syn. Lichen glaucocarpus Wnbg. in Vet. Ak. Handl. 1806 p. 143 
et t. 4 f 4. — Lecanora Ach. Univ. p. 410, Syn. p. 189. — Acarospo- 
ra Körb. Pg. p. 57. 

Lecanora cervina a. glaucocarpa Smrft. Suppl. p. 106, Schaer. Enum. 
p. 95 (p. p.) 

Parmelia. cervina «a. Fr. L. E. p. 127. 

Acarospora cervina Mass. Rich. p. 28. 


Exs. Hepp n. 377—8. — Rbnh. n. 227. — Mass. n. 284—5. 


BP. conspersa (Fr.): thallo obsoleto, apotheciis sparsis, magnis. 
Syn. Lecidea percaena S mrft. Suppl. p. 162. 

Biatora — Fr. L. E. p. 269. 

Biatora conspersa Fr. S. V. Sc. I p. 114 (ut forma ambigua). 


In saxis rupibusque calcareis Nordlandiae meridionalis frequens at- 
que in Finmarkia orientali rarius (ex. gr. ad ostium fluminis Tana: ipse); 
var. &. in Nordlandia cum a. mixta adest, etiam circa Tromsóe a me inventa. 

Subsequenti admodum similis nec tute distinguenda nisi microscopico exa- 
mine.  Asci inflato-clavati, paraphysibus filiformibus, apice incrassatis fuscescenti- 
busque, cohaerentibus cincti; sporae numerosissimae, oblongae, simplices , luteolo- 
hyalinae, 0,004—5 mm. longae et diam. 3—4plo longiores. — Var. percaena 
Hepp et Koerb. non est vera planta Achariana, sed modo forma parum me- 
morabilis; etiam Lecidea percaena S mrft. non est rite determinata. 


2. A. macrospora (Hepp:): thallo tartareo-cartilagineo, areolato-squa- 
muloso, opaco, e virescente livido-castaneo, subtus albo, squamulis rotun- 
datis, lobato-peltatis, adnatis; apotheciis majusculis, primo immersis, mox 
superficialibus, scutellaribus, disco rufo-fusco, plano, tenuissime scabriusculo, 
margine duplici, tumidulo, integerrimo, persistente; sporis minutis. 

Syn. Lecanora cervina 8. cervina Smrft. Suppl. p. 106 (excl. syn.). 

Lecanora cervina ß. castanea b. e. f. Schaer. Enum. p. 55 (see. K órb.) 
versa, ut infra demonstrandum est. — Genus Peltulae N yl. sec. descriptionem (specimina non vidi) 


ab Acarosporis non differt nisi rhizinis paucis elongatis, quae tamen nota speciem quidem, non ge- 
nus, videturcondere. 
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Acarospora cervina Mass. Sched. crit. p. 155 p. p. (sec. Koerb.) 
Acarospora castanea Koerb. Pg. p. 58. 


Exs. Hepp n. 58. — Rbnh. n. 75. 


In rupibus calcareis Nordlandiae meridionalis sat frequens (Smrft.). 

Ut jamjam attuli, a priore vix nisi sporis multo majoribus tute dignosci- 
tur, quare nomen antiquissimum Heppianum recepi, etsi minime incognitum est, 
A. glebosam Koerb. sporarum magnitudine antecellere. — Jus prioritatis ta- 
men majoris est momenti, quam nomen plus minus expressivum. — Asci in- 
flato-clavati, paraphyses filiformes, cohaerentes, apice fuscescentes; sporae numero- 
sissimae, ellipsoideo-oblongae, simplices, luteolo-hyalinae, 0,009—11 mm. longae 
et 0,005 mm. latae. 


3. À. polycarpa n. sp.: thallo cartilagineo-tartareo, subrosulato, cen- 
tro dillracto-areolato I. verrucoso, ambitu laciniato-lobato, lobis subplanis, 
latiusculis, obtusis, parce sinuato-lobatis, opacis, cinerascenti- l. fusco-olivaceis 
l. farina plus minus densa, cinerascente albidave tectis, subtus sordide albis; 
apotheciis numerosis, confertis, primitus immersis, dein elevatis, subsessili- 
bus, constanter planis, disco fusco-nigricante (humido obscure rufescente), 
margine proprio tenui elevato et thallode integerrimo, albido I. cinerascente, 
tenui, elevato persistenter cincto. 


In rupibus montis Storfjeldet prope Mortensnaes Finmarkiae orienta- 
lis parcius. 


Species optime distincta, habitu Placodium eireinatum et quodammodo 
etiam  Dimelaenam nimbosam referens. Pruina s. farina thalli et adest et deest; 
praecipue invenitur in lobis periphericis, sed interdum totum thallum tegit et 
apotheciorum discum obducit ; saepe non est contigua sed quasi rimosa l. verru- 
cosa. Apothecia Lecanorae subfuscae subsimilia, orbicularia |. se invicem. com- 
primendo angulata, pruinosa I. nuda, conferta et magis elevata, quam apud 
ceteras hujus generis species; interdum tamen inveniuntur difformia, thallo im- 
mersa, vestigia certa monstrositatis illius. glyphilormis supra commemoratae prae- 
bentia, quare (alias causas ut taceam) haec species maxime aflinis A. rhagadio- 
sae est censenda. — Asci clavati, minuti, paraphyses conglutinatae, apice fu- 
scidulo-rufescentes ; sporae numerosae, atomariae. 


4. A. peliscypha (Wnbg.): thallo coriaceo-cartilagineo, areolato- 
squamuloso, nitido, dilute castaneo, subtus nigricante, squamulis plano-con- 
vexis, imbricatis, crenatis; apotheciis majusculis, primum immersis et a thallo 
marginatis, dein superficialibus, disco fusco-rufo, epruinoso, per prolifica- 

94 b 


190 


tionem lirellae-l. papillae-formem varie rugoso, margine composito, crenulato 
et flexoso, elevato, persistente; sporis minutissimis. 


Syn. Parmelia peliscypha W nbg. in Ach. Meth. Suppl. p. 41. 

Lecanora badia a. et p. Ach. Univ. p. 407 (p. p.). 

Lichen cervinus Wnbg. Lapp. p. 421. — Lecanora Ach. Syn. p. 
189 (p. p-)- 

Lecanora cervina 9. effigurata Smrft. Suppl. p. 107. 

Parmelia cervina b. squamulosa Fr. L. E. p. 127 (p. p.). 

Acarospora rugulosa Koerb. Pg. p. 59? 


In lapidibus siccis ventosis, praecipue secus oras maritimas, per re- 
gionem Scandinavicam passim; praeterea observata in Lapponia (Wnbg.) 
et Groenlandia orient. et occident. passim usque ad Jacobshavn (a mare ad 
100 ped. alt.: J. Vahl). 

Haec est primaria et vera Parm. peliscypha Wnbg. secundum ipsius 
herbarium, quam postea auctoritate Cel. A charii commotus pro Lich. cervino 
Pers. et Z. squamuloso Schrad. habuit. Num erraverit necne, speciminibus 
originalibus examinatis tantummodo potest discerni. Synonymon Smrft. alla- 
tum certe huc pertinet, etsi descriptio tantum specimina thallo bene evoluto apo- 
theciisque minutis (non adultis) respicit. — Thallo nitido, squamuloso et apothe- 
ciis rugosis facile distincta species, si formas minutissimas excipias nondum evo- 
lutas, quae ad A. smaragdulam nonnihil vergunt.  Habitu Lecanoram badiam in 
memoriam satis revocat. Asci elongati, clavati, paraphyses filiformes, laxe co- 
haerentes, apice incrassatae et fuscescentes; sporae minutissimae, simplices, lu- 
teolae, anguste oblongae, 0,00;—; mm. longae et diam. 3—4plo longiores. 


5. A. badiofusca (Nyl.): thallo tartareo, verrucoso-areolato, areolis 
convexis, difformibus, discretis I. confluentibus, rugulosis, fuscis l. badio- 
fuscis, nitidulis; apotheciis mediocribus, primo immersis, dein superficialibus, 
scutellaribus, disco plano, nigro, opaco, margine thallode tumidulo, demum 
extenuato et fere evanescente cincto; sporis minutissimis. 

Syn. Lecanora badiofusca Nyl. Herb. Mus. Fenn. p. 110. 

Ad saxa granitica prope Enari Lapponiae Kemensis (E. Nyl.). 

Priori affinis, sed crustae apotheciorumque indole recedens et facile pro 
Lecanorae badiae forma habenda, nisi structura interna omnino differret. Crusta 
magis est verrucosa quam congenerum. Paraphyses validiusculae, cohaerentes, 
apice fuscescentes; asci rari, "sporae ellipsoidae, minutae, long. 0,004 mm., crass. 
0,0020—25 mm." Ob parvam speciminum huc usque collectorum copiam nondum 
forsan rite cognita species. 
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6. A. molybdina (Wnbg.): thallo orbicuları 1. centrifugo, crustaceo, 
radiato-plicato, areolato-verrucoso, fusco-umbrino l. spadiceo, subtus albo, 
laciniis ambitu linearibus, plus minus convexis, subcontiguis; apotheciis in- 
natis, disco urceolato, fusco-nigricante, humido castaneo-rufescente, margine 
thallode tumido. 

Syn. Parmelia molybdina Wr. L. E. p. 126. — Lecanora Schaer. 

Enum. p. 62. — Acarospora (Trochia) Mass. Enum. p. 21. 

Mice, En. Er. n 32. 


a. vulgaris Schaer.: crusta crassa, margine thallode disci marginem 
obtegente. 

Syn. Parmelia molybdina Wnbg. in Ach. Meth. Suppl. p. 42. 

Lecanora molybdina a Ach. Univ. p. 430, Syn. p. 185. — Lichen 
Wnbg. Lapp. p. 418 et tab. XXIX f. 1 a—e. 

B. ereutica (Wnbg.): thallo tenuiore, apotheciis concaviusculis, mar- 
gine thallode a proprio discreto. 

Syn. Parmelia ereutica Wnbg. in Ach. Meth. Suppl. p. 43. — Lecanora 
Ach. Univ. p. 430 («), Syn. p. 185. 

Lichen molybdinus 6. Wnbg. Lapp. I. c. et f. 1 d—e. 


y. microcyclos (Wnbg): thallo tenui, laciniis planiusculis, apotheciis 
impressis. 
Syn. Lecanora ereutica ß. microcyclos Ach. Univ. p. 431. 


Lichen molybdinus y. microcyclos Wnbg. Lapp. p. 418 et tab. cit. f. 
1 [—h. — Lecanora Ach. Syn. p. 186. 


à. hysgina (Wnbg.): thallo minuto, substellato, squamuloso, disco 
immerso immarginato. 

Syn. Parmelia? hysgina Wnbg. in Ach. Meth. Suppl. p. 48. — Li- 
chen Wnbg. Lapp. p. 419 et tab. XXVII f. 1. — Lecanora Ach. Syn. 
p. 186. 

Lecanora molybdina 6. hysgina Ach. Univ. p. 430. 


&. virescens Fr.: thallo vix effigurato, soluto, obscure viridi. 


Eximium Florae arctoae decus, secus litora marina Nordlandiae, 
Finmarkiae utriusque, insul. Spitsbergensium et Groenlandiae haud infrequens, 
meridiem versus rarescens; a. in saxis graniticis durioribusque, f. in argil- 
laceis, y. et « in schisto argillaceo, 9 in saxis siccis graniticis rarius (ex. gr. 
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ad Kaafjord Finm. occid.: Wnbg.) — Secus oras Norvegiae usque ad Chri- 
stianiam descendit 1). 


Eximie varians species, e locorum diversitate et praecipue e saxis 
dissimilibus, quae inhabitat, has varias formas obtinens. Forma «. est normalis in 
lapidibus graniticis juxta litora marina obvia, saepe latas plagas vestiens et exi- 
mie centrifuga, ut haud raro inveniantur circuli diam. pedales et ultra. Tum 
sane nobilissima nec cum alia specie confundenda et vix quidem comparanda! 
In var. ß., quae in saxis argillaceis adest, crusta est minus evoluta et obscurior; 
y. autem in schisto argillaceo in lamellas tenuissimas scissili circulis I. rosulis 
minutis adspectum deliciosum amoenumque parat. Var. 3. est status juvenilis mi- 
nutus in saxis duris siccisque et e. nil nisi status senilis varietatis y., degenera- 
tus, fere solutus. Habitu inter se haud paullum differunt, sed adeo evidentes 
sunt transitus, ut nemo, in natura eas legens, possit dubitare, quin unam sistant 
speciem. — Asci elongati, inflato-cylindrici, basi attenuati; paraphyses capillares, 
apice incrassatae et fuscescentes, laxe cohaerentes; sporae innumerae, minutissi- 
mae, subellipsoideae, "diam. long. 0,0018 mm. circiter, transv. 0,900120 mm. vix" 
(Mass.). 

Ad hane speciem pertinere quoque videtur Lecanora cervima y. discreta 
Smrft Suppl p. 106 (excl syn.). saltem sec. specimina in herbario ipsius. 
Quum autem haee specimina non satis typica et nimis minuta sint, res in medio 
est relinquenda. 


7. A. smaragdula (Wnbg.): thallo tartareo-cartilagineo, areolato- 
squamuloso, subnitido, cervino |. viridulo, squamulis subpeltatis, planis 1. 
convexis, margine crenatis, aggregatis ]. discretis; apotheciis minutis, con- 
fertis, primo punctiformi-innatis, dein concavis et deformiter angulosis, ni- 
ero-fuscis. 

e. genuina: squamulis subrotundis, adpressis, viridulis, subdiscretis 
margine subintegris; apotheciis minutissimis. 

Syn. Endocarpon smaragdulum Wnbg. in Ach. Meth. Suppl. p.29, 

Univ. p. 298, Syn. p. 98, Wnbg. Lapp. p. 460. 


Lecanora cervina &. smaragdula S mrft. Suppl. p. 107. 
Parmelia cervina c. discreta Fr. L. E. P. 197% 


B. endocarpoidea (Smrft): squamulis adscendentibus, cervinis, con- 
fertis, margine sublobato-crenatis; apotheciis majoribus. 


1) Species Dalmatica hoc nomine salutata mihi quidem non est cognita, sed secundum 
distributionem geographicam vix est vera. 
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Syn. Lecanora cervina «. endocarpoidea Smrft. Suppl. p. 107. 
Parmelia badia wonstr. Fr. L. E. p. 148. 

Lecanora cervina ß. castanea c. smaragdula Schaer. Enum. p. 55. 
Acarospora smaragdula y. Mass. Rich. p. 29, Koerb. Pg. p. 60. 
Exs. Schaer. n. 147. — Hepp n. 175. — Mass. n. 281. 


y. sinopica (Wubg.): thallo (hydrate ferrico) ferrugineo. 


Syn. Endocarpon sinopicum Wnbg. in Ach. Meth. Suppl. p. 30, 
Univ. p. 297, Syn. p. 98, Wnbg. Lapp. p. 460. — Lecanora S mrft. Suppl. 
p. 102. — Acarospora Koerb. Pg. p. 57. 

Parmelia badia monstr. Fr. L. E. p. 148. 

Lecanora cervina f. castanea d. sinopica S chaer. Enum. p. 55. 

Acarospora smaragdula 8. sinopica Mass. Rich. p. 29. 

Exs. Smrft. n. 143. 


In scopulorum rimis scrobiculisque siccioribus Lapponiae, Nordlandiae, 
Finmarkiae, ins. Spitsberg., Groenlandiae (Tunnudliorbik: J. Vahl) passim 
invenitur forma e; var 8. in rupibus graniticis Nordlandiae saltem meridio- 
nalis est frequens ety. per totam regionem Scandinavicam, ins. Spitsbergenses 
(Nordenskj.) atque Groenlandiam minime rara ad rupes micaceas alpium 


montiumque. 

Vera species Wahlenbergiana, quae minime varias formas minutas com- 
plurium specierum amplectitur, h. |. ut forma a. est proposita, quamquam negari 
non potest, var. 6 melius esse evolutam ideoque pro typo hujus speciei esse 
habendam. Var. j. formam hydrate ferrico "oxydatam" sistere nec autonomam 
speciem, pro certo audeo affirmare. Praeterea similes formae ferrugineae e plu- 
ribus speciebus facile possunt exsistere; planta autem primaria nomine sinopiei 
salutata ad hanc speciem certe pertinet. — Asci inflato-clavati, paraphyses fili- 
formes, laxe cohaerentes, apice fuscescentes; sporae numerosissimae, oblongae, 
luteolae, 0,003—4 mm. longae et diam. circiter 3plo longiores. 


8. A.(?) chlorophana (Wnbg.): thallo tartareo, arcte adnato, areo- 
lato-verrucoso, ambitu radiato, saturate flavo, subtus albo; apotheciis con- 
vexis, subconcoloribus, margine tandem excluso. 

Syn. Parmelia chlorophana Wnbg. in Ach. Meth. Suppl. p. 44, Fr. 

L. E. p. 117 (a.) — Lecanora Ach. Univ. p. 436, Syn. p.183. — Lichen 
Wnbg. Lapp. p. 416 et tab. XXVIII f. 2. — Acarospora Mass. Rich. p. 
27. — Gussonea Mass. Gen. p. 7. 
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Lecanora flava $. chlorophana Schaer. Enum. p. 65. 
Pleopsidium flavum b. Koerb. Syst. p. 114. 
Exs. Schaer. n. 336. 


In rupium durissimarum lateribus occultis per Groenlandiam occiden- 
talem (usque ad Umanak, altit. 200 pedum supra mare attingens), ins. Spits- 
bergenses (Nordenskj., J. Vahl), Finmarkiam, Nordlandiam Lapponiam- 
que (usque ad lacum Tjäkelvass Lapp. Pitens. procedens: Wnbg.) passim 
copiosa. 

Rectius mihi visum est, incertam hanc plantam hujus generis civem cen- 
sere, quam incertum genus agnoscere, notis quam maxime dubiis nixum. Spo- 
rarum enim veram naturam nondum licitum fuit rite cognoscere ; alii auctores 
se nihil certi cognitum habere fatentur (v. c. Krempelh. in Flora 1856 p. 
301, Norm. Con. praem. p. 17), alii sporas esse atomarias in ascis myriospo- 
ris affirmant (ut Massal. Rich. p. 27, Nyl. Prodr. p. 80), alii "sporas in a- 
scis monosporis subellipsoideas polyblastas subincoloratas" (Koerb. Syst. p. 113) 
vel "sporidia ovoideo-elliptica, majuscula, tetrablastia, diplopyrenia, subcolorata" 
in ascis monosporis describunt (Mass. Gen. p. 7). lpse quidem nihil vidi (a- 
scos modo inflato-clavatos, paraphyses arcte cohaerentes, tenues, apice flavescen- 
tes inveni), quo fretus judicium. certum facere possim, sed nolo negare verisimile 
mibi videri, ea, quae Koerb. |. c. describit et tab. IV f. 4 delineat, minime 
sporas esse evolutas, sed tantummodo contentum ascorum immaturum. Sporas 
esse atomarias, numerosissimas facile quoque crederem, et tum locum inter Aca- 
rosporas bene defendit praesens species; crescendi enim modo cum A. molybdina 
satis convenit et colore thalli, quo a speciebus Scandinaviae differt, ab A. Schlei- 
cheri non abhorret. Si autem sporae sunt polyblastae, typus propriü generis 
est habenda, Pleopsidium Koerb. nominandi. 

Synonyma omnia allata spectant tantum plantam arcticam apotheciis con- 
vexis immarginatis subconcoloribus — praeditam neque Lecanoram oxytonam 
Ach.; qua re tamen minime dictum volui, has esse distinctas (ut vult, Cel. Mas- 


salongo), sed e contrario nimis affines mihi videntur, quam quae propriae 
habeantur species. 


20. Dimelaena Norm. emend. 


Thallus crustaceus, ambitu foliaceo-effiguratus; apothecia lecanorina , 
primitus clausa, excipulo thallode marginata; sporae octonae, dyblastae, bis- 
coctaeformes, fuscae. 


Genus, cui antea D. oreina tantummodo adscripta fuit, inter Physciam 
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et Rinodinam exacte med um, omnino ut Placodium inter Parmeliam Lecano- 
ramque. 

1. D. nimbosa (Fr.): thallo crustaceo-cartilagineo, centro rimoso- 
areolato, ambitu squamuloso-lobato, lobis incisis crenatisque, convexiu- 
sculis, imbricatis, luteo-virescentibus, plus minus caesio-pruinosis; apotheciis 
confertis, subinnatis, disco plano, nigricante, pruinoso l. nudo, margine thal- 
lode tumido, integro, persistente. 

Syn. Parmelia nimbosa F r. L. E. p. 129. — Diploicia M a ss. Gen. p. 20. 


Parmelia amniocola $. nimbosa Schaer. Enum. p. 54. 
Exs. Hepp n. 82 (minus bona). 


Ad terram nudam in fissuris rupium rarius; hactenus lecta in Salt- 
dalen Nordlandiae (Tangodden: Smrft. hb.), in monte Storfjeldet prope 
Mortensnaes Finmark. orientalis (ipse), ad Ikkatok Groenlandiae occidentalis 
(J. Vahl). 

Parum cognita et admodum commixta species, quae etiam in Germania 
non, deest, quamvis sub nomine Lecanorae amniocolae |. Hookeri lateat; saltem 
eam sub illo nomine accepi ab Amic. Krempelhuber "e summis cacuminibus 
alpium Bavariae calcarearum,” et verisimiliter est quoque ea Parmelia Hookeri, 
de qua mentionem facit Cel. Koerber in Syst. p. 127. A Schaerero cum 
Parm. amniocola et Endocarpea conjungitur, e quibus illa vera est Rinodinae 
species (efr. infra), haec ad Acarosporas pertinet. — Asci subventricosi, para- 
physes tenues, filiformes, apice incrassatae et fuscescentes; sporae elongatae I. 
oblongo-ellipsoideae, utrinque obtusiusculae, medio vulgo leviter constrietae, con- 
stanter dyblastae, fuligineo-fuscae, 0,017—20 mm. longae et 0,009—10 mm. latae. 


2. D. oreina (Ach.): thallo  crustaceo-subtartareo, arcte adpresso, 
centro verrucoso-areolato, ambitu radioso-lobato, ochroleuco l. virescenti- 
stramineo, nudo, lobis atro-coeruleo marginatis; apotheciis depressis, disco 
demum tumido, atro, nudo, margine thallode tumido, integro, subpersistente. 

Syn. Lecanora straminea ß. oreina Ach. Univ. p. 433. 

Lecanora oreina Ach. Syn. p. 181, Schaer. Enum. p. 67. — Parme- 
lia Fr. L. E. p. 113. — Rinodina Mass. Rich. p.16. — Amphiloma Koerb. 
Syst. p. 112. — Dimelaena Koerb. Pg. p. 52. 

Exs. Schaer. n. 331. — Rbnh. n. 376. 

Ad rupes in sinubus Groenlandiae occidentalis ab Holsteinborg ad 

Umanak locis paullum. supra mare elevatis (J. Vahl). 
Asci clavati, paraphyses validiusculae, apice fuscescenti-capitatae , cohae- 
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rentes; sporae obtusissime subellipsoideae et medio leviter constrictae, dyblastae, 
demum fuligineae, 0,010—12 mm. longae et 0,006—8 mm. latae. 


Subfam. 3. Rinodinei. 


Thallus crustaceus, uniformis, matrici arcte adnatus. Apothecia le- 
canorina, elevata, disco plano velleviter concavo convexove. 


21. Haematomma Mass. 


"Thallus crustaceus, uniformis; apothecia primitus clausa, dein aperta, 
margine thallode cincta; sporae aciculares, tetra—plejoblastae, hyalinae. 

1. H. ventosum (L.): crusta crassa, areolato-verrucosa, flavescente, 
hypothallo albo; apotheciis adpressis, cruentis, margine integerrimo. 

Syn. Lecanora ventosa Ach. Univ. p. 399, Syn. p. 159, Schaer. 
Enum. p. 84. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 406. — Parmelia Fr. L. E. p. 
153. — Haematomma Mass. Rich. p. 33, Koerb. Syst. p. 152. 

Exs. L. Su. n. 161. — Schaer. n. 320. — Rbnh. n. 197. 

B. moriforme Th. Fr.: apotheciis minutis, confertis conglomeratisque. 

In saxis apricis ventosisque, praecipue in jugis alpinis, per totam 
Florae nostrae regionem copiosum; in Groenlandia ad 1000 ped. supra ma- 
re adscendit (J. Vahl). 

"Thallus rarius occurrit albidus vel cinerascens. — Asci subinflato-cylin- 
driei, paraphyses apice praecipue rulescentes, firmulae, laxe cohaerentes, apice 
incrassatae; sporas maturas nec hujus neque sequentis mihi contigit invenire. 

2. H. coccineum (Dicks.): crusta tartaréo-granulosa |. leprosa, alba 
l. pallide ochroleuca; apothecii innatis, sanguineis, margine crenulato. 


Syn. Lecanora haematomma Ach. Univ. p. 388, Syn.p. 178, Schaer. 


Enum. p. 84, Smrft. p. 91. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 406. — Par- 
melia Fr. L. E. p. 154. 


Lecidea saxetana Ach. Univ. p. 205, Syn. p. 44. 

Haematomma vulgare Mass. Rich. p. 32. 

Haematomma coccineum Koerb. Syst. p. 153. 

Exs. L. Su. n. 201. — Schaer. n. 543. — Rbnh. n. 112. 

In rupibus siccis occultis Nordlandiae meridionalis rarius ex. gr. ad 


Kjaeringóe, Buvigen (Wnbg., Smrft. hb.). — His regionibus adest tantum- 
modo var. crusta alba (y. porphyria Ach.). 
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Affert Sommerfelt in Suppl. p. 85 Lecanoram lutescentem, addito syno- 
nymo Z. elatinae Ach. Univ. p. 387; in herb. ejus adest modo crusta sterilis, 
quae tam ob locum natalem diversum ("in cortice vetusto Betulae in inferalpinis 
Nordlandiae Saltensis rarius") quam ob habitum omnino alienum non potest esse 
verum Haematomma elatinum (Ach.), sed est "Lepraria leiphaema’ Flke. — 
H. elatinum ad hoc genus vere pertinet neque proprium sistit (Loxospora 
Mass. Rich. p. 137), nam sporae (in spec. ad Christianiam Norvegiae lectis) 
sunt fusiformi-aciculares, utrinque attennatae, luteolo-hyalinae, in ascis inflato- |. 
saccato-clavatis senae |. octonae, vulgo spiraliter contortae, 3—5-blastae, 0,948 — 
50 mm. longae et 0,004—5 mm. latae, paraphyses laxe cohaerentes, filiformes, 
articulatae. Quod dicit Cel. Massalongo, has sporas esse simplices, ex eo or- 
tum est, quod sporae rite et perfecte evolutae non nisi raro inveniuntur et im- 


maturae sunt simplices. 


22. Icmadophila Trev. 


Thallus crustaceus, granulato-leprosus, uniformis; apothecia patellaria, 
primitus subclausa, margine duplici instructa, excipulo thallode tenui; hy- 
pothecium simplex, stuppeum, strato gonimico crasso impositum ; sporae sub- 
fusiformes, dyblastae, hyalinae. 

1. I. aeruginosa (Sco p.): crusta effusa, viridi-glaucescente, hypothallo 
albo; apotheciis subsessilibus, carneis, demum convexiusculis immarginatisque. 

Syn. Lichen foliolis crustaceis, calice convexo, foliolis majori Linn. 
Lapp. n. 459 (p. max. part.). 

Lecidea icmadophila Ach. Univ. p. 191, Syn. p. 45, Schaer. Enum. 

p. 142. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 404. — Biatora Vr. L. E. p. 258. 

Icmadophila aeruginosa Mass. Rich. p. 26, Koerb. Syst. p. 151. 

Bars Sun. 67 — Schaer. o. 216. — Rbnh. n. 209. 

In paludibus sphagnetisque, lignis putridis e. s. p. per totam regio- 
nem Scandinavicam ceterasque Florae nostrae partes copiosa; in Groenlan- 
dia ad 300 ped. supra mare. 

Asci angusti, elongato-cylindrici, basi attenuati, paraphyses capillares , laxe 
cohaerentes; sporae senae |. octonae, elongato-fusiformes, dyblastae, hyalinae, 
0,020—22 mm. longae et 0,004 mm. latae. 


23. Dimerospora n. gen. 


Thallus erustaceus, verrucoso- l. papillato-areolatus, uniformis 1. am- 
25 b 


198 


bitu obsolete effiguratus; apothecia lecanorina, primitus clausa, excipulo thal- 
lode simplieiter marginata; lamina sporigera hypothecio simpliei strato me- 
dullari imposito enata; sporae plus minus oblongae, dyblastae, incoloratae. 

Novum hoc genus, cujus una tantummodo species adhuc est cognita, ad 
Lecanoram sese habet omnino ut Biatorina ad Biatoram, Massalongia ad Pan- 
nariam. Dubitavi quidem, utrum hoe genus distinguerem an speciem cognitam 
ad Gyalolecham Mass. referrem, praecipue quum thallus nonnihil effiguratus in- 
terdum inveniatur. Habitus autem omnino alius, vere lecanorinus, crusta verru- 
coso- |. papillato-rimosa e. s. p. abunde suadent, eam Lecanoris propius acce- 
dere, a quibus facie externa praecipueque apotheciis plus minus podicellatis dif- 
fert. Forsan huie generi sint adnumerandae Pyrenodesmia rubiginosa et Rehmii 
Krmplh., quae sporarum indole a eongeneribus differre dicuntur; de qua re judi- 
cent alii, nam in speciminibus harum plantarum, quae liberalitati Cell. K rempelhu- 
ber et Rehm debeo, nullas sporas maturas mihi contigit invenire. 


1. D. aipospila (Wnbg): crusta suborbiculari, papillato-verrucosa, 
fusco-cinerea, ambitu verrucosa l. depresso-areolata, hypothallo nigro effigu- 
rato limitata; apotheciis in papillis elevatis mox convexis, rufo-fuscis, mar- 
gine integro, dein subexcluso. 

Syn. Parmelia aipospila W nbg. in Ach. Meth. Suppl. p. 36, Fr. L. 
E. p. 109. — Zecanora Ach. Univ. p. 385, Syn. p. 155, Schaer. Enum. 
p. 62. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 409 et tab. XXVII f. 2 (bona). — Polyo- 
zosia?? Mass. Framm. p. 19. 


B. maritima (Smrft.): crusta granulato-rugosa, cinerascente, hypo- 
thallo vix limitato; apotheciis rufis. 


Syn. Lecanora maritima Smrf{t. in Vet. Ak. Handl. 1823 p. 116, 
Schaer. Enum. p. 63. — Parmelia Fr. L. E. p. 108. 


Lecanora alpestris Smrft. Suppl. p. 97 (excl. syn. Ach.). 
Exs. Th. Fr. ined. | 


Ad scopulos marinos per totam Finmarkiam Nordlandiamque passim 
frequenter; in ins. Spitsbergensibus, ut videtur, rarius (Hornsund: Nordenskj.). 

Crustae indole insignis lichen, "in quo status Isidiomorphus normalis vide- 
tur^ Wahlenbergii citata figura habitum sat bene exprimit. Color valde va- 
riat, e cinereo in nigricanti-fuscum. Orbes subcirculares variae magnitudinis in 
scopulis format, sed interdum pluribus orbillis concrescentibus totas rupes tegit. 
— Lecanoram maritimam hujus esse formam et quidem vulgatiorem pro certo 
audeo affirmare; pro forma normali quoque habenda est. Sommerfelt ipse ut 
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praecipuas ÅL. aipospilae notas, quibus distinguatur, affert "erustam distinctius pa- 
pillatam apotheciaque obscuriora," quae tamen fere nullius sunt momenti et for- 
mis numerosissimis intermediis annihilantur. In «a. papillae magis sunt elevatae, 
crusta est obscurior et ob hypothallum limitantem et radiantem videtur effigurata, 
quamquam re vera vix est. In utraque similis est apotheciorum structura in- 
terna: asci clavati, paraphysibus filiformibus, laxe cohaerentibus, apice fuscescenti- 
capitatis cincti; sporae octonae, dyblastae, ellipsoideo- I. elongato-oblongae, u- 
trinque obtusae, luteolae, 0,010—13 mm. longae et 0,004—5 mm. latae. 


24. Lecanora Ach. emend. 

Thallus erustaceus, uniformis; apothecia lecanorina l. zeorina, primi. 
tus clausa, margine simplici thallode vel duplici (thallode et proprio) cincta; 
hypothecium strato gonimico impositum; sporae simplices, plus minus ellip- 
soideae, incoloratae. 

Sub hoc nomine generico comprehensa volo genera Ochrolechiam M as s., 
Cryptolechiam Mass., Lecanidium Mass., Lecanoram Koerb., Polyozosiam 
Mass., Zeoram Koerb. — Ochrolechia enim a veris ZLecanoris non differt 
nisi sporarum magnitudine, et eodem omnino jure disjungenda erunt genera 4- 
spieiliae Mass. et Pachyosporae Mass., quae tamen a Cel. Koerbero merito 
in unum sunt redacta. Lec. oculata praeterea illas omnino connectit. Zeora 
charactere illo vago et subtili e margine simplici vel duplici desumpto nititur, 
quem in alis generibus (ex. gr. Gyalecta) maximopere variabilem observare licet 
et qui vix ad species disjungendas sufficit (ex. gr. L. subfuscam et ceniseam e. s. 
p.). De ceteris generibus propositis videas infra suis locis. — In duo subgenera 
praeterea praesens genus divisi, quae facile pro distinctis generibus possunt haberi. 

Subgen. I. Eulecanora Th. Fr.: sporae octonae |. plures. 

* Exeipulo simplici. 

a. Glaucescentes. 

1. L. tartarea (L.): crusta tartarea, granulato-conglomerata, inae- 
quali, cinerascenti-albida; apotheciis adnatis, subplanis, disco testaceo, nudo, 
margine crasso, inflexo, integro. 


Syn. Lecanora tartarea Ach. Univ. p. 371, Syn. p. 172, Schaer. Enum. 
p. 79. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 403. — Parmelia Fr. L. E. p. 133. 
— Ochrolechia Mass. Rich. p. 30, Koerb. Syst. p. 150. 

Lecanora pallescens y. (p. p.) et 9. Schaer. p. 79. 


Exs. L. Su. n. 254, 285. — Schaer. n. 318, 541. 


D. frigida (Sw.): crusta tenui, vernicea, subspinulosa, demum gra- 
nulata, apotheciis minoribus. 
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Syn. Lecanora tartarea y. frigida Ach. Univ. et Syn.l.e. — Lichen 
Wnbg. Le — Parmelia Fr. L. E. p. 134. 


Exs. L. Su. n. 255. 


y. gonatodes A ch.: crusta ramulosa, ramis divaricatis, torulosis. 


Syn. Lecanora tartarea 6. gonatodes Ach. Univ. et Syn. ll. ce. — 


Lichen W nbg. |. c. 


à. grandinosa Ach.: crusta verrucoso-granulata, verrucis subglobo- 
sis, glabris. 


Syn. Lecanora tartarea B. grandinosa Ach. ll. ce., Smrft. Suppl. p. 80. 


e, pertusarioides Th. Fr.: crusta effusa, areolata l. granulato-areola- 
ta, alba 1. sordide roseola; apotheciis verrucas depresso-globosas, e pluribus 
scutellis coalitis ortas, thallo concolores, formantibus, discis minutis, usque 
ad 10 in unaquaque verruca impressis, pallide luteolo-roseis. 


Species in tota zona arctica vulgatissima ideoque eximie varians, ad 
saxa, truncos, terram et praecipue muscos vigens. Var. 6. locis humidis 
supra muscos et ramenta legitur, y. itidem supra muscos locis siccioribus; 
à. et « rariores sunt, illa in truncis Juniperi in Saltdalen Nordlandiae steri- 
tis inventa (Smrft.), haec ad saxorum latera abscondita in alpe Storfjeldet 
prope Mortensnaes Finmarkiae orientalis (ipse). 

Cui placet, optimam hic lichen praebet occasionem magnam varietatum co- 
piam distinguendi; supra allatae, variis formis intermediis, ut facile intelligi potest, inter 
se conjunctae, diversas thalli formas proponunt. Inter quas maxime discrepantes 
sunt à. et praecipue €, quam primo pro nova Pertusariae specie habui. At 
tam locus natalis absconditus et thalli color vix normalis, quam sporae saepius 
non rite evolutae suspicionem moverunt, num autonoma esset species. Credi- 
bile visum est, eam filiam esse Lecanorae tartareae ex eo ortam, quod apothe- 
cia prolifera (qualia apud «. interdum inveniuntur) aggregata globulos erustae 
tenui effusae impositos formant. Quae suspicio etiam structura apotheciorum in- 
terna cum ceterarum formarum congruente affirmatur. Sunt enim in omnibus for- 
mis allatis asci saccato-clavati, paraphyses capillares, laxe cohaerentes, sporae 
octonae, ellipsoideae |. oblongae, intus oleoso-granulosae, luteolo-hyalinae, lim- 
batae, 0,038—51 mm. longae et 0,616—2s mm. latae. 

Lecanora pallescens y. tumidula (p. p.) et 5. albo-flavescens Schaer. 
l. c., ut recte observavit Cel. Massalongo, ad hane speciem pertinent; unum 
tamen (et unicum bonum) specimen in exempl. Schaer. exsice. n. 317 a me 
viso ad Z. subfuscam pertinet. 
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2. L. pallescens (L.): crusta membranaceo-cartilaginea, rugoso-gra- 
nulata, sordide albida; apotheciis sessilibus, subplanis, pallidis, albo-pruino- 
sis, margine crassiusculo, integerrimo. 
Syn. Lecanora parella Ach. Univ. p. 370 et Syn. p. 169 (8—5.), 
Smrft. Suppl. p. 80 (2). — Lichen Wnbg. Lapp. p. 403 (£.). 

Parmelia pallescens Fr. L. E. p. 132. — Lecanora Schaer. Enum. p. 
78 (3. et y. p. p... — Ochrolechia Mass. Summ. anim. p. 8 1), Koerb. 
Syst. p. 149. 

Ochrolechia Upsaliensis Mass. Rich. p. 32. 

Exs. L. Su. n. 108, 286. — Schaer. n. 316. — Rbnh. n. 168. 


B. parella (L.): crusta amylaceo-tartarea, lactea; apotheciis saepe 
difformibus, disco rugoso verrucosoque. 
Syn. Lecanora parella Ach. Univ. p. 370 et Syn. p. 169 («.). — 
Lichen Wnbg. Lapp. p. 403 (a). — Ochrolechia Mass. Rich. p. 32. 
Parmelia pallescens 8. Parella Fr. L. E. p. 133, Schaer. Enum. p. 78 
(a). — Ochrolechia Koerb. p. 149 (Y.). 


Exs. L. Su. n. 137. — Rbnh. n. 433. 


Forma primaria in arboribus per Nordlandiam Saltensem abunde in- 
venitur, sed praeterea tantummodo supra muscos (Lich. Upsaliensis L.) pas- 
sim adest per regionem Scandinavicam totam et Groenlandiam occidentalem 
(usque ad Godthaab: J. Vahl) Var. £. in saxis prope litora Nordlandiae 
meridionalis passim copiose observata est. 


Asci saccati, paraphysibus capillaribus, laxe cohaerentibus obvallati; sporae 
octonae, ellipsoideo-oblongae, limbatae, intus oleoso-grumosae, luteolae, magni- 
tudine variae (0,050—52 mm. longas et 0,032—42 mm. latas vidi in var. Upsa- 
liensi ). 

Crusta var. 8. sterilis et variolosa, ni fallor, format Variolariam lacteam 
a. Wnbg. Lapp. p. 401; var. ¢helena autem omnino non potest, nisi viva, de- 
terminari. — Nomen parellae, quod ab Achario, Nylandro aliisque deno- 
minationi padlescentis praefertur, est non modo minus aptum sed etiam recentius, 
quum hoc jam in Linn. Fl. Su. ed. IL p. 409 (anno 1755) sit adhibitum, illud 
vero demum in Mant. p. 132 (1767). Nostram autem Lee. pallescentem ve- 
ram esse Linnaeanam speciem affirmant tam omnis inter Botanicos Sueciae traditio, 


quam Acharii verba in Prodr. p. 37. 


1) Non Lecanora pallescens Mass. Rich. p. 8, quae excl. synonymis, ut ipse observavit , 
est varietas L. albellae. 


26 a 
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3. L. protuberans (Smrft.): crusta tenui, submembranacea, laevi- 
gata, glaucescenti-albida; apotheciis minutis, innato-erumpentibus et thallo 
substellato-dentato primitus coronatis, disco primo planiusculo, pallide car- 
neo, ceraceo-molli, ruguloso, demum convexo, margine tenuissimo thallode, 
subinflexo, crenulato, demum excluso. 

Syn. Lecidea protuberans Smrft. sec. Suppl. p. 85. 

Lecanora carneo-lutea Smrft. I. c., Schaer. Enum. p. 80 (p. p. et 
excl. var. b.). — Parmelia Fr. L. E. p. 135 (p. p.). — Cryptolechia Mass. 
Ale. gen. p. 13, Mem. p. 120. 

Exs. L. Su. n. 349. — Smrft. n. 148. 


Ad truncos Alnorum Betularumque, praecipue locis humidis, in in- 
feralpinis subalpinisque passim frequens per totam regionem Scandinavicam 
et Lapponiam Kemensem Rossicamque. 

Lichen quam maxime singularis et vix cum aliquo confundendus. Descrip- 
tionem optimam dedit Smrft. l c. 1), e qua haec verba transscribere liceat: 
"E crusta laevigata subcartilaginea tenui apothecia minora, disco subspongioso, a 
crusta rupfa marginata erumpunt. In junioribus margo ideo inflexus, sed mox, 
disco progrediente, omnino occluditur, et nisi saepe scutellae vacuae a crusta for- 
matae, disco elapso, cernebantur 2), Lecideae species haberetur, necesse erat. In 
erusta tenui adest tamen stratum faeculiferum viride." Asci inflato-clavati, basi 
attenuati, ereberrimi, paraphysibus capillaribus contortis obvallati; sporae octonae, 
ellipsoideae, luteolo-hyalinae, contentu oleoso-grumoso repletae et episporio crasso 
cinctae, 0,030—31 mm. longae et 0,018—20 mm. latae. 


Lecanora carneo-lutea Turn. (Ach. Univ. p. 374, Syn. p. 171, Schaer. 
|. e. p. p.), ut jam observavit Nylander, huc non pertinet, sed est Gyalectue 
species 3) sporis octonis, oblongis, utrinque obtusis, hyalinis, constanter tetra- 
blastis, 0,012—15 mm. longis et 0,004—5 mm. latis. (Specimen originale debeo 


liberalitati Cel. Leighton, cujus Ang. Lich. tab. XIV f. 2 conferas.) Nomen 


1) Qui hane descriptionem cum Massalongiana (Ale. gen. 1. e) comparat, vix crediderit , 
plantam eandem ab utroque descriptam esse; adeo enim errat Massalongo, de thallo hypo- 
phloeode, apotheciis ex epidermide arborum erumpentibus et ea coronatis e. s. p. verba faciens. 
Cfr. Koerb. Pg. p. 92. 

2) Hae scutellae vacuae, ut unusquisque facile intelligere potest, sunt excipula, quae haud 
raro thallo velut circulo cinguntur, quare etiam verum excipulum (quamvis tenuissimum) nec 
solum margo thallodes accessorius discum excipit atque cingit. Genus igitur Cryptolechiae M ass. 
nullis characteribus nititur, sed modo habitu insolito et distincto hujus lichenis, ideoque non est 
admittendum. 


3) Ad hane pertinet planta in Smolandia occidentali (Femsjü) ad quercus rarissime lecta. 
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Nylanderianum, nulla descriptione suflultum, Lecanorae carneo-pallidae, eam 
ob caussam licheni arctico non adtribui, quod justum visum est nomen primi in- 
ventoris recipere, qui accuratissimam descriptionem addiderit denominationi opti- 
mae, quamquam postea, auctoritate A charii commotus, hanc suppressit. Aflert 
tamen suum nomen ut synonymon, vix dubie ut significet, hoc esse adhibendum, 
si Acharii determinatio non vera inveniretur. 


4. L. oculata (Dicks.): crusta effusa, mox in ramulos corallinoi- 
deos, primitus papillatos, dein elongatos ramososque, cylindricos, albo- 
glaucescentes, apice verruca fusca saepe terminatos abeunte; apotheciis ad- 
natis, concavis, atris, margine tumido integro. 


Syn. Lichen obtusatus Vahl Fl. Dan. t. 1126 f. 1. — Dufourea Ach. 
Univ. p. 525, Syn. p. 247. 

Isidium ocellatum Ach. Univ. p. 576. 

Isidium dactylinum Ach. Univ. p. 575 (excl. £.), Syn. p. 282. 

Lichen dactyliferus Wnbg. Lapp. p. 414. 


Lecanora oculata. Ach. Syn. p. 148, Smrft. Suppl. p. 102. — Par- 
melia Fr. L. E. p. 135. — Lecanidium Mass. Miscell. p. 37. 


Lecanora subfusca y. hypnorum b. oculata. S chaer. Enum. p. 75. 
Exs. Th. Fr. n. 34. 


In paludibus locisque subhumidis regionis alpinae totius partis Scandi- 
navicae (in Finmarkia frequens, ut ex. gr. in alpibus Lebesbyensibus totam 
fere terram tegat, meridiem versus rarescens), Lapponiae Kemensis et Groen- 
landiae (ubi vulgaris). Etiam in subalpinis ad epidermidem truncorum betu- 
larum putrescentium parcius invenitur. 


Cruste indole facillime distincta species, quae tamen eam solam ob rem 
minime debet genus proprium sistere. Nam neque ulla alia adest differentia, et 
thallus interdum (v. e. in epidermide betulae) est sublaevis. Transformatio thalli 
papilloso-ramulosa praeterea etiam apud alios lichenes crustaceos occurrit (v. c. 
Isidia), et imprimis zona arctica hanc thalli indolem gignere videtur (efr. ex. gr. 
Lecanoram tartaream y. gonatodem, spodophaeam , Dimerosporam aipospilam etc.). 
Haec thalli indoles minime quoque tanta est, quantam e verbis Cel. Massa- 
longii facile concluderes ("questo genere differisce dalle Zecanora e dalle Par- 
melia come le Biatora dai Baeomyces e dalle Cladonia, le Bacidia dai Stereo- 
caulon"). — Asci elongati, clavato-cylindici, paraphysibus capillaribus obvallati; 
sporae ellipsoideae, simplices, hyalinae, late limbatae, 0,018—26 mm. longae et 
0,012 mm. latae. 


Lecanora obsoleta S mrft. Suppl. p. 94 (excl. syn.), quae dubitanter huc 
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in Fr. L. E. p. 135 trahitur, est planta morbosa, semiputrescens, in cujus a- 
potheciis neque sporas neque paraphyses ascosve detegere licuit. Certe deter- 
minari igitur non potest; id tamen pronuntiare audeo, eam ad hanc speciem non 
pertinere sed forsan esse statum senilem, obsoletum Lec. subfuscae var. hypno- 
rum. 


5. L. atra (Huds.): crusta subtartarea, mox granulato-verrucosa, 
albo-glaucescente, hypothallo nigro; apotheciis sessilibus, demum convexis, 
atris, politis, margine thallode persistente, integro. 

Syn. Lecanora atra Ach. Univ. p. 344 (excl. var. y. [9 et e?]), Syn. 
p. 146 (excl. var. 8 [et 7]), Schaer. Enum. p. 72 (« et ¢), Mass. Rich. p. 
4, Koerb. Syst. p. 139. — Parmelia Fr. L. E. p. 141 (excl. £.). 

Lichen tephromelas Wnbg. Lapp. p. 411. 


Exs. Schaer. n. 307 (saxic.). 


Ad saxa, arborum frondosarum truncos, ligna fabrefacta e. s. p. in 
inferalpinis sylvaticisque regionis totius Scandinaviae passim; in Groenlandia 
(distr. Julianeshaab) et in ins. Spitsbergensibus (Nordenskj.). 

Asci inflato-clavati, paraphyses validiusculae, apice incrassatae et nigri- 
cantes, laxe cohaerentes; sporae octonae, ellipsoideae, hyalinae, simplices, 0,012—14 
mm. longae et 0,005—6 mm. latae. 


6. L. subfusca (L.): crusta tartareo-cartilaginea, contigua, laevi- 
gata, dein rimuloso-verrucosa, cinerascenti- |. glaucenti-albida, hypothallo al- 
bido obsoleto; apotheciis sessilibus, disco fusco |. fusco-atro, plus minus 
plano, nudo, margine erecto, subintegro, persistente; ascis subclavatis, 
sporis ellipsoideis l. suboblongis. 


Syn. Lecanora subfusca Ach. Univ. p. 393 et Syn. p. 157 (p. p.) 
Smrít. Suppl. p. 93, Schaer. Enum. p. 73 (p. p.), Mass. Rich. p. 5, 
Koerb. Syst. p. 140. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 407 (excl. var. 6). — 
Parmelia Fr. L. E. p. 136 (p. p.). 


Exs. L Su. n. 250. — Schaer. n. 308. 
B. hypnorum (Wulf): crusta verrucoso-rugulosa, alba; apotheciis ma- 
jusculis, subplanis, nitide fuscis, margine tenui integro, demum flexuoso. 
Syn. Lecanora epibryon Ach. Univ. p. 396 (excl. £.), Syn. p. 156, 
Wnbg. Lapp. p. 408. 
Lecanora subfusca y. epibryon Smrft. Suppl. p. 93. 


Lecanora subfusca v. hypnorum Schaer. Enum. p. 75, Mass. Rich. 


= 


p. 7. 
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Lecanora subfusca a. vulgaris 4. bryontha Koerb. Syst. p. 141. 
Exs. Th. Fr. n. 8. — Schaer. n. 311. 


y. pinastri Schaer.: crusta subleprosa, e luteo viridi-cinerea; apo- 
theciis minutis, disco nudo, fusco, plano |. convexo, margine integro. 


Syn. Lecanora subfusca +. pinastri S chaer. p. 74, Mass. etKoerb, 
Wl ce. 


à. lainea (Ach.): crusta laevigata, areolata, glauco-albicante; apothe- 
ciis minutis, fusco-nigris, margine integro. 
Syn. Lecanora lainea Ach. Univ. p. 347, Syn. p. 147 
Parmelia subfusca n. lainea Fr. L. E. p. 140. — Lecanora Koerb. 
Syst. p. 141. 
Lecanora subfusca n. leucopis Schaer. Enum. p. 74, Mass. Rich. p. 6. 
Exs. L. Su. n. 371. — Hepp n. 381. 


Ad truncos arborum, ligna fabrefacta, balaenarum vertebras vetustas 
e. s. p. per totam Scandinaviam, Lapponiam Kemensem Rossicamque, terram Sa- 
mojedorum (Rupr.), ins. Spitsbergenses frequens atque in Groenlandia ad ligna 
fabrefacta, epidermidem betulae etc. ad Holsteinborg, var. f. supra muscos 
et plantarum caespites in turfosis inferalpinis litoralibusque totius Florae 
ditionis passim frequenter; 7. in cortice Pini silvestris et 9. in rupibus schi- 
stosis (praecipue bene evoluta prope litora marina) Nordlandiae meridiona- 
lis passim. observatae. 


Cui lubet copiam varietatum jam propositarum nimiam augere facile po- 
test eonlingere; praeter allatas notabiliores et facilius distinctas magnus numerus 
formarum 1) et monstrositatum 2) his regionibus non deest. Apud omnes au- 
tem inveniuntur asci subclavati, paraphysibus apice incrassatis fuscescentibusque, 
laxe cohaerentibus cincti, et sporae octonae, simplices, plus minus ellipsoideae, 
luteolo-hyalinae, 0,912—1s mm. longae et 0,006—s mm. latae. 


Apothecia var. 9. fungillo parasitante haud raro sunt infestata, ascis in- 
flatis sporisque luteolis, octonis, subfusiformibus, utrinque obtusiusculis, dybla- 
stis, 0,0/»—14 mm. longis et 0,004 mm. latis. 


1) Inter has novam varietatem d. flavescentem proposuit So mmerfelt in Suppl. p. 94, quae 
tameu non videtur digna, quae seorsim proponatur. Differt modo disco pallidiore s. flavescente; 
lecta est in truncis Betulae circa sin. Saltensem exteriorem. 

2) Quam pro Lec. angulosa p. 95 proponit Smrft. non est vera sed L. subfuscae varie- 
tas apotheciis angulosis magnis nigricantibus et monstrositas ejusdem speciei "apotheciis imperfec- 
tis nigropunctatis.” 


96 » 
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7. L. Hageni Ach.: crusta tenui, leproso-verruculosa, glauca |. ci- 
nereo-albida, hypothallo confuso albo; apotheciis confertis, adnatis, disco 
plano vel demum convexo, varie fuscescente, nudo |. caesio-pruinoso, mar- 
gine tenui, subpersistente, integerrimo l. crenulato; ascis parvis, subclava- 
tis, sporis minutis, plus minus oblongis. 

Syn. Lecanora Hageni Ach. Univ. p. 367 et Syn. p. 167 (salt. p. 
max. part), Smrft. Suppl p. 95 (excl. £.), Koerb. Syst. p. 143 (excl. 
ß.), Pg. p. 80. 

"Lichen coerulescens” Fr. L. E. p. 176 (p. p.). 

Lecanora subfusca Schaer. Enum. p. 73 (p. p.). 


Lecanora umbrina Mass. Rich. ps 10: 


Exs. Rbnh. v. 205. — Hepp n. 64, 66. — Smrft. n. 146. 


R. lithophila (Wallr.): crusta subnulla; apotheciis dispersis, fuscis, 
nudis |. pruinosis, tenuiter marginatis, mox |. tandem convexis. 


Syn. Lecanora roscida Smr(t. Suppl. p. 97 (p. p.). 
Exs..:Arn..n, 9. 


y. marina (Smrft): crusta subnulla |. granulato-verrucosa, pallescente; 
apotheciis demum majusculis, irregularibus, fusco-rubris. 


Syn. Lecanora sarcopis B. marina Smrft. Suppl. p. 91. 


Forma primaria adest ad ligna fabrefacta, corticem juniperi, muscos 
caespitesque emortuos herbarum (rarius in rupibus) per totam regionem 
Scandinavicam frequenter atque parcius in Groenlandia; var. $. tantummodo 
in rupibus micaceis Nordlandiae meridionalis est lecta, et 7. ad parietes ve- 
tustas et sepimenta lignea Finmarkiae Nordlandiaeque maritimae sat copiose 
obviam venit. 

Characteribus haud facile distinguitur a priore, cujus varietas forsan cen- 
senda est, quamvis habitu nonnihil diverso, apotheciis confertioribus, minoribus 
et tenuins marginatis sporisque differat. Haec sporarum differentia, etsi sat subtilis, 
semper mihi constaus visa est; sunt enim ovoideo-oblongae, luteolo-hyalinae, oc- 
tonae, simplices, 0,005— 12 mm. longae et 0,00;0—45 mm. latae. Quae sporarum 
dimensiones non omnino conveniunt cum descriptione Massalongiana a Cel. Koer- 
ber transseripta ("0,009 mm. long. et 0,002; mm. lat."), sed sporae in Zw. 
exs. n. 106—7 a Koerb. citatis cum nostris omnino congruunt. Similes quo- 
que vidit Cel. Hepp (Exs. n. 64, 66.). 

Lecanora roscida. Smrft, duas amplectitur plantas, Rirodinam turfaceam 
y. (muscicolam) et hujus speciei formam saxicolam, quae ad f. referenda mihi 
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est visa, quamvis apothecia sint pruinosa nec "constanter nuda" et diutius planiu- 
seula persistant; sporae hujus formae sunt oblongae, 0,008—10 mm. longae et 
0,00: -4 mm. latae. A Z. Flotowiana b. dispersa Koerb. Syst: p. 146 s. 
L. caesioalba * dispersa Koerb. Pg. p. 82 habitu congruente dillert margine 
tenui demum excluso, integro, disco minus caesio-pruinoso marginemque aequante, 
sporis minoribus. 

Var. y. marina, quam Smrft. pro Lich. sarcopidis varietate habuit, cum 
vero lichene Wahlenbergiano nihil habet commune; quem ille pro Z. sarcopide 
a. sumpsit, est modo status minus evolutus ejusdem lichenis, quare nimis sane 
recte declarat Smrft.: "Var. 8. . . . speciem a Z. varia distinctam Lecanorae 
Hageni propiorem. demonstrat.” 

8. L. albella (Hoffm.) 8. cinerella Flke.: crusta tenui, determinata, 
membranaceo-cartilaginea, subrugulosa, cinereo-albida, hypothallo concolori 
evanido; apotheciis sessilibus, margine tenui subevanescente. 

Syn. Lecanora angulosa «. leptyrea Ach. Univ. p. 364, Syn. p. 167 

(sec. Smrft.). 

Lecanora albella 8. cinerella Smrft. ron p. 84. 

Parmelia subfusca y. albella b. Fr. L. E. p. 139. 

Lecanora pallida y. cinerella S chaer. y. ES Mass. Rich.p. 9, Koerb. 

Syst. p. 145. 

Exs. Flke. n. 88. — Smrft. n. 64. — Hbnh. n. 399. 

Hactenus in Alnis Salicibusque regionum inferalpinarum circa sinum 
Saltensem Nordlandiae, ubi copiosa, et circa Tromsóe (ipse) tantummodo ob- 
servata, sed haud dubie etiam multis aliis locis obviam venit. 

Asci (in spec. Smoland.) clavati, paraphysibus cohaerentibus , apice vi- 
ridulis cincti; sporae octonae, simplices, ellipsoideae, luteolo-hyalinae, 0,012—13 
mm. longae et 0,005 mm. latae. 

b. Flavescentes. 

9. L. frustulosa (Dicks.): crusta tartarea, glebuloso-verrucosa, al- 
bido-flavescente l. expallente, ambitu sublobata, hypothallo nigro; apotheciis 
sessilibus, disco planiusculo l. convexo, fusco-atro, margine tenui, subcrenu- 
lato, persistente. 

e. argopholis (Wnbg.): thalli granulis subsquamaceis, imbricatis. 

Syn. Parmelia argopholis Wnbg. in Ach. Meth. Suppl. p. 32. — Le- 

canora Ach. Univ. p. 346, Syn. p. 147. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 411 


Lecanora frustulosa Ach. Univ. p. 405, Syn. p. 159, Schaer. Enum. p. 
96 (a), Mass. Rich. p. 10, Koerb. Syst. p. 139. — Parmelia Fr. L. E. p. 141 (a). 
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ß. insulata (Ram.): thalli granulis discretis, tumidulis, crenatis; apo- 
theciis mox convexis. 

Syn. Lecanora Ludwigii Ach. Univ. p. 406, Syn. 188. 

Lecanora hydrophila Smrft. Suppl. p. 91. 


Parmelia frustulosa b. Fr. I. c. — Lecanora Schaer. l c. 


In rupibus irrigatis ad radices vel latera inferiora alpium Nordlandiae 
rarius (hb. M. Vahl), Finmarkiae occidentalis passim copiose (Wnbg.) et 
orientalis parcius (ex. gr. Mortensnaes, Klubben: ipse) nec non Groenlan- 
diae orient.-australis et occidentalis in districtu Julianeshaab usque ad 100 
ped. supra mare sat frequens (J. Vahl.); var. &. in lapidibus irrigatis subal- 
pinis Nordlandiae Saltensis rarissime (ex. gr. Jabro-elven: Smrft., Soelvaag- 
tind: F. Unand.) atque ad rupes umbrosas humidas in Lille Brattholmen 
prope Lebesby Finmarkiae orientalis. | 

Forma e. variat crusta ochroleuca, stramineo-virescente, albissima; var. 
f. his regionibus semper sulphureo-albida. Utriusque sunt asci clavati, paraphy- 
ses cohaerentes, filiformes, apice incrassatae et fuscescentes; sporae octonae, 
simplices, subellipsoideae (interdum globoso- |. elongato-ellipsoideae), luteolo- 
hyalinae, 0,012—14 mm. longae et 0,006—8 mm. latae. — Parmelia Blyttii Fr. 
L. E p. 102 (Lecanora Schaer. Enum. p. 57) hujus speciei est forma thallo 
pulvinato-crustaceo, candicante praedita, ad terram in fissuris rupium obvia, ut 
edocuerunt specimina authentica ex alpibus Dovrensibus a Cel. Blytt benevole 
communicata. 


10. L. epanora Ach.: crusta glebuloso-tartarea, verrucosa |, sore- 
diato-fatiscente, virescenti-citrina, hypothallo albo; apotheciis sessilibus, pla- 
nis, disco fusco- |. rufescente-luteo, margine tumidulo, demum crenulato 
flexuosoque, persistente. 

Syn. Lecanora epanora Ach. Univ. p. 377, Syn. p. 161, Schaer. 

Enum. p. 81, Koerb. Syst. p. 148. — Parmelia Fr. L. E. p. 161. 

Exs PME 95: 


In rupibus schistosis Nordlandiae Saltensis rarissima atque sterilis 
(Smrft. hb.). Num in Groenlandia adsit, est dubium ("Hornemann dicit 
me hane in Groenlandia invenisse:’ J. Vahl mserpt.). 

Sequenti affinis sed thallo multo crassiore et fere citrino, apotheciorum 
colore et margine erenato facile distincta. Secundum specimina ad Christianiam 


lecta haee species plurimis Lichenologis incognita et rarissima sporas habet in 
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aseis clavatis octonas, ellipsoideas |. suboblongas, luteolo-hyalinas, simplices, 
0,020 —ı2 mm. longas et 0,005—7 mm. latas; paraphyses sunt cohaerentes, apice 


fulvescentes. 


11. L. varia (Ehrh.): crusta subcartilaginea, verrucoso-granulata, 
laevigata, flavo-virescente 1. straminea, deliquescente ochroleuca, hypothallo 
albo; apotheciis sessilibus, confertis, disco subplano, lutescente, carneo livi- 
dove, margine erecto, demum anguloso, persistente. 

Syn. Lecanora varia Ach. Univ. p. 377, Syn. p. 161, Schaer. Enum. 
p. 82 (p. p), Mass. Rich. p. 13, Koerb. Syst. p. 146. — Lichen Wnbe. 
Lapp. p. 403. — Parmelia Fr. L. E. p. 156 (p. p.). 


Exs. L. Su. n. 46. — Schaer. n. 325. 


B. sarcopis (Wnbg.): crusta crassa, granulosa; apotheciis subim- 
mersis, planis, carneo-rubris. 
Syn. Parmelia sarcopis Wnbg. in Ach. Meth. Suppl. p. 39. — Li- 
chen Wnbg. Lapp. p. 406. — Lecanora Ach. Syn. 177. 


Lecanora varia y. sarcopis Ach. Univ. p. 378. 


y. leptacina (Smrft): crusta subtenui, granulato-squamulosa, strami- 
nea; apotheciis sessilibus, planis, olivaceis 1. nigricantibus, obsolete irrorato- 
pruinosis. 

Syn. Lecanora leptacina S mrt. Suppl. p. 96, Koerb. Syst. p. 148. 

Exs, Smrft. n. 149. 

à. apochroea Ach.: crusta disperse granulata |. nulla: apotheciis pla- 
niusculis, luteolis, virescenti- l. livescenti-fuscis nigrisque. 

Syn. Lecanora symmicta y. apochroea Ach. Syn. p. 340, Smrft. 

Suppl. p. 81. 

«©? symmicta Ach.: crusta subleprosa, lutescente; apotheciis mox con- 
vexis, pallide Juteolis, margine thallode tenui excluso. 

Syn. Lichen varius 9. maculiformis Wnbg. Lapp. p. 403 (planta ligni- 

cola). — Lecanora Schaer. Enum. p. 83. 

Lecanora symmicta a. et ß. Ach. Syn. p. 340, Smrft. Suppl. p. 81. 

Lecanora varia 0. symmicta Koerb. Pg. p. 87. 

Exs. Hbnh. n. 176. — Smrft. n. 65. 


Sub numerosissimis formis per totam zonam arcticam frequens: ». 
ad ligna fabrefacta, sepimenta lignea lapidesque praecipue schistosos, prae- 
sertim in regionibus meridionalibus, sed etiam in insulis Spitsbergensibus 


Ju a 
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(Magdalena Bay in crucibus ligneis vetustis: J. Vahl); £. ad parietes ligneos 
vetustos Finmarkiae; y. supra Andreaeas summarum alpium Nordlandiae et Fin- 
markiae occidentalis (Smrft. et Blytt); 5. in ramis decorticatis et cortice 
Pinuum atque Betularum rimoso per totam regionem Europaeam arbo- 
ribus praeditam copiose; e denique ad truncos arborum frondosarum 
(Populi, Betulae) per totam regionem Scandinavicam passim atque tam nor- 
malis quam monstrosa (3. Zeprosa Ach. Syn. p. 340, Smrft. Suppl. p. 81) 
in parietibus vetustis parcius, ut etiam ad Tunnudliorbik Groenlandiae. 

A ceteris formis y. et e. satis recedunt, illa erustae granulis cartilagineis, 
laevigatis, crenatis, stramineis et apotheciis vulgo subnigricantibus margineque tu- 
midulo cinctis, haec apotheciis mox convexis, habitu omnino biatorinis. In om- 
nibus autem formis inveniuntur sporae in ascis anguste clavatis octonae, simpli- 
ces, ellipsoideae |. suboblongae, luteolo-hyalinae, 0,008—19 mm. longae et 0603—4 
mm. latae (in y. nonnihil majores: 0,010—12 mm. longae et 0,0045—60 mm. latae), 
paraphyses cohaerentes. 

In synonymia varietatum f. et 0. aliqua adest confusio; e descriptione Cel. 
Koerberi cum Achariana et Wahlenbergiana collata facile perspicitur, has auc- 
tores non easdem respexisse plantas. Lichen sarcopis Wnbg. non est Schaer. 
exs. n. 544, quae potius ad 6. referri debet, sed e contrario Fw. L. E. n. 358, 
ad 9. apochroeam falso relata, etsi non adeo bene evoluta ac planta arctica, est 
forma verae var. f. sarcopidis. 


12. L. polytropa (Ehrh.): crusta subcartilaginea, granulata l. rimoso- 
areolata, ochroleuca 1. sulphurea, hypothallo atro; apotheciis adnatis, disco 
nudo, carneo-lutescente, helvolo l. flavescente, planiusculo et margine tenui, 
integerrimo, subflexuoso cincto, dein convexo |. subgloboso, margine ex- 


cluso. 
Syn. Lecidea Ehrhardtiana 8. polytropa Ach. Univ. p. 192, Syn. p. 
47. — Lecanora S mrft. Suppl. p. 82. 


Lichen varius Q. maculiformis Wnbg. Lapp. p. 403 (forma saxicola). 

Parmelia varia à. polytropa Fr. L. E. p. 158. 

Lecanora polytropa Schaer. Enum. p. 81 (excl. 3), Mass. Rich. p. 

12, — Biatora Koerb. Syst. p. 205. 

Exs Su. ny 372, — Sihaer! tn 321995, 

B. intricata (Schrad.): crustae areolis suberenatis; apotheciis primum 
carneo-pallidis, dein olivaceis nigrisque. 

Syn. Lecanora intricata Ach. Univ. p. 380, Syn. p. 154. 

Lecanora mutabilis Smrft. Suppl. p. 82. 
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Lecanora sulphurea Mass. Rich. p. 13 (p. p.). 
Exs. L. Su. n. 101. — Schaer. n. 572. 


y. conglobata (Smrft.): crusta rugulosa tuberculataque, pallescente; 
apotheciis confertis, majusculis, disco flavescenti-ochraceo, demum convexo 
difformi tuberculatoque, marginem tenuem pallidiorem subexcludente. 

Syn. Lecanora ocrinaeta 8. conglobata Smrft. Suppl. p. 83. 

Parmelia ocrinaeta Fr. L. E. p. 159 (forma minus evoluta). 


Parmelia rubina y. melanophtalma Schaer. Enum. p. 52 (p. p.). 


9. leucococca (Smrft.): crusta subtartarea, crassa, pallescenti-albida, 
e verrucis aggregatis |. dispersis, suberenatis contexta; apotheciis planis |. 
convexis, pallide luteis |. virescenti-luteolis, margine subpersistente. 


Syn. Lecanora leucococca Smrft. Suppl. p. 83. 


In rupibus forma primaria occurrit per totam regionem Scandinavi- 
cam, Islandiam, ins. Spitsbergenses et Groenlandiam (usque ad Holstein- 
borg) passim frequenter, var. 8. praecipue prope litora marina. Var. y. in 
rupibus micaceis Nordlandiae Saltensis circa Fiskevaag tantummodo parcius 
est lecta (Smrft), quum 6. passim per Nordlandiam, Finmarkiam, Groen- 
landiam (Okivisekan: J. Vahl) observata est. — Formam «. in terra tur- 
fosa ad Nennese Groenlandiae lectam quoque vidi. 

E generé Lecanorae non jure removeri potest, licet apothecia fere omni- 
no biatorina haud raro inveniantur, sed et intima cum Z. varia (a qua saepe non 
certe distingui potest et quacum forte confluit; var. s. symmicta forsan melius ad 
praesentem speciem sit referenda) affinitas et apothecia juniora (praecipue va- 
rietatis 3.) margine thallode sat evidente vulgo praedita hoc loco collocant 
plantam thallo (saepe omnino deficiente), apotheciorum magnitudine, colore ac 
forma e. s. p. vere polytropam. Cfr. Smrft. Suppl. p. 82. — Var. y. a vera 
Parm. ocrinaeta Er. (non Lecanora ocrinaeta Ach. Univ. p. 380 et Syn. p. 
162, quae ad Diatoram coarctatam pertinet) , planta mihi non satis clara, habitu 
et variis notis dillert et certe ad praesentem speciem pertinet, e loco habitandi 
(saxis micaceis fere solutis) orta. — Var. à. autem, habitu distincto et vulgo ele- 
gante a ceteris formis diversa, adeo crustae indole cum Z. frustulosa, apotheciis 
cum Z. varia |. polytropa convenit, ut si inter lichenes hybridae adsint species, 
haec pro tali facile sit sumenda. — Directos transitus inter hane et «. non quidem 
vidi, sed vix desunt; media fere inter eas est Lec. polytropa B. alpigena S chaer. 
Enum. p. 81 et Exs. v. 322, quae tamen a var. 6. dillert thallo macriore, cine- 
rascente, magis depresso-laevigato et apotheciis majoribus, convexis et magis 
lutescentibus. — Omnes h.l. commemoratae formae apotheciorum interna structura 
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congruunt: asci clavati |. leviter inflato-clavati, paraphyses cohaerentes, filiformes, a- 
pice olivaceo-lutescentes |. fuscidulae, sporae octonae, simplices, ellipsoideae |. 
suboblongae, luteolo-hyalinae, 0,010—1; mm. longae et 0,0045—60 mm. latae. 

Lecidea sulphurea Wnbg. Fl. Lapp. p. 477, quae in herb. ejus deest, 
verisimiliter ad var. 9. intricatam pertinet; veram. Lecanoram sulphuream intra 
limites Florae arctoae numquam lectam vidi. 


13. L. atrosulphurea (Wnbg.): crusta subtartarea, rimoso-areolata 
1. elebuloso-coacervata, pallide sulphurea, hypothallo albo; apotheciorum 
disco atro, nudo, primitus immerso, dein superficiali, margine thallode te- 
nui integro cincto, dein elevato, subgloboso, immarginato. 


Syn. Lichen atrosulphureus Wnbg. Lapp. p. 411. — Lecanora A ch. 
Syn. p. 149, Smrft. Suppl. p. 99, Schaer. Enum. p. 77. — Parmelia Fr. 
L. E. p. 160. 


Exs. Smrft. n. 144. — Th. Fr. ined. 


In rupibus, praecipue argillaceo-schistosis arenariisque, secus oras 
Nordlandiae Finmarkiaeque, ins. Spitsbergensium (Nordenskj.) et Groen- 
landiae occidentalis (usque ad Holsteinborg) passim. 


Planta admodum variabilis, inter L. atram et polytropam omnino media. 
Crusta nunc est valde crassa, ruguloso-inaequalis, nunc macrior et sublaevigata 
(forma macrior: Smrft. I. c.), nunc tenuissima, subdisperso-areolata. Quo ma- 
gis evoluta est crusta, eo magis lecanorina vulgo sunt apothecia; quo autem 
tenuior illa, eo magis haec pseudo-lecidinea, adeo ut specimina inveniantur, 
quae singula obvia, formis intermediis non praesentibus, facile pro Lecidea ha- 
beri possint; Lecidea biformis Fr. L. E. p. 324 tales respicit formas. Discus 
siceus est aterrimus, sed humidus in virescentem |. olivaceum vergit, unde etiam 
allinitas cum prioribus elucet; "h. e. color disci, qui in praecedentibus abnormis 
est, in statu morboso tantum obvius, in hac in statu incorrupto normalis est" 
(Fr) — Asc clavati, paraphyses cohaerentes, filiformes, apice fuscescentes; 
sporae octonae, simplices, luteolo-hyalinae, elongato- |. ellipsoideo-oblongae, 
0,008—13 mm. longae et 0,064—5 mm. latae. 


c. J'uscescentes. 


14. L. badia (Ehrh.): crusta cartilaginea, rimoso-areolata, subsqua- 
mulosa, olivaceo-badia l. picea, hypothallo nigro; apotheciis adpressis, disco 
plano, demum convexiusculo, nudo, polito, fusco-atro, margine subintegro 
persistente, 


Syn. Lecanora badia Ach. Univ. p. 407 (y et à), Syn. p. 154, 
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Schaer. Enum. p. 68 (p. p.), Mass. Rich. p. 1, Koerb. Syst. p. 138. 
— Lichen Wubg. Lapp. p. 409. — Parmelia Fr. L. E. p. 147 (excl. B.). 
Exs. L. Su. n. 369. — Schaer. n. 301. — Rbnh. n. 170. 


In saxis rupibusque graniticis totius territorii; in Groenlandia usque 
ad Holsteinborg progrediens. 

Variae exstant formae, e quibus unam ad Nyborg Finm. orient. legi, quae 
habitu externo fere omnino Acarosporam glaucocarpam relert, et quum insuper 
Acarospora  peliscypha a forma vulgari. Z. badiae non abhorreat, non est mi- 
randum, quod Acharius hanc speciem. cum Acarosporis confuderit. Lecanora 
badia 9. amaura Ach. Univ. p. 408 s. Parmelia squamulosa var. amaura 
Meth. p. 182 est ipsissima forma primaria L. badiae, ut me docuerunt spec. 
originalia in herb. Wnbg. — Asci inflato-clavati, paraphysibus laxe cohaeren- 
tibus, apice fuscescenti-luteolis cincti; sporae octonae, simplices, luteolo-hyalinae, 
oblongae i. subfusiformes, 0,010—1» mm. longae et 0,00;—5 mm. latae. 


15. L. nephaea S mrft.: crusta granulato-verrucosa, umbrino-fusca |. 
nigrescenti-ferruginea, areolis subdispersis, subglobosis, minutis, hypothallo 
nigro; apotheciis sessilibus, disco plano, nigro |. fuligineo-rufescente, nudo, 
margine thallode elevato. ferrugineo-rufescente, flexuoso crenulatoque, per- 
sistente. 

Syn. Lecanora nephaeca Smrft. Suppl. p. 103, Schaer. Enum. p. 

70. — Parmelia Fr. L. E. p. 154. 


In saxis micaceis inferalpinis ad Fiskevaag Nordlandiae Saltensis ra- 
rissime (Smrft.). 

Lichen habitu singularis neque cum ullo alio conjungendus, quamquam 
color thallı suadet, illum vix normaliter esse evolutum. Nulli alii Zecanorae spe- 
ciei est similis, sed. potius crusta Lecideae cujusdam personam gerit, ut jam 
recte observavit Smrft. — Apotheciis semper dignoscitur rarissima haee planta 
(vidi tantummodo e loco citato et ex Egebjerget prope Christianam, ubi parcis- 
simam invenit Cel. Blytt) planis, margine quam maxime flexuoso crenatoque. 
Asci parvi, clavati; paraphyses sat validae, cohaerentes, apice fuscescenti-capita- 
tae; sporae octonae, simplices, hyalinae, oblongae |. subellipsoideae, 0,008—10 
mm. longae et 0,003—4 mm. latae. 


16. L. poliophaea (Wnbg.): crusta subtartarea , rimoso-diffracta, gle- 
buloso-verrucosa |. verrucoso-papillata, fuscescenti-cinerea, hypothallo fibril- 
loso albo limitata; apotheciis adnatis, disco planiusculo, brunneo, margine 
thallode persistente, tenui, demum crenato. 

227] d 
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Syn. Parmelia poliophaea Wnubg. in Ach. Meth. Suppl. p. 38, Fr. 
L. E. p. 146. — Lecanora Ach. Univ. p. 398, Syn. p. 159, Schaer. Enum. 
p. 61. — Lichen Wuhg. Lapp. p. 410 et tab. XXVII f£. 3. — Polyozo- 
sia Mass. Framm. p. 19. 


Q. spodophaea (W nbg.): crusta obscuriore, virescenti-fusca. 

Syn. Parmelia spodophaea Wnbg. in Ach. Meth. Suppl. p. 37. — 
Lecanora Ach. Univ. p. 387, Syn. p. 155, Smrft. Suppl. p. 98. — Lichen 
Wnubg. Lapp. p. 409. — Polyozosia Mass. Framm. p. 19. 


Parmelia poliophaea à. spodophaea Fr. L. E. p. 147. — Lecanora 
Schaer. Enum. p. 62. 


In scopulis marinis quam maxime ventosis insularum exteriorum Fin- 
markiae occidentalis Nordlandiaeque passim. (Usque ad Christianiam de- 
scendit: Blytt.) 

Crustae indole facile distincta species; "re vera a papillis erectis tereti- 
bus constituitur sed adeo minutis et contiguis, ut superficiem granulatam referant" 
(Wnbg.). Hypothallus byssinus, in utraque forma sat evidens, etiam huie spe- 
ciei est nota characteristica. Habitus lichenis obiter inspecti refert. Zeprariam 
quandam supra saxa effusam, sed accuratius observato nihil leprosi inest. Apo- 
thecia sunt adnata nec tamen adeo "podicellata," ac e fig. cit. d. et e. conclude- 
res. Inter formas duas allatas nulla adest certa differentia; in uno eodemque saxo 
prope Hammerfest utramque legi formis intermediis evidentissime connexam, — 
Asci clavati, paraphysibus cobaerentibus, apice leviter fuscescentibus cincti; spo- 
rae octonae, simplices, luteolo-hyalinae , ellipsoideae I. suboblongae, 0,010—13 
mm. longae et 0,006 mm. latae. 


17. L. helicopis (Wnbg.): crusta subtartarea, rimuloso-areolata, li- 
vido-cinerea, hypothallo albo limitata; apotheciis adnatis, disco nudo, livido- 
nigricante, mox convexiusculo et marginem thallodem tenuem excludente. 

Syn. Lecidea helicopis W ubg. in Ach. Meth. Suppl. p. 9, Ach. Univ. 

p. 156 (p. p). — Lichen Wnbg. Lapp. p. 414. — Lecanora Ach. Syn. 
p. 149. — Parmelia Fr. L. E. p. 181. — Urceolaria Schaer. Enum. p. 


o6 
> 


In lapidibus litoralibus fluxu maris interdum irrigatis ad Altenfjord 
Finmarkiae passim (Wnbg.). 

Species parum cognita, hactenus tantummodo loco allato a Wnbg. inventa, 
ob habitum obsoletum atque locum habitandi suspecta. Quamvis habitu externo admo- 
dum abhorreat, suspicor eam a Lecanora poliophaea originem forsan ducere 
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ejusque sistere formam crusta undis laevigata; viva certe accuratiore eget studio. 
Cfr. praeterea. de crustae apotheciorumque indole Wnbg. et Fr. Il. ec. — Asci 
clavati, paraphysibus conglutinato-cohaerentibus, apice fuscescentibus cincti; spo- 
rae octonae, simplices, oblongae, luteolae, 0,012—14 mm. longae et 0,606 mm. 


latae. 


* * apotheciis margine duplici cinctis ( Zeora K o erb.). 
18. L. cenisea Ach. crusta tartarea, granulato-verrucosa, glauce- 
scente, hypothallo albo; apotheciis confertis, sessilibus, tandem convexiuscu- 
lis, disco subluteo lividove tandemque nigricante, cinereo-pruinoso, margine 
thallode persistente, crassiusculo, demum flexuoso crenulatoque. 
Syn. Lecanora cenisea Ach, Univ. p. 361, Syn. p. 163, Schaer. Enum. 
p. 73, Mass. Rich. p. 4. — Parmelia Fr. L. E. p. 180. — Zeora Koerb. 
Syst. p. 137. 

Lecanora subfusca 8. allophana Smrft. Suppl. p. 93. 

Exs. L. Su. n. 344. — Smrft. n. 63. — Schaer. n. 306. 


B. fusca (Smrft): apotheciis confertissimis, margine proprio tenui 
marginem thallodem occludente. 
Syn. Lecanora subfusca Q. allophana b. fusca Smrft. Suppl. p. 93. 


In rupibus saxisque inferalpinis totius regionis Scandinaviae, ins. Spits- 
bergensium et Groenlandiae occidentalis (Julianeshaab: J. Vahl). 

Species inter L. subfuscam et glaucomam media, ab illa interdum non 
nisi aegre distincta. — Asci clavati, paraphysibus cohaerentibus, filiformibus, 
apice fuscescentibus cincti; sporae octonae, simplices, luteolo-hyalinae, ellipsoideae 
I. suboblongae, episporio crassiusculo, 0,012—15 mm. longae et 0,007—8 mm. 
latae. 


19. L. sordida (Pers): crusta tartarea, rimoso-areolata, contigua, 
glauco-albicante, hypothallo albido; apotheciis crustae innatis, primo sub- 
planis, dein convexis, carneis lividisve, caesio-pruinosis, tandem denudatis 
nigricantibusque, margine thallode integerrimo, demum excluso. 


Syn. Lecanora glaucoma Ach. Univ. p. 362 (p. p.), Syn. 165. 
Parmelia sordida Fr. L. E. p. 178 (a). — Zeora Koerb. Syst. p. 133. 
Lecanora rimosa S chaer. Enum. p. 71, Mass. Rich. p. 2. 

Exs. L. Su. n. 263. — Schaer. n. 304. 


B. subcarnea (Ach.): apotheciis planiusculis, subcarneis. 


Syn. Lecidea subcarnea Ach. Univ. p. 365, Syn. 45. 
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Lecanora unicolor Smrft. Suppl. p. 85. 
Exs. L. Su. m. 159. 


y. corallina (L.): crusta isidioidea, sterili. 


Syn. Stereocaulon corallinum Schrad. Spie. Fl. Germ. p. 113 (sec. 
spec. orig. in herb. M. Vahl). 

Isidium corallinum Ach. Univ. p. 575, Syn. p. 281. 

Lecanora micraspis Smrft. Suppl. p. 102 (quoad crustam). 


Exs. L. Su. n. 420. — Schaer. n. 236. 


Forma primaria (de qua in Fl. Lapp. nullam mentionem facit W nb g.) 
per regionem Scandinavicam sparsa tantum legitur (ex. gr. Alstenóe Nord- 
landiae: Blytt, Alten: hb. Wnbg., Nyborg Finm. orient: ipse), sed in 
Groenlandia passim usque ad Umanak (J. Vahl); var. gp. a Smrft. rarissi- 
me inventa est in lateribus saxorum absconditis summarum alpium Nord- 
landiae (Baadfjeldet) et y. rarius in rupibus inferalpinis maritimisque Nord- 
landiae meridionalis, Helgolandiae (Sm rft.) et distr. Altensis (Wnbg.). 


Asci (in «) inflato-clavati, paraphysibus cohaerentibus, apice fuscescenti- 
bus obvallati; sporae octonae, simplices, ellipsoideae, luteolo-hyalinae, 0,012 mm. 


longae et 0,556 mm. latae. 


Lecanora micraspis Smrft., ut jam recte observavit Fr. in Lich. Eur. 
l. e, quod ad erustam attinet, omnino est /sidium corallinum Ach. Apothecia 
vero, de quibus mentio fit, ad ‚Selerococcum sphaerale Fr. (Spiloma sphaerale 
Ach. Syn. p. 2) pertinent neque, ut omnino perperam alfırmat cl. N ylander 
(Prodr. p. 140), ad Buelliam saxatilem (Schaer) Koerb. Syst. p. 228. 


Subgen. IL Pionospora Th. Fr.: sporae maximae, solitariae. 


Inter Eulecanoras ( L. tartaream et affines) et Pertusarias ambigit plan- 
ta, quae, a Cell. Massalongo et Hepp cum his conjuneta, a me ut typus 
novi subgeneris proponitur. Discus enim. mox apertus et explanatus, margine 
thallode cinctus optime suadet, hoc genus Heferocarpis nec Pyrenocarpis esse 
adscribendum, quamvis sporis a Pertusarüs non abhorreat. Ad Zwlecanoras sese 
habet fere ut Oedomocarpon ad Lecideas, sed quum unica nota characteristica in 
ascis monosporis sit posita, melius forsan. sit distinetum genus non proponere, 
praecipue quum non desint species ejusdem generis (v. c. Rhizocarpi, Pertusa- 
ride e. s. p.) ascis mono-, di-, tetra-, octo-sporis praeditae. Observandum ta- 
men est, inter Zulecanoras et Pionosporam wullas adhuc formas intermedias esse 


inventas. 
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20. L. (P.) bryontha (Ach.): crusta tartarea, tenuissima, subcontigua, 
verrucis obsita discretis, alba, hypothallum albidum obtegente; apotheciis 
sessilibus, crassis, primitus urceolatis, mox subplanis, disco ruguloso, live- 
scenti-hepatico l. olivaceo-carneo, subpruinoso, margine tumido primitus di- 
scum cingente, dein disco dilatato excluso. 

Syn. Parmelia subfusca 8. bryontha Ach. Meth. p. 167. — Lichen 

Wnbg. Lapp. p. 408. 

Lecanora bryontha Ach. Univ. p. 392, Syn. p. 156, Smrft. Suppl. 

p. 80. 


Lecanora subfusca & pachnea Schaer. Enum. p. 76 (sec. spec. orig. 


in hb. Fries.). 
Pertusaria panyrga Mass. Symm. p. 108. 
Pertusaria macrospora Hepp exs. 


Exs. Th. Fr. n. 9. — Hepp n. 424. 


Supra muscos destructos radicesque herbarum in alpinis Scandinaviae 
(Saltdalen: Smrft., Tromsöe et Mortensnaes: ipse) Lapponiae Kemensis 
(Wnbg.) atque Groenlandiae (Tunnudliorbik: J. Vahl) parcius; minus evo- 
luta ad terram arenosam et saxa. 


Haec est vera Lecanora bryontha Ach., sec. specimina. Wahlenbergiana 
prima vice descripta, dein vario modo commixta 1). Praecipue cum Lecanora 
subfusca immerito confusa est, quamquam jam Acharius monuit: "habitus, co- 
lor et omnia suadent distinctionem hujus speciei a Lec. subfusca” ac "natura et 
colore apotheciorum tantum differt, ut pro ejus varietate neutiquam haberi possit." 
Notis supra allatis facile distinguitur et praecipue sporis maximis, oblongis, late 
limbatis, intus. granuloso-grumosis, luteolis, simplicibus, in ascis inflatis elonga- 
tisque solitariis, 0,112—1s4 mm. longis et 0,040— 66 mm. latis, paraphysibus fili- 
formibus. 

Qua ratione possit Smrft. aflerre: "ZL. dryontha Ach. Syn. et Univ. 
(exel. syn. Wnbg.)," quamquam Acharius ipse Wahlenbergium ut pri- 
mum inventorem allert, ex eo intelligitur, quod in herb. Smrft. adest specimen 
authenticum hujus plantae, cui lapsu quodam W ahlenbergius adscripsit "Lich. 
epibryon,' quem errorem praeterea in variis herbariis ab illo vidi commissum. 
Cir. interea descript. in Fl. Lapp. I. c. sat. bonam. 


1) Synonyma supra allata sunt certa, sed huc pertinere non possunt Lecanora subfusca 
B. pachnea Ach. Univ. p. 396, Lecanora subfusca y. epibryon Smrft. Suppl. p. 93 (ut e synony- 
mo Wnbg. allato concluderes), Lec. subfusca &. vulgaris 4. bryontha K oer b. Syst. p. 141 et Schaer. 
exs. n. 311. 


98 a 
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25. Caloplaca Th. Fr. 


Thallus crustaceus, aniformis; apothecia lecanorina |. zeorina, primi- 
tus clausa, margine simplici l. duplici cincta; sporae ellipsoideae, polari-dy- 
blastae, incoloratae. 


Nomen vulgo usitatum ( Callopisma DNtrs) mutandum est ob antiquius 
homonymon Gentianearum genus 1). — Ex altera parte in Xanthoriam, ex 
altera in Blasteniam abit et ab hac limitibus adeo subtilibus distinguitur, ut com- 
plures species a diversis auctoribus utrique generi vicissim sint. adnumeratae. 
Plurimas ad praesens genus retuli, quia apothecia primitus sunt clausa et margine 
tenuissimo evanescente cincta, quamquam negari non potest, apothecia adulta 
vulgo omnino esse biatorina apud C. ferrugineam, f'uscoluteam, jungermanniae 


e. s. p. 


1. C. cerina (Hedw.): crusta tenui, primitus contigua, dein granu- 
lata, cinerea, hypothallo coerulescenti-nigro; apotheciis sessilibus, disco pla- 
no, subcerino, margine tenui, integro, persistente, obscuriore. 

Syn. Lecanora cerina Ach. Univ. p. 390, Syn. p. 173. — Lichen 
Wnbg. Lapp. p. 404 (excl 8). — Parmelia Fr. L. E. p. 168 («) — 
Lecidea Schaer. Enum, p. 148 (excl. 4). — Callopisma Mass. Blast. p. 
85, Koerb. Syst. p. 127. 

Exs. L. Su. n. 102. — Schaer. n. 219, — Hepp n. 405. 


(9. stillicidiorum (O ed.): crusta granulata, cinereo albicante, hypothallo 
obsoleto; disco luteo-virescente, margine subpulverulento. 

Syn. Lichen stillicidiorum OQ ed. in Fl. Dan. tab. 1663 f. 2. 

Exs. Hepp n. 406 b. 


Ad cortices arborum frondosarum, praecipue Populi, et ad ligna fa- 
brefacta vetusta atque ß. supra muscos stillicidio irrigatos, lichenes emor- 
tuos e. s. p. per totam Scandinaviam, ins. Spitsbergenses, Groenlandiam 
Irequenter. 


Asci inflati, utrinque attenuati, paraphysibus filiformibus, laxe cohaerenti_ 
bus, apice fulvescentibus obvallati; sporae ellipsoideae, polari-dyblastae, hyalinae 
blastidiis luteolis, octonae, 0,012—14 mm. longae et 0,007—8s mm. latae. 


2. C. eitrina (Ach.): crusta crassiuscula, granulato-leprosa, citrina l. 


1) Quod quum primum post impressam praefationem observaverim, nomine Callopismatis 
antea usurpavi, quod ubique est in Caloplacam mutandum. 
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flavo-virescente, hypothallo evanido albo; apotheciis adpressis, planis, auran- 
tiacis l. flavo-vitellinis, margine thallode tenui, mox demisso, subgranulato. 


Syn. Lecanora citrina Ach. Univ. p. 402, Syn. p. 176, Smrft. 
Suppl. p. 88. — Callopisma Mass. Blast. p. 97, Koerb. Syst. p. 128. 


Exs. L. Su. n. 324. — Moug. n. 742. — Hepp n. 394. 


In lignis vetustis saxisque per Nordlandiam Saltensem rarius (S mrft.). 


Seorsim hane plantam recepi, non quia de autonoma ejus natura sum 
convictus, sed rationibus a Cel. Koerb. I. c. allatis atque ejus et Massalongii 
auctoritate commotus, quum nondum vivam satis examinaverim. In sententiam 
veterum (Fr. L. E. p. 73 et 115, Schaer. Enum. p. 51 et 64), plantam lig- 
nicolam a Nanthoria parietina, saxicolam a X. murorum origmem ducere, eo 
magis propensus sum abire, quod hae plantae habitu inter se nonnihil differunt. 
Planta Sommerfeltiana saxicola habitu fere omnino cum Xanthoria vitellina con- 
venit, sed sporae octonae obstant; formae lignicolae sporae sunt in ascis oblon- 
gis obtusisque octonae, polari-dyblastae, hyalinae blastidiis sat amplis luteolis, 
ellipsoideae |. oblongae, 0,010 —14 mm. longae et 0,00;—5 mm. latae; paraphyses 
cohaerentes, apice incrassatae et lutescentes. 


3. C. aurantiaca (Light£): crusta cartilaginea, inaequabili, subgranu- 
lata, citrino-lutescente, hypothallo coeruleo-nigro l. indistincto; apotheciis ses- 
silibus, disco plano l. convexiusculo, aurantiaco, margine proprio integerrimo 
intra marginem  thallodem tenuem, crenulatum, demum exclusum. 


Syn. Lecidea aurantiaca Ach. Univ. p. 204, Syn. p. 50, Schaer. 
Enum. p. 148 (a). — Parmelia Fr. L. E. p. 166 (« et fp). — Cullopisma 
Mass. Blast. p. 129. 


Lecanora salicina Ach. Univ. p. 400, Syn. p.175, Smrft. Suppl. p. 86. 
Exs. L. Su. n 41. — Schaer. n. 537. 


BP. flavo-virescens (Hoffm.): crusta rimoso-areolata, flavo-virescente; 
apotheciis convexis, margine thallode a proprio tandem excluso. 


Syn. Lecanora erythrella Ach. Univ. p. 401, Syn. p. 175. 
Lecanora salicina d. erythrella Smrft. Suppl. p. 86. 


Lecidea aurantiaca y. flavo-virescens Schaer. Enum. p. 149. — Cal- 


lopisma Mass. Blast. p. 71, Koerb. Syst. p. 130. 
Exs. Schaer. n. 223. 


y. holocarpa (Ehrh.): crusta tenuissima, leprosa |. oblitterata; apothe- 
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ciis confertis, mutua pressione angulosis, e luteo rufo-fuscis, margine dilu- 
tiore demum concolore. 
Syn. Lecidea luteo-alba 8. holocarpa Ach. Univ. p. 207, Syn. p. 49, 
Schaer. Enum. p. 147. 
Lecidea aurantiaca ß. holocarpa Smrft. Suppl. p. 170. — Callopisma 
Mass. Blast. p. 76, Koerb. I. c. 


Parmelia vitellina b. holocarpa Fr. L. E. p. 162. 
Exs. Flke. n. 186. 


In truncis Salicum Populorumque totius regionis Scandinavicae oc- 
currit forma primaria, in partibus meridionalibus frequenter, in septentriona- 
libus passim; var. &. in rupibus calcareis schistosisque alpinis et y. in parie- 
tibus vetustis Nordlandiae Saltensis haud rarae. — Cel. Vabl in mserpt. 
eam affert e Groenlandia (distr. Julianeshaab), sed specimina non vidi. 

Quoad crustam eximie varians species; tres varietates h. |. recepi, sed 
qui vult plures facile potest distinguere. Sommerfelt tres formas recenset, 
supra sub a receptas, e quibus b. mierothelia (A ch.) crusta verrucosa papilla- 
taque supra muscos lichenesque arborum sese expandit et 7. nudiuscula ( Leci- 
dea aurantiaca Ach.) crusta subnulla cum «. ad truncos arborum sat frequen- 
ter legitur. — Asci inflato-clavati , paraphysibus laxe cohaerentibus, apice incras- 
satis fulvescentibusque cincti; sporae octonae, subellipsoideae l. ellipsoideo-oblon- 
gae, hyalinae blastidis polaribus luteolis, 0,01;—15 mm. longae et 0,006 mm. 


latae. 


4. C. luteo-alba (Turn.): crusta tenui, laevigata, granuloso-leprosa, 
cinereo-albida, hypothallo albido tenuissimo; apotheciis sessilibus, disco 
luteo-aurantiaco |. planiusculo, margine thallode tenuissimo, flavido I. albido, 
mox excluso I. jam primitus obsoleto, proprio integro, primo crassiusculo, 
dein extenuato et evanescente. 

Syn. Lecidea luteo-alba Ach. Univ. p. 207 et Syn. p. 49 (a), Schaer, 

Enum. p. 147. — Callopisma Mass. Blast. p. 80, Koerb. Syst. p. 128. 

Lecidea aurantiaca «. Smrft. Suppl. p. 169. 

Parmelia cerina Fr. L. E. p. 168 (p. p.). 

Exs. Schaer. n. 475. — Mass. n. 235. — Smrft. n. 133. 


Ad corticem Populorum Betularumque per totam Scandinaviam haud 
infrequens. 

Inter C. cerinam et aurantiacam quasi media, sed utraque minor et no- 
fis allatis. distincta, etsi cum his vulgo commixta occurrat. — Asci saccato-cla- 
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vati, paraphysibus cohaerentibus, apice viridi-lutescentibus cincti : sporae octonae, 
polari-dyblastae, hyalinae blastidiis minutis luteolis, ellipsoideae, 0,012 mm. longae 


et 0,006 mm. latae. 


5. C. fuscoglutea (Dicks.): crusta granulato-verrucosa, effusa, tar- 
tarea, alba, crassiuscula, subnitente, cum hypothallo concolori confusa; a- 
potheciis magnis, adnatis, disco plano, rimuloso |. verrucoso-rugoso, sordide 
luteo, margine crasso, elevato, inflexo, flexuoso, persistente. 


Syn. Lichen fuscoluteus Dicks. Fasc. II pl. erypt. Br. p. 18, E. Bot. 
f. 1007. — Lecidea Ach. Univ. p. 198, Syn. p. 42 (p. p.), Smrft. Suppl. 
p. 166 («), Schaer. Enum. p. 147 (p. p.). 

Parmelia ferruginea var. Fr. L. E. p. 171. 


Exs. (non vidi). 


Supra muscos humidos Nordlandiae totius, Finmarkiae Lapponiaeque 
meridionalis passim, ut etiam in Islandia (hb. J. Vahl) et Groenlandia (Syd- 
ostbugten distr. Christianshaab). 


Planta parum cognita, sequenti affinis, sed, ni fallor, vere distincta. Cru- 
sta alba late effusa muscos obducit, unde fere spinulosa apparet granulis albis 
immixtis; apothecia sparsa, primitus clausa et globosa, dein urceolata demumque 
explanata, bilinearem latitudinem attingentia; discus persistenter planus, aurantius 
l. aetate olivaceo-luteus, rugulosus, rore quasi tectus, margine proprio crasso in- 
voluto |. inflexo, flexuoso, concolori I. excipulo tenui thallode albido saepe ve- 
stito cinctus; excipulum thallodes inferiorem apothecii partem semper recipit. La- 
mina sporigera intus fusca; asci inflato-clavati, elongati, paraphyses capillares, 
jaxe cohaerentes; sporae octonae, subellipsoideae |. oblongo-ellipsoideae, polari- 
dyblastae. hyalinae blastidiis luteolis, cire. 0,016 mm. longae et 0,507 mm. latae. 
— Est species mere alpina neque in regiones campestres descendens: ex alpi- 
bus Germaniae eam quoque possideo. Engl. Bot. fig. cit. erescendi modum et 
habitum sat bene exprimit. 


b. C. jungermanniae (Vahl): crusta tenui, effusa, verrucoso-granu- 
lata, subtartarea, albido-cinerascente, opaca, cum hypothallo concolori con- 
fusa; apotheciis parvis, adnatis, disco planiusculo l. demum convexo, laevi, 
aurantio-fulvo 1. ex aurantiaco livido-ferrugineo, margine tenul, erecto, di- 
lutiore, regulari, persistente l. excluso. 


S yn. Lecidea jungermanniae Ach. Meth. p. 70. 
Lecidea cinereo-fusca $. jungermanniae Ach. Univ. p. 203. 
Lichen cerinus Q. stillicidiorum W nbg. Lapp. p. 404. 
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Lecidea fuscolutea Ach. Syn. p. 42 (a. p. min. part), Schaer. Enum. 
p. 147 (p. max. part), Smrft. Suppl. p. 166 (?.). 


Parmelia ferruginea var. Fr. L. E. p. 171. 
Exs. Hepp n. 404 ( Placodium fuscoluteum ). 


B. convera (Schaer.): apotheciis confertis, subconglomeratis, con- 
vexis, immarginatis, demum sublividis. 


Syn. Lecidea fuscolutea 8. convera Schaer. |. c. 
Callopisma lividum Koerb. Pg. p. 65. 
Exs. Hepp n. 403 (Plac. lividum ). 


Utraque forma supra muscos ad latera rupium et in campis subal- 
pinis inferalpinisque totius partis Scandinavicae passim (8. tamen parcius), 
et praeterea in ins. Spitsberg. (Hornsund: Nordenskj.) et Groenlandia 
(a. ad Nennese et Tunnudliorbik, ?. ad Njarasurksoit) lecta. 


Priori quidem affinis species sed distincta omnium partium minore mole, 
apotheciis regularibus, demum vulgo convexis, margine tenui e. s. p.; habitu 
quoque nonnihil refert C. ferrugineae formas muscicolas, sed apotheciorum co- 
lore distincta. Inter a. et £. in natura nulli certe dantur limites; var. f. apothe- 
ciis adultis caute sejungenda est a Blastenia leucoraea subsimili. — Apothecia 
primo clausa, subglobosa et poro depresso notata, dein explanata tandemque 
convexa; excipulum thallodes nunc satis distinctum, subpulverulentum , proprium 
cingeus, nunc indistinetum et apotheciorum inferiorem partem tantummodo reci- 
piens. Lamina sporigera tenuis, intus albida; asci subclavati, paraphysibus co- 
haerentibus cincti; sporae octonae, ellipsoideae, hyalinae blastidiis luteolis, 0,01 — 
is mm. longae et 0,907—s mm. latae. 

Planta quidem praecipue alpina sed etiam in campestria descendens; in 
campis cirea Upsaliam, unde ab Achario affertur, eam parce legi. Praeterea 
synonymon illud Lecideae jungermanniae Ach. Meth. variis dubiis erroribusque 
subjectum fuit: Acharius ipse in Syn. p. 38 illud ad Biatoram decolorantem 
(quae species numquam ei rite erat cognita) ducit, quamquam ipsius synony- 
mon Lecideae cinereo-fuscae B. jungermanniae Univ. (cfr. quoque loca natalia 
hujus et Lecid. jungermanniae Meth.!) Lec. fuscoluteae «. subjungat. Achari- 
um transseripsit Wnbg (Fl. Lapp. p. 477), duplici modo errans, quum secun- 
dum ipsius herbarium veram L. jungermanniae pro Lich. cerino Q. stillicidio- 
rum sumeret. Som merfelt primus haec errata extricavit. Schaerer plantam 
praesentem pro vero Lich. fuscoluteo Dicks. habuit, sed obstat tam figura in 
Engl. Bot. quam bona descriptio in Ach. Univ. (quam conferas), ad specimina 
Anglica facta. — Primarius Lichen jungermanniae (Vahl in Nat. Selsk. Skrift. 2 
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p. 29) hue quoque verosimiliter pertinet; saltem adest sub hoc nomine in herb. 
M. Vahl e Gudbrandsdalen Norvegiae, sed figura in Fl. Dan. t. 1063 f. 1 


videtur pertinere ad C. cerinam 8. stillicidiorum. 


7. C. ferruginea |W uds): crusta tenui, primo contigua, dein ver- 
rucosa, cinerascenti-albida, hypothallo nigro-cinerascente; apotheciis sessili- 
bus, disco plano l. demum convexo, opaco, rufo- l. luteo-ferrugineo, mar- 
gine proprio subpersistente, tandem subcrispo. 

Syn. Lecidea cinereo-fusca Ach. Univ. p. 202 (excl. £.), Syn. p. 43. 


Lecidea ferruginea Smrft. Suppl. p. 168 (a et 8), Schaer. Enum. p. 
144 (excl. d.. — Parmelia Fr. L. E. p. 170 (p. max. part). — Blastenia 
Mass. Blast. p. 102, Koerb. Syst. p. 183. 

Exs. L. Su. n. 227. — Schaer. n. 583. 


ß. ammiospila (Wnbg.): apotheciis aggregatis, rufis, margineth allode 
accessorio tenui instructis, proprio opaco, saepius flexuoso. 
Syn. Lecidea ammiospila Wnbg. in Ach. Meth. Suppl. p. 13, Ach. 
Syn. p. 44. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 407. 


y. cinnamomea Th. Fr.: apotheciis minutis, primitus concavis, dein 
planis, margine subtenui, integro marginatis, dein leviter convexis margine 
subexcluso, primitus lateritiis margine concolore, dein rufo-cinnamomeis 
tandemque olivaceo-fuscescentibus margine dilutiore. 


9. hypnophila Th. Fr.: crusta subnulla; apotheciis minutissimis, au- 
rantio-rufis, tandem cinnamomeis, planiusculis, margine tenui saepe dilutiore 
cinctis. 

e eaesio-rufa (A ch.): crusta crassiuscula, rimoso-subareolata, rugosa, 
einerascenti-albida; apotheciis planis, ferrugineo-luteis, margine tenui sub- 
flexuoso, dein convexis, immarginatis, livido-nigricantibus. 

Syn. Zeeidea cuesio-rufa Ach. Univ. p. 203, Syn. p. 44, Smrft. 

Suppl. p. 169. 


Forma primaria in cortice arborum frondosarum (ex. gr. Salicis Ca- 
praeae), ligno denudato parietibusque vetustis Nordlandiae Saltensis tantum 
est lecta; 3. observata est in parietibus vetustis Finmarkiae tam maritimae 
quam interioris (Kautokeino) rarius, quin etiam in crucibus ligneis vetustis 
prope Magdalena Bay ins: Spitsberg. (J. Vahl); ;. autem per totam Nord- 
landiam Finmarkiamque frequens est ad terram arenosam, saxa plus minus 
dissoluta atque (minus evoluta) in ramentis Empetri, Dryadis e. s. p., nec 
in Groenlandia insulisve Spitsberg. deest; à. supra muscos subemortuos 
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Finmarkiae (Tromsöe) et Groenlandiae (Julianeshaab) parcius est obser- 
ta una cum Rinodina turfacea B. depauperata; «. denique ad scopulos mi- 
caceos marinos Nordlandiae (ex. gr. ad Löb prope Bodöe) legit Sommer- 
felt. 

Inter formas allatas 9. admodum insignis est, quippe quae demonstret, 
hanc speciem non invita natura posse huic generi adscribi; in ceteris enim for- 
mis omnino deest excipulum thallodes, sed hujus apothecia "omnino ejusdem struc- 
turae sunt ac in Lich. cerino, ut vix nisi colore diversissimo et constante dilfe- 
rant nec non magnitudine insigniori” (Wnbg.). Formae hane varietatem cum a. 
connectentes minime tamen desunt; talis est Lecidea ferruginea f. ammiospila 
Smrft. I. c., quae non est vera planta Wahlenbergiana sed ad «. potius re- 
ferenda. — E ceteris formis à. minutie apotheciorum et «. crustae indole praeci- 
pue distinguuntur; var. ;., ad quam Lec. ferruginea a. Smrft. 1. c., quoad spe- 
cimina saxicola, pertinet, colore disci obscuro et margine dilutiore recedit. — 
Omnium formarum asci sunt subcylindrico-clavati, paraphyses filiformes, laxe co- 
haerentes, apice incrassatae et fulvescentes; sporae octonae, ellipsoideae I. ellip- 
soideo-oblongae , polari-dyblastae, hyalinae blastidiis luteolis, 0,515—19 mm. lon- 
gae et 0,0065 mm. latae; apud 7. tantummodo paullo minores: 0,012—15 mm. 
longae et 0,0055—60 mm. latae. 


26. Rinodina Mass. 


"Thallus crustaceus, uniformis; apothecia lecanorina |. zeorina, pri- 
mitus clausa, margine simplici thallode I. duplici cincta; sporae dyblastae, 
fuscae l. nigricantes. 

Magna quidem adest affinitas cum Physcia et Dimelaena, a quibus thalli 
modo indole distinguitur, sed saepe fere difficilius est. differentiam inter hujus ge- 
neris et Buelliae species indicare. Praeterea Rinodinae species arcte sunt se 
invicem conjunctae et saepe aegre discernuntur; qui gordium hunc nodum non 
extricare sed discindere volunt, omnes vel plurimas species conjungunt. 

1. R. milvina (Wnbg.): crusta crassa, effusa, subtartarea, contigua, 
verrucoso-glebulosa, umbrino-fusca l. nigricanti-olivacea, hypothallo nigro; 
apotheciis confertis ideoque adultis haud raro angulosis, sessilibus 1. adpres- 
sis, disco persistenter planiusculo, atro, margine thallode prominulo, integro, 
persistente. 

Syn. Parmelia milvina Wnbg. in Ach. Meth. Suppl. p. 34. — Le- 
canora Ach. Univ. p. 358 et Syn. p. 151 (excl 8.) — Lichen Wnbg. 
Lapp. p. 410. 

Parmelia badia 8. milvina Fr. L. E. p. 148. — Lecanora Schaer. 
Enum. p. 69 (salt. p. p.). 
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ß. melanochlora (Smrft.): crusta fusco-virescente, madida olivacea. 
Syn. Lecanora melanochlora Smrft. Suppl. p. 98. 
Parmelia sophodes 8. melanochlora V v. I.E. p. 150. 


In rupibus saxisque graniticis haud longe a litoribus marinis remotis 
Finmarkiae Nordlandiaeque passim. 


Verus Lichen milvinus Wubg., de quo sententiarum diversissimarum co- 
pia exstat, h. I. respieitur, et spero fore ut in posterum hic non in variis Leca- 
norarum etc. formis quaeratur. "Thallus crassus, Parmeliam stygiam vel potius 
alpicolam ob colorem haud dissimilem e longinquo in memoriam revocans, inte- 
gras rupes saepe fegit et ipse apotheciorum maxima copia fere totus tegitur. Val- 
de affinis est À. lecanorinae Mass. 1) et À. controversae Mass., sed color 
multo est obscurior, alias notas ut taceam. — Asci clavati, paraphyses laxissi- 
me cohaerentes, apice fuscescentes; sporae octonae, plus minus ellipsoideae, 
medio leviter constrictae, utrinque obtusae, dyblastae, fuligineo-fuscae, 0,016—22 
mm. longae et O,010—11 mm. latae. — In var. &., quae vix nisi crusta madida 
magis olivacea differt, sporae paullulo sunt minores: 0,014—16 mm. longae et 
0,007—s mm. latae, sed huic notae in hoc genere non admodum magna fides 
est tribuenda. 

2. R. sophodes (Ach.!): crusta crassiuscula, tartarea, suborbiculari, 
contigua, depresso-granulata l. verrucoso-areolata, olivaceo-fuscescente, hy- 
pothallo nigro imposita et limitata; apotheciis emersis, planiusculis, centrali- 
bus, atris, margine thallode tumidulo, persistente, integro. 

Syn. Lichen sophodes Ach. Prodr. p. 67. — Parmelia Ach. Meth. 

p. 155 («), Fr. L. E. p. 149 («). — Lecanora sophodes Ach. Univ. p. 
357 (a) et Syn. p. 153 (p. max. part), Schaer. Enum. p. 70 (p. p.)? 


Rinodina albana 3. orbicularis Mass. Rich. p. 16. 
Rinodina horiza Koerb. Pg. p. 71. 


Exs. L. Su. n. 252! — Mass. n. 216 (salt. in meo exempl.). — Arn. 


n 


1) Haee quoque fortasse est Florae nostrae civis; in herb. Smrft. adsunt enim specimi- 
nula quaedam "in rupibus calcareis ad Bodóe" lecta, quae haud dissimilia, sed nimis manca sunt. Pro- 
ventus etiam eo verisimilior est, quod cl. N ylander (Prodr. p. 140) hane plantam declarat esse 
identicam eum sua Homalea sagedioide in Bot. Not. 1854 p. 87 (quod tamen maxime mihi du- 
bitare liceat ob stationem "ad terram" allatam; nonne potius est Dimelaena mimbosa?), in alpibus 
Dovrensibus lecta. — Inter commenta Botanices speciosa numeranda est theoria s. conjectu- 
ra illa Nylanderiana, Rinodinam lecamorinam non autonomam esse plantam, sed "formationem (cum 
Buellia saxatili) analogam et vix diversam, ad Verrucarias terrestres et saxicolas, supra thallum earum, 
adnascentem vel potius innatam.” (!) 
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In cortice laevigato arborum frondosarum raro: hactenus tantummodo 
in Saltdalen Nordlandiae meridionalis ad corticem Alni parce est lecta (Smrft. 
herb.). 

Haec vera et primaria est Lecanora sophodes Ach. et Lichenologorum 
Sueciae omnium, ut ex optimis descriptionibus Acharianis locoque allato ("in 
cortice tenero truncorum Tiliae” adhuc in Suecia non infrequens) facillime pos- 
sumus concludere. Ultimis temporibus ab exteris hoc nomen falsae plantae ad- 
hibitum est, quae intra limites Scandinaviae nondum est inventa. Ad hanc, cui 
novum nomen igitur est imponendum (Zt. polysporae Th. Fr.) et quae ascis po- 
lysporis ab omnibus congeneribus differt, pertinent synonyma Rinodina sophodes 
Mass. Rich. p. 14, Koerb. Syst. p. 122, Lecanora sophodes S cha er. Enum. p. 
70 p. p. atque Hepp exs. n. 77 et 78, Mass. exs. n. 237; Schaer. exs. n. 
314, ad hanc citatus, in specimine Fries. duo exemplaria continet, alterum sat bo- 
num, quod est Lecania fuscella Mass., alterum quam maxime mancum, ad ve- 
ram À. polysporam pertinens. — Asci verae À. sophodis sunt inflato-clavati, 
paraphyses filiformes, apice incrassatae et fuscescentes; sporae octonae, dybla- 
stae, utrinque obtusae, medio leviter constrictae, fuligineo-fuscae, 0,01»—14 mm. 
longae et 0,005—7 mm. latae. 


3. AR. turfacea (Wnbg.): crusta crassiuscula, contigua, verrucosa, 
obscure cinerascente (rarius citrino-virescente), hypothallo indistincto; apo- 
theciis confertissimis ideoque varie angulosis, adnatis adpressisve, disco pri- 
mitus suburceolato, dein concavo l. subplano, fusco-atro l. nigro, epruinoso, 
margine thallode elevato, ruguloso, persistente. 

Syn. Lichen turfaceus Wubg. Lapp. p. 408. — Lecanora Ach. Syn. 

p. 156 (exel. var.). 
Parmelia sophodes 8. turfacea Fr. L. E. p. 149. — Lecanora Schaer. 
Enum. p. 70 (p. p.). 


£. depauperata Th. Fr.: crusta tenui, e verrucis dispersis cinerascen- 
ti-albidis contexta; apotheciis minoribus, dispersis, persistenter suburceolatis 
concavisque. 

Syn. Rinodina turfacea Koerb. Pg. p. 72 (p. p.). 

Exs. Hepp n. 84 (Psora turfacea g. pachnea Hepp, non Lee. sub- 

fusca var. pachnea Ach.). 

y. roscida (Smrft.): crusta tenui, granulato-dispersa; apotheciis minu- 
tis, sparsis, demum planiusculis, disco margineque albo- |. caesio-pruino- 
sis. 

Syn. Lecanora roscida Smrft. Suppl. p. 97 (p. max. part.). 
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Rinodina turfacea 8. microcarpa Koerb. Pg. p. 72. 


Exs. Hepp n. 85. 


Supra terram turfosam prope litora marina Finmarkiae et ins. Spits- 
berg. (Nordenskj) passim copiosa invenitur forma primaria; varr. supra 
muscos lichenesque destructos in inferalpinis subalpinisque (8. frequenter, 
y. parcius) observantur. In Groenlandia «. et 2. 1) quoque lectae sunt. Ex 
ins. Spitsberg. «. saxicolam reportavit amic. Nordenskjóld. 

Haec et subsequens in regionibus arcticis sub innumeris formis abundant 
et limites certos invenire difficillimum sane est. Vix tamen crederem, eas in 
unam speciem naturae convenienter posse conjungi, et quum praeterea habitu sat 
distincto jam primo obtutu vulgo dignoscantur, eas — ad interim saltem —sejungere 
rectissimum duxi. Formam primariam, quae verus est Lichen turfaceus Wubg., 
e regionibus australioribus vix vidi; a sequente haec differt thallo obscuriore , 
apotheciis confertissimis (recte igitur dicit W n bg.: "scutellae confertae et varie 
sibi invicem compressae totum fere lichenem constituunt, ut crusta difficilius dis- 
cernatur"), persistenter planis marginatisque, sporis majoribus. Quae enim sunt 
in ascis inflato-cylindricis octonae, oblongae, obtusae l. utrinque leviter attenuatae, 
dyblastae, umbrino-fuscae, 0,0»5—34 mm. longae et 0,012—14 mm. latae. Va- 
rietates a forma «. satis. recedunt, sed ob apothecia persistenter plana et margi- 
nata hue sunt referendae. In 8. sporas inveni 0,)26—28 mm. longas et 0,012 
mm. latas; in y; 0,030—34 mm. longas et 0,012—14 mm. latas. — Forma saxi- 
cola differt modo apotheciis minus confertis. 


4. AR. mniaroea (Ach): crusta crassiuscula, cohaerente, granulato- 
sublobata, albida l. albido-cinerascente, hypothallo indistincto; apotheciis 
confertis, primitus concavis, dein planis et margine elevato cinctis, demum 
convexis margine excluso, atro-fuscis, nudis |. pruinosis. 

Syn. Lecanora mniaroea Ach. Syn. p. 339 (sec. spec. orig. in herb. 

Fries.). 

Parmelia Hookeri Fr. L. E. p. 94 (p. p.). 

Lecanora sophodes ß. turfacea S chaer. Enum. p. 70 (p. p. sec. spec. 

orig.). 

Rinodina turfacea Koerb. Syst. p. 123, Pg. p. 72 (p. p.). 

Diploicia muscorum Mass. Rich. p. 86 (secund. Kórb.). 


1) Huic similis est Rinodina Conradi Koerb. Syst. p. 123, intra limites Florae nostrae 
nondum lecta sed vix dubie invenienda; eam enim in Hladehammeren prope Trondhjem vidi. 
Facile dignoseitur sporis in ascis inflato-clavatis octonis, oblongis et utrinque subattenuatis, con- 
stanter et pulchre tetrablastis, umbrino-fuscis, 0,026—28 mm. longis et 0,010—11 mm. latis. 
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Exs. Hepp n. 83. — Rbnh. n. 380 (minus bona), 382. 


ß. cinnamomea Th. Fr.: crusta crassa, effusa, verrucoso-sublobata 
conglomerataque, rufescenti-cinerea; apotheciis majoribus, mox elevato-con- 
vexis margine excluso, cinnamomeis |. sanguineo-atris. 


Syn. Rinodina mniaroea Koerb. Syst. p. 126? 


Ad terram humosam e muscis putrescentibus ortam per totam Scan- 
dinaviae regionem atque Groenlandiam passim copiose; var. 8. hactenus tan- 
tummodo lecta est supra muscos rupium umbrosarum prope Ö. Pasvig Fin- 
markiae orientalis et in Saltdalen Nordlandiae (Smrft. herb.). 


Forma «., quae certissime est Lecanora mniaroea Ach. vera et primaria, 
sporis praedita est octonis, ellipsoideo-oblongis, medio constrictis, utrinque obtu- 
sis, dyblastis, fuligineo-fuscis, 0,022 —27 mm. longis et 0,011—12 mm. latis, ascis 
inflato-clavatis. — Ab hac habitu et omnibus partibus externis melius evolutis 
differt var. f., quae adulta (sporis non examinatis: pro Biatorae specie haberi 
potest, sed in rupibus soli expositis muscisque vestitis adest forma omnino in- 
termedia (sporis 0,025 usque ad 0,05% mm. longis et 0,012— 14 mm. latis). In £. 
sporas vidi 0,018--25 mm. longas et 0,012—13 mm. latas. 


Ab his duabus speciebus muscicolis (CR. turfacea et mniaroea ), quan- 
tum ex unico specimine originali concludere liceat, diversa. videtur Lecanora 
amniocola Ach. Syn. p. 156 ( Parmelia Fr. p. 96, Schaer Enum. p. 54 
a. p.p. sed excl. b. et 8). Descriptiones bonas videre licet apud Fr. et Ach. 
ll. cc., quare addendum modo est, sporas esse in ascis inflato-cylindricis l. sub- 
ventricosis octonas, ellipsoideas vel suboblongas, dyblastas, fuligineo-fuscas , 
0,030—10 mm. longas et 0,013 —16 mm. latas. — Quaenam sit Rinodina mni- 
aroea Koerb. Syst. p. 126 (s. R. amniocola Koerb. Pg. p. 73). non audeo 
dijudicare; descriptio a var. &. non abhorret, sed cit. Fw. LE. n. 238, ut etiam 
synonymon allatum Lecideae phaeocarpae Smrft. dubia movent. Quod enim 
synonymon ad Biatorae uliginosae lormam certe spectat et specimina in Fw. exs. 
cit., quae examinare mihi lieuit (duo A., unum D. signata), minime Rinodina 
quaedam sunt, sed vel Biatora uliginosa ipsa vel species ei maxime affinis. 
Quum autem. Cel. Koerber sporas describat "in ascis amplis octonas, majusculas, 
biscoctaeformes, dyblastas, diam. 24 — 3:plo longiores, fuscas’, verisimile est, 
Flotowium sub hoc nomine varia distribuisse. — Observandum praeterea est, 
synonymon Massalongianum, quod specimine ab ipso ad Koerberum misso ni- 
titur, minime esse certum; citat enim Mass. ad suam Diploiciam muscorum 
Schaer. exs. n. 194. In meo autem exempl. sub hoc numero omnino alia 
planta, Buellia insignis 8. Koerb. Syst. p. 231 (quem locum conferas!), in- 


venitur. 


229 


5. R. caesiella (Flke.): crusta crassiuscula, tartarea, glebuloso-verru- 
cosa, albicante, hypothallo atro; apotheciis adnatis, confertis, disco persi- 
stenter subplano, nigro, nudo l. atro-pruinoso, margine tumidulo, integro, 
persistente. 

S yn. Parmelia obscura f. caesiella S chaer. Enum. p. 38. 

Rinodina caesiella Koerb. Syst. p. 126. 

Exs. Rbnh. n. 78. — Koerb. n. 158. 

Ad rupes micaceas circa oppidum Tromsóe hactenus tantummodo par- 
ce lecta (Blytt.). 

Planta arctica a Germanorum non differt nisi crusta magis contigua; a À. 
confragosa, cui affinis, distincta thalli colore, margine tumidulo e. s. p., sed 
tamen forsan cum hac conjungenda, quum ultimis temporibus hujus generis spe- 
cies nimis multiplicatae videantur. — Asei clavati, paraphysibus cohaerentibus, 
apice fuscescentibus, capitato-incrassatis cincti; sporae octonae, oblongae, medio 
saepius leviter constrictae, utrinque obtusae, dyblastae, fuligineo-fuscae, 0,015—20 
mm. longae et 0,003 mm. latae. 

6. R. erigua (Ach.): crusta tenui, verrucoso- |. leproso-granulata, 
fuscescenti-cinerea l. cinereo-albida, hypothallo obsoleto; apotheciis minutis, 
adnatis, vulgo confertis, disco convexiusculo, fusco-nigro, margine thallode 
albicante, crenulato, demum excluso. 

Syn. Lichen exiguus A ch. Prodr. p. 69. — Rinodina Mass. Rich. p. 15. 

Lecanora metabolica Ach. Univ. p. 351, Syn. p. 153. — Rinodina 

Koerb. Syst p. 123. 

Lecanora periclea 8. exigua. Ach. Univ. p. 356, Syn. p. 151. 

Lichen sophodes Wnbg. Lapp. p. 410. 

Parmelia sophodes c. exigua. Fr. L. E. p. 149. — Lecanora Schaer. 

Enum. p. 70? 

Lecanora atra B. exigua Schaer. Enum. p. 72. 

Exs. Schaer. n. 569. — Hepp n. 207. 

ß. demissa (Flke.): crusta tenui l. subobsoleta, leproso-granulata; apo- 
theciis minutis, magis emersis, demum immarginatis. 

Syn. Lecanora exigua Smrit. Suppl. p. 98. 

Rınodina metabolica 8. demissa Koerb. Syst. p. 124. 

Ad corticem arborum frondosarum, ligna fabrefacta vetusta e. s. p. 
per totum Florae nostrae regnum passim frequenter, etiam in Grönlandia 
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et ins, Spitsbergensibus; var. . parcius tantum lecta est in rupibus dissolu- 
tis circa sinum Saltensem (Sm rft.). 


Asci subventrieosi, paraphysibus filiformibus, laxe cohaerentibus, fusco- 
capitatis cincti; sporae octonae, subellipsoideae, medio vix constrictae, dyblastae, 
fuligineae, 0,020—»8 mm. longae et 0,005—12 mm. latae; in 6. sporae sunt non- 
nihil minores, late subellipsoideae, 0,015—16 mm. longae et 0,009—12 mm. latae. 
— Nomen exiguae antiquissimum et plures buc pertinentes formas includens 
est retinendum. À. Trevisanii (Hepp sub Psora, exs. n. 80) Koerb. Pg. 
p. 70 (= Lecanora periclea f. pinicola Ach.) ab hac specie non vere differt. 


Subfam. 4. | Urceolariei. 


Apothecia thallo immersa, plus minus urceolata. 
27. Aspicilia Mass. 
Thallus crustaceus, uniformis; apothecia primitus clausa, zeorina, im- 
mersa, urceolata (rarius sessilia et plana), excipulo duplici (exteriore thal- 


lode saepe fugaci) marginata; sporae simplices, incoloratae, plus minus el- 
lipsoideae. 


Genus inter Lecanoram et Urceolariam medium, ab hoc tamen sporis 
omnino diversis abunde distinctum. — Difficilius interdum dignoscitur a Lecanora, 
quum apothecia nonnumquam (ex. gr. apud A. cineream,) elevata atque sessilia 
evadant, sed si omnes formas aberrantes lichenum respiceremus, paucissima sa- 
ne genera et species distingui possent. Cfr. praeterea Koerb. Syst. p. 158, 
ubi etiam rectissime genus Fachyosporae M ass. eum Aspieilia conjungitur. 

1. A. verrucosa (Ach.): crusta cartilaginea, verrucosa, supra farino- 
sa, glauco-albicante, hypothallo concolore; apotheciis minutis, immersis, 
concavis, nigricantibus, subpruinosis, margine thallode convexo, proprio sub- 
prominente; ascis saccatis, sporis magnis, ellipsoideis, octonis. 


Syn. Urceolaria verrucosa Ach. Univ. p. 339, Syn. p. 140, Schaer. 
Enum. p. 92. —  Parmelia Fr. L. E. p. 186 (a. p. p.). — Pachyospora 
Mass. Rich. p. 44. — Aspieilia Koerb. Syst. p. 167. 

Lecanora scruposa Bb. parasitica Smrft. Suppl. p. 100 (p. p.). 

Exs. Schaer.n. 133. — Hepp n. 193. - Th. Fr. n. 36. - Stenh. n. 47. 


8. panyrga (Ach.): crusta tenuiore, apotheciis dense livescenti-prui- 
nosis. 


Syn. Urceolaria panyrga Ach. Meth. p. 146, Univ. p. 335, Syn. p. 
139. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 408. 


Parmelia verrucosa monstros. Fr. L. E. |. c. 
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Forma primaria muscos vestit et minus evoluta in ipsa terra occurrit 
in regionibus fundo recentioris formationis substratis frequens ex. gr. in 
Nordlandia Saltensi, Lapponia. Pitensi (inter Lófmock et Sedwa: Smrft. 
herb.), Finmarkia orientali, Islandia (Steenstrup), Grönlandia occidentali 
usque ad Holsteinborg (J. Vahl); 8. autem supra caespites radicesque her- 
barum emortuas, alios Lichenes e. s. p. ad terram alpinam Lapponiae Tor- 
nensis et Kemensis (Wnbg., Frist), Nordlandiae (Smrft. herb., Blytt), 
Finmarkiae orientalis (ipse) et Groenlandiae (J. Vahl) passim parcius. 


Formae primariae asci sunt ventricosi, paraphysibus | filiformibus obvalla- 
ti; sporae anguste limbatae, intus oleoso-granulosae, luteolae, 0,0;0—;s mm. 
longae et 0,02;—26 mm. latae. — Varietas vel potius monstrositas ß. ascis spo- 
risque omnino est destituta, qua re ulterius affirmatur morbosa et atypica ejus 
natura, quae primo obtutu perspici potest. Omnes igitur conjecturae de hoc li- 
chene, ultimis temporibus propositae, sunt rejiciendae, nam eum ab A. verru- 
cosa originem ducere certissimum est. Sommerfelt hanc formam cum Leca- 
nora tartarea y. gonatode commiscuit (sec. ipsius herbarium). 

2. A. calcarea (L.) 8. contorta. (Hoffm.): crusta subcartilaginea I. 
tartareo-farinosa, areolata, areolis irregularibus, albido-cinerascentibus, hy- 
pothallo albido, apotheciis immersis, disco minuto, nigrescente, caesio-prui- 
noso, margine proprio a thallode elevato, primo rugoso-crenato, mox discre- 
to; ascis saccato-clavatis, sporis (vulgo) quaternis, magnis, globoso-ellip- 
soideis. 

Syn. Urceolaria Hoffmanni Ach. Univ. p. 333. 

Urceolaria calcarea 8. Hoffmanni Ach. Syn. p. 143. — Lecanora S mrft. 

Suppl. p. 102. 


Parmelia calcarea Fr. L. E. p. 188 (p.p.) 


Urceolaria calcarea B. contorta Schaer. Enum. p. 91. — Pachyospora 


Mass. Rich. p. 43. — Aspieilia Koerb. Pg. p. 9. 
Exs. Schaer. n. 191. — L. Su. n. 396. 


In regionibus arcticis rara, ut videtur, species, hactenus parce modo 
lecta in Saltdalen Nordlandiae, Lapponia Kemensi (verosimiliter: herb. 
Mus. Fenn.), prope Mortensnaes Finmarkiae orientalis et ad Tunnudliorbik 
Groenlandiae. 

Species ab A. cinerea certe distincta, quidquid contra dicit Cl. Nylan- 
der; neque mirum est, illum has conjungere, qui ”L. chalybaeam in calcaream 
transire facile crederet" (species crustae, sporarum etc. indole diversissimas) et 
qui sub sua Lecanora subfusca, Lecidea vernali, luteola, parasema, Verrucaria 
rupestri et chlorotica aliisque similia atque dissimillima coacervat, notas con- 
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stantes et habitum diversissimum nihil curans. Bonam hujus speciei ejusque 
formarum dispositionem videas apud Koerb. I. c. — Asci saccato-clavati, pa- 
raphysibus capillaribus, laxe cohaerentibus et apice fuscescentibus cincti; sporae 
quaternae, rarius binae, episporio tenui cinctae, intus granulato-grumosae, luteo- 
lae, 0,024—30 mm. longae et 0,016—20 mm. latae. 

3. A. cinerea (L.): crusta tartarea, rimoso-areolata, cinerea, hypo- 
thallum nigricantem obtegente; apotheciis innatis (dein interdum emersis), 
disco nigricante, nudo, margine thallode integro, subpersistente; sporis oc- 
tonis, subellipsoideis, majusculis l. mediocribus. 

Syn. 1) Urceolaria cinerea Ach. Univ. p. 336, Syn. p. 140, Schaer. 
Enum. p. 86. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 412. — Lecanora Smrft. 
Suppl p. 99. — Parmelia Fr. L. E. p. 142 (a). — Aspicilia Koerb. 
Syst. p. 164. 

Aspicilia polygonia, ochracea, scutellaris, atrocinerea atque Pachy- 
ospora ocellata M ass. Rich. p. 36, 38, 39 et 44. 

Aspieilia gibbosa Koerb. Syst. p. 163. 

Exs. L. Su. n. 366. — Schaer. n. 125—127. 


6. laevata (Ach.): hypthallo cum thallo in crustam tenuissimam, lae- 


vigatam, glauco-luridam confuso; apotheciis minutis, disco concavo, margi- 
nine prominente. 


Syn. Sagedia laevata Ach. Univ. p. 327. 

Parmelia cinerea x. laevata Fr. L. E. p. 145. 

Exs. L. Su. n. 367. 

y. Myrini (Fr.): crusta laevigata, contigua, rimosa, lutescente. 

Syn. Parmelia Myrini Fr. S. V. Sc. I. p. 108. 

Aspicilia cinerea y. alpina Koerb. Syst. p. 164. 

Exs. Fw. L. E. n. 283. 

d. aquatica Fr.: crusta spongioso-tartarea, glebulosa, grisea; apothe- 
ciis constanter immerso-urceolatis, margine thallode haud prominente. 

Syn. Parmelia cinerea B. aquatica Fr. L. E. p. 144. 

Aspicilia aquatica Koerb. Syst. p. 165. 

Exs. Hepp n. 390. 


1) Ad hane speciem praeterea magna copia nominum Acharianorum pertinet, diversas, 
plus minus distinetas formas respicientium, ut Urceolaria microcelis, gibbosa, diamarta, Sagedia de- 
pressa, zonata, Lecanora mullipuncta, graphica cet. 


233 


Per totam zonam arcticam sub numerosissimis formis ad saxa gra- 
nitica vulgaris; var. y. ad rupes alpium elevatiorum, 5. prope torrentes flu- 
viosque parcius. 

Asci elongati, clavati, paraphysibus capillaribus, gelatinoso-conglutinatis, 
apice fuscescentibus |, subolivaceis obvallati; sporae plus minus ellipsoideae |. 
suboblongae, luteolo-grumulosae, magnitudine admodum variae (0,012—36 mm. 


longae et 0,005—1s mm. latae); in 0. quam ceterarum formarum vulgo majores. 


Oleum operamque frustra perdidi, studio occupatus characteres quosdam 
certos inveniendi, quibus formae ad hanc speciem relatae habitu admodum diver- 
sae in plures species disjungi possent. Nullos tamen reperi eta Cel. Koerber 
allatos nimis fallaces inveni, quare non potui non hanc speciem, verisimiliter col- 
lectivam, ad interim recipere. Sporarum forma globoso-ellipsoidea, qua prae- 
cipue distingui dicitur A. gibbosa, etiam apud formas evidentes A. einereae verae 
et A. aquaticae invenitur, et dimensiones sporarum adeo variant, ut vix magna 
fides iis sit habenda. A. aquaticam e loco habitandi originem ducere, omnino 
mihi persuasum habeo, atque etiam si forsan A. cinerea et gibbosa distingui pos- 
sint, haec tamen non est admittenda ut species propria. Quum aliae plantae simi- 
libus locis alienam induant personam, non mirum est, inter lichenes quoque hanc 
legem constantem comperiri. — Omnes formas, propriis nominibus ab auctoribus 
nofatas, seorsim proponere inutile duxi; in regionibus arcticis lectae sunt gibbo- 
sa Ach., graphica Ach., laevata Ach., obscurata Th. Fr., polygonia Ach., 
tigrina Ach. ete., neque desunt formae hydrate ferrico "oxydatae" ut ochracea 
Schaer., cyrtaspis Ach., (Lecanora Ach. Univ. p. 397, Lichen Acharii 8. 
Wnbg. Lapp. p. 405, Lecanora Acharü a. genuina b. Smrft. Suppl. p. 89) 
e. s p. — Wahlenberg tres novas species proposuit, quae omnes sunt modo 
formae vel potius monstrositates hujus speciei: 


a. Lichen mazarinus (Fl. Lapp. p. 412, Ureeolaria Ach. Syn. p. 135), 
qui ad var. à. pertinet ut forma atypica "crusta adeo molli et crassa ut pultem 
fere referat" et apotheciis minutis, non evolutis, immersis. A loco natali "sub 


or. ad Kaimokaisse par. Tanen- 


aqua in rivulis alpinis supra lapides rarius ex. g 


sis Finmarkiae" habitum alienum accepit. 

b. Lichen protuberans (Fl. Lapp. p. 412, Urceolaria Ach. Syn. p. 
138, Parm. cinerea y. Fr. L. E. p. 144): crusta verrucoso-nodulosa, pallida: 
apotheciis urceolatis, immersis, marginatis. Etiam hie a loco habitandi (in ru- 
pibus siccis absconditis) originem. ducit et formis intermediis (qualis est Lecano- 
ra protuberans Smrft. Suppl. p. 99) cum vera A. cinerea conjungitur. 

c. Lichen illimatus (Fl. Lapp. p. 413, Lecanora A ch. Syn. p. 148): 


"erusta subtartarea, papillata, albida, papillis subeonicis, scutellis marginatis nigris." 


90 a 


23^. 


Haec forma, in summis alpibus maritimis Finmarkiae lecta, omnino est atypica, 
in “Jsidium” transitum praebens et vulgo sterilis. Apothecia, quum adsunt, "in 
crusta tenuiore vix papillata sedent", unde monstrosa ejus natura etiam elucet. 


4. A. cinereo-rufescens (A ch.): crusta tartarea, rimoso-areolata, obscu- 
re l pallide cinerea, hypothallo atro, saepius denudato limitata; apotheciis 
innatis, disco rufo l. rufescenti-atro, subnudo, margine integerrimo saepe 
excluso; sporis octonis, oblongo-ellipsoideis, mediocribus. 


Syn. Urceolaria cinereo-rufescens Ach. Univ. p. 677, Syn. p. 141, 
Schaer. Enum. p. 88. — Aspieilia Mass. Rich. p. 37, Koerb. Syst. p. 162. 


Lichen cinereo-rufus Wnbg. Lapp. p. 407. 

Parmelia cinerea +. cinereo-rufa Fr. L. E. p. 145. 

Exs. Fw. L. E. n. 289, 290. 

B. alpina (Smrft.): areolis in hypothallo atro, denudato sparsis vel 
maculatim congestis, cinereo-pallidis; apotheciis immersis. 


Syn. Lecanora alpina Smrft. Suppl. p. 91. 
Parmelia cinerea 0. alpina Fr. L. E. p. 144. 


In saxis rupibusque per totam regionem Florae nostrae. frequens; 
etiam forma hydrate ferrico ochracea ad saxa micacea irrorata passim adest 
(Lichen diamartus Wnbg. Lapp. p. 414. — Fw. L. E. n. 292). Var. f. 
lecta est in summis cacuminibus alpium saxa durissima inhabitans ex. gr. in 
Hekkeltinden Saltdaliae (Smrft.), ad Bell Sund ins. Spitsberg. (J. Vahl). 


Admodum varians species (interdum habitum ZLecanorae badiae lere prae- 
bens, interdum sequenti subsimilis!), sed semper mihi distincta visa et peculiare 
quoddam, verbis haud facile expressum, servans. Crusta colore valde variat — 
alba, cinerea, ferrugineo-cinerea, virescens, atrocinerea —; apothecia sicca et 
vetusta saepe fere nigrescunt, sed humectata intumescunt et colorem rufescen- 
tem proferunt. Lamina sporigera quam in priore semper tenuior, paraphyses sub- 
gelatinoso-conglutinatae, asci subinflato-clavati, sporae hyalinae, 0,01»—15 mm. 
longae et 0,006—7 mm. latae. — Var. B., habitu. cum Pyrenodesmia Rehmii 
congruens, exteris videtur esse incognita; quae ab iis pro hac planta habita est, 
sistit prioris var. y. Myrini. 

5. A. mastrucata (Wnbg.): crusta crassiuscula, subtartarea, inaequa- 
bili, verrucoso- l. ramuloso-granulata, rimulosa, obscure virescente, hypo- 
thallo albido obsoleto; apotheciis mediocribus 1. majusculis, constanter im- 
mersis, disco concavo 1 planiusculo, atro, nudo, margine thallode granu- 
lato-crenulato cincto; sporis octonis, ellipsoideis, mediocribus. 
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Syn. Lichen mastrucatus Wnbg. Lapp. p. 415. — Lecanora Ach. 
Syn. p. 148. 


In lapidibus graniticis ventosis haud procul a litoribus Finmarkiae 
occidentalis (Wnbg.) et orientalis (ipse) rarius. In ins. Spitsbergensibus 
(Nordenskj.). 

Planta paucissimis. cognita ideoque oblivioni tradita, quamvis habitu cha- 
racteribusque sat insignis. Externa crustae facie et indole cum Lecanora poli- 
ophaea, ut jam rite monuit Wnbg., fere congruit; crusta enim effusa in areolas 
plus minus crassas est divisa, varie angulosas, e verrucis papillisve coacervatis 
conflatisque contextas, unde supra granulata apparet. E longinquo adspecta var. 
panniformem Parmeliae olivaceae etiam in memoriam revocat. Apothecia atra, 
in meis speciminibus majuscula, in Wahlenbergianis minuta, margine proprio tenui 
saepe a thallode tecto. Asci inflato-clavati, paraphysibus cohaerentibus, apice 
fuscescentibus cincti; sporae hyalinae, 0,016—18 mm. longae et 0,009—10 mm. 
latae. 

6. A. pelobotrya (Wnbg.): crusta subspongioso-tartarea, areolato- 
verrucosa, areolis gibbosis, confertis, laevigatis, livido-griseis, hypothallo in- 
distincto; apotheciis areolis leviter immersis l. subsuperficialibus, planiusculis, 
disco atro nudo, demum in ambitu sublibero cinerascente; sporis quaternis— 
octonis, ellipsoideis, majusculis. 


Syn. Urceolaria pelobotryon Wubg. in Ach. Meth. Suppl. p. 31, Univ. 
p. 333, Syn. p. 138. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 413. — Parmelia Fr. L.E. 
p. 189. — Lecanora Smrft. Suppl. p. 99. 


In rupibus irrigatis alpium raro, hactenus tantummodo in alpe Ra- 
stekaisse Finmarkiae orientalis (Wnb g.) et in Saltdalen Nordlandiae (Sm rft.) 
lecta 


Species, ut videtur, distincta, quamvis ob rarum proventum (lecta prae- 
terea est tantum a Cel. Blytt nonnullis Norvegiae locis) parum coguita. "Co- 
lor erustae peculiaris in udis livido-griseus, in siccis pallescens, sed semper quid 
pallide rufescentis admixtum offerens. Lamina areolis irregulariter, sed plane 
immersa, quare margine thallode obtusissimo rotundato cincta apparet, at verus 
margo non est, nam nunc plures in eadem areola (quibus confluentibus oritur 
discus multilocularis), nune ad latus areolae posita est, margine quasi dimidiato. 
Lamina per aetatem in ambitu libera, cinerascens" (Fr.), "ut fere margine pro- 
prio instructa appareat" (W nbg.). — Asci subventricoso-inflati , cylindrico-clava- 
ti; paraphyses gelatinoso-conglutinatae, apice fuscidulae; sporae 4—8:nae, luteolo - 
hyalinae, episporio tenui cinctae, 0,021—2s mm. longae et 0,011—16 mm. latae. 
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7. A. lacustris (With.): crusta tartarea, laevigata, rimulosa, pallide 
testacea |. ochracea, hypothallo obsoleto; apotheciis minutis, immersis, ur- 
ceolatis, disco constanter depresso, rubello, margine thallode subindistincto; 
sporis octonis, suboblongis, mediocribus. 


Syn. Lichen lacustris With. Arr. V. 4. p. 21 (1796). 


Lichen Acharii W estr. in Ach. Prodr. p. 33 c. icon. (optimo!) in ti- 
tulo operis (1798), Wnbg. Lapp. p. 405 (excl. 8.) — Urceolaria Ach. Univ. 
p. 331, Syn. p. 137. — Lecanora Smrft. Suppl. p. 88 (a genuina a.). — 
Gyalecta S chaer. Enum. p. 93. 

Parmelia cinerea 4. lacustris Fr. L. E. p. 145. 

Aspieilia epulotica Koerb. Syst. p. 161. 

Exs. Fw. L. E. n. 291. 


In lapidibus rupibusque irriguis inferalpinis alpinisque totius partis 
Scandinavicae et Groenlandiae, ubi alt. 2000 ped. supra mare attingit, pas- 
sim. 


Ab A. einerea bene distincta species, quamvis adsint formae aliarum spe- 
cierum "oxydatae" externa facie quodammodo subsimiles; discus minutus, immer- 
sus, rubellus atque color crustae laevigatae hane speciem certe distinguunt. Sporae 
sunt in ascis clavatis ellipsoideo-oblongae |. oblongae, luteolo-hyalinae, 0,015—18 
mm. longae et 0,006—7 mm. latae; paraphyses conglutinatae. — Denominationem 
antiquissimam restitui; si ulla alia, ratione mihi ignota, praeferenda est, nomen 
Acharii est adhibendum. Gyaleeta epulotica Ach. Univ. p. 151 et Syn. p. 9, 
quae pro synonymo hujus speciei habita est, saltem quod ad plantam prima- 
riam "ad saxa Angliae" ab Harriman lectam attinet, non hujus est loci, ut e 
descriptione apotheciorum (efr. fig. in Lich. Univ. tab. 1. f. 7) concludere licet, 
Speciminulum quoque, quod vidi ex herb. Ach. verosimiliter originem ducens, 
hanc opinionem confirmat; habitum. enim Hymeneliae Prevostii omnino prae se fert, 
et facile erederem, illud hane sistere. plantam. Mancum autem specimen certam 
determinationem prohibet; cui herbarium Acharianum patet, rem ille dijudicet. 


8. A. rhodopis n. sp.: crusta crassiuscula, subcartilaginea |. pulvera- 
ceo-dissoluta, effusa, inaequali, rimoso-areolata, areolis verrucosis irregulari- 
busque, albida l. in roseolum olivaceumve paullum vergente, hypothallo al- 
bido confusa; apotheciis minutis, urceolatis, demum concavis, irregularibus, 
disco subgelatinoso, roseo, aetate nigrescente, margine thallode tenui, flexu- 
oso; ascis clavatis, sporis octonis, ellipsoideis, mediocribus. 


Syn. Lecanora Acharii g. rhodopis Smrft. Suppl. p. 89 (a. et p.p. b.). 


Parmelia cinerea 1, rhodopis Fr. L. E. p. 145, 
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In lapidibus calcareis stillicidio irrigatis Nordlandiae inferalpinae ex. 
gr. in Saltdalen frequenter (Smrft.). Alibi hactenus non lecta. 


Inter species formasque, quas sub nomine Lecanorae Acharii amplexus 
est Sommerfelt, haec facile est pulcherrima eademque valde insignis. A vera 
Urceolaria Acharii (= Aspicilia lacustri), quacum affinitate quidem conjuncta 
est, tam longe distat, ut non possim non pro distincta eam specie habere. Ha- 
bitu Hymeneliam Prevostii Krempelh. valde aemulat et pro hujus varietate ha- 
beri posset, nisi differret crusta submolli, inaequali, constanter rimosa, in qua ”di- 
scus ille roseus subnudus nidulari / videtur", quum A. Prevostii autem praedita 
est crusta compactiore, tartarea |. marmorea, laevigata, non rimosa et disco 
magis immerso, a thallo demum discreto, ascis sporisque minoribus. — No- 
stra autem planta sporas fovet in ascis clavatis paraphysibusque conglutinatis 
gelatinoso-filiformibus einetis ellipsoideas, luteolo-hyalinas, 0,016 19 mm. longas 
et 0,008—10 mm. latas, — Aetate apothecia fuscescunt demumque nigrescunt, 
et talia specimina ad var. b. melanopin retulit Smrft.; sec. spec. orig. in herb. 
Fries. (in herb. Smrft. nullum ita signatum specimen adest) hoc nomine intel- 
lexit tamen praeter illam etiam Sagiolechiae protuberantis lormas, quamquam pars 
maxima hujus speciei nominavit UL. Acharü Q. rhodopis c. depressa . Quibus 
rebus facile perspicitur, nimiam fidem illius verbis non esse tribuendam, quum 
affirmat rhodopin et veram U. Acharii (lacustrem) "nullas fines determinatas 
permittere", quum viderit c. depressam has conjungere. 


28. Gyalecta Ach. emend. 


Thallus crustaceus, uniformis; apothecia urceolata (rarius demum sub- 
explanata), primitus clausa, excipulo duplici (proprio carnoso à thallode plus 
minus tecto) instructa; sporae ovoideo-oblongae l. fusiformes, persistenter 
tetrablastae 1. demum varie polyblastae, incoloratae. 


Sub hoc nomine tria conjunxi recentiorum auctorum genera (cfr. Mass. Descr. 
Ale. Lich. p. 19—20): Gyalectam (sporis primo tetra-, dein varie polyblastis) , Se- 
coligam (sporis constanter tetrablastis) et Phialopsin (sporis tetrablastis et excipulo 
thallode proprium undique vestiente). Habitus enim omnium conveniens et levitas 
characterum minime semper constantium hanc sententiam probant. Plura de hac re 
videas infra. 

* Apotheciis zeorinis, excipulo thallode completo, proprium fere om- 
nino tegente: Phialopsis K oerb. 

1. G. rubra Hoffm.): crusta subcartilaginea, mox verruculoso-le- 
prosa, alba, hypothallo verniceo, pallido; apotheciis confertis, adnatis, con- 
cavis, rubris, margine albo, pulverulento; sporis oblongis, tetrablastis. 
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Syn. Lecanora rubra Ach. Univ. p. 389, Syn. p. 177, Smrft. Suppl. 
p. 90, Schaer. Enum. p. 84. — Parmelia Fr. L. E. p. 134. — Phialop- 
sis Koerb. Syst. p. 170, Mass. Descr. Alc. Lich. p. 20. 
Exs. L. Su. n. 41. — Schaer. n. 319. — Stenh. n. 48. 
Intra limites Florae arcticae observata modo est supra muscos pu- 
tridos terramque rupium inferalpinarum Nordlandiae Saltensis (Smrft., F. 
Unand.) et circa oppidum Tromsóe Finmarkiae occidentalis (Bly tt) parcius. 


Asci clavati, paraphyses laxe cohaerentes, apice incrassatae et fuscidulae; 
Sporae octonae, utrinque obtusae, luteolo-hyalinae, 0,015—21 mm. longae et 0,006—s 
mm. latae. — Characteres, quibus nititur genus Phialopsis, supra sunt allati, 
sed eos non esse sufficientes, haud dubie unicuique patet, qui v. c. G. foveola- 
rem vel geoicam accuratiori subjicit examini. Inveniet enim apothecia (non pau- 
ca, sed permulta) excipulo aeque completo thallode instructa, ut huic rei nullam 
fidam notam inesse agnoscat necesse sit; eadem nos docent Aspiciliae et Urceo- 
lariae species, eodem modo quoad excipulum thallodes variantes. Sporas autem 
si observamus, apud has vix ullam differentiam invenire licet; conferas ex. gr. 
Leight. Ang. t. XIII f. 3 et t. XIV £ 1, Koerb. Syst. t. IILf. 1 d. et f. 9 
d. vel Mass. Rich. figg. 286 et 284! 

* * Apotheciis zeorinis vel excipulo thallode incompleto evanidove 
pseudo-biatorinis: Gyalecta Koerb. Gyalecta et Secoliga Mass. 


2. G. foveolaris Ach.: crusta crassa, late effusa, verrucosa, cinera- 
scente, albida l. cinereo-virente, hypothallum tegente; apotheciis immersis, 
urceolatis, majusculis, disco testaceo |. flavo-rubello, margine proprio tenui, 
pallido, elevato, a thallode crenulato vulgo omnino tecto; sporis tetrablastis, 
ellipsoideo-oblongis. 

Syn. Urceolaria foveolaris Ach. Meth. p. 149. — Lichen Wnbg. Lapp 

p. 405. 

Gyalecta Wahlenbergiana Ach. Univ. p. 152 et Syn. p. 9 (excl. var. p) 

Lecidea foveolaris a. Wahlenbergiana Smrft. Suppl. p. 171. 

Gyalecta cupularis Q. foveolaris Fr. L. E. pag. 196. 

Exs. Th. Fr. n. 10. — Stenh.n. 50. — Smrft. n. 52. 

Supra muscos destructos locis turfosis secus oras Nordlandiae Fin- 
markiaeque totius passim latas occupans plagas; parcius adest in ipsis alpi- 
bus, ubi tamen usque in Lapponiam Kemensem (Njäravara: Wnbg.) et Lu- 
lensem (Njammats: Cederstr.) progreditur. 

Species hujus sectionis optime evoluta crusta crassa, subcartilaginea, vix 
umquam ”leprosa”, apotheciis "saepe ultra lineam latis et ocellos perpulchros in 
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terra efficientibus”. Asci angusti, elongato-clavati, paraphysibus apice paullum in- 
crassatis et leviter cohaerentibus cincti; sporae senae |. octonae, uno ordine ob- 
lique dispositae, luteolae, 0,016—13 mm. longae et 0,006—7 mm.latae. Rarius in- 
veniuntur sporae fusiformes, apicibus attenuatae, usque ad 0,0»; mm. longae, quae 
perbene demonstrant, G. denudatam huic generi esse adscribendam neque posse 
proprium condere genus. — Nulla exterorum botanicorum synonyma attuli, quia 
nimis sunt incerta (cfr. infra). "G. geoica? Ach.” Leight. Ang. t. XV f. f. 
ob sporas simplices non potest huc referri. 

3. G. geoica (Wnbg.): crusta tenui, effusa, pulverulenta |. spon- 
gioso-leprosa, cinereo-virescente, hypothallum obsoletum tegente; apotheciis 
plus minus immersis, urceolatis, minutis, disco ochraceo, margine proprio 
tenui, pallido, elevato, a thallode crenulato plus minus tecto; sporis prioris 
subsimilibus. 

Syn. Lichen geoicus Wnbg. in Vet. Ak. Handl. 1806 p. 142 et tab. 

4 f. 9. — Urceolaria Ach. Meth. p. 149. — Gyalecta A ch. Univ. p. 151, 
Syn. p. 9, Fr. L. E. p. 196, Schaer. Enum. p. 94. 


Lecidea foveolaris y. truncigena Smrft. Suppl. p. 171 (excl. syn. G. 
Wahlenb. à.). 

Gyalecta Wahlenbergiana Leight. Aug. t. XIII f. 2. 

Exs. Leight. n. 123. — Stenh. n. 51. 


Ad terram denudatam et supra muscos in fissuris rupium inferalpi- 
narum per Nordlandiam Finmarkiamque parcius. 


Mira inter botanicos confusio specierum et synonymorum hujus generis! 
Sic v. c. @. cupularis et foveolaris a variis auctoribus immerito omnino sunt con- 
junctae, quum e contrario G. foveolaris et geoica multo magis sint alfines et a 
lichenologis, specierum numerum deminutum desiderantibus, facile pro forma majo- 
re et minore ejusdem speciei possint haberi. @. foveolaris vix in regionibus 
caleareis et campestribus terrarum australiorum occurrit, sed solum in regionibus 
arcticis alpinisque; omnem igitur "6. foveolarem” ex illis locis allatam suspicor 
ad G. geoicam pertinere, speciem valde commixtam. Cujus confusionis caussae 
in Ach. Lich. Univ. videntur esse quaerendae, tum quia — lapsu forsan typo- 
graphico — ibi sub G. Wahlenbergiana dicitur: "Gyalecta geoica differt apothe- 
ciis multo majoribus", quae verba vera solummodo esse possunt, si legimus: "A 
G. geoica .... majoribus; tum quia ut varietatem. G. foveolaris subjunxit. @, 
truncigenam, plantam minutam, quae cum G. geoica habitu characteribusque 
multo magis congruit et forte ejus formam corticolam tantummodo sistit. G. geoica 
praeterea incognita remansit etiam eam ob caussam, quod ejus descriptio in om- 
nibus libris desumpta est e forma depravata, pulverulenta, apotheciis aetate 
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(disco elapso) "albidis hyalinis". — Apothecii partes internae prioris similes; mo- 
do sporae sunt paullo minores: 0,912—55 mm. longae et 0,006 mm. latae. 
4. G. denudata (Smrft.) Th. Fr.: crusta tenui, effusa, mucoso- et 
dein granuloso-leprosa, cinerascenti-virente, hypothallo albido oblitterante; 
apotheciis magnis, sparsis, primo urceolatis, dein subplanis, testaceo-incar- 
natis, margine tenui, elevato, pallidiore, subintegro; sporis fusiformibus, 
tetrablastis. 
Syn. Lecidea foveolaris B. lutea s. denudata Smrft. Suppl. p. 171 
(excl. syn.). 

Gyalecta cupularis y. lutea Fr. L. E. p. 196. 

Gyalecta Friesii Koerb. Syst. p. 173. — Secoliga Mass. Descr. Ale. 
Lich. p. 20. 

Exs. Koerb. n. 55. — Fw. L. E. n. 445. 

Supra muscos ramulosque putrescentes rarius ex. gr. in Saltdalen 
Nordlandiae (Smrft) et prope Mortensnaes Finmarkiae orientalis (ipse). 

Species optime distincta, de qua efr. Koerb. I. e. — Asci angusti, e- 
longato-subclavati, paraphyses filiformes, apice paullum incrassatae, laxe cohaeren- 
tes; sporae octonae, fusiformes, altero apice attenuatae, altero obtusiusculae, hy- 
alinae, constanter tetrablastae, uno fere ordine oblique seriatae, 0,012—16 mm. 
longae et 0,002—4 mm. latae; unam solito longiorem vidi 0,022 mm. — Nomen 
antiquius. Sommerfeltianum et sat bonum recepi. Lichen luteus Dicks., qui 
huc relatus fuit, est Diatorinae Species. 


5. @. cupularis (Ehrh.): crusta subnulla 1, tenuissima, subleprosa, 
virescenti- l. einerascenti-albida, cum hypothallo albido confusa; apotheciis 
superficialibus, cupulari-apertis, flavo-rubellis |. pallide testaceis, margine 
tumido primitus radiato-rugoso, pallido; sporis primitus tetrablastis , dein va- 
rie polyblastis. 

Syn. Lecidea marmorea a. et 8. A ch. Univ. p. 192, Syn. p. 46. 

Lecidea foveolaris 9. cupularis Smrft. Suppl. p. 171. 

Gyalecta cupularis Fr. L. E. p. 195 (c), Schaer. Enum. p. 94, Mass. 

Rich. p. 145, Koerb. Syst. p. 172. 
Exs;L. Su. nm. 401. — Schaer.n. 135. — Stenh. n. 49. 


In rupibus calcareis humidis earumque muscis locis inferalpinis et 
subalpinis Nordlandiae Saltensis (Smrft.) Lapponiaeque Umensis (Bjérkfjal- 
let: F. Unand.) atque parcissime ad rupes quarziticas umbrosas prope li- 
tora marina ad Fuglebjerget prope Mortensnaes Finmarkiae orientalis. 


Sporae in ascis elongato-eylindrieis 6—8:nae, ellipsoideae |. ellipsoideo- 
oblongae, primo tetra-, dein 16—32-blastae, blastidiis submuriformi-dispositis, lu- 
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teolo-hyalinae, 0,017—19 mm. longae et 0,006—9 mm. latae; paraphyses capilla- 
res, laxe cohaerentes. 


29. Urceolaria Ach. emend. 


Thallus crustaceus, uniformis; apothecia immersa, urceolata, primi- 
tus clausa, excipulo duplici (proprio carbonaceo et thallode) instructa ; sporae 
primo tetrablastae et luteolae, dein muriformi-polyblastae, fuscae. 

1. U. seruposa |L.): crusta tartarea, rugoso-verrucosa, areolata, ci- 
nerascente l. albida, hypothallo albo; apotheciis caesio-nigris, margine thal- 
lode crenato, proprium cinereo-nigricantem conniventem primitus tegente. 

Syn. Urceolaria seruposa Ach. Univ. p. 338, Syn. p. 142, Schaer. 

Enum. p. 89 (excl. y.), Mass. Rich. p. 33, Koerb. Syst. p. 168. — Lichen 
Wnbg. Lapp. p. 413. — Lecanora Smrft. Suppl. p. 100 (p. max. part.). 
— Parmelia Fr. L. E. p. 190. 

Exs. L. Su. n. 398. — Schaer. n. 289. 

8. bryophila (Ach.\: crusta tenui (I. subnulla), rugosa, glaucescente; 
apotheciis minoribus, margine thallode subevanescente. 

Syn. Gyalecta bryophila Ach. Univ. p. 341 (excl. varr.), Syn. p. 10. 

Lecanora scruposa 8. parasitica Smrft. Suppl. I. c. (p. p.). 

Exs. L. Su. n. 282. — Schaer. n. 290. — Stenh. n. 46. 

y. gypsacea (Ach.): crusta molli, pulverulenta, alba. 

Syn. Urceolaria gypsacea Ach. Univ. p. 338, Syn. p. 142. 

Urceolaria cretacea Mass. Rich. p. 35. 

Exs. Schaer. n. 291. — Smrft. n. 61. 

In rupibus suboccultis totius regionis Scandinavicae, Islandiae, ins. 
Spitsberg. (Vahl mscrpt., Groenlandiae ad 800 ped. supra mare) passim; 
var. $. supra muscos in inferalpinis Nordlandiae et y. in rupibus abscondi- 
tis Nordlandiae Finmarkiaeque occidentalis parcius. 

Asci elongati, cylindrici, paraphysibus capillaribus, laxe cohaerentibus a- 
pice fuscescenti-incrassatis cincti; sporae quaternae—octonae, ellipsoideo-oblongae, 
utrinque subattenuatae, primitus hyalinae, dein fuligineae, varie polybastae, 0,030 
—34 mm. longae et 0,013—15 mm. latae. 


Ser. I. HOMOCARPI. 


Apotheciorum discus explanatus, orbicularis l. lirellaeformis, conti- 
guus, excipulo proprio impositus. 
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Ad hanc seriem retuli quoque Graphideos, quum inter hos et Lecidine- 
os nulli certi dentur limites. In analogis Discomycetibus praeterea non tanta vis 
tribuitur apotheciorum formae, ut eam ob caussam in series tribusve dividantur. 
Pars tamen Graphideorum excipulo vere thallode instructa ad Parmeliaceos me- 
lius forsan sit referenda. 


Fam. VI. CLADONIEI. 


"Thallus fruticulosus, erectus I. adscendens, teres I. leviter compressus, 
solidus 1. fistulosus. Apothecia demum cephaloidea. 


30. Sfereocaulon Schreb. 

Podetia solida, strato medullari e filamentis parallelis constructo , cor- 
ticali et gonidiali persistentibus 1. mox disparentibus, phyllocladiis vestita 
ramulos corallinoideos, squamulas l. granula formantibus et gonidia inclu- 
dentibus; apothecia intus solida; lamina sporigera mollis, hypothecio sim- 
plici crasso imposita; sporae elongatae, tetra—plejoblastae, incoloratae. 

De hoc genere conferas Monographiam a me nuper editam, ubi plenius 
de polymorphis intricatisque his plantis disserui. 

1. St. coralloides Fr.: podetiis subcaespitosis, matrici arctissime adna- 
tis, primo tenuissime tomentosis, mox glaberrimis; phyllocladiis ad basin 
evanescentibus, in podetiis digitatim ramosis, cinereo-caesiis; apotheciis ter- 
minalibus lateralibusque. 

a. daetylophyllum VA: majus, podetiis divaricato-caespitosis, firmis; 
apotheciis parvis. 

Syn. Stereocaulon paschale Ach. Univ. p. 581 et Syn. p. 184 (p. p.). 

— Baeomyces Wnbg. Lapp. p. 450 (p. p.). 
Stereocaulon coralloides Fr. Lich. Su. exs. n. 118, Sched. crit. IV. p. 
24, Koerb. Pg. p. 7. 

Stereocaulon dactylophyllum à. majus Smrft. Suppl p. 125. 

Stereocaulon corallinum Fr. L. E. p. 201, Schaer. p. 180. 

Exs. L. Su. .n. 118. — Schaer. n. 261. — Rbnh. n. 137, 210. 

B. conglomeratum Fr.: pumilum, podetiis ramisque condensatis, gra- 
cilioribus; apotheciis dilatatis, subpileatis. 

Syn. Baeomyces paschalis 8. nanus Wnbg. Lapp. p. 490 (excl. syn.). 

Stereocaulon dactylophyllum «. Smrft. Suppl. p. 125. 

In saxis graniticis per Lapponiam Nordlandiamque silvaticam et sub- 
alpinam. 

Asci anguste clavati, sex-spori; paraphyses apice leviter incrassatae, fili- 
formes, parce ramosae; sporae tenues, aciculares, basi attenuatae, rectae |. cur- 
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vulae, vulgo 3-, rarius 5 —8-blastae, luteolae, 0,024—40 mm. longae et 0,00»5— 40 
mm. latae. 

2. St. denudatum F.: podetiis subsolitariis l. congregatis, gracilibus, 
matrici adnatis, glabris, divaricato-ramosis et apice vulgo sorediato-incrusta- 
tis; phyllocladiis primo subrotundis, dein applanatis l. medio depressis, al- 
bo-marginatis; apotheciis lateralibus, planis. 

Syn. Stereocaulon denudatum Smrft. Suppl. p. 126, Fr. L. E. p. 

204, Schaer. Enum. p. 179, Koerb. Syst. p. 13. 
Exs. Fike. p. /9. — Smrít. n. 163. 1L. Su. n..346..— Rbnh. 
n. 135 (immixto St. coralloide). 
ß. pulvinatum (Schaer.): podetiis pumilis, in ramos fastigiato-ramo- 
sissimos, valde intricatos a basi solutis, phyllocladis granulosis, confertis. 
Syn. Stereocaulon corallinum 8. pulvinatum Schaer, Enum. p. 180. 
Stereocaulon denudatum c. compactum Koerb. Syst. p. 13. 
Ad rupes graniticas totius regionis Scandinaviae, Islandiae, ins. Spits- 
bergensium et Groenlandiae frequens; var. £. alpes editiores et regiones 
maxime septentrionales amat. 
Asci elongato-clavati, paraphyses ut in priore; sporae senae, aciculares, 
utrimque 1. basi attenuatae, rectae |. curvulae, 3— 7-septatae, luteolo-hyalinae, 
0,021ı—36 mm. longae et 0,002 —5 mm. latae. 
3. St. paschale (L.\: podetiis elatis, subcaespitosis, a matrice liberis, 
ramosissimis, mox glabriusculis; phyllocladiis ad basin non persistentibus, 
in podetiis squamuloso-granulatis, crenatis, cinereo-glaucis l. albidis; apothe- 
cis vulgo terminalibus. 
Syn. Lichen caule ramoso solido foliolis crustaceis tecto Linn. Lapp. 
n. 439 (salt. max. part.). 

Stereocaulon paschale Ach. Univ. p. 581 et Syn. p. 284 (p. p), Fr. L. 
E. p. 202, Schaer. Enum. p. 181, Koerb. Syst. p. 12. — Baeomyces 
Wnbg. Lapp. p. 450 (p. p.). 

Biss I: Su. n. 89. — BEw.DLE n 124 — CC. —Bhnh un, toe 


Inter muscos aliosque lichenes supra rupes totius Florae nostrae di- 
tonis, praecipue in silvaticis inferalpinisque frequenter. 


Sommerfelt non rite cognitam habuit hanc speciem, cujus specimina in 
herb. ejus et ad St. dactylophyllum et ad St. paschale relata sunt. Posteriore no- 
mine tamen praecipue sequentem plantam intellexit. — Asci lineari-clavati; spo- 
rae senae, aciculares, rectae |. curvulae, 3—9-septatae, luteolo-hyalinae, 0,024—39 
mm. longae et 0,003—4 mm. latae. 
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4. St. tomentosum V r.: podetiis elatis, subsolitariis, basi liberis, to- 
mento densissimo, araneoso-spongioso, cinerascente tectis; phyllocladiis ro- 
tundatis, inciso-crenatis, caesio-viridibus l. viridulis; apotheciis lateralibus. 


Syn. Stereocaulon paschale Ach. Univ. p. 981 et Syn. p. 284 (p. p.), 
Smrft. Suppl. p. 185 (p. max. part.). 


Stereocaulon tomentosum Fr. Sched. crit. II. p. 20, L. E. p. 201, 
Schaer. Enum. p. 181 (6), Koerb. Syst. p. 11 («). 


=, 


Exs. L. Su. n. 90. — Fw. DL. n. 10. — Rbnh. n. 133. 


Per totam partem Scandinavicam frequens, in silvaticis praecipue 
optime evolutum; in Groenlandia rarius (Upernivik: J. Vahl). 


Asci inflato-clavati; sporae aciculares, rectae vel curvulae, tetrablastae, 
hyalinae, 0,022—36 mm. longae et 0,00»0—25 mm. latae. 


* St. alpinum Laur.: podetiis congestis, gracilentis, basi adhaeren- 
tibus, tomento denso tectis; phyllocladiis verrucaeformibus |. inferioribus 
squamulosis et inciso-crenatis, candidis l. glauco-albicantibus; apotheciis vul- 
go terminalibus dilatatisque. 


Syn. Stereocaulon botryosum Ach. Univ. p. 581 et Syn. p. 284 (p. p.). 
Stereocaulon alpinum Laur. in Fr. L. E. p. 204, Schaer. Enum. p. 
182, Mass. Mem. p. 75, Koerb. Syst. p. 15. 
Exs. Schaer. n. 263. 
Per totam Florae nostrae regionem, praecipue ad ripas arenosas tor- 
rentum alpinorum, passim frequenter. 


Dubia mea de differentia specifica a priore videas in Monogr. p. 54. — 
Asci inflato-clavati, sporae prioris similes, 0,022—2s mm. longae et 0,0020—25 
mm. latae. 

5. St. incrustatum Flke.: podetiis subsolitariis, basi adhaerentibus, 
validis, parce squarroso-ramosis, tomento densissimo tectis; phyllocladiis in 
podetiis sparsis verrucaeformibus, apices versus coacervatis, glaucis; apo- 
theciis terminalibus, leviter convexis. 


Syn. ‚Stereocaulon incrustatum Fr. L. E. p. 203, Schaer. Enum. p. 
179, Mass. Mem. p. 75, Koerb. Syst. p. 12. 
Exs. Flke n. 77. — Rbnh. n. 136. 
Ad terram nudam prope Bosekop Finmarkiae occidentalis, ab J. Vahl 
lectum (Herb. Haun.). 


Monographiam harum plantarum  conscribenti nondum innotuerat haec 
species e Scandinavia (praeter Gotlandiam, ubi multis abhine annis est lecta), et 
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vix fingere potuissem, hane in ultima Thule fore inventam. Eo majore sum 
mirore captus, quum specimina supra commemorata mihi occurrerent. In herb. 
Blytt. adest quoque e Gudbrandsdalen Norvegiae mediae. — Asci anguste cla- 
vati; sporae aciculares, basi attenuatae, rectae |. curvulae, 3—multi-loculares, 
luteolo-hyalinae , 0,024—38 mm. longae et 0,0025—30 mm. latae. 


31. Pilophorus (Tuckerm.) Th. Fr. 


Podetia araneoso-farcta, demum fistulosa, strato medullari e filamen- 
tis parallelis contexto et extus in tomentum evanescens soluto, phyllocladiis 
obsita subcrustaceis, gonidia foventibus; apothecia lecideina, intus solida: la- 
mina sporigera cornea, aterrima, hypothecio simplici crasso imposita; sporae 
simplices, oblongo-ellipsoideae, incoloratae. 


1. P. robustus Th. Fr.: podetiis elongatis, robustis, caespitoso-con- 
gestis, apicem versus in ramos breves fere umbellato-divisis; apotheciis de- 
presso-subglobosis. 


Syn. Pilophorus robustus Th. Fr. Mon. Ster. p. 69 et tab. X. f. 3. 
Exs. Th. Fr. n. 11. 


In monte Storfjeldet prope Mortensnaes et (prima stamina) in prae- 
ruptis montis Aldc'ok Finmarkiae orientalis. 


Asci elongato-clavati, paraphyses arcte conglutinatae; sporae octonae, lu- 
8 ; parapny 8 

teolae, anguste limbatae, 0,014—16 mm. longae et 0,0055—60 mm. latae. — In 

herb. S mrft. adest e Norvegia media: Ringeboe in rupibus supra Stuelsbroen 


Gudbrandsdaliae. 
32. Cladonia Hoffm. 


Podetia fistulosa, e filamentis conglutinatis contexta, inter quae ad- 
sunt gonidia, phyllocladiis complanatis ejusdem structurae ad basin sitis et 
per podetia sparsis vulgo instructa; apothecia biatorina, intus inania; lamina 
sporigera hypothecio tenui carnoso imposita; sporae simplices, ovoideo-ob- 
longae, incoloratae. 


Genus si quid naturalissimum, cujus omnes species Structura apothecio- 
rum interna adeo congruunt, ut descriptiones uniuscujusque sporarum afferre su- 


perfluum duxerim. Cfr. de hac re Mass. Mem. p. 75—6 et Koerb. Syst. p. 16. 


Sect. I. Podetiis scyphiformibus |. infundibuliformibus, e phyllocla- 
diis basalibus persistentibus vel evanescentibus ortis, phyllocladiis saepe tec- 
tis vestitisve. 

A. Scyphis axillisque clausis. 

+x 


Apotheciis rufis. 
31> 
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1. CL. turgida (Ehrh.): podetiis inflato-turgidis, turbinatis l. spurie 
infundibuliformibus, prolificatione tandem fastigiato-ramosis, ramorum apici- 
bus substellatim patentibus, fertilibus demum cymosis, laevibus, glaucescen- 
tibus; phyllocladiis basalibus magnis, foliaceis, glauco-viridibus ; apotheciis 
carneo-rufis. 

Syn. Cenomyce parecha Ach. Univ. p. 532, Syn. p. 272, Smrft. 

Suppl. p. 132. 
Cladonia turgida Fr. L. E. p. 214, Schaer. Enum. p. 201, Koerb. 
Syst p. 17. 

Exs. Smrft. n. 73, 158. — L. Su. n. 147. — Hbnh. n. 280. 

In sterilibus inferalpinis parcius, in subsilvaticis copiosius per Nord- 
landiam et Lapponiam inferiorem (Smrft., Cederstr.) ut etiam in Lappo- 
nia Kemensi (Herb. Mus. Fenn.). Septentrionem versus non longe progre- 
ditur. 

Planta in Smrft. exs. n. 73 est forma corniculata (var. 8. cornic. Smrft. 
Suppl. I. c.) podetiis elongatis, subulatis, divisis, ascyphis. 

* * Apotheciis fuscis. 

2. Cl. pyridata (L.): podetiis brevibus, turbinatis, glauco-viridibus Il. 
cinerascentibus, mox verrucosis l. furfuraceis, scyphis amplis, saepe prolife- 
ris; phyllocladiis basalibus foliaceo-squamulosis. 

Syn. Cenomyce pyxidata Ach. Univ. p. 534 (p. p.), Smrft. Suppl. p. 

130. — Cladonia Fr. L. E. p. 216, Koerb. Syst. p. 17 (@). 

Syn. Cenomyce Pocillum Ach. Syn. p. 253. 

Baeomyces neglectus Wnbg. Lapp. p. 494. — Cladonia Schaer. E- 

num. p. 191 (p. max. part.). 

Exs. L. Su. n. 81. — Schaer.n. 270, 510. — HRbnh. n. 298. 

8. chlorophaea (Flke.): podetiis elongato-turbinatis, scyphiferis, pul- 
verulento-granulatis, albo- l. fusco-virescentibus, margine scyphorum denti- 
culato; phyllocladiis basalibus minutis. 

Syn. Cenomyce chlorophaea Wlke. in Smrft. Suppl. p. 130. — Cla- 

donia Schaer. Enum. p. 192. 
Cladonia fimbriata d. chlorophaea Koerb. Syst. p. 23. 
Exs. Schaer. n. 266, 267. 


Ad terram, truncos putrescentes e. s. p. per omnes Florae arcticae 
partes sub variis formis frequens, in Groenlandia usque ad Godthaab pro- 
grediens; var. 8. similibus locis in Nordlandia et Lapponia meridionali. 
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Var. ß. inter ©. pyzidatam et fimbriatam omnino est media, sed ob 
podetia granulis minutissimis adspersa neque vere pulverulenta illi melius adseri- 
benda videtur. 

* Cl. cariosa (Ach.): podetiis breviusculis, subvalidis, obsolete scy- 
phiferis, in ramos fastigiatos digitatim divisis, albidis, primo laevibus, dein 
granulato-verrucosis, aetate carioso-cancellatis; phyllocladiis basalibus squa- 
mulosis; apotheciis saepe symphycarpeis. 

Syn. Cenomyce cariosa Ach. Univ. p. 567, Syn. p. 273 (excl. syn. 
Wnubg.) sec. spec. orig. — Baeomyces Wnbg. Lapp. 451 (p. p.). — Cla- 
donia Koerb. Pg. p. 10. 

Cenomyce symphycarpea S mrft. Suppl. p. 126 (excl. syn. Wnbg.). 

Cladonia degenerans b. Fr. L. E. p. 221, Koerb. Syst. p. 20 (excl. 
syn. Wnbg.). 

Cladonia neglecta var. symphycarpea et cariosa S chaer. Enum. p. 193. 

Exs. Flke. n. 95. — L. Su. n. 149. — Schaer. n. 510. — Rbnh. 
n. 302. — Mass. n. 54. 


Ad terram denudatam totius Scandinaviae et Lapponiae Rossicae (hb. 
Mus. Petrop.) haud infrequens. 

Seorsim proposui hanc plantam eam solam ob caussam, quod expertis- 
simi Lichenologi affirmarunt, eam a Cl. degenerante originem ducere, alii pro 
Cl. pyxidatae filia habuerunt, ali denique eam propriam sistere speciem con- 
tenderunt. lpse a sententia altera non admodum abhorreo, praecipue quum 
Amic. Krempelhuber in litt. affirmaverit, se transitus observasse; talis quo- 
que videtur esse forma in L. Su. exs. n. 232 exhibita. Interea ulteriori studio 
eam commendo. — Miro modo synonyma hujus et CZ. coralloideae confusa sunt; 
quae supra attuli, sunt certa, comparatis speciminibus authenticis. Nomen sym- 
phycarpeae ( Baeomyces W nbg. Lapp. p. 450) omnino non huc pertinet; est 
enim forma alius speciei, verisimiliter C7. vertieillatae, monstrosa apotheciis ses- 
silibus conglomeratisque inter phyllocladia sitis. 

3. Cl. coralloidea (A ch.): podetiis elongatis, firmulis, cylindricis I. subin- 
fundibuliformibus, erectis, in ramos paucos apicem versus subfastigiatos divisis, 
aetate cariosis, phyllocladiis minutis, crenatis, fusco- l. cinereo-virescentibus, 
undique densissime vestitis, scyphis obsoletis; phyllocladiis basalibus foliaceis , 
amplis; apotheciis obscure fuscis, vulgo confertis et saepe symphycarpeis. 


Syn. Cenomyce coralloidea Ach. Univ. p. 528 (sec. Smrft.). 
Cenomyce pyxidata 8. coralloidea Ach. Syn. p. 253. 


Baeomyces cariosus W nbg. Lapp. p. 451 (excl. syn. et p. p). — Ce- 
nomyce Smrft. Suppl. p. 126 (excl. syn. Ach). 
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Cladonia ventricosa $. macrophylla Schaer. Spic. p. 316. 
Cladonia pyzidata var. Fr. L.E. p. 218 et 227. 

Cladoma squamosa y. decorticata Schaer. Enum. p. 199. 
Cladonia pyridata 8. symphycarpea Koerb. Syst. p. 18. 
Exs. L. Su. n. 81. — Smrft. n. 159. — Schaer. n. 279. 


Ad terram nudam supra saxa rupesque Lapponiae, Nordlandiae, Fin- 
markiae sat frequenter. 


Pro propria specie quum jam hanc plantam habeo, respicio non modo bo- 
nos ejus et constantes characteres habitumque diversissimum, quos sub diversis 
coelis optime servat, sed etiam difficultatem, quacum luctandum est, si cui alii 
speciei ut formam atypicam eam adscribere conamur. Cujus rei veritatem affir- 
mant synonyma allata. Per plures annos observatam notis allatis (praecipue po- 
detis undique corallinoideo-squamulosis) semper facile distinctam inveni neque 
transitus umquam  praebentem. Maxime vix dubie affinis est CZ. pyridatae; a 
CL squamosa longe distat, sed CZ decorticata est fortasse forma gracilior. — 
De synonymis ceteris certus, Achariana attuli anctoritate Sommerfeltii tan- 
tummodo commotus, praecipue quum descriptiones non omnino quadrent. No- 
men autem sat significans visum est, quare — utut res sese habet — ad inte- 
rim saltem adhibendum est. 


4. C. decorticata (Vlke.): podetiis breviusculis, gracilibus, subsimpli- 
cibus, fructiferis cylindricis, sterilibus subulatis, decorticatis, albissimis fuscis- 
ve, squamulis minutissimis albido-cinereis adspersis; phyllocladiis basalibus 
squamulosis; apotheciis saepe symphycarpeis. 

Syn. Cenomyce decorticata Flke. in Smrft. Suppl. p. 132. — Clado- 

nia Fr. L. E. p. 226, Koerb. Syst. p. 25. 

Exs. Flke. n. 75. 


In lateribus montium inferalpinorum sub pinis in Saltdalen Nordlan- 
diae rarissime (Smrft.). — Etiam indicata est e Lapponia Kemensi (vel Ros- 
sica) in Herb. Mus. Fenn., sed vix recte determinata. 


Species rara, paucis cognita. Optime monet Smrft., cujus descriptio- 
nem supra fere verbotim transscripsi: "podetia fructifera rarius apice divisa, sem- 
per opaca, quasi bysso alba tecta; apothecium primum singulum podetia termi- 
nat, quod aetate crescens medio rumpitur et apothecia mentitur et scyphum per- 
vium spurium efficit." 

5. Cl. degenerans (Flke.): podetiis elongatis, gracilibus, viridi-palle- 
scentibus, basi et aetate nigricantibus albo-guttatisque, cartilagineo-corticatis, 
scyphis irregularibus, sublacero-radiatis, margine proliferis; phyllocladiis 
basalibus minute squamulosis. 
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Syn. Cenomyce gonorega Ach. Univ. p. 551 (excl. a. et £.), Syn. Pp: 
258 (excl. var. l. fide Fr.). 

Baeomyces degenerans Wnbg. Lapp. p. 455. — Cladonia Fr. L. E. 
p. 221, Schaer. Enum. p. 193, Koerb. Syst. p. 20. 

Exs. L. Su. n. 54. — Schaer. n. 274, 275. 

In terra aprica macra per totam partem Scandinavicam Lapponiamque 
Kemensem locis inferalpinis subalpinisque frequens. 

6. Cl. verticillata (Hoffm.): podetiis breviusculis, glauco- l. spadiceo- 
virentibus, cartilagineo-corticatis, elongato-turbinatis, omnibus scy phiferis, scy- 
phis regularibus, planiusculis, margine denticulatis, (plerumque) e centro re- 
petito-proliferis; phyllocladiis basalibus squamulosis. 

Syn. Lichen caule simplici, calice turbinato, centro simpliciter turbina- 

to Linn. Lapp. n. 431 (fide Wnbg.). 

Cenomyce allotropa 8. verticillata Ach. Univ. p. 555 (ex ipso). 

Baeomyces verticillatus Wnbg. Lapp. p. 494. — Cenomyce Ach. Syn. 

p. 251, Smrft. Suppl. p. 131. 

Cladonia gracilis «. verticillata Fr. L. E. p. 219. 

Cladonia cervicornis Schaer. Enum. p. 195, Koerb. Syst. p. 19 (6). 

Exs. L. Su. n. 234. — Stenh. n. 63. — Rbnh. n. 287. 

B. cervicornis (Ach.): podetiis brevioribus e phyllocladiis majoribus, 
foliaceis adscendentibus. 

Syn. Cenomyce cervicornis Ach. Univ. p. 531, Syn. p. 251. — Clado- 

nia Koerb. |. c. (a). 

Cenomyce verticillata 8. phyllophora Smrit. Suppl. p. 131. 

Exs. Schaer. n. 62 (fere). 

In terra aprica Lapponiae silvaticae (etiam Kemensis) Nordlandiaeque 
passim frequenter, var. 8. magis in alpes adscendens. In regionibus mere 
arcticis omnino desideratur vel parce modo legitur ut in Groenlandia (a. sin. 
Tessarmiut, 5. Amaralik: J. Vahl) et Islandia (9: Steenstrup). 

7. Cl. gracilis (L.): podetiis elongatis, glauco- |. fusco-virescentibus , 
cartilagineo-corticatis, simplicibus l. ramosis, cylindrico-subulatis l. elongato- 
tubaeformibus scyphisque instructis angustis, facile proliferis; phyllocladiis 
basalibus squamuloso-foliaceis. 


Syn. Lichen caule simplici, calice turbinato, margine tenui Linn. Lapp. 


n. 428 (sec. Smrft.). 
Cenomyce ecmocyna Ach. Univ. p. 549 (p. p.), Syn. p. 261. 
32 a 
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Baeomyces gracilis Wnbg. Lapp. p. 455. — Cenomyce Smrft. Suppl. 
p. 131. — Cladonia Fr. L. E. p. 218 (p. p), Schaer. Enum. p. 195, 
Koerb. Syst. p. 18. 
 Exs. Smrft. n. 160. — L. Su. n. 53. — Rbnh. n. 288—290. 


ß. hybrida (Ach.): podetiis longioribus validioribusque, apice subula- 
tis l. in scyphos vulgo dilatatos et margine proliferos abeuntibus. 

Sy n. Cladonia gracilis b. hybrida Fr. L. E. p. 219. 

Exs. Smrft. n. 75. — Schaer. n. 65, 66. 


Per totum territorium Scandinavicum, Lapponiam Kemensem Rossi- 
camque, terram Samojedorum (ins. Kolguew: Rupr.), ins. Spitsbergenses 
atque Groenlandiam sub diversis formis copiosa; praecipue varietatis g. for- 
ma valida et subulata (y. macroceras Flke.) vel sola vel cum CZ rhangife- 
rina, amaurocraea, unciali e. s. p. mixta integros campos tegit. 


Inter 8. Aybridam veram (scyphis dilatatis) et y. macroceratem Flke. 
(Koerb. Syst. p. 19) transitus nimis frequentes mihi occurrerunt, quam ut seor- 
sim possint proponi. Haec in apricis, illa in silvaticis nemorosisque praecipue 
obviam venit. 

8. Cl. cornuta (L.): podetns elongatis, subventricoso-cylindricis, cor- 
nuto-subulatis 1. scyphiferis, inferne epidermide cinereo- |. fusco-viridi tectis , 
superne incano-pulverulentis, scyphis angustis, planiusculis, margine subin- 
tegris; phyllocladiis basalibus, squamulosis; apotheciis raris. 

Syn. Lichen caule simplici subulato, rarius bifido Linn. Lapp. n. 434 

(p. max. salt. part.). 

Cenomyce cornuta Ach. Univ. p. 545 (p.p. — Cladonia Fr. L. E. 

p. 225, Schaer. Enum. p. 196, Koerh. Syst. p. 25. 
Cenomyce fimbriata h. cornuta Ach. Syn. p. 257 (?). 
Cenomyce coniocraea Smrft. Suppl. p. 131 (max. part.). 


Exs. L. Su. n. 116. 


Ad terram sterilem regionum inferalpinarum Scandinaviae totius et 
Lapponiae Kemensis (Mus. Petrop.) frequens, sed raro fructifera. 


Sommerfelt sub nomine Cen. coniocraeae subsumpsit etiam formas C. 
fimbriatae, ut herbarium ejus docet; e contrario ibi asservantur C. cornutae lor- 
mae sub C. gracili. 

9. Cl. fimbriata (L.): podetiis vulgo elongatis, cylindrico-subulatis 1. 
tubaeformibus, scyphiferis, pulvere tenuissimo albido |. virescenti-cinereo un- 
dique tectis, scyphis regularibus, vulgo proliferis, margine erecto; phyllo- 
cladiis basalibus, minutis, squamulosis. 
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Syn. Lichen caule simplici, calice turbinato, margine acuto prolifero 
Linn. Lapp. n. 430 (sec. Wnbg.). 

Cenomyce fimbriata Ach. Syn. p. 254, Smrft. Suppl. p. 130. — Cla- 
donia Fr. L. E. p. 222, Schaer. Enum. p. 590, Koerb. Syst. p. 22 (p.p.). 

Baeomyces pyxidatus Wnbg. Lapp. p. 453 (excl. syn. Linn.). — Cla- 
donia S chaer. Enum. p. 595. 


Exs. L. Su. n. 86. — Schaer.n. 560—958. — Hbnh. n. 283, 285, 286. 


In terra macra silvarum praecipueque in truncis putrescentibus totius 
Lapponiae Nordlandiaeque sat frequenter; in Finmarkia parcius (Tromsóe: 
J. Vahl) et circa Mesen (Rupr.). 


* * *  apotheciis carneolis. 


10. Cl. carneola F r.: podetiis breviusculis, scyphiferis turbinatis, tenuis- 
sime pulverulentis, pallide sulphureis, basi demum | fusco-coerulescentibus; 
phyllocladiis basalibus, minutis, squamulosis; apotheciis carneolis. 


Syn. Cenomyce carneola Fr. Sched. crit. IV. p. 23. — Cladonia Fr. 
L. E. p. 233, Koerb. Syst. p. 25. 

Cenomyce carneo-pallida Smrft. Suppl. p. 129. 

Cladonia pallida S chaer. Enum. p. 190. 

Exs. L. Su. n. 115. 

In truncis dejectis putridis imprimis regionem subalpinam versus 
Nordlandiae et Lapponiae (Smrft.), usque ad Tromsöe (J. Vahl) et Pol- 
mak Finmarkiae orientalis (ipse) progrediens. 


11. Cl. straminea (Smrft.): podetiis elongatis, tubaeformibus et scy- 
phis cupulaeformibus omnibus instructis, pallidis, dein fuscescentibus, phyl- 
locladiis squamulosis, pallidis vestitis; phyllocladiis basalibus minutis, squa- 
mulosis; apotheciis subpodicellatis, pallide. flavis. 

Syn. Cenomyce straminea Smrft. Suppl. p. 128. — Cladonia Fr. L. 

E. p. 234, Schaer. Enum. p. 192, Koerb. Syst. p. 26. 

Cladonia cerina Nagel in Rbnh. exs. n. 303? (Spec. a me visa ni- 

mis manca). 

Inter muscos saxorum Nordlandiae rarissima, hactenus tantummodo 
in Junkersdalen Saltdaliae lecta (Sm rft.). 


Pauca modo vidi specimina, sed sec. haec videtur esse sat bona species, 
ad priorem sese habens fere ut CI. bellidiflora ad Cl. Cornucopioidem. "Podetia 
nuda, sed semper squamis exasperata, cylindrica, apice in scyphum regularem 
dilatata, rarissime ramosa, quum e senescente podetia nova simplicia assurgant; 
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scyphi rarissime margine prolifera; apothecia majuscula plana constanter pallida". 
(Smrft, L c.) 

12. Cl. amaurocraea Flke: podetiis elongatis, glabris l. tenuissime 
granulatis, pallide stramineis apieibus fuscis, omnibus phyllocladiis constan- 
ter destitutis, ramosis, cornutis, furcatis 1. scyphiferis; scyphis regularibus, 
angustis, margine dentatis; apotheciis obscure carneo-pallidis. 

Syn. Cenomyce uncialis y. bolacina Ach. Univ. p. 559. 

Cenomyce oxyceras Ach. Univ. p. 557 (a), Syn. p. 264 (excl. var. ß. et y.). 

Baeomyces amaurocraeus Wnbg. Lapp. p. 455. — Cladonia Schaer. 

p. 197, Koerb. Syst. p. 26 («). 
Cladonia gracilis * amaurocraea Fr. L. E. p. 219. 


Exs. Smrft. n. 161. — L. Su. n. 347. — Rbnh. n. 265. 


Per alpes saltusque frequens in omnibus Florae arcticae partibus, 
passim fructifera. 


Inter Cl. gracilem et uncialem fere media, illi characteribus, huic habitu 
accedens. Synonymon Wahlenbergii huc quidem pertinet secundum descrip- 
tionem, sed in herb. ejus asservatur tam hoc nomine, quam "C. uncialis scy- 
phifera” salutata. — Nomen Acharianum est quidem antiquius, sed nimiam co- 
piam diversarum formarum amplectens. 

13. Cl botrytes (Hag.): podetiis breviusculis, gracilibus, cylindricis, 
granulato-verrucosis, ochroleucis l. luteolo-viridulis, superne in ramos sub- 
fastigiatos divisis, rarissime scyphiferis; phyllocladiis basalibus, minute squa- 
mulosis; apotheciis carneo-pallidis. 

Syn. Cenomyce botrytes Ach. Univ. p. 569, Syn. p. 274. — Baeomy- 
ces Wnbg. Lapp. p. 451. — Cladonia Fr. L. E. p. 234, Schaer. Enum. 
p. 192, Koerb. Syst. p. 27. 

Exs. L. Su. n. 80. — Th. Fr. n. 14. 

Ad truncos arborum vetustos terramque turfosam Lapponiae et Nordlan- 

diae silvaticae frequenter, usque ad Polmak Finmarkiae orientalis adscendens. 

* Cl. cyanipes (Smrft): podetiis elongatis, cylindricis, cornutis sub- 
simplicibusque vel varie ramosis, ramis brevibus divaricatis, rarius scyphife- 
ris, ochroleucis pulvereque sulphureo passim tectis, basi vulgo cyanescen- 
tibus; apotheciis rarissimis, obscure carneis. 


Syn. Cenomyce carneo-pallida 6. cyanipes Smrft. Suppl. p. 129. 
Cladonia carneola c. cyanipes Fr. L. E. p. 233, Koerb. Syst. p. 26. 
Cladonia pallida var. eyanipes Schaer. Enum. p. 190. 

Exs. Th. Fr. n. 15. — Koerb. n. 122. 
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Inter muscos lichenesque in silvaticis et alpinis totius Scandinaviae 
arcticae frequens, non nisi rarissime fructifera. Etiam in Groenlandia (Rink). 


Planta pulchella, facile distincta, quamquam admodum varians. Vulgo 
simplex est et cornuta, sed inveniuntur etiam specimina ramosa, immo. ramosis- 
sima. Sie in Smolandia occidentali (Femsjö) legi formam adeo intricato-ramo- 
sam, ut fere omnino aemularetur CZ rhangiferinam subtilem, et tum sane de dif- 
ferentia ejus specifica vix dubitares. Etiam quum in Finmarkia prima vice eam 
inveni, pro autonoma specie salutavi, donec circa Polmak copiosissima sub va- 
ris formis. mihi obviam venit, cum C/. dotryte mixta. Tum enim transitus mihi 
visus sum observare. Negari quidem non potest, pulverem podetiorum sulphu- 
reum cum Cl. carneola communem esse, sed neque adeo est obtegens, neque 
desunt exempla, Cladoniarum podetia cartilagineo-corticata interdum pulverulenta 
evadere. Praeterea loco allato (ubi omnes Cladoniae abundarunt, CZ. botrytes 
plus quam uncialia et ramosissima podetia obtinuit atque CZ. cyanipes sub diver- 
sissimis formis adfuit, etiam scyphis praedita minutis, subregularibus, ambitu den- 
tato-radiatis neque, ut vulgo, in ramulos divaricatos sterilescentibus abeuntibus) 
credo me observasse, verrucas podetiorum C/. botrytis in pulverem sulphureum 
interdum dehiscere, et quum color, crescendi modus, habitus non abhorreant, 
melius duxi in Lich. Scand. exs. I. c. hanc stirpem pro varietate C7. botrytis de- 
clarare. Postea, quum in Smolandia eam copiosam contigit colligere, dubia ite- 
rum sunt orta, et quamvis a sententia, eam interiore nexu esse cum Cl. botry- 
fe conjunctam quam cum C7 carneola, non discesserim, suspicionem non possum 
tollere, an propria sit species. Suadent discrepans habitus, sub diversis coelis 
semper constans, characteres certi, distributio geographica lata 1), proventus in 
terris, ubi neque Cl. dotrytes neque carneola adsunt, e. s. p. Utut est, digna 
videtur, quae ulterius examinetur. Apotheciorum rarissimorum (lecta sunt in 
Saltdalen et ad Polmak) color quam C. botrytis et carneolae obscurior, Cl. a- 
maurocraeae subsimilis. 


**** apotheciis coccineis. 


14. Cl. Cornucopioides (L.): podetiis breviusculis, turbinato-scyphiferis, 
cartilagineo-corticatis,. mox verruculosis |. granulato-subpulverulentis, flavo- 


1) Est enim non solum in regionibus arctieis et alpinis Seandinaviae frequens, sed sparsa 
Occurrit per totam Sueciam, ut etiam nonnullis locis in Germania. Praeterea in America bore- 
ali minime est rara; specimina e pluribus locis communicavit Cel. Tuckerman, et e Terra No- 
va sub nomine Cladoniae Despreauxti Del. ined. dedit Cel. Le Normand. Hoc synonymon igi- 
tur hujus est loci nec pertinet ad eam Cl. amaurocraeae formam, quae in Hepp exs. n. 297 dis- 
tributa est, neque novam sistit speciem, ut credere videtur Schaerer (Enum. p. 197). 
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viridibus, scyphis regularibus, dilatatis, margine denticulato-crenatis ; phyllo- 
cladiis vulgo ad basin tantum sitis, squamuloso-foliaceis. 

Syn. Lichen caule simpliei, calice turbinato, margine carnoso colorato 
prolifero Linn. Lapp. n. 429 et Lichen caule simplici, calice turbinato, centro 
multipliciter prolifero n. 432 (Smrft.). 

Cenomyce coccifera Ach. Univ. p. 537, Syn. p. 270, Smrft. Suppl. p. 

127. — Baeomyces Wnbg. Lapp. p. 451. 


Cenomyce pleurota Ach. Syn. p. 269. — Baeomyces Wnbg. Lapp. p. 
452. — Cladonia Schaer. Enum. p. 156. 

Cladonia Cornucopioides Fr. L. E. p. 236, Koerb. Syst. p. 28. 

Cladonia extensa Schaer. Enum. p. 187. 


Exs. L. Su. n. 83. — Schaer. n. 51. — Rboh. n. 304. 


Per totam zonam arcticam frequens ad terram apricam atque supra 
saxa, tam in regionibus silvaticis quam alpinis. 


Valde variat, sed varietates non seorsim proposui, quum vanus hie labor 
videatur. Qui voluerit, Sommerfeltium sequatur, has formas distinguentem: 

a. extensa (Flke.): podetis granulatis, demum subpulverulentis, scyphi 
marginibus fructiferis protensis. 

fp. asotea Flke.: scyphis regularibus, cyathiformibus, e centro diaphragma - 
tis aggregato proliferis, demum foliosissimis. 

y. pleurota (F lke.): podetiis subpulverulentis, albo-pallido-virescentibus, 
scyphis regularibus, margine subintegro radiatove. 


15. Cl. bellidiflora (Ach.): podetiis elongatis, cartilagineo-corticatis , 
mox phyllocladiis squamulosis exasperatis, flavescenti-viridibus basi fulve- 
scente, cylindricis l. tubaeformi-scyphiferis, saepe ventricosis apiceque atte- 
nuato-subulatis, scyphis angustissimis; phyllocladiis basalibus minutis, inciso- 
crenatis; apotheciis vulgo congestis. 


Syn. Cenomyce coccocephala Ach. Univ. p. 540. 

Baeomyces bellidiflorus Wnbg. Lapp. p. 451. — Cenomyce Ach. Syn. 
p. 270. — Cladonia Fr. L. E. p. 217, Schaer. Enum. p. 189, Koerb. 
Syst. p. 29. 

Exs. L. Su. n. 281. — Schaer. n. 39—42. — Smrft. n. 157. — 
Th. B n. 12. 


In terra alpium aprica, inter muscos e. s. p. per totam Scandinaviam 
arcticam, Lapponiam Kemensem et Rossicam (Middend.), Groenlandiam 
(distr. Julianeshaab usque ad 200 ped. supra mare: J. Vahl) frequens et 
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adeo varians, ut, si cui lubet, omnes varietates formasque, quas propriis 
nominibus distinxerunt Acharius et Wallroth, facile invenire liceat. 

16. Cl. Flörkeana Vr: podetiis cylindricis, gracilibus, primitus glabris, 
dein granulato-squamulosis, albido-incanis I. virescenti-cinereis, basi nigri- 
cantibus, scyphis in ramos subdigitatos, fastigiatos abeuntibus; phyllocladiis 
basalibus. squamulosis, inciso-lobatis; apotheciis numerosis. 

Syn. Baeomyces macilentus W nbg. Lapp. p. 452. 

Cenomyce Flörkeana Fr. Sched. crit. HI. p. 18, Smrft. Suppl. p. 128. 

— Cladonia Fr. L. E. p. 238, Schaer. Enum. p. 189, Koerb. Syst. p. 30. 

ExsiL. Su. :n.,89.. —— Th. Kr..n., 19. 


In terra sterili pinetorum  subalpinam versus regionem Nordlandiae 
et Lapponiae rarius (Smrft., Wnb g.). 


17. Cl. deformis (L.): podetiis elongatis, tubaeformi-scyphiferis, mem- 
branaceo-corticatis, mox superne pulverulentis, sulphureis, scyphis cyathi- 
formibus, margine crenulato-dentato; phyllocladiis tantummodo ad basin 
sitis, plus minus foliaceo-squamulosis. 


Syn. Lichen caule simplici apice acuto aut calice turbinato terminato 
Linn. Lapp. n. 433 et tab. XI f. 5. 

Cenomyce deformis Ach. Univ. p. 938 (excl. var. y. et ö.), Syn. p. 268. 
— Baeomyces Wnbg. Lapp. p. 452. — Cladonia Fr. L. E. p. 239, Schaer. 
Enum. p. 187. 

Cladonia crenulata Koerb. Syst. p. 30. 

Exs. L. Su. n. 148. — Schaer. n. 48. — Rbnh. n. 307. 


Ad terram campestrem et turfosam per totam Scandinaviam, Lappo- 
niam Kemensem et Rossicam (Baér), terram Samojedorum (Rupr.), ins. 
Spitsberg. et Groenlandiam (usque ad 200 ped. supra mare) passim, etiam 
quamvis rarius, fructifera. 

Nomen "deformis ' haud quidem aptissimum, sed certe antiquissimum est 
ideoque servandum, praecipue quum vulgatissimae formae sint satis deformes. 

18. Cl. digitata (L.): podetiis subcylindricis, basi glabriusculis et 
subrugolosis, superne ochroleuco-pulverulentis, scyphis angustis margine in- 
curvo integro, mox proliferis, irregulariter palmatis; phyllocladiis tantum ad 
basin sitis, squamulosis, rotundato-lobatis. 


Syn. Lichen caule inordinate ramoso, ramis in calices turbinatos mar- 
gine carnosos desinentibus Linn. Lapp. n. 436. 

Cenomyce deformis y. digitata Ach. Univ. p. 539. 

Cenomyce digitata Ach. Syn. p. 267. — Baeomyces Wnbg. Lapp. p. 
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453. — Cladonia Fr. L. E. p. 240, Schaer. Enum. p. 188, Koerb. 
Syst. p. 30. 


Exs. L. Su. n. 85. — Schaer. n. 43—409. 


Ad caudices pinuum totius Lapponiae Nordlandiaeque silvaticae pas- 
sim, sed raro fructifera, ut etiam supra muscos putridos per alpes minores 
usque ad Verrethavn prope Maasöe Finmarkiae occidentalis (Wnbg.). Prae- 
terea parcius lecta est in Lapponia Kemensi et Rossica (Middend.) atque 
Groenlandia (Christianshaab: J. Vahl). 


19. Cl. macilenta (Ehrh.): podetiis cylindricis, gracilibus, basi glabri- 
usculis et flavescenti-fuscis, superne incano-pulverulentis, scyphis tubaefor- 
mibus evanidisque; phyllocladiis tantum basalibus, minutis, squamulosis, in- 
ciso-lobatis. 
Syn. Cenomyce bacillaris Ach. Univ. p. 542—3 (excl. var. 8 et £), 
Syn. p. 266. 

Cenomyce polydactyla $. macilenta Smrft. Suppl. p. 127. 

Cladonia macilenta Fr. L. EK. p. 240, Schaer. Enum. p. 186, Koerb. 
Syst. p. 31. 

Bix: Sin 99. 

Ad terram turfosam apricam regionum meridionalium Lapponiae Nord- 
landiaeque parcius et tantummodo forma minus evoluta, filiformis. Etiam in 
Lapponia Kemensi (Herb. Mus. Fenn.). 

A Cl. Flörkeana verbis magis quam re vera videtur haec species diver- 


sa; saltem vetusta CZ Flörkeana profert formas pulverulentas, quae a vera CZ 
macilenta vix possint distingui. Aceuratius studium in natura haud dubie merentur. 


B. Seyphis axillisque perviis. 

20. Cl. cenotea (Ach): podetiis mox glauco- I. incano-pulverulentis 
furfuraceisve, e basi cylindrica infundibuliformibus, dichotome brachiatis, 
marginibus infundibulorum incurvis et denticulato-radiatis, saepe repetito- 
proliferis; phyllocladiis omnibus basalibus, squamulosis; apotheciis sessilibus, 
e pallido fuscis. 

Syn. Cenomyce gonorega «. cenotea Ach. Univ. p. 551. 

Cenomyce cenotea Ach. Univ. p. 271, Smrft. Suppl. p. 133. — Cla- 

donia Schaer. Enum. p. 198. 

Cladonia brachiata Fr. L. E. n. 228. 

Cladonia uncinata K oevb. Syst. p. 32. 

Exs. L. Su. n. 55. — Flke.n. 177. — Schaer.n, 71. — Rbnh. n. 297. 
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In truncis putrescentibus et terra humosa rupium Lapponiae, Nord- 
landiae Finmarkiaeque passim frequenter, parcius tamen fructifera. 

Nomen specificum uncinatae non adhibitum est, quia nimis dubium vide- 
tur, num hoc plantam praesentem Hoffmann significaverit. Negari quidem non 
potest, eum (D. Fl. IL p. 116) de "pulverulenta incana superficie’ loquentem 
verisimiliter hanc respexisse, sed quae praeterea allert ("radiatim uncinata" et 
"inaequaliter ramulosa") melius ad CZ. uncialem referenda sunt. Figura citata 
(Dill. Muse. t. 16 f. 21 A) ad CZ uncialem omnino pertinet. 

21. Cl. furcata (Schreb.): podetiis fruticulosis, subdichotomis, car- 
tilagineo-corticatis, laevibus, spadiceo- l. glauco-virescentibus, axillis apici- 
busque fertilibus perviis, sterilibus subulatis, furcatis; phyllocladiis basalibus 
raris, squamulosis; apotheciis pallide fuscis. 

Syn. Cenomyce furcata Smrft. Suppl. p. 133. — Cladonia Fr. L. E. 

p. 229, Koerb. Syst; p. 34. 

a. erispata (Ach.): podetiis turgido-cylindricis, axillis apicibusque in- 
fundibuliformibus. 

Syn. Cenomyce allotropa &. erispata Ach. Univ. p. 535. 

Baeomyces erispatus W nbg. Lapp. p. 456. — Cenomyce A c h. Syn. p. 272. 

Cladonia ceranoides Schaer. Enum. p. 197. 

Exs. L. Su. n. 56. — Schaer. n. 276, 277. 

B. racemosa (Hoffm.): podetiis elongatis, inflato-cylindricis, vage ra- 
mosis, albo-virescentibus, ramis rectis |. recurvis. 

Syn. Cenomyce furcata 8. Ach. Univ. p. 562. 

Baeomyces racemosus Wubg. Lapp. 457. — Cenomyce Ach. Syn. p. 275. 

Cladonia furcata a. et 8. Schaer. Enum. p. 202. 

Exs. L. Su. n. 58 — Schaer. n. 80. — Rbnh. n. 273, 274. 

y. subulata (L.): podetiis elongatis, gracilibus, fusco-cinereis, ramis 
subulatis. 

Syn. Lichen caule erecto dichotomo, ramis subulatis Linn. Lapp. n. 435. 

Cenomyce furcata Ach. Univ. p. 560 («., y. et à), Syn. p. 276. — 

Baeomyces Wnbg. Lapp. p. 457. — Cladonia Schaer. Enum. p. 202 (;. et .). 

Bes Lisa n. 117. — Schaer/n. 81. — BRbnhrn. 275, 276. 

* pungens (Sm): podetiis gracilibus, divaricato-ramosis, cinereo- |. 
fuscidulo-albidis. 

Syn. Cenomyce furcata t. pungens Ach. Univ. p. 562. 
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Bacomyces rhangiferinus y. pungens W nbg. Lapp. p. 458? — Ceno- 
myce Ach. Syn. p. 278. 

Cladonia pungens Koerb. Syst. p. 35. 

Exs. L. Su. n. 318. — Rbnh. n. 277. 


Per totam Florae nostrae ditionem, c. praecipue locis subhumidis , 
ß. in silvaticis regionum imprimis magis australium, y. in sterilibus, etiam 
maxime septentrionalibus. Forma * pungens parcius inventa est in Nord- 
landia australi, ut in Grónholmen ad rupes, Saltdalen in tectis (S mrft. herb.). 


Forma * pungens circa Upsaliam sat frequens in Cl. furcatam tam a- 
perte visa est transire, ut, nisi Lichenologi expertissimi (Flotow, Wallroth, 
Koerber) hanc ut propriam speciem proposuissent, pro varietate tantummodo 
recepissem. Ad CZ furcatam sese habet ut var. silvatica ad Cl. rhangiferinam a. 

22. CI. squamosa (Hoffm.): podetiis ramosis, primitus glabriusculis 
lacunosis, mox decorticatis et squamulis pallide cinereo-viridibus densissime 
vestitis, axillis apicibusque dilatatis et denticulato-radiatis; phyllocladiis ba- 
salibus squamulosis; apotheciis cymosis, fuscis. 


Syn. Cenomyce allotropa &. et gonorega 8. Ach. Univ. p. 556. et 5 
Cenomyce sparassa Ach. Syn. p. 273. 


Baeomyces squamosus W nbg. Lapp. p. 456. — UN Fr. L. E. p. 
231, Schaer. Enum. p. 198, RA Syst. p. 32. 


Bxs: Sn nor "Stchaer niuis (4 se hbnbin299-29 


In silvis Lapponiae Nordlandiaeque sub variis formis, in regionibus 
mere arcticis nondum, quantum scio, inventa. 


Sect. II. Podetiis fruticulosis, varie ramosis, ascyphis, phyllocla- 
dus omnino MAE RT e thallo crustaceo mox evanido ortis. 

23. rhangiferina (L.): podetiis elongatis, fruticulosis, ramosissi- 
mis, b d dis cinerascentibus, axillis subperforatis, apicibus sterilibus 
nutantibus, fertilibus erectis; apotheciis e pallido fuscis. 

Syn. Lichen caule erecto tereti ramosissimo, alis perforatis filiformibus 

Linn. Lapp. n. 437. 

Cenomyce rhangiferina Ach. Univ. p. 564, Syn. p. 277 (excl. d.). — 
Baeomyces Wnbg. Lapp. p. 458 (excl. }?). — Cladonia Fr. L. E. p. 243, 
Schaer. Enum. p. 203, Koerb. Syst. p. 36. 

Exs. L. Su. n. 238 (sequ. varr. n. 239 et 240). 

8. silvatica (Hoffm.): podetiis albis 1. albo-stramineis. 

y. alpestris (Ach.): major, ramis ramulisque in thyrsum densissimum 

implexis. 
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Per alpes et campos totius regionis vulgatissima, in Groenlandia al- 
titudinem 200 pedum supra mare attingens (J. Vahl). 


"Huic licheni innititur oeconomia et salus totius Lapponiae" (Linn.), nec 
ideo mirum est, iterum iterumque in his terris (praecipue in Finmarkia) collo- 
quia de hoc solo versari. Paucis enim locis integras regiones nunc tegit, quia 
rhangiferi Lapponum adeo sunt numerosi, ut citius, quam hic lichen crescit, co- 
medatur. Hoc vero quum totam per hiemem sustententur, necesse fere est Lappo- 
nes Suecanos Norvegicosque limites Rossiae hieme transgredi, ut vasta Lappo- 
niae Rossicae deserta, hoc lichene abunde referta, pabula rhangiferis domesticis 
praebeant. Imperator autem Rossorum ante aliquot annos subito decrevit, nullis 
Lapponibus Scandinavicis hoc licitum fore; quo cognito edicto, Rex Sueciae Nor- 
vegiaeque vetuit, ne Rossiae incolae e sinubus maribusque Norvegiae, piscibus 
paene repletis, messem ulterius haurirent. Quibus rebus factum est, ut numerus 
Lapponum Scandinavicorum alpes inhabitantium valde sit deminutus, quia coacti 
sunt tarandos vendere et ad litora maris migrare, ut ex hoc alimentum conquire- 
rent, — nec tamen nomadico cultu relicto urbanitatem quandam acceperunt, sed 
multo magis depravati sunt. Qui autem Lappones parentum vitam degendi ra- 
tionem servarunt, quum, ut saepe fit, imprudentes interdum limites Rossicos 
intrarunt, tarandi eorum sunt occisi, rixae exortae e. s. p. Ex altera parte Rossi, 
copiam piscium abundantem desiderantes, nil concupiscuntur avidius, quam ut 
domini Finmarkiae evadant (ut etiam portus navales obtineant, qui hieme non 
congelantur), ideoque jure potest dici, hunc lichenem esse politicum, qui forsan 
bellum possit inter Scandinaviam et Rossiam incendere vel saltem caussam quan- 
dam ejusmodi praebere. Vix alius tanti momenti lichen adest in toto terrarum 
orbe! — Cui lubet cognoscere usum hujus speciei et victum Lapponum ex eo 
pendentem, ille legat descriptionem Linnaeanam in Fl. Lapp. p. 332 et sequ. 
24. Ol. uncialis (L.): podetiis elongatis, fruticulosis, turgido-cylindri- 
cis, dichotome ramosis, laevigatis, stramineis, apicibus sterilibus erectis, fu- 
scis, fertilibus substellato-radiatis; apotheciis e carneo fuscis. 
Syn. Lichen caule ramoso, alis perforatis, ramis brevissimis, acutis 
Linn. Lapp. n. 438. 

Cenomyce uncialis Ach. Univ. p. 558, Syn. p. 276. — Baeomyces W nbg. 
Lapp. p. 497. — Cladonia Fr. L. E. p. 244. 

Cladonia stellata Schaer. Enum. p. 200, Koerb. Syst. p. 37. 


Exs. L. Su. n. 257. — Rbnh. n. 261—964. 
Ad terram sterilem, supra rupes e. s. p. per totam regionem frequens. 


Sect. III. Podetiis initio papillaeformibus, dein clavatis |. subfasti- 
giato-ramosis, e crusta persistente, granulosa ortis. 
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25. CI. Papillaria (Ehrh.): podetiis brevibus, fragilibus, glabris, 
glaucis, ramulis sterilibus apice papilla fusca obtusa terminatis, axillis im- 
perforatis; apotheciis solitariis conglomeratisve, fusco-rufis, primitus planiu- 
culis marginatisque, dein convexis. 
Syn. Cenomyce Papillaria Ach. Univ. p. 571, Syn. p. 248, Smrft. 
Suppl. p. 133. — Cladonia Fr. L. E. p. 245, Schaer. Enum. p. 203, 
Koerb. Syst. p. 37. 

Exs.LjSu'« 233; = Smrft. n. 74. — Thekr n: 46: ^——"RBbuh! 
n. 260. 

Hactenus supra terram nudam turfosam in rupibus submaritimis Nord- 
landiae tantummodo lecta, ex. gr. in Skarvhammeren ad Skjerstad (Smrft.), 
Alstadhoug (Bly tt). 


APPENDIX: Species minus cognitae. 


26. CL? arctica (R. Br): podetiis inflatis l. subventricosis, simplicibus 
l. parcissime ramosis, tenue membranaceis, flavidis I. plus minus rufescenti- 
bus; apotheciis hepatico-brunneis, planis, margine thallode subcrenulato , sub- 
obsoleto cinctis. 

Syn. Dufourea arctica R. Br. in Frankl. Narrat. of a Journ. to the 
shores of the Polar Sea p. 762 (R. Br. Verm. Bot. Schrift. ed. Nees v. 
Esenb. I. p. 556.). 


Inter muscos locis subhumidis ad latera et radices alpium Groen- 
landiae passim ex. gr. in distr. Rittenbenk, ad sin. Ikkatok, Isortok, Ama- 
ralik (J. Vahl), sed semper sterilis. 

Minime haesitarem habitu hane plantam singularem ad Cladonias referre 
et Cl. gracili proximam censere, nisi descriptio apotheciorum mihi non obviorum 
dubia moveret. Descriptio l. c. data adeo est bona et completa, ut eam trans- 
scribere liceat: "E thallo vetusto fistuloso prostrato surculi subulato-ventricosi 
exsurgunt, saepe caespitosim sese inter muscos erigentes: thallo primordiali de- 
structo, hi surculi thallos erectos fere palmares sulphureo-flavos, ad basin flave- 
scenti-brunneos, saepissime simpliciusculos efficiunt, nunc tamen ramum unum vel 
alterum. edunt aut furcati exstant, interdum, nec non apicibus casu excisis, ramu- 
li excrescunt podetia Cenomycium quarundam simulantes. Thallus membranaceus, 
extus nitidiusculus, obsolete lacunosus, saepe punctis obscure brunnescenti-rubris 
maeulatus, intus laeviusculus, niveo-albus, opacus, absque septis; nunc integerri- 
mus, nunc uno vel altero foramine perforatus. Apothecium e lamina proligera 
plana nitida castaneo- vel hepatico-brunnea in apice rami posita, margineque ob- 
soletiore suberenulato e thallo corrugato facto cincta, formatum. Humiditate la- 
mina proligera melleo-flava fit.” —  Accuratiore studio quam maxime est digna, 
ut omnes formae sub genere ”Dufoureae” ab auctoribus comprehensae. 
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97. CL? vermicularis (Sw.): podetiis gracilibus, prostratis, subulatis, 
subsimplieibus, albissimis; apotheciis . . . . 


Syn. Cenomyce? vermicularis Ach. Univ. p. 566 et Syn. p. 278 (a), 
— Baeomyces Wnbg. Lapp. p. 458. — Thamnolia Schaer. Enum. p. 243 
(a), Mass. in Flora 1856 n. 15, Koerb. Pg. p. 14 (a). 


‘ ladonia amaurocraea PB. vermicularis Koerb. Syst. p. 26 (excl. *). — 
Cfr. quoque Fr. L. E. p. 220. 
Exs. Schaer. n. 86. — Rbnh. n. 253. 


In summis alpibus terrae adpressa passim per totam Scandinaviam, 
Islandiam (hb. M. Vahl), ins. Spitsbergenses, Groenlandiam (J. Vahl). 


Mirum haud dubie plurimis legentibus potest videri, hanc plantam in- 
ter Cladonias esse receptam, quum inter omnes fere lichenologos hodiernos con- 
veniat, ad genus melius tribumque propriam eam referri; ipsi Massalongo 
et Nylander insolito consensu uno ore eadem affirmant. En autem rationes, 
quibus commotus facere non possum, quin sententiam recentem nondum satis sta- 
bilitam censeam! — Sub nomine Thamnoliae vermicularis duas formas congerit 
Schaerer, alteram Lichenem subuliformem Ehrh. s. verum L. vermicularem S w., 
alteram Lich. tauricum W ult, habitu characteribusque adeo congruentes, ut 
hane sententiam ommes fere (veteres et recentes) scriptores amplexi sint; solus 
Cel. Massalongo has pro diversas species habet. Neutra harum formarum 
fructifera lecta erat, antequam Amic. M. M. Floderus anno MDCCCLIII speci- 
men Lichenis taurici in Oelandia inter Smedby et Gösslunda fructiferum invenit 
(clr, Bot. Not. 1854 M 11 et 12). Cujus apothecia neque externa nec inter- 
na structura ullo modo differunt a vulgaribus Cladoniarum, quum in apicibus 
podetiorum conglomerata observantur. Hoc specimen unicum est hujus formae 
hucusque apotheciis ornatum inventum, neque auctores extranei hoc videntur co- 
gnitum habere. — Deinde Cel. Massalongo in Flora 1856 n. 15 descripsit 
specimen fructiferum Thamnoliae vermicularis verae, e qua descriptione comper- 
tum habemus, eam ascorum, paraphysum sporarumque indole non a Cladoniis 
dillerre, sed modo apotheciis "aggregatis, e thalli strato medullari oriundis, pu- 
stularum ad instar protuberantibus, excipulo destitutis" et lamina "constanter thalli 
strato corticali cribrose-perforato numquam dehiscente tecta" 1). Paullo post 
Cel. Nylander in Flora ej. anni p. 979 affirmat, plantam propriam sistere spe- 


1) Hoe loco non tacite praetereunda sunt verba Celi R. Brown (Verm. Schrift, ed. N. von 
Esenb. L p. 458): "Apothecia (?) lateralia, sparsa, atra, thallo innata eoque submarginata, apo- 
theelis Roccellarum aliquo modo accedentia, in exemplaribus nonnullis, a D:re Fischer lectis, 
observavi. — Cel. Rabenhorst, quum in Lich. Exs. n. 253 dicit: "Die Sporen sind dybla- 
stisch, schwartzbraun”, verisimiliter Buelliam quandam parasiticam pro fructibus habuit. 
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ciem, quia var. Zaurieae "spermogonia offerunt sterigmata articulata formaeque 
ut in Daeomyce’ (non ramosa ut Cladoniarum), et addit insuper: "Thamnoliae 
genus sistit . . . . manifeste distinctum jam textura strati corticalis thalli". — 
Quibus. rebus  freti lichenologi hodierni in hanc sententiam conspiravere. At 
has notas accuratiori subjiciamus examini et aliam fortasse sententiam accipia- 
mus. Si enim speciminum Oelandicorum Lich. taurici largam messem examina- 
mus, ab Amico Flodero reportatam, facile inveniuntur alia podetia dimidia par- 
te albida, dimidia fusca, alia tota albida praeter parvam medii podetii partem fu- 
scescentem e. s. p. Paucis, evidentissima adest series inter Lich. tauricum et 
Cladoniam gracilem Bb. hybridam (macroceratem), in Oelandia vulgarem. Ex eo 
oritur haee monstrosa proles, quod stratum Ol. gracilis non dealbatur, sed in 
frustula dilaceratur et evanescit. Rem sese ita habere unicuique dubitanti evi- 
dentissimis speeiminibus facillime possum persuadere! — Quod praeterea ad a- 
pothecia a Cel. Massalongo descripta attinet, ipse dicit, ea esse "abnormia"; 
partibus internis a Cladoniis interea non discrepant. Minutulae illi notae e sper- 
mogoniis desumptae vix tanta vis est tribuenda, ut ob eam solam haec stirps non 
solum genere sed etiam tribu ab affinibus Cadoniis divellatur; si euim vera ad- 
est dillerentia, observandum est, has partes vix adhuc satis cognitas verisimiliter 
non minori variation: subjectas esse, quam cetera lichenum organa. — Omnia, 
quae insuper affert Cel. Massalongo, ut dignitatem specificam hujus plantae 
defendat, ejusmodi sunt, ut similibus rationibus /sidia, Variolariae, Leprariae 
e. & p. ut autonomae plantae servandae essent. 


Quae nunc attuli, breviter liceat comprehendere: 


1:0. Lichen tauricus Wulf. (in regionibus arcticis non inventus) certis- 
sime non est autonoma planta, sed monstrositas Cladoniae gracilis 9. hybridae 
( macroceratis )1). 

2:0. Apotheeia rite evoluta Lich. vermicularis vix adhuc sunt inventa, 
quare genus Thamnoliae quam maxime dubium est. Si vero apothecia a Cel. 
Massalongo descripta in hoc lichene sunt normalia, Lich. tauricus et vermi- 
cularis genere sunt distinguenda. 

3:0. Structura thalli a Cladoniarum discrepans eo orta est, quod stra- 
tum corticale disparuit ideoque stratum medullare solum vel tenui strati corticalis 
vestigio tectum remansit. Quod de Z. /aurico est dictum verisimiliter etiam de 
IL. vermiculari valet. 

Fam. VI. UMBILICARIEI. 

Thallus cartilagineo-foliaceus, mono- l. poly-phyllus, matrici umbili- 

cato-affixus. Apothecia patellaria, simplicia |. prolificatione gyroso-plicata. 


1) Omnino idem invenit Wallroth. Cfr. Fr. L. E. p. 220. 
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Thallus umbilicato-affixus, mono- |. poly-phyllus, subtus glaber |. vil- 
losus; apothecia suborbicularia, vulgo gyroso-plicata, excipulo proprio car- 
bonaceo marginata; sporae octonae, simplices, incoloratae. 

Genus maxime naturale, sed qui omnes species in unam conjungit, natu- 
ram sane non sequitur ducem. 


1. G. anthracina (Wulf.): thallo coriaceo, tenuiter rimoso-areolato, 
nigro-fuligineo, cinereo- |. atro-pruinoso, subtus laevi atropruinoso; apothe- 
ciis simplicibus, patellaribus, elevatis, marginatis. 

Syn. Gyrophora tessellata Ach. Syn. p. 64. 

Umbilicaria atropruinosa Fr. L. E. p. 351. 

Umbilicaria anthracina Schaer. Enum. p. 27, Mass. Rich. p. 62. — 

Gyrophora Koerb. Syst. p. 99. 

Umbilicaria microphylla Mass. Rich. p. 62. 

Exs. Schàer. n. 154, 155. — Stenh. n. 19. — Th. Fr. n. 38. 

Ad rupes graniticas alpinum elatiorum haud dubie non rara, quam- 
quam hactenus tantummodo observata in Lapponia Tornensi (Ripanes: Frist.), 
Nordlandia Saltensi (Soelvaagtind: F. Unand.), Varangria meridionali Finm. 
occident. (ipse) et nonnullis Groenlandiae locis (J. Vahl). 

In Scandinavia adest modo forma supra rimuloso-areolata ( Gyr. tessellata 
Ach.). — Asci inflato-clavati, paraphyses cohaerentes, filiformes, apice fuligi- 
neae; sporae oblongae |. elongato-oblongae, rectae 1. nonnihil curvulae, luteolae, 
0,012—17 mm. longae et 0,004—6 mm. latae. 

2. G. polyphylla (L.): thallo coriaceo-cartilagineo, laevi, sicco atro, 
humido ólivaceo-aeneo, subtus glabro aterrimo: apotheciis sessilibus, primo 
patellaribus, demum convexis, concentrice proliferis. 

Syn. Gyrophora hetervidea Ach. Univ. p. 218 («—y). 

Gyromium polyphyllum Wnbg. Lapp. p. 481. — Umbilicaria Er uL. 

E. p. 352, Schaer. Enum. p. 28 (excl.7). — Gyrophora K oerb. Syst. p. 95. 

Gyrophora glabra Ach. Syn. p. 63. 

Exs. L. Su. n. 278. — Stenh. n. 20. — Schaer. n. 149. — Rbnh. 

me ili 

In rupibus subcampestribus inferalpinisque Lapponiae Suecicae meri- 
dionalis, Nordlandiae, ins. Lofodensium (Barth), Lapponiae Kemensis (Mus. 
Fenn.) et Islandiae (c.fr. legit Cel. Steenstrup) passim, etiam, quamvis ra- 
ro, fructifera. Intra regiones mere arcticas non est inventa nisi ad Hol- 
steinborg Groenlandiae (J. Vahl). 
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Falso. omnino eum hae specie Schaerer conjungit. G. hyperboream, sed 
certe non minus errant, qui G. occulosam (Wulf.) s. Lichenem deustum L. 
(cfr. infra sub G. proboscidea) pro propria specie habent. In nostris regioni- 
bus, ubi abundant hae formae, facile licet observare transitus evidentes inter tres 
G. polyphyllae formas insigniores, quae in Fr. L. E. p. 352 seorsim sunt pro- 
positae et a Cel. Stenhammar in Exs. n. 20 distributae. Forma b. coriacea 
(@. anthracina Ach. Meth. p. 102) locis quam maxime ventosis solique expo- 
sitis, c. deusta ad rupes stillicidio l. aqua desiliente irrigatis obviam veniunt, ne- 
que ulli adsunt limites. — Asci inflato-clavati, paraphyses cohaerentes, apice fu- 
ligineae; sporae plus minus oblongae, luteolae, 0,012—14 mm. longae et 0,005—6 
mm. latae. 


3. G. hyperborea Ach.: thallo coriaceo-membranaceo, irregulariter 
lacero, rugoso-papuloso, olivaceo-fusco, subtus sublacunoso, glabro; apo- 
theciis primo patellato-lirellaeformibus, demum parallele proliferis. 
Syn. Lichen folio orbiculato margine fere integro, superficie subtus 
lacunata Linn. Lapp. n. 453. 

Gyrophora hyperborea Ach. Univ, p. 225, Syn. 66, Koerb. Syst. p. 
95. — Gyromium Wnbg. Lapp. p. 482. — Umbilicaria Fr. L. E. p. 353, 
Mass. Rich. p. 63. 

Umbilicaria polyphylla y. hyperborea S chaer. Enum. p. 29. 

Exs. L. Su. n. 126, — Stenh.n. 21. — Schaer. n. 150, 151. — Rbnh. 
Dado. 

Ad saxa aprica per omnes Florae nostrae partes (etiam in terra Sa- 
mojedorum: Rupr.) frequens et in summas alpes adscendens. 

Asci inflato-cylindrico-clavati, paraphyses cohaerentes, apice fuligineae; 
sporae ellipsoideae, luteolae, intus granuloso-oleosae, 0,0:;—15 mm. longae et 
0,008—01 mm. latae. 

4. G. erosa (W eb.): thallo coriaceo-membranaceo, cribroso-reticula- 
to mox ruguloso, aeneo-fusco, subtus dilutiore; apotheciis innato-adpressis, 
demum convexis, irregulariter proliferis. 

Syn. Gyrophora erosa Ach. Univ. p. 224, Syn. p. 65, Koerb. Syst, 

p. 96. — Gyromium W nbg. Lapp. p. 482. — Umbilicaria Fr. L. E. p. 
354, Schaer. Enum. p. 29, Mass. Rich. p. 62. 

Exs. L. Su. n. 127. — Stenh. n. 22. — Schaer. n. 153. 

B. torrefacta (Schrad.): thallo plicato-rugoso, vix cribroso, subtus 
pallide fuscescente, fibrilloso. 

Syn. Gyrophora erosa 8. torrida Ach, Univ. p. 224. 
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Ad rupes alpinas marinasque passim per totam partem Scandinavicam, 
Islandiam (Steenstr.), insulas Spitsbergenses (Keilh., Nordenskj.) et 
Groenlandiam, ubi usque ad 1000 ped. supra mare invenitur; var. 8. locis 
maxime ventosis, non tamen ad maritimas oras. 

Asci saccato-cylindrici, paraphyses cohaerentes, apice fuligineae; sporae 
globoso-ellipsoideae, luteolae, intus. oleoso-granulosae, 0,010—12 mm. longae et 
0,008—9 mm. latae. 


5. G. arctica Ach.: thallo rigido, coriaceo-cartilagineo, rugoso, oli- 
vaceo-fusco, subtus pallidiore et tenuiter caesio-pruinoso, ad umbilicum ni- 
gricante, nudo subglabroque; apotheciis sessilibus, demum convexis, gyro- 
so-proliferis. 

Syn. Gyrophora arctica Ach. Univ. p. 221 (o), Smrft. Suppl. p. 177. 

Gyrophora proboscidea 9. arctica Ach. Syn. p. 65, Koerb. Pg. p. 40. 

— Gyromium W nbg. Lapp. p. 483. — Umbilicaria Fr. L. E. p. 355. 

Umbilicaria polymorpha y. arctica Schaer. Enum. p. 27 (p. p.). 

E xs. Smrft. n. 140. 


In petris marinis alpinisque totius regionis Scandinavicae frequenter, 
Islandiae (Mórck), ins. Beeren-Island (Keilh.) et Spitsberg. (J. Vahl, 
Nordenskj.), Groenlandiae (Rink et J. Vahl). 


"Mihi species distincta et constans, aeque bona ac pleraeque Gyropho- 
rarum", optime dicit Smrft., neque minore jure Wnbg.: "notis se quasi medium 
sistere videtur inter Gyromium proboscideum et hyperboreum”. Qui hanc plan- 
tam vivam ipse collegit, dignitatem ejus specificam haud dubie defendet; qui au- 
tem specimina modo in herbariis asservata vidit, dubiis forte non semper liber 
erit, nam minuta illa atque manca exemplaria lichenum arcticorum et alpinorum, 
quae haud raro in herbariis asservantur, ad veram eorum indolem perspiciendam 
vix sufficiunt. lpse innumera fere specimina hujus et sequentis colligens et exa- 
minans numquam in definiendo dubius haesi; thallus enim major, obscurior, ad 
umbilicum supra numquam cinerascens, infra semper nigricans, magis nitidus, ri- 
gidior, crassior, minus elevato-rugosus cet. semper notas praebuere characteri- 
sticas. In sporis autem nullam differentiam (quam alii se invenisse crediderunt) 
vidi; sunt enim ellipsoideae |. suboblongae, luteolae, 0,011—16 mm. longae et 0,006 
mm. latae; asci inflato-clavati, paraphysibus filiformibus, cohaerentibus, apice ni- 
gricanti-capitatis obvallati. — Non tamen cum G. proboscidea sola commixtam 
vidi, sed etiam cum @. polyphylla 8. coriacea; sic v. c. Schaer. exs. n. 556 
in spec. saltem Fries. est haec neque vera @. arctica. 


Cel. Koerber (Pg. p. 40) affert sese in speciminibus Norvegicis inve- 
nisse Tichothecium grossum parasitans; mihi ignotum est, sed fortasse est Do- 
34 a 
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thidea Lichenum Smrft. Suppl. p. 224 (p. p.), quae etiam hujus plantae thal- 


lum infestare dicitur. 


6. G. proboscidea (L.): thallo orbiculari, cartilagineo-membranaceo, 
reticulato-rugoso, e cinereo fuligineo, subtus toto sordide obscure griseo 
caesiove, nudo; apotheciis sessilibus, demum convexis et gyroso-proliferis. 

Syn. Lichen folio orbiculato peltato margino integriusculo, undique 

glaber L. Lapp. n. 492. 

Gyrophora proboscidea Ach. Univ. p. 220, Syn. p. 64 (a), Koerb. 
Syst. p. 95. — Gyromium Wnbg. Lapp. p. 483 (a). — Umbilicaria Fr. 
L. E. p. 354 (a). 

Umbilicaria polymorpha 3. deusta Schaer. Enum. p. 26. 

Umbilicaria corrugata Mass. Rich. p. 62 (sec. cit. et Koerb.) et U. 
‚floceulosa Mass. ibid. (sec. cit.) 

Exs. L. Su. n. 128. — Schaer. n. 148. — Stenh. n. 23. 

Ad rupes per totam zonam arcticam frequenter, usque in summa 
alpium cacumina progrediens. 

Asci inflato-subcylindrici, paraphyses cohaerentes et apice nigricanti-capi- 
tatae; sporae ellipsoideae |. suboblongae, saepe curvulae, luteolae, 0,012—14 
mm. longae et 0,006—7 mm. latae. 

Borrer, Schaerer aliique hanc pro vero Lich. deusto Linn. habent, 
specimine in herb. Linnaeano asservato nixi. Cui sententiae repugnat tam omnis 
inter botanicos Suecanos traditio, quam verba Linnaei (Fl. Su. n. 1106), qui 
illum "in omni rupe Uplandiae copiosissime" habitantem affert, nullum alium. lo- 
cum natalem indicans. In Uplandia autem @. proboscidea adeo est rara, ut ul- 
timis demum annis duobus modo locis parcissime a me sit detecta, quum @. poly- 
phylla c. deusta Fr. (Lich. flocculosus W ull.) adhue est vulgatissima. Constat 
praeterea, herbarium Linnaeanum minime semper esse fidum arbitrem testemque, 
quod praecipue valet de plantis vulgatissimis, quum saepe ipse has non colligerit, 
sed specimina specierum affinium nec tunc distinctarum ab aliis missa in herbario 
(verosimiliter sine examine accuratiore) sub suis nominibus asservari. Optimus 
igitur fons species Linnaeanas determinandi adest in locis natalibus ab ipso allatis. 
— Sin interea antiquis Sueciae lichenologis fides non sit habenda — cujus ra- 
tionem nullam video —, Linnaeus nomine Lich. deusti designavit forte formam 
monophyllam et nomine AZ. polyphylli formam imbricato-polyphyllam @. poly- 
phyllae in Uplandia sub utraque forma vulgatissimae. — Fatendum tamen est, 
synonymon a Linnaeo sub Lich. deusto allatum (Fl. Lapp. n. 452) G. pro- 
poscideam praecipue vel omnino respicere. 

7. G. cylindrica (L.): thallo subcoriaceo, laeviusculo, sinuato-lobato, 
livido, cinereo-pruinoso, margine vulgo fibrilloso, subtus pallido, fibrilloso; 
apothecüs elevatis, demum subglobosis, gyroso-proliferis. 
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Syn. Gyrophora cylindrica Ach. Univ. p. 223, Syn. p. 65, Koerb. 
p. 97. — Gyromium Wnbg. Lapp. p. 483. 

Umbilicaria proboscidea 8. cylindrica Fr. L. E. p. 356. 

Umbilicaria polymorpha a. cylindrica Schaer. Enum. p. 26. 

Umbilicaria crinita Mass. Rich. p. 61. 

Exs. L. Su. n. 315. — Schaer. n. 143—147. — Stenh. n. 24. 


Ad rupes alpinas per totam Florae arctoae ditionem passim copiosa, 
in Groenlandia usque ad 1000 ped. supra mare obvia. 

Asci cylindrici, paraphyses filiformes, cohaerentes, apice fuligineae; spo- 
rae ellipsoideae, luteolae, intus oleoso-granulosae, 0,012—14 mm. longae et 0,007 
—g mm. latae. 


8. G. vellea (L.): thallo crasso, coriaceo, laevi, glauco- l. rufescenti- 
cinereo, subtus nigro, hirsutissimo; apotheciis adpressis, demum convexis, 
proliferis, margine tumido. 


Syn. Lichen folio subrotundo peltato, margine fere integro, subtus ma- 
zime hirsutus Linn. Lapp. n. 454. 

Gyrophora vellea Ach. Univ. p. 228, Syn. p. 68, Koerb. Syst. p. 97 
(a). — Gyromium Wnbg. Lapp. p. 484 (p. max. part). — Umbilicaria 
Fr. L. E. p. 357 («. et praecipue b.), Schaer. Enum. p. 23 (p. p.). 

Exs. Stenh. n. 25. — L. Su. n. 130. 


6. depressa (Schrad.): thallo tenuiore, glauco-cinereo, incano-pruino- 
so, subtus pallido, interrupte fibrilloso; apotheciis subplanis, in thallo de- 
pressis, mox concentrice proliferis, margine crasso. 


Exs. Schaer. n. 137—142. 


In rupium parietibus umbrosis et irrigatis per totam regionem Scan- 
dinavicam, insulas Spitsbergenses (Keilh., J. Vahl) et Groenlandiam, ubi 
usque ad Holsteinborg progreditur altit. 300 pedum supra mare attingens, 
passim luxuriat forma «.; in apricis minor et obscurior fit. Var. 8. in sco- 
pulis marinis Nordlandiae (Smrft. hb.) et ins. Lofodensium (Barth) passim 
est lecta atque praeterea ad lacum Tornensem Lapponiae (Fristedt). 


Descriptio formae a. respicit tantummodo plantam arcticam, quae certis- 
sime est verus et primarius Lichen velleus Linn. (descript. conferas in Fl. Lapp.). 
Spithameam et ultra obtinet latitudinem et tum @. Dillenii (Tuckerm.) satis 
aemulat; dillert tamen colore. Fructus non nisi rarissime profert, Ab haec habi- 
tu characteribusque satis dilfert var. &., semper abunde fructifera. Hujus formae 
sporae sunt in ascis saccato-cylindricis paraphysibusque filiformibus, apice fusci- 
dulis, cohaerentibus cinctis luteolae, intus oleoso-granulosae, ellipsoideae l. saepe 
dacryoideae, 0,020—26 mm. longae et 0,013—15 mm. latae. 
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9. G. hirsuta Ach.: thallo tenui, membranaceo, subflaccido, rimulo- 
so-pulverulento, e viridi rufescenti-cinereo, subtus lutescente l. fusco, dense 
fibrilloso; apotheciis adpressis, demum subglobosis, proliferis, margine tenui. 

Syn. Gyrophora hirsuta A ch. Univ. p. 230, Syn. p.69,K oerb. Syst. p. 98. 

Gyromium velleum Wnbg. Lapp. p. 484 (p. min. part.) — Umbilica- 

ria Schaer. Enum. p. 23 (p. p.). 
Umbilicaria vellea y. hirsuta Fr. L. E. p. 358. 
Exs. L. Su. n. 131, 277. — Stenh. n. 26. 


"In Lapponia cum Lich. velleo commixta crescit" (Wnbg.), sed haud 
dubie sat rara, quum specimina tantummodo perpauca viderim e Saltdalen 
Nordlandiae et Bossekop Finmarkiae occidentalis. 


Sporas maturas non inveni, sed videntur esse multo quam prioris minores. 


3%. Umbilicaria Hoffm. emend. 


Thallus umbilicato-affixus, monophyllus, subtus efibrillosus; apothe- 
cia subpatellaria, vulgo simplicia, excipulo thallode in proprium mutato 
cincta; sporae solitariae l. binae, muriformi-polyblastae, coloratae. 


1. U. Pennsylvanica Hoffm.: thallo coriaceo-cartilagineo, papuloso, 
obscure fusco, subtus papilloso-granulato et nigrescente; apotheciis margine 
subtenui cinctis, disco plano l. demum convexiusculo, rimoso et plicato. 

Syn. Gyrophora Pennsylvanica Ach. Univ. p. 227, Syn. p. 67. 

In rupibus dejectis ad latera alpium sinus Amaralik Groenlandiae oc- 
cidentalis circit. 300 ped. supra mare (J. Vahl). 

U. pustulatae, quae in zona arctica prorsus deest, affinis sed colore thalli 
et pagina inferiore eleganter papillato-granulata facile distincta. Asci ventricoso- 
clavati, paraphysibus capillaribus, laxe cohaerentibus, apice fuscidulis cincti; spo- 
rae solitariae, ellipsoideae l. oblongae, murales, blastidiis numerosis, fuligineae, 
0,056—64 mm. longae et 0,026—32 mm. latae. 

Fam. VIII. LECIDEINEI. 


Thallus crustaceus, uniformis. |. squamaceo-eftiguratus. Apothecia 
patellaria, scutellaeformia vel subglobosa, excipulo proprio instructa. 


Subfam. 1.  Psorei. 


Thallus vel totus squamulosus vel margine effiguratus. Apothecia ses- 
silia. 


Tota haec subfamilia, charactere artificiali et vago nixa, melius forsan non 
esset agnoscenda sed e contrario genera huc relata cum ceteris thallo uniformi- 
erustaceo praeditis conjungenda, nisi analogia cum Placodieis et Rinodineis obstaret. 
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35. Psora Hall. emend. 


"Thallus squamoso-crustaceus, squamulis discretis l. in crustam varie 
plicatam confertis; apothecia biatorina, jam primitus aperta, excipulo pro- 
prio ceraceo colorato marginata; sporae simplices , subellipsoideae, incoloratae. 


A Biatora non nisi aegre dignoscitur hoc genus, cujus sola nota charac- 
teristica sita est in thallo squamuloso neque crustaceo-uniformi, Adsunt autem 
species, quae eodem fere jure ad hoc vel illud genus duci possint (ex. gr. Ps. 
atrorufa\, quare recte forsan in unum conjunxerit Cel. Trevisan (Linn. XXVIII. 
IL p. 287). Ex altera parte magna quoque adest affinitas cum variis Lecideis, 
imprimis L. fusco-atra, cujus specimina areolis I. squamulis adscendentibus im- 
bricatisque legi, habitum et omnes fere notas Psorae cujusdam prae se ferentia. 


1. Ps. ostreata (H offm.): thallo e squamulis membranaceis, discretis 
l. imbricatis, adscendentibus, reniformibus, crenatis, subtus pulverulentis con- 
texto, glaucescente l. pallide cervino, hypothallo albo obsoleto; apotheciis 
sessilibus, planis, disco nigricante pruinoso, margine persistente , subflexuoso. 


Syn. Lecidea scalaris Ach. Univ. p. 214, Syn. p. 52, Wnbg. Lapp. 
p. 478, Smrft. Suppl. p. 175. 

Parmelia ostreata Fr. L. E. p. 94. — Lecidea Schaer. Enum. p. 97. 
— Psora Mass. Rich. p. 94, Koerb. Syst. p. 176. 


Exs. L. Su. n. 155. — Schaer. n. 467. — Smrft. n. 134. 


B. myrmeeina (Ach.): squamis cervino-fuscis, nitidis; apotheciis dila- 
tatis, angulosis, aterrimis, margine glaucescente. 


Syn. Lecidea scalaris 6. myrmecina Ach. et Wnbg. ll. cc. 


In cortice frustuloso Pini sylvestris Nordlandiae Lappponiaeque me- 
ridionalis parcius; var. 3. ad truncos carbonisatos Lapponiae silvaticae haud 
infrequens. 


Var. f. est tantummodo forma e loco habitandi orta neque Lecidea myr- 
mecina Fr. in Vet. Ak. Handl. 1822 p. 257, L. E. p. 344. — Sporas matu- 
ras non inveni. 

2. Ps. rubiformis (Wnbg.): thallo adscendenti-squamuloso, imbrica- 
to, pallide fuscescenti-virente, sicco albido 1. sordide fuscidulo, opaco, squa- 
mis subreniformibus, rotundato-lobatis, laevibus, margine subtusque albis, 
hypothallo atro; apotheciis adnatis, convexis immarginatisque, nigricantibus 
l. rore tenui olivaceo adspersis. 


Syn. Baeomyces rubiformis Wnbg. in Ach. Meth. p. 324 et tab. VII 
t. 9 (male), — Cenomyce Ach. Univ. p. 526. — Lecidea Wnbg. Lapp. 
p- 479, Ach. Syn. p. 52. 
34 b 
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Biatora globifera b. Fr. L. E. p. 254. 
Exs. Th. Fr. n. 39. 


Ad terram in fissuris rupium rarius: in monte Storfjeldet prope 
Mortensnaes Finmarkiae orientalis (ipse), in praeruptis alpis Lyngentind 
Finm. occident. (Wnbg.), in Groenlandia occidentali passim usque ad 1000 
ped. supra mare (J. Vahl). 


Species nobilis, multis erroribus immerito vexata, ultimis temporibus prae- 
tervisa et oblivioni tradita. Regiones mere arcticas inhabitat nec nisi parce extra 
earum fines (ex. gr. in alpibus Dovrensibus) inventa est. Pulvinulos vel caespi- 
tes format magnitudine pugilli et ultra, qui e squamulis contexti sunt crassis , vul- 
go dense stipatis ideoque fere erectis, erustaceo-cartilagineis, rotundato-crenatis 
lobulatisque; apothecia primo solitaria, dein aggregata conglomerataque ("fructus 
adeo coacervati ut baccam parvulam Rubi caesii referant": W nbg.), jam primi- 
tus convexa et immarginata. Asci clavati, paraphysibus validis, cohaerentibus , 
apice incrassatis rufo-fuscescentibusque cincti; sporae octonae, luteolae, subellip- 
soideae, anguste limbatae, 0,012—14 mm. longae et 0,005—6 mm. latae. — Inter 
Ps. ostreatam et globiferam est quasi media, huic tamen magis affinis, colore 
notisque allatis facile distincta. 


3. Ps. globifera (Ach.): thallo adscendenti-squamuloso, imbricato, vi- 
rescenti-castaneo |. rufescente, nitido, squamis reniformibus, rotundato-lobatis, 
rugulosis, subtus pallidis, hypothallo atro; apotheciis elevatis, mox globosis 
immarginatisque, rufo-nigricantibus, tenuiter olivaceo-pruinosis. 

Syn. Lecidea globifera Ach. Univ. p. 213, Syn. p. 51, Smrft. Suppl. 

p. 175? (efr. infra), Schaer. Enum. p. 97. — Biatora Fr. L. E. p. 254. 
— Psora Mass. Rich. p. 91, Koerb. Syst. p. 178. 
Exs. Smrft. n. 53. — Schaer. n. 158. — Th. Fr. n. 40. 


Ad terram in fissuris rupium rarius ut ad Tromsóe (herb. J. Vahl) 
et in Groenlandia (Okivisekan sin. Sermalik: J. Vahl). Forte quoque adest 
in Saltdalen Nordlandiae. 


Thallus cartilagineus, rugulosus et a basi quasi radiatim venulosus; apo- 
thecia globosa, solitaria l. conglomerata. Asci clavati, paraphysibus conglutina- 
tis, apice praecipue rufo-fuscescentibus obvallati; sporae octonae, luteolae, plus 
minus ellipsoideae, 0,012—1; mm. longae et 0,005—6 mm. latae. (Spec. ad Chri- 
stianiam lectum est examinatum). — 

De synonymo Sommerleltiano ideoque etiam de proventu hujus speciei in 
Nordlandia valde haesito; descriptio quidem (ex Ach. maximam partem de- 
sumpta) quadrat, et specimina (in Norvegia australiore lecta) in Exs. divulgata bo- 
na sunt, sed, quamvis in herbario ejus e pluribus locis vera adsit, omnia exem- 
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plaria in Saltdalen lecta ad Ps. /uridam pertinent. Quae quum neque a W nbg. 
neque a Smrft. ut Lapponiae incola allata sit, verisimile mihi videtur, hanc pro 
Ps. globifera falso esse habitam. 


4. Ps. lurida (S w.): thallo squamuloso, adpresso marginibus liberis, 
imbricato, cervino-brunneo |. viridi-fuscescente, opaco, squamis orbiculari- 
bus, sinuato-lobatis, laevibus, hypothallo atro; apotheciis adnatis, planiu- 
sculis, margine obtuso tandem flexuoso cinctis, demum convexis, atrorufis 
nigricantibusque, nudis. 


Syn. Lecidea lurida Ach. Univ. p. 213, Syn. p. 51, Schaer. Enum. 
p. 96. — Biatora Fr. L. E. p. 253. — Psora Mass. Rich. p. 90, K oerb. 
Syst. p. 176. 

Lecidea globifera Smrft. Suppl. p. 175 (?). 

Exs..L. Su. n. 137. — Sehzer:n. 157. 


Ad terram supra rupes calcareas Nordlandiae rarius ex. gr. in Salt- 
dalen (hb. Smrft.), Alstenöe (BL). 


Asci clavati, paraphysibus validis, conglutinatis, apicem versus rufescenti- 
fuscidulis cincti; sporae octonae, luteolae, ellipsoideae 1. ellipsoideo-oblongae (in- 
terdum dacryoideae), 0,012—14 mm. longae et 0,006 mm. latae. 


5. Ps. atrorufa (Dicks.): thallo crustaceo, primitus contiguo, dein 
areolato-lobato, cinereo-rufo, subtus nigro, lobis totis adnatis, crenatis, am- 
bitu subfoliaceo-effiguratis, hypothallo atro; apotheciis applanato-adnatis, ru- 
fo-fuscis, subimmarginatis. 
Syn. Lecidea atrorufa Ach. Univ. p. 200, Syn. p. 51, Wnbg. Lapp. 
p. 479 (excl. syn. Fl. Dan.), Schaer. Enum. p. 96. — Biatora Fr. L. E. 
p. 194, Koerb. Syst. p. 194. — Psora Mass. Rich. p. 92. 

Lecidea demissa Ach. Univ. p. 216, Syn. p. 50. 

Exs. L. Su. n. 228. — Schaer. n. 171. — Th. Fr. n. 41. 


Ad terram alpinam subalpinamque uliginosam et humosam per totum 
Florae territorium, in Groenlandia ad Disco progrediens et 500 ped. supra 
mare attingens. 

Asci clavati, paraphyses arcte cohaerentes, apice rufescentes; sporae oc- 
tonae, ellipsoideae, luteolo-hyalinae, circ. 0,014 mm. longae et 0,006 mm. latae. 
— Rectius fortasse Diatoris adscribitur. 

6. Ps. decipiens (Ehrh.): thallo squamuloso, adpresso, incarnato-late- 
ritio, subtus marginibusque albis, squamis discretis, subpeltaeformibus sinu- 
atisque, hypothallo atro; apotheciis marginalibus, adnatis, nigricantibus, mox 
convexis immarginatisque. 
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Syn. Lecanora decipiens Ach. Univ. p. 409. — Lecidea Ach. Syn. p. 
52, Wnbg. Lapp. p. 480, Schaer. Enum. p. 95. — Biatora Fr. L. E. 
p. 252. — Psora Mass. Rich. p. 91, Koerb. Syst. p. 177. 

Exs. L. Su. n. 402. — Schaer. n. 164. — Stenh. n. 15. 


Ad terram calce intermixtam ad latera elata alpium Nordlandiae prae- 
cipue maritimae passim copiose (Wnbg., Smrft., Blytt), Lapponiae Umen- 
sis (Björkfjället: F. Unand.) atque in alpibus supra Fjelbma Finm. orienta- 
lis (Smrft. jr). Praeterea in Islandia (Stenstr.) et pluribus locis in Groen- 
landia occidentali (usque ad Godthaab, altitudinem 1000 ped. supra mare 
non fugiens). 

Asci clavati, paraphyses validiusculae, cohaerentes, apice incrassatae et 
rufo-fuscescentes; sporae simplices, octonae, subellipsoideae, luteolo-hyalinae, 
0,012—14 mm. longae et 0,006—7 mm. latae. 


36. Toninia Mass. 


"Thallus crustaceo-squamosus, effiguratus; apothecia lecideina, primitus 


aperta, excipulo proprio aterrimo marginata; sporae subbacillares, tetra — 
plejoblastae, incoloratae, 


1. T. squalida (Ach.): thallo cartilagineo, squamuloso, rugoso-plica- 
to conglobatoque, cervino |. cervino-fuscescente, bypothallo indistincto; a- 


potheciis adnatis, primitus planis marginatisque, dein convexis et conglo- 
meratis, immarginatis, atris, nudis. 


Syn. Lecidea squalida Ach. Univ. p. 169, Syn. p. 19, Fr. L. E. p 
288, Schaer. Enum. p. 100. — Toninia Mass. Rich. p. 108, K oerb. Syst. 
p. 182. 

Lecidea norvegica Smrft. Suppl. p. 175. 

Exs. Schaer. n. 170. 


Ad terram turfosam et supra muscos saxorum inferalpinorum passim 
parcius ut in Nordlandia, Finmarkia utraque, Groenlandia. 


Planta arctica a Germanorum differt crusta magis cervina, sed praeterea 
non est diversa. — Asci clavati, paraphysibus validiusculis, cohaerentibus, apice 
incrassatis et nigricanti-fuscescentibus cincti; sporae octonae, subbacillares, utrin- 
que |. altero apice leviter attenuatae, rectae I. paullum. curvulae, 4—8—plejo- 
blastae, luteolo-hyalinae, 0,026 —;5 mm. longae et 0,002—4 mm. latae. Rarius 
inveniuntur sporae immixtae elongato-ellipsoideae, habitu fere Bilimbiarum. 


2. T. lugubris (Smrft.): thallo effuso, subtartareo, areolato-verruco- 


so, vix l. obsolete effigurato, rugoso-plicato, cinereo-fuscescente, hypothallo 


obsoleto ; apotheciis adnatis, disco plano, atro, nudo, margine crasso, per- 
sistente. 
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Syn. Lecidea lugubris Smrft. Suppl. p. 143, Schaer. p. 101. 

Lecidea caudata Nyl. in Bot. Not. 1852 p. 176. 

Exs Th. Frn'f$. 

In rupibus graniticis inferalpinis alpinisque Nordlandiae, Finmarkiae 
utriusque Lapponiaeque Kemensis passim. 


Suadente Amic. Krempelhuber in Exs. l c. ad Seoliciospora hanc 
plantam retuli, sed sporarum diversa indoles, ut jam observavi, et totus habitus 
nimis abhorrent. Locus maxime aptus in genere praesente videtur esse quaeren- 
dus, etsi thallo minus vel vix effigurato haec planta differt. Habitu externo haud 
absimilis est Schaereriae cinereo-rufae vel Biatorae rivulosae Bb. molli, sed re- 
cedit crusta minus crassa, effusa, magis aequabili et praecipue sporis elongatis, 
rectis, subelavatis, basi attenuatis, apice obtusis, luteolis, plejoblastis, senis, 0,040 
—50 mm. longis et 0,005—7 mm. latis; asci sunt inflato-clavati, paraphysibus laxe 
cohaerentibus, apice incrassatis et fuscescentibus cincti. 


Inter omnes hujus aevi botanicos Schaereria cinereorufa pro vera Leci- 
dea lugubri Smrft. Suppl. p. 143 habita est, sub quo nomine eam etiam in 
Lich. Scand. exs. n. 19 distribu. Non quidem fuit incognitum, Amic. J. Nor- 
man in Con. praem. p. 23 Lecideam lugubrem S mrft. relerre ad suum genus 
Skolekitem (cujus sporae sunt "longae, graciles, sublineares, extremitate superio- 
re obtusata, inferiore tenuissime acuminata, dissepimentis transversalibus pluri- 
(octo — v. ultra)loculares"), sed eo minus me errasse fingere potui, quum in 
herb. Fries. specimen adsit a S mrft. ipso missum (mancum quidem et minu- 
tum), ad Schaereriam evidenter pertinens. Eo magis mirum mihi visum est, quum 
in herb. Smrft. omnia et in Nordlandia et in Norvegia australiore (Ringeboe) 
lecta specimina, sub nomine Lec. lugubris asservata, ad praesentem speciem (Lec, 
caudatam Nyl.) pertinere invenirem. Descriptio quoque Sommerfeltii ab 
hac non abhorret, et comparatio cum Lee. atro-alba var. fusca idem confirmat. 
Quae quum ita sint, nomen lugubris plantae primariae est restituendum. 


34. Thalloidima Mass. 


Thallus subsquamulosus, in crustam bullatam |. rugoso-plicatam con- 
fertus, ambitu sublobatus; apothecia lecideina, primitus aperta, scutelliformia, 
excipulo thallode in proprium carbonaceum mutato, cupulari marginata; spo- 
rae ellipsoideae l. oblongo-elongatae, dyblastae, incoloratae. 

1. Th. candidum (W eb.): crusta tartareo-farinosa, rugoso-plicata, am- 
bitu lobata, alba, candide pulverulenta, hypothallo atro; apotheciis adpres- 
Sis, disco plano, atro, caesio-pruinoso, margine obtuso, flexuoso. 
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Syn. Lecidea candida Ach. Univ. p. 212, Syn. p. 50, Wnbg. Lapp. 
p. 479, Smrft. Suppl. p. 176, Fr. L. E. p. 285, Schaer. Enum. p. 103. 
— Thalloidima Mass. Rich. p. 96, Koerb. Syst. p. 179. 

Exs. Schaer. n. 167. — Rbnh. n. 12. 


Ad terram praeruptam irrigatam, muscos destructos incrustans, per 
radices et latera alpium  Nordlandiae, Lapponiae Umensis (Björkfjället: F. 
Unand.), Finmarkiae occidentalis, Groenlandiae passim. 

Asci anguste clavati, paraphysibus validiusculis, laxe cohaerentibus, apice 
coerulescenti-capitatis cincti; sporae octonae, obsolete dyblastae, luteolae, oblon- 
gae, elongato-oblongae |. fusiformes, 0,015—20 mm. longae et 0,503 mm. latae. 


2. Th. vesiculare Hoffm.): crusta cartilaginea, bullato-plicata, gri- 
seo- l. fuligineo-virescente, pruina alba l. grisea plerumque suffusa, hypo- 
thallo atro; apotheciis peltatis, disco atro, primum pruinoso, plano, dein 
nudo et convexo, margine obtuso, saepe flexuoso. 


Syn. Lecidea paradora Ach. Univ. p. 214 (ex ipso). 

Lecidea vesicularis Ach. Univ. p. 212, Syn. 51, Smrft. Suppl. p. 176, 
Fr. L. E. p. 286. — Thalloidima Mass. Rich. p. 95, Koerb. Syst. p. 179. 

Lecidea coeruleo- nigricans Schaer. Enum, p. 101. 

Exs. L. Su. n. 313. — Stenh. n. 17. — Schaer. n. 168. 


In fissuris rupium recentioris formationis et ad terram calcaream 
Nordlandiae tam meridionalis (Smrft., Blytt), quam septentrionalis (Sen- 
jen: M. Vahl) et Finmarkiae orientalis (Mortensnaes: ipse). 


Asci clavati; paraphyses validiusculae, cohaerentes, apice incrassatae et 
coerulescenti-inerassatae; sporae octonae, obsolete dyblastae, luteolae, intus. gra- 
nulosae, fusiformes, 0,020 mm. longae et 0,504 mm. latae. 

3. Th. rimulosum n. sp.: crusta subtartarea, toruloso- |. bullato-ver- 
rucosa, verrucis convexis, congestis l. dispersis, radiculosis, cinerascentibus, 
epidermide rimuloso-fatiscente, hypothallo sordide albido; apotheciis im- 
mixtis, atris, nudis, convexis immarginatisque. 

Ad rupes graniticas irriguas inter muscos tenues et Sirosiph. sari- 
colam circa Jarfjordbotten Kinmarkiae orientalis rarius. 


Habitu [ere refert obiter inspectum Lecideam alpestrem macram, sed 
crescendi modo cum priore (etsi statura multo minor) congruente aliisque notis adeo 
distincta, ut, quamvis pauca modo reportaverim specimina, non dubitem pro nova 
specie eam recensere. Thallus contextus est e verrucis primo discretis convexis 
l. semiglobosis, dein medio subumbilicato-depressis tandemque varie rotundato- 
angulosis, confertis, crustam bullato-torulosam formantibus subcontiguam, basi 
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radicatis et hypothallo fibrilloso sordide albido impositis, albido-, glauco- |. sub- 
plumbeo-cinereis, tenuiter rimulosis; interdum in verruculas minutas, confertas 
transformantur verrucae. Apothecia sparsa, minuta, adpresso-adnata, mox con- 
vexa, immarginata, atra, nuda. Asci clavati, paraphysibus cincti cohaerentibus, 
subhyalinis et apice nigricantibus, hypothecio pallide luteolo enati; sporae ellip- 
soideae, luteolo-hyalinae, dyblastae, 0,)07—s mm. longae et 0,004 mm. latae. 


38. Schacreria Koerb. 


Thallus crustaceus, subuniformis, margine leviter effiguratus; apothe- 
cia lecideina, primitus aperta, constanter patellaria, excipulo proprio cupu- 
lari, subceraceo, fusco-atro marginata; sporae globosae, simplices, incolora- 
tae, in ascis uniserialiter dispositae. 


Genus, eujus una tantummodo species est cognita, inter Psoram et Le- 
cideam transitum praebens, sed saltem ad interim seorsim servandum; apotheciis 
sporisque ad Ca/icieos etiam quodammodo vergit. 


1. S. cinereo-rufa (Schaer): crusta cartilaginea, cinereo- |. rufescen- 
ti-fusca, e squamulis sublobatis, in crustam areolatam congestis contexta, 
hypothallo nigro, obsoleto; apotheciis sessilibus, disco plano, atro, nudo, 
margine prominente, persistente, nitido. 


Syn. Lecidea lugubris Fr. L. E. p. 344. — Psora Mass. Geneac. p. 
20. — Schaereria Koerb. Syst. p. 232. 

Lecidea cinereo-rufa S chaer. Enum. p. 96. 

Exs. Ll Sun 301. — Th, Fr.:n., 19. 


Ad saxa rupesque Finmarkiae orientalis graniticas passim legi hanc 
speciem, quae verisimiliter in ceteris Scandinaviae regionibus non deest. 


Asci angusti, elongato-cylindrici, basi attenuati, paraphysibus laxe cohae- 
rentibus, capillaribus, apice incrassatis fuscidulisque cincti ; sporae octonae, sphae- 
ricae, limbatae, luteolae, diam. 0,008—9 mm. latae. 

Rationes, cur nomen lugubris alii speciei sit adhibendum, jam sub To- 
ninia lugubri sunt allatae; addendum modo est, hanc speciem (Schaereriam ) 
in herb. Sommerfeltiano adesse tantum e Norvegia australiore (Ourdal) specimi- 


nibusque adscriptum esse "Lecidea n. sp.” Nomen Schaererianum h. |. adhibi- 
tum non omnino est certum, quum specimina originalia non viderim; auctoritate 


Nylanderiana et descriptione sat congruente nititur. Specimina vero hoc nomine 
ornata, quae ab aliis lichenologis missa vidi, hujus loci non sunt. 


39. Calolechia Fw. emend. 


Thallus crustaceus, gyroso-plicatus, ambitu effiguratus; apothecia le- 
cideina, primitus aperta, subpatellaria, ex hypothallo oriunda, excipulo car- 
bonaceo, aterrimo, proprio marginata; sporae dyblastae, fuligineae. 
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A variis Buelliis (v. c. B. scabrosa) thalli modo indole generice diversa 
et melius forsan cum his conjungenda. 

1. C. pulchella (Schrad.): crusta cartilaginea, orbiculari, ambitu ro- 
tundato-lobata, virescenti-flava, hypothallo spongioso, aterrimo; apotheciis 
atris, nudis, demum convexis, margine obtuso evanescente. 


Syn. Lichen pulchellus Schrad. Diar. bot. 1801. I. p. 74. — Lecidea 
Schaer. Enum. p. 100. — Catolechia Mass. Rich. p. 83. — Koerb. 
Syst. p. 181. 

Lecidea Wahlenbergii Ach. Meth. p. 81 et tab. 11. f. 2, Univ. p. 211, 
Syn. p. 90, Wnbg. Lapp. p. 480, Fr. L. E. p. 291. 

Exs. L. Su. n. 316. — Schaer. n. 166. — Rbnh. n. 178. 


"In parietibus rupium suboccultis irrigatis eorumque rimis parca terra 
micacea inductis per alpes summas Nordlandicas inter Tromsóe et Enontekis 
sitas rarius copiosa" (Wnbg.), "parietes rupium perpendiculares tapetio pra- 
sino ornans et exhilarans oculosque e longinquo delectans" (Ach.). Etiam 
in Saltdalen Nordlandiae in rimis alpium inter Saetertinden et Baadfjeldet 


(Smrft. hb.). 


Invitus sane severam, quod ad hanc speciem attinet, prioritatis legem se- 
quor, quum recipere cogar nomen Schraderianum duobus annis Achariano 
antiquius 1). Si enim umquam ab ila lege discedere liceret, tum sane sum- 
mo jure haec species primi inventoris, de lichenibus et flora Lapponica univer- 
sa optime meriti, nomine ornandum esset. At non opus est illius nomen plan- 
tae cuidam affigere, ut merita ejus in botanicorum memoriam revocentur, nam 
semper honos nomenque Wahlenbergii manebunt, non aura quadam popula- 
ri fallaci, sed operibus ingeniosis laboribusque assiduis exornata. — Asci clavati, 
paraphyses luteolo-fuscidulae, apice nigricantes, conglutinatae; sporae octonae, dy- 
blastae, utrinque obtusae, fuligineae, 0,013—16 mm. longae et 0,008 mm. latae. 


Subfam. 2. Bacomycei. 
Thallus crustaceus, uniformis vel ambitu effiguratus. Apothecia sti- 
pitata. 
40. Baeomyces Pers. emend. 


Thallus crustaceus, uniformis; apothecia stipitata, subglobosa, velata, 
intus inania, subarachnoidea, excipulo destituta; lamina sporigera ceracea, 
hypothecio simplici grumoso-carnoso enata; sporae subfusiformes, hyalinae. 


1. B. roseus Pers.: thallo verrucoso, albido, hypothallo glaucescen- 
te; apotheciis carneo-roseis, stipitibus cylindricis, albis. 


1) Nomen Psorae galbulae Ram. in DC. Fl. Fr. II. p. 368 synonymon est recentius. 
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Ad terram sterilem nudam in silvaticis et inferalpinis Lapponiae me- 
ridionalis parcius ut etiam Finmarkiae orientalis et Lapponiae Kemensis. 

Asci elongäti, angustissimi, cylindrici, ereberrimi, paraphysibus laxe co- 
haerentibus, filiformibus cincti; sporae fusiformes, subincurvae, octonae, hyalinae, 
simplices I. dy—tetra-blastae (cfr. Koerb. Syst. p. 275), 0,,5—20 mm. longae 
et 0,0015—20 mm. latae. 


A1. Sphyridium Fw. 

Thallus crustaceus, uniformis l. effiguratus; apothecia stipitata, pilei- 
formia, margine demum revoluta, nuda (non velata), intus solida, excipulo 
destituta; lamina sporigera subgelatinosa, hypothecio simplici grumoso enata; 
sporae plus minus oblongae, monoblastae, hyalinae. 


1. SpA. placophyllum (Wnbg.): crusta suborbiculari, rugoso-plicata, 
ambitu foliaceo-effigurata, rotundato-lobata crenataque, virescenti- l. glauco- 
albicante, subtus candida; apotheciis carneo-fuscis, stipitibus compressis. 


Syn. Baeomyces placophyllus Wnbg. in Ach. Meth. p. 323 et tab. 7. 
f. 4 (satis. bona), Ach. Univ. p. 574, Syn. p. 281, Wnbg. Lapp. p. 449, 
Schaer. Enum. p. 183. — Biatora Fr. L. E. p. 257. 

Exs. Tuckerm. n. 42. 


Ad terram arenosam nudam in declivibus alpium passim per totam 
Scandinavicam regionem et Lapponiam Kemensem, parcius tamen fructus 
edens. 

Planta pulchra, a sequente facile distincta. Distributionem sat latam pos- 
sidet, nam praeter loca allata haud rara adest in alpibus Norvegiae mediae et 
meridionalis, in montibus Herjedaliae elatioribus, in Smolandiae occidentalis erice- 
tis (aestate 1859 detexi), in subalpinis Britanniae (Sal wey), in America Septen- 
trionali (Tuckerm.), in alpibus Himalayensibus (J. D. Hook). — Asci angu- 
stissimi, elongato-cylindrici, basin versus leviter attenuati, paraphysibus filiformibus, 
laxe cohaerentibus cincti; sporae octonae, una serie dispositae, plus minus elon- 
gato oblongae, luteolo-hyalinae, 0,010—11 mm. longae et 0,002—3 mm. latae. 

2. Sph. byssoides (L.): crusta effusa, granuloso-tartarea, ambitu sub- 
squamulosa, virescenti-glauca, hypothallo fibrilloso, albo; apotheciis carneo- 
fuscis, stipitibus compressis costatis. 

Syn. Lichen byssoides Linn. Mant. I. p. 133 (excl. syn.). — Biatora 

Fr. L. E. p. 257. — Baeomyces S chaer. Enum. p. 183, Mass. Rich. p. 139. 

Baeomyces rupestris Ach. Univ. p. 573. 

Daeomyces rufus Wnbg. Lapp. p. 449, Ach. Syn. p. 280. 
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Sphyridium fungiforme Koerb. Syst. p. 273. 
«Exs. L. Su. n. 146. — Schaer. n. 32. 


Ad terram macram denudatam Scandinaviae totius et Lapponiae Ke- 
mensis in silvaticis inferalpinisque. 

Asci elongato-cylindrici, infra attenuati, creberrimi, paraphysibus capilla- 
ribus, laxe cohaerentibus cincti; sporae octonae, simplices, luteolo-hyalinae, ellip- 
soideae 1. ellipsoideo-oblongae, 0,008—10 mm. longae et 0,u025 mm. latae. — 
Nominis Linnaeani rejiciendi nulla sulficiens adest ratio, nam descriptio et locus 
habitandi omnino quadrant. Denominatio vero fungiformis errore nititur, nam 
Coralloides fungiforme Dill. non est haec, sed sec. descriptionem, synonymon 
allatum (Raj. Syn. UL p. 13 et t. L f. 3), locum natalem ("in ungula equina 
putrescente' ) ad Onyg cenam equinam pertinet. 

In Suppl. p. 160 Sommerfelt descripsit Zecideam tuberculatam , "cru- . 
sta effusa, tenui, leprosa, subcohaerente, virescenti-albida, apotheciis minutis 
sparsis immarginatis mox subglobosis tuberculatis nigris intus concoloribus", quam 
"sub praeruptis rupium saxorumque inferalpinorum Saltdalen Nordlandiae rarius" 
legit et "re vera Baeomyceti rufo Ach. affinem" declarat. Specimina originalia 
docent — quod e loco natali abscondito jam licet concludere — hane stirpem 
omnino esse atypicam et tantummodo apothecia subglobosa, difformia, substipi- 
tata, in crusta (aliena?) albida sita. Nec ascos neque sporas in iis inveni, sed 
solum paraphyses arctissime conglutinatas. A Sphyr. byssoide toto coelo diver- 
sa est haec planta oblivioni prorsus tradenda! 


42. Helocarpon n. gen. 


Thallus crustaceus, uniformis; apothecia stipitata, intus solida, atra, 
disco primitus urceolato demumque convexo, margine proprio carbonaceo, 
demum revoluto; lamina sporigera cartilagineo-carbonacea, hypothecio sim- 
plici nigricanti imposita; sporae simplices, hyalinae. 

Genus valde insigne, ad Lecideam sese habens ut Sphyridium ad Biato- 
ram. Una tantummodo hactenus cognita est species, quae habitu externo Ca- 
licium quoddam robustum demum refert. 


1. H. crassipes n. Sp.: crusta effusa, disperse granuloso-verrucosa, 
hypothallo albido verniceo; apotheciis subie crasso instructis, primitus sub- 
turbinatis, demum pileiformibus. 

Supra muscos, quos incrustat, pluribus locis in Finmarkia orientali 
ex. gr. ad Aldjok et alpes Styrene Varangriae septentrionalis, Jarfjorden 
et Ö. Pasvig Varangriae meridionalis, Lebesby ad sin. Laxefjorden e. s. p. 


Obiter inspectum Lecideam quandam habitu refert, sed accuratius exami- 
natum ut lichen valde singularis, nulli affinis et vix cum alio comparandus sese 


279 


praebet. — Crusta effusa, tenuis, albida, e verrucis sparsis, minutis, subglobosis 
contexta; hypothallus semper distinctus, contiguus, albidus I. in roseolum ali- 
quando vergens, verniceus l. interdum subgelatinosus. Apothecia sparsa l. con- 
gesta, interdum fere umbellata; stipes plus minus crassus (quo longior, eo gra- 
cilior), rectus l interdum curvatus, nunc sat elongatus, nunc abbreviatus, vix 
tamen umquam vere deficiens (caveas, ne apothecia interdum sessilia habeas, 
quorum stipites sunt curvati l. muscis immersi atque absconditi), extus intusque 
ater, superne nonnihil incrassatus; discus primitus velut punctum impressum vi- 
sibilis, dein ex urceolato planus evadens, demumque convexus semiglobosusque, 
aterrimus, opacus, nudus; margo primo crassiusculus et elevatus, dein extenu- 
atus et denique revolutus, ater |. rarius nonnihil brunnescens, nitidulus, integer, 
regularis |, paullum. flexuosus.  Apothecia vetusta difformia, subglobosa, vario 
modo tubereulosa etiam inveniuntur. Lamina sporigera e paraphysibus contexta 
conglutinatis, fuscidulis apiceque nigricantibus et ascis clavatis, ex hypothecio ni- 
gricanti enatis. Sporae octonae, simplices (I. raro pseudo-dyblastae), elongato- 
oblongae, luteolo-hyalinae, 0,013—18 mm. longae et 0,004 mm. latae; immixtae ra- 
rius inveniuntur aliae ellipsoideae |. suboblongae, 0,008 —10 mm, longae et 0,003 
mm. latae. — Gomphillo calicioidi (Del. sub Baeomyc.) Nyl (Mycetodio 
Mass., Baeopodio Trev.) ex hac descriptione affinem similemve hane plantam 
habuerit forte quispiam, sed habitu et plurimis notis ille differt. 


Subfam. 3. Biatorei. 


Thallus crustaceus, uniformis. Apothecia sessilia, excipulo ceraceo- 
molli instructa, vulgo colorata (non atra). 


43. Bacidia DNtrs. 


Thallus crustaceus, uniformis; apothecia biatorina, disco primitus 
punctiformi-impresso, dein explanato, excipulo proprio colorato marginata; 
sporae aciculares, plejoblastae, incoloratae. 

Huic generi adjunxi quoque Scoliciosporum Mass., cujus apothecia non 
sunt lecideina sed vere biatorina; character, qui praeterea solus restat, in sporis 
spiraliter contortis quaerendus, nimis est subtilis et vagus, quum in eodem gene- 
re (ex. gr. Szereocaulo) et rectae et spiraliter contortae inveniantur. 


= Sporis rectis: Bacidia Mass., Koerb. 


1. B. rubella (Ehrh.): crusta tenui, membranacea, mox leproso-gra- 
nulata, viridi-cinerascente, hypothallo verniceo, albido; apotheciis sessilibus, 
disco convexo, fulvo-rubello et demum dilute fuscescente, nudo, margine 
crassiusculo pallidiore tandem evanido, 
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Syn. Lecidea luteola Ach. Univ. p. 195 (excl. varr. «—v), Syn. p. 41 
(excl. var.), Smrft. Suppl. p. 164. 


Biatora vernalis a. luteola Fr. L. E. p. 260. 


Lecidea rubella Schaer. Enum. p. 142 (excl. &.). — Bacidia Mass. 
Rich. p. 118, Koerb. Syst. p. 186. 


Exs. L. Su. n. 197. — Schaer. n. 210. 

Ad corticem vetustum Populorum in Saltdalen Nordlandiae rarissi- 
me (Smrft.). 

Asci clavati, paraphysibus conglutinatis, apice lutescentibus obvallati; spo- 


rae octonae, plejoblastae, aciculares, basi attenuatae, luteolo-hyalinae, 0,058—70 
mm. longae et 0,003—4 mm. latae. 


2. B. atrogrisea (Del): crusta tenui, plus minus disperse granulosa, 
alba l. cinerascenti-albida, hypothallo albido verniceo; apotheciis elevato- 
sessilibus, disco primitus concavo, mox plano et margine tumidulo dein 
extenuato concolori cincto, demum convexo immarginatoque , atro l. subsan- 
guineo-atro, nudo. 


Syn. Lecidea sphaeroides 0. atropurpurea Schaer. Enum. p. 140 (p.p.). 
Bacidia elevata Koerb. Syst. p. 188. 


B. irrorata Th. Fr.: crusta. crassiore, conglomerato-verrucosa; apo- 
theciis paullo majoribus, saepe varie flexuosis angulosisque, margine pruina 
caesio-albida adsperso. 


In cortice Populi, Betulae, Juniperi per Nordlandiam Finmarkiamque 
orientalem parcius, ad saxa irrigua rarissime (Björn Helgelandiae: herb. 
Smrft.), ut etiam supra muscos regionis siluricae Finmarkiae orientalis pas- 
sim frequenter, ubi var. 8. quoque nonnullis locis legi ad terram et supra 
muscos destructos. 


Bona, ni fallor, species, habitu cum B. molli satis congruens sed apo- 
theciis magis elevatis sporarumque diversa indole facile distincta. Var. f. satis 
insignem habitum prae se fert, sed formis intermediis in formam vulgarem mu- 
scicolam transit; interdum totus discus pruina tenuissima est tectus. — Asci in- 
flato-clavati, paraphysibus cincti cohaerentibus, apice fuligineo- 1. coerulescenti- 
fuscescentibus incrassatisque, hypothecio fuscescenti enati; sporae senae, gracilli- 
mae, aciculares, altero apice attenuatae , 4—8—plejo-blastae, subhyalinae, 0,026— 42 
mm. longae et 0,002 mm. latae. — Nomen azrogriseae Del. auctoritate Amic. 
Krempelhuberi commotus recepi; specimen ab illo missum omnino congruit. 
crustam magis contiguam et sporas paullo latiores pluribusque septis divisas 
si excipias. 
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++ Sporis in ascis spiraliter contortis: Scoliciosporum Mass., Koerb. 

3. B. asserculorum (Ach.): crusta effusa, subgelatinoso-granulata, 
tenui, inaequabili, fuligineo atra |. atrovirente, hypothallo nigricante: apothe- 
ciis minutis, adnatis, disco atro, nudo, humido sanguineo- |. purpureo-atro, 
mox convexo, margine tenui evanescente. 


Syn. Lecidea asserculorum Ach. Univ. p. 170, Syn. p. 26, Schaer. 
Enum. p. 1395. 


Lecidea elaeochroma y. dolosa Smrft. Suppl. p. 151 (p. p.). 
Scoliciosporum compactum Koerb. Syst. p. 268. 


Hactenus tantummodo lecta ad ramos juniperinos in Saltdalen Nordlan- 
diae (Smrft. hb.). 


Species thallo humectato subgelatinoso-turgescente distincta: praeterea ha- 
bitu ignobili facile praetervisa vel cum aliis minutis Lecideis commixta , nisi exa- 
mini microscopico subjiciatur. — Asci cuneato clavati, paraphyses cohaerentes, 
apice incrassatae et dilute fusco-viridulae, hypothecium carnosum, luteolum; spo- 
rae 6—8:nae, anguillaeformes , obsolete tetra—plejo-blastae , luteolo-hyalinae , 0,024 
—32 mm. longae et 0,002 circ. latae. 


Hane plantam veram esse Lecideam asserculorum, nullo modo potest in 
dubium vocari; quod allırmat specimen Mosigianum (ad cujus missa specimina 
suam speciem descripsit Acharius) in herb. Fries., ut etiam auctoritas Flo- 
towii, Koerberi. Hic autem novum imposuit nomen, verisimiliter eam ob 
caussam, quod specimina saxicola invenit; quae tamen minime videtur esse sufli- 
ciens ratio nominis antiquioris rejiciendi. Tum sane etiam nomina specifica Kver- 
niae prunastri, Cetrariae juniperinae, Parmeliae saxatilis, Xanthoriae parie- 
tinae et innumera alia non essent admittenda. — Inter Scoliciosporum compactum 
et holomelaenum Koerb. nullos limites potui reperire; illius. (praecipue formae 
lignicolae) thallus saepe quam hujus est tenuior, et color, quo tineti sunt apices 
paraphysum, in eodem specimine variat. Ab S. Zo/ome/aeno non disjungi po- 
test Lecidea leptomerea S mvft. Suppl. p. 84, "in saxis inferalpinorum Saltdalen 
Nordlandiae rarissime" lecta, quae crusta tenuissima, (oxydata) ochracea, tan- 
tummodo differt, sed praeterea convenit apotheciorum tam externa facie quam in- 
terna structura. Sporae in speciminibus Sommerfeltianis sunt anguillaeformes, 0,020 
— 2, mm. longae et 0,00» mm. latae. 


4. B. mollis (Borr.): crusta effusa, leproso-granulosa, albo-virescen- 
te l. obsoleta, hypothallo indistincto; apotheciis parvis, sessilibus, disco pri- 
mitus concaviusculo, dein subplano, atro, nudo, marginato. 

Syn. Lecidea mixta Smrft. Suppl. p. 158. 


Lecidea rubella 5. atrosanguinea Schaer. Enum. p. 142. 
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Scoliciosporum molle Mass. Rich. p. 105, Koerh. Syst. p. 269. 
Exs. Schaer. n. 212. 
In cortice vetusto Betulae per Nordlandiam Saltensem rarius (Smrft.). 


Synonymon allatum. Sommerfeltianum certe hujus est loci, non tamen 
Smrft. exs. n. 130 (non e Nordlandia); specimina ibi exhibita nomine "miztae" 
maxime sunt digna, quippe quae Buelliam punctatam, Lecanoram variam var. 
apochroeam etc. amplectantur. — Asci clavati, paraphyses cohaerentes, apice coe- 
rulescentes et incrassatae; sporae octonae, gracillimae, anguillaeformes, spiraliter 
contortae, obsolete plejoblastae, hyalinae, 0,024 mm. circ. longae et 0,002 mm. 
Jatae. 


44. Bilimbia DNtrs. 
Thallus crustaceus, uniformis; apothecia biatorina, excipulo proprio 
ceraceo tenuissimo cincta l. vulgo mox hemisphaerica vel globosa, immar- 
ginata; sporae ovoideo-oblongae 1. fusiformes, 4—8-blastae, incoloratae. 


A priore genere forsan non satis diversum. 


1. B. sphaeroides (Dicks): crusta granulato-subpulverulenta , albo-vi- 
rescente, hypothallo obsoleto; apotheciis primitus concavis et margine cras- 
siusculo erecto cinctis, demum subglobosis, saepe conglomeratis, immargi- 
natis, helvolis l. incarnato-pallidis; sporis tetrablastis, elongato-oblongis. 

Syn. Lecidea vernalis 5. sphaeroides Ach. Univ. p. 199. — Biatora 

Fr. L. E. p. 261 (p.p). 

Lecidea vernalis Wnbg. Lapp. p. 405. 

Lecidea alabastrina (. sphaeroides Ach. Syn. p. 46. 

Lecidea sphaeroides Smrft. Suppl. p. 163 (a), Schaer. Enum. p. 139 

(p. p-). — Pilimbia Koerb. Syst. p. 213 (p. p.). 

Bilimbia tetramera Mass. Rich. p. 120 (synon. castig.). 

Supra muscos in inferalpinis totius regionis Scandinavicae frequenter, 
ad truncos Populorum parcius. | 

Nomen sphaeroidis antiquissimum servandum est, quamquam antea variae 
formae sub hoc nomine commixtae sunt; microscopium solum certum de his judi- 
cium potest afferre. — Asci clavati, paraphysibus conglutinatis obvallati; sporae 
elongatae |. elongato-oblongae, distincte et constanter tetrablastae, octonae, hy- 
alinae blastidiis luteolis, 0,01» —2» mm. longae et 0,00;0— 45 mm. latae. 

2. B. obscurata (Smrft.) Th. Fr.: crusta granulato-rugulosa, vire- 
scente l. cinereo-virente, hypothallo obsoleto; apotheciis primo planis et e- 
recto-marginatis, tandem convexis immarginatisque, carneo-fuscis l. spadiceo- 
brunneis; sporis late fusiformibus 1. subellipsoideis, tetrablastis. 
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Syn. Lecidea sphaeroides b. obscurata Smrft. Suppl. p. 165 (excl. syn.). 
Biatora vernalis 8. sanguineo-atra b. Fr. L. E. p. 263 (p. p.. 
Bilimbia fusca Mass. Rich. p. 121 (syn. castig.). 

Bilimbia sphaeroides Koerb. Syst. p. 213 (p. p.). 

ß.? mierocarpa Th. Fr.: crusta albida, disperse granulosa, cum hy- 
pothallo concolori confusa; apotheciis minoribus, congestis, mox convexis 
globosisque, immarginatis, subspadiceis I. cinnamomeo-brunneis. 

Eisdem locis ac prior per totam regionem Scandinavicam sat fre- 
quenter et in Groenlandia parcius (Julianeshaab: J. Vahl). Var. 5. supra 
muscos legi circa Mortensnaes et templum Naessebyense Finmarkiae orientalis. 


Priori adeo est affinis, ut in unam speciem Cel. Koerber eas conjun- 
xerit; mihi autem semper distincta visa est, quare Cel. Massalongo eas se- 
jungentem saltem ad interim sequor. Apothecia hujus speciei magis sunt sparsa, 
primitus et sat diu plana, spadiceo-brunnea |. fere atropurpurea, margine disco 
obscuriore tenui erecto cincta; interdum discus pruinosus invenitur. Sporae quo- 
que nonnihil dissimiles: ovoideo-fusiformes |. suboblongae, constanter tetrablastae, 
luteolo-hyalinae, octonae, 0,016—20 mm. longae et 0,005—8 mm. latae. Asci 
clavati, paraphysibus conglutinatis arcte cincti. — Nomen certum et antiquius 
Sommerfeltianum restitui; de ceteris plantis pro "Lecidea fusca Borr. in litt." 
habitis conferas infra sub Diatora vernali. 

Var. 8. microcarpa variis notis adeo recedit, ut fortasse eodem jure ac 
proximae species sejungenda esset, sed speciminum collectorum exiguus numerus 
suadet hanc rem in medio relinquere. Partibus apotheciorum internis cum o. 
congruit (sporae sunt 0,016 mm. longae et 0,005 mm. latae). 

3. B. hypnophila (Ach.): crusta leproso-granulosa, virescenti-cinerea, 
hypothallo obsoleto; apotheciis mox globoso-convexis immarginatisque, de- 
mum nigricantibus; sporis elongato-fusiformibus, 6—10-blastis. 


Syn. Lecidea hypnophila Ach. Univ. p. 199. 

Biatora vernalis 8. sanguineo-atra b. Fr. L. E. p. 263 (p. p.). 

Bilimbia hexamera Mass. Rich. p. 120. 

Bilimbia sphaeroides 1. muscorum Koerb. Syst. p. 213. 

Exs. Hepp n. 138. | 

Supra muscos rupium rarius, hactenus tantum circa Tromsöe Fin- 
markiae occidentalis et ad Klubben prope sin. Varangensem a me lecta. 


Valde affinis speciebus ambabus praecedentibus, sed, ni fallor, distincta 
crusta demum leproso-deliquescente, apotheciis minoribus nigricantibus sporisque 
pluri- (5—9-septatis, elongato-fusiformibus, octonis, luteolo-hyalinis, 0,022— 
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33 mm. longis et 0,005—7 mm. latis. Asci sunt clavati, paraphyses conglutina- 
tae. — Nomen Acharianum, ab ipso in Syn. sub Lecidea sanguineo-atra ut 
synonymon allatum, restituendum est; illud ad stirpem praesentem pertinere, do- 
cet herbarium ipsius (sec. Lónnroth). 

4. B. milliaria (V r.): crusta tartareo- |. subleproso-granulata, granu- 
lis plus minus gleboso-confertis l. subdiscretis, cinereo-albidis, hypothallo 
fusco; apotheciis sessilibus, subglobosis, immarginatis confluentibusque, atris; 
sporis tetra—sex-blastis. 

Syn. Lecidea milliaria Fr. in Vet, Ak. Handl. 1822 p. 255, L. E. p. 

342 (p. p.). — Bilimbia Koerb. Syst. p. 214. 

Exs. Zw. n. 121. 

Ad terram supra tenue muscorum lichenumque emortuorum stratum 
rara; hactenus tantummodo observata est in terra arenaria rupium mariti- 
marum prope Bodóe Nordlandiae (herb. Smrft.) et ad latera alpium circa 
Ö. Pasvig Finmarkiae orientalis. 


A prioribus facile distincta crustae apotheciorumque indole et colore. Asci 
clavati, paraphysibus conglutinatis, apice fuligineis cincti; sporae octonae, elon- 
gatae, suboblongae |. saepe altero apice angustiores, 4—6-blastae, luteolae, 
0,011—20 mm. longae et 0,004—6 mm. latae. 


Sub nomine Lecideae milliariae varia commixta fuere, quare pauca de 
hac planta afferre liceat. Primaria hoc nomine notata stirps est forma lignicola, 
in Fr. L. Exs. n. 29 exhibita (sporis in ascis inflato-clavatis 0,015—24 mm. lon- 
gis et 0,50; —5 mm. latis), quae ad praesentem Bilimbiam pertinet. Cui deinde 
in Fr. L. E. p. 342 adscripta est planta terrigena Fr. L. Exs. n. 213 (sporis 
simplicibus, octonis, ellipsoideis I. oblongis, 0,008—10 mm. longis et 0,004 mm. 
latis, paraphysibus conglutinatis coerulescentibusque, ascis clavatis), quae est Le- 
cideae species (verisimiliter Lee. alpestris (Smrft.) forma), ut etiam Lecidea 
sabuletorum var. viridans F w. in Flora 1828 p. 697 s. Lecidella viridans Koerb. 
Syst. p. 242. Aliae ad Bilimbiam milliariam pertinentes formae sunt var. Zur- 
fosa Fr. (L. Exs. n. 212 A), sporarum indole omnino cum n. 29 congruens, 
et verisimiliter quoque Fr. L. Exs. n. 212 B (Lecidea melaena N yl. in Bot. 
Not. 1855 p. 182), forma morbosa sporis raro evolutis et paraphysibus coeru- 
lescenti-obscuratis. Etiam Fw. L. E. n. 131 ad hanc Bilimbiam pertinet, qua- 
re quid sit Diatora turfosa Mass. Rich. p. 128 et Koerb. Syst. p. 198 plane 
nescio, quum ambo exsiccata a Cel. Koerbero citatal) non ad Biatoram 
quandam pertineant. 


1) Observandum tamen est, Cel. Massalongo non Fw. L. E. n. 131 sed n. 130 afferre 
ut typum suae Biatorae turfosae, quem numerum in exempl. Fries. deesse admodum taedet. 
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5. B. syncomista (Flke.) Th. Fr.: thallo cartilagineo , rugoso-squamu- 
loso, squamulis plus minus sublobatis, in crustam subcontiguam connatis, e 
glauco fuscescenti-cinerascente, humido viridi, hypothallo obsoleto; apothe- 
ciis sessilibus, aggregatis, hemisphaericis, immarginatis, nigro-fuscis; sporis 
subfusiformibus, tetrablastis. 

Syn. Lecidea sabuletorum «. Ach. Syn. p. 20 (p. p), Fr. L. E. p. 

339 (p. p.). 

Lecidea sabuletorum 8. syncomista Smrft. Suppl. p. 155. 

Bilimbia sabulosa Mass. Rich. p. 122, Koerb. Syst. p. 214. 

Exs. Hepp n. 280 ( Biatora Regeliana ). 

Ad terram nudam et muscos montium, imprimis calcareorum, Nordlan- 
diae inferalpinae et maritimae passim, per Finmarkiae orientalis regionem 
siluricam frequentissime. Etiam in ins. Spitsbergensibus (Bell Sund: J. Vahl). 


Species optime distincta, miro modo ab auctoribus veteris praetervisa vel 
commixta; nomen antiquissimum tamen restitui. — Asci clavati, paraphysibus 
conglutinatis, apice fuscidulis cincti; sporae octonae, subfusiformes, luteolo-hya- 
linae, primitus dy-, dein (evolutae) tetra-blastae, 0,01s—20 mm. longae et 0,004 
—s mm. latae. Quo aridiore loco obviam venit, eo frequentiores sunt sporae 


dyblastae. 
A5. Biatorina Mass. 


Thallus crustaceus, uniformis; apothecia biatorina, jam primitus a- 
perta, excipulo proprio ceraceo colorato marginata; sporae plus minus ob- 
longae, dyblastae, incoloratae. 


Genus forsan nimis artificiale, a Biatora sporis dyblastis tantum distinctum, 
species amplectens se invicem vinculis sat laxis connexas. Sic v. c. B. diluta 
ascis angustis et sporis una serie dispositis atque habitu externo apotheciisque 
urceolatis ad Gyalectas satis vergit, quum 2. cyrtella Lecaniam, B. pyracea 
Caloplacam e. s. p. referunt. Ad Biatoram praeterea Biatorina1) sese habet 
ut Ricasolia ad Placodium, Dimerospora ad Lecanoram, Catillaria ad Lecide- 
am e. s. p. 


1. B. diluta (Pers.): crusta tenuissima, leprosa, viridi et demum 
pallide cinerascente, cum hypothallo albo confusa; apotheciis minutis, con- 


1) Cel. Trevisan (Linn. XXVIII p. 289 —90) nomina Biatorinae et Biatorellae in Sporo- 
blastiam et Myrioblastum mutavit, illa pro nominibus "hybridis" (e verbis graecis latinisque contex- 
tis) declarans. Vix tamen recte! Verba enim, cujus radix in sermone graeco quaerenda est, 
possunt in latinam linguam transferri et deinde syllabis finalibus latinis instrui. 
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gestis, sessilibus, disco urceolato 1. subplano, carneo-rubello, margine dilu- 
tiore, prominente, integro, persistente. I 
Syn. Peziza diluta Pers. Syn. p. 668. 
Lecidea pineti Ach. Univ. p. 195, Syn. p. 41, Schaer. Enum.p. 141. 
— Biatora Mass. Rich. p. 135, Koerb. Syst. p. 189. 
Biatora vernalis d. pineti Fr. L. E. p. 261. 
Exs, Schaer. n. 218 — DL. Su. n.226. — Rhnhrn & 


In his regionibus rarissima et ad Jarfjordbotten Finmarkiae orienta- 
lis tantummodo a me lecta ad terram jugorum subalpinorum supra exiguum 
muscorum putrescentium stratum. 

Asci elongati, angustissimi, cylindrici, basi attenuati stipitatique, sporas 
octonas, simpliei ordine dispositas foventes; paraphyses filiformes, subliberae; spo- 
rae elongato-oblongae, hyalinae, 0,012—14 mm. longae et 0,093—4 mm. latae. — 
Descriptio sporarum in operibus Cell. Massalongo et Koerberi quoad di- 
mensiones non omnino congruit ("0,009 mm. long. et 0,0017 mm. lat."), sed spe- 
cimina in Schaer. exs. ab utroque citata sporas habent speciminum arcticorum 
subsimiles, 0,010—12 mm. longas et 0,003 mm. latas. 

2. B. cyrtella (Ach.): crusta tenui, membranacea, laevigata, tandem 
granulato-leprosa, cinereo-albida, hypothallo concolori mox oblitterato; apo- 
theciis congestis, minutis, mox convexis subglobosisque, disco pallide fusco, 
demum fusco-nigricante, margine tenui albicante, demum concolori evanido. 


Syn. Lecidea eyrtella Smrft. Suppl. p. 163. — Biatorina Mass. 
Rich. p. 124, Koerb. Syst. p. 190. 
Lecanora Hageni (. sorbina Smrft. Suppl. p. 95. 
Lecidea pellucida 8. hyalinella S mv(t. Suppl. p. 161. 
Exs. Flke. n. 102, 162. — Smrft. n. 62. — Rbnh. n. 231. 
In cortice arborum frondosarum atque lignis fabrefactis ramisque de- 
corticatis (var. Ayalinella Flke. exs. n. 162) in inferalpinis Nordlandiae me- 


ridionalis. 

Nomina scriptorum, qui notas microscopicas non respiciunt quorumque spe- 
cimina authentica non examinavi, nimis sunt vaga ideoque h.l. non recepta. Plan- 
tarum sub diversis nominibus a Sommerfeltio allatarum ne puncto quidem 
interna structura differt, neque adeo habitu externo discrepant, ut pro diversis 
varietatibus haberi possint. — Asci anguste clavati, paraphysibus crassiusculis , 
capitato-incrassatis, cohaerentibus cincti; sporae octonae, oblongae l. oblongo-fu- 
siformes, hyalinae, 0,010—14 mm. longae et 0,003—4 mm. latae. 

3. B. nivalis (Koerb.): crusta tenui, effusa, granulata, albida l. ci- 
nerascente, cum hypothallo confusa; apotheciis parvis, adnatis, disco plani- 


287 


usculo, fulvo 1. croceo-ferrugineo, tandem tumidulo et marginem integrum, 
tenuem, obscuriorem (olivaceum 1. olivaceo-aurantiacum) excludente. 


Syn. Gyalolechia nivalis Mass. Mem. pag. 129. — Callopisma K oerb. 
Syst. p. 9t. 
Exs. Koerb. n. 35. 
Supra muscos tenues lichenem hunc rarissimum circa Jarfjordbotten 
Finmarkiae orientalis inveni, antea duobus tantummodo locis in Riesenge- 
birge a Cel. Koerbero inventum. 


Quanti momenti sit usus microscopii in lichenibus determinandis, hic op- 
time demonstrat; pro forma macra et obsoleta Caloplacae cerinue vel ferru- 
gineae haud dubie a plurimis haberetur, notis internis incognitis. Ingenue fateor, 
mihi hanc plantam prima vice microscopio subjicienti maxime mirum visum esse, 
sporas adeo distinctas et a similium specierum diversas adesse. At quamquam 
dignitas hujus plantae specifica nullis dubiis potest vexari, genus tamen, cui ad- 
scribenda sit, maxime est incertum. Quare etiam ad varia jam genera est re- 
lata (Zeoram: Koerb. Sert. Sudet., Callopisma: Koerb. Syst., Gyalolechiam: 
Mass. et Koerb. Pg., Sporodlastiam: Trev.); mihi nimis biatorina videntur 
apothecia, quare aut Biatorinis aut Biatoris adnumerandam esse credo. Sporae 
utramque sententiam possunt defendere. Sunt enim senae I. octonae, oblongo-li- 
neares, utrinque obtusae, luteolae, sporoblastemate primitus grumuloso guttis 
oleosis sine ordine immixtis, dein obsolete dyblastae blastidiis approximatis (semel 
tetrablastam vidi) et demum confluentibus, quare sporae monoblastae intus granu- 
loso-grumosae videntur, 0,926—34 mm. longae et 0,005—6 mm. latae. Asci e- 
longato-clavati, paraphysibus cohaerentibus, filiformibus, apice fulvescentibus cincti. 

4. B. cumulata (Smrft.): crusta crassa, effusa, inaequali, verrucoso- 
rimulosa, cinerea, hypothallum obsoletum obtegente; apotheciis minutissimis, 
planis, atris l. atrorufis, margine tenui pallidiore cinctis, in acervulos orbi- 
culares densissime conglomeratis. 

Syn. Lecidea cumulata Smrft. Suppl. p. 157, Schaer. Enum. p. 135. 

Lecidea sabuletorum apotheciis proliferis Fr. L. E. p. 340. 

Lecidea paracarpa Nyl. Herb. Mus. Fenn. p. 111 (sec. spec. orig.). 

Exs. Th. Fr. n. 44. 


Ad terram nudam alpinam Nordlandiae, Finmarkiae utriusque, Lap- 
poniae Kemensis, insul. Spitsbergensium, Groenlandiae sat frequenter. 


Inter omnes species, quae huic generi adscribendae sunt, haec maxime 
est singularis et vix cum aliqua alia comparanda. — Thallus crassus, Zecideae al- 
pestris (Smrft.) habitu subsimilis, e verrucis |. glebulis contextus est cohaeren- 
tibus, rimulosis I. fere discretis, obscure |. pallide einerascentibus, quibus im- 
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mixti sunt acervuli apotheciorum minutissimorum, confertissimorum. Apothecia 
quamquam atra |. atro-rufa structuram biatorinam evidenter ostendunt. Asci sub- 
clavato-cylindrici, breves, subinflati, octospori, paraphysibus laxis, validiusculis, 
apice incrassato-capitatis fuscescentibusque cincti ; sporae hyalinae blastidiis luteolis, 
oblongae l. elongato-oblongae, altero apice obtusae, altero saepe attenuato-acutae 
et tum fere cuneiformes, 0.0012—16 mm. longae et 0,00:0—45 mm. latae. — Prae- 
ter loca supra allata in alpibus Norvegiae editioribus haud rara est et insuper in 
Kolmorden Ostrogothiae a Cel. Stenhammar detecta. 


- 


5. B. globulosa (Flke.): crusta tenui, laevigata verrucisque hinc inde 
adspersa, albida l. pallide cinerascente, cum hypothallo albido verniceo con- 
fusa; apotheciis adnatis, primo planiusculis et margine tenui cinctis, mox 
globosis, subdifformibus, rugulosis, fusco-atris, nudis; sporis elongatis. 


Syn. Lecidea globulosa Schaer. Enum. p. 126. — Biatorina Koerb. 
Syst. p. 191. 


Exs. Flke. n. 181. 


Ad corticem arborum frondosarum (Salicum, Betulae), hactenus cir- 
ca Nyborg Finmarkiae orientalis tantum lecta. 


Asci parvi, subinflato-clavati, paraphyses cohaerentes, hyalinae, apice ni- 
gricanti-fuscescentes; sporae octonae, luteolo-hyalinae, elongatae, 0,009—15 mm. 
longae et 0,003 mm. latae. 


6. B. tuberculosa n. sp.: crusta nulla; apotheciis adnatis, sparsis, pri- 
mo planiusculis et margine tenuissimo cinctis, mox convexis immarginatisque, 
varie tuberculatis, fusco-atris |. nigricantibus; sporis fusiformi-oblongis. 


Supra thallum vivum Peltigerae cujusdam in monte Flöjfjeldet prope 
Tromsóe parce lecta. 


Affinis B. miliari (Wallr. sub Peziza, Scutula Wallrothii Tul. Mem. 
p. 19, Biatorina Wallr. Lönnr. in Vet. Ak. Fórh. 1858 p. 276), sed distin- 
cta apotheciorum majore mole, forma, colore. Asci anguste clavati, paraphysi- 
bus conglutinatis, apice olivaceo-fuscescentibus cincti; sporae octonae, luteolo- 
hyalinae, fusiformi-oblongae l. elongatae, 0,010 —14, mm. longae et 0,90; mm. la- 
tae. Jodo imbuta lamina sporigera passim coerulescit. Pycnides non vidi, modo 
spermogonia, innumera spermatia longa, linearia, recta l. paullum curvata foventia. 
— Etiam B. miliaris sporis praedita est dyblastis nec simplicibus. 

7. B. Stereocaulorum n. sp.: crusta nulla; apotheciis adpressis, con- 
gestis, primitus concavis et margine obtuso cinctis, dein planiusculis 1. levi- 
ter convexis, immarginatis, regularibus, nigricantibus l. obscure carneolis; 
sporis elongato-oblongis. 

Ad phyllocladia Stereocauli alpini in alpibus Lebesbyensibus Finmar- 
kiae orientalis. 
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Apothecia quam prioris minora; notae allatae distinetionem abunde sua- 
dent. Asci breves, clavati, paraphyses quam prioris validiores et minus cohae- 
rentes, apice capifato-incrassatae et fuscescentes; sporae rarae, octonae, hyalinae, 
elongatae I. elongato-oblongae, 0,016—20 mm. longae et 0,0035 mm. [tie — 
Vix dubie adest haud exiguus numerus specierum hujus generis parasiticarum. 


46. Biatora Fr. emend. 


Thallus crustaceus, uniformis; apothecia primitus aperta et excipulo 
proprio ceraceo carnosove colorato marginata; sporae ellipsoideae l. oblon- 
gae, simplices, octonae, hyalinae. 

1. B. decolorans (Hoffm.): crusta effusa, subtartarea, leproso-granu- 
losa, cinereo-glaucescente, cum hypothallo albo confusa; apotheciis adpres- 
sis, disco planiusculo, e miniato vel carneo-livido olivaceo-fusco nigrove, dein 
margine tenui pallidiore evanido convexo difformique. 

Syn.1) Lecanora granulosa Ach. Univ. p. 383 (p. p. et excl. var. syn.). 

— Lecidea Schaer. Enum. p. 137 (a). — Biatora Mass. Rich. p. 124 (sec. 
cit.). 
Lecanora minutula Ach. Univ. p. 385. 
Lecidea escharoides, Lec. desertorum et Lecid. fungicola Ach. Univ. 
p. 167, 168 et 672. 

Variolaria tenella Ach. Univ. p. 326. 

Lecidea decolorans W nbg. Lapp. p. 477 (excl. syn. 2. jungerm.), Ach. 
Syn p. 37, Smrft. Suppl. p. 171. — Biatora Fr. L. E. p. 266 (a), Mass. 
Rich. p. 123, Koerb. Syst. p. 193. 

Lecanora incolorata Ach. Syn. p. 160. 

Exs. L. Su. n. 220. — Schaer. n. 213, 214. 


Ad truncos muscosque putrescentes in campis sterilibus Lapponiae, 
Nordlandiae Finmarkiaeque sylvaticae, subalpinae, alpinae frequenter. 

Maxime variabilis, sed varietates seorsim proponere non necesse duxi, 
quum aetas plus minus provecta differentiam ut plurimum gignat. — Asci elon- 
gati, clavati, paraphysibus filiformibus, cohaerentibus, apice incrassatis fuscescen- 
tibusque obvalati; sporae luteolo-hyalinae, ellipsoideae, 0,006—8 mm. longae et 
0,004—5 mm. latae. 

9. B. coarctata (Ach.): crusta effusa, subtartarea, verrucoso- l. squa- 
muloso-areolata, e virescente albo-cinerascente, squamulis praecipue ambitu 


1) Synonyma Achariana allata ipsius et Patris auctoritate nituntur. 
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crenatis, hypothallo albo, evanido; apotheciis adnatis, disco molli, rufo-fusco 
l. atrorubente, demum convexiusculo immarginatoque. 


Syn. Lecanora coarctata Ach. Univ. p. 352, Syn. p. 149, Smrft. Suppl. 
p- 149, Schaer. Enum. p. 76, Mass. Rich. p. 9? — Parmelia Fr. L. E. 
p. 104. — Zeora Koerb. Syst. p. 132. 

a. ornata Smrft.: crusta crassiuscula, ambitu squamuloso-lobata. 

Syn. Lecanora coarctata 8. ornata. Smrft. I. c., Schaer. Enum. p. 
77 (p. p. et excl. syn.). 

Parmelia coarctata a. Fr. L. E. p. 105. — Zeora Koerb. Syst. L. c. (p. p.. 

9. elacista (Ach.): crusta tenui, cubcontigua; apotheciis obscuriori- 
bus (demum nigricantibus), concavis l. planiusculis, margine thallode primi- 
tus pulverulento, coarctato, tandem nudo, evanescente. 

Syn. Parmelia elacista Ach. Meth. p. 159 et t. IV. f. 4. — Lecanora 

Mass. Rich. p. 11. 

Exs. L. Su. n. 326. — Smrft. n. 60. — Rbnhb. n. 58. 

In rupibus subalpinis inferalpinisque humidis Nordlandiae meridiona- 
lis, &. frequenter, «. rarius et tantummodo ad Bodóe hactenus lecta (Smrft.). 
— Vix dubie per ceteras regiones meridionales late est distributa, quam- 
quam nondum observata. 


De genere, cui adnumeranda sit haec species, dissentiunt scriptores neque 
immerito. Formae enim vulgares et minus evolutae apothecia habent omnino ze- 
orina, margine thallode cincta, quare ad Lecanoras referri possunt. Quum autem 
formae optime evolutae et crusta crassa squamulosaque praeditae apotheciis in- 
structae sint omnino biatorinis et quum praeterea inter Biatoras sola adsit spe- 
cies, quacum possit confundi et cui affinis sit (B. Wallrothii (Spreng.) Koerb. 
Syst. p. 193), non admodum errare me crediderim, eam ad hoc genus referens. 
Praeterea etiam omnium formarum (etiam humillimarum) apotheciis biatorini aliquid 
inest, quod in statu humido praecipue elucet. — A Biatora Wallrothii (S preng.) t) 
saepe non facile dignoscitur; efr. de hac re bonam expositionem in K oerb. Syst 
p. 193. — Asci elongati, cylindrico clavati, paraphysibus capillaribus, cohaeren- 
tibus, hyalinis et apice tantum fuscidulis cincti; sporae ellipsoideae |. vulgo da- 
cryoideae, luteolo-hyalinae, 0,018—19 mm. longae et 0,005—9 mm. latae; in for- 
ma «, cujus omnes partes melius sunt evolutae, asci sunt paullo longiores et spo- 
rae 0,)2;—25 mm. longae et 0,009—12 mm. latae, sed praeterea partibus internis 


1) Hane quoque intra limites Florae nostrae adesse verisimile est, quum ad terram argilla- 
ceam in Hladehammeren prope Trondhjem cam parce invenirem; partes internae omnino cum de- 
scriptione Koerberiana congruunt, quare additum modo volo, sporas ellipsoideas 1. sphaerico-ellip- 
soideas mihi visas esse 0,013—14 mm. longas et 0,008— 10 mm. latas. 
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cum formis vulgaribus convenit, quare certissime ad hanc speciem pertinet neque, 
ut Flotow et Koerber (synonymo falso Schaereri forsan commoti) volue- 
runt, ad Biatoram Wallrothii. 

3. B. einnabarina (Smrft. : crusta effusa, tenui, subcartilaginea et mox 
leproso-granulosa, inaequabili, albida, cum hypothallo concolori confusa; 
apotheciis adpressis, cinnabarinis, nudis, mox convexis immarginatisque, 
margine demisso subconcolori, mox evanido. 

Syn. Lecidea cinnabarina Smrft. in Vet. Ak. Handl. 1823 p. 115, Suppl. 

p. 170, Schaer. Enum. p. 143. — Biatora Fr. L. E. p. 266, Koerb. 
Syst. p. 206. 

Exs. Th. Fr. n. 17. — Stenh. n. 56. 

Ad corticem juniperi, minus frequenter ad betularum annosarum trun- 
cos et lignum juniperinum denudatum (semel in Empetro vidi), per totam 
regionem Scandinavicam, Lapponiam Kemensem Rossicamque, distr. Julia- 
neshaab Groenlandiae sat vulgaris atque in Finmarkia orientali fere ubique. 


Est inter inter lichenes pulcherrimos, colore apotheciorum laeto facile di- 
stinctus. — Asci breves, late clavati, paraphysibus arcte conglutinatis, apice 
rufescentibus l. cinnabarino-rufis obvallati; sporae oblongae l. elongato-oblongae, 
hyalino-luteolae, 0,008—12 mm. longae et 0,003 mm. latae. 

4. B. rupestris (Scop.): crusta tenuissima |, nulla, effusa, contigua, 
subleprosa, albida l. sordide cinerea, hypothallo oblitterato; apotheciis spar- 
sis, immersis, disco cerino l. fulvo, plano marginatoque, dein convexo et 
immarginato. 

Syn. Lecidea rupestris Ach. Syn. p. 39, S mrft. Suppl. p. 166, Schaer. 

Enum. p. 146. — Biatora Mass. Rich. p. 129, Koerb. Syst. p. 207. 

Parmelia aurantiaca y. calva Fr. L. E. p. 167. 

Exs. Schaer. n. 220, 221. 

In rupibus calcareis Nordlandiae inferalpinae ex. gr. ad Bodöe, Salt- 
dalen etc. (Smrft.), Alstenöe (Blytt); in saxis arenariis insul. Spitsbergen- 
sium (Nordenskj.). 

In herb. Smrft. duae adsunt formae, altera apotheciis majoribus conve- 
xis, altera minoribus nitidis elevato-convexis praedita. — Asci clavati, paraphy- 
sibus conglutinatis, apice praecipue luteo-virescentibus cincti; sporae octonae, el- 
lipsoideae, luteolae (maturas non vidi). 

9. B. vernalis (L.): crusta tenuissima, effusa, indeterminata, subgra- 
nulosa l. arachnoidea, cinerascenti- l. albo-virescente, cum hypothallo albido 
confusa; apotheciis adnatis, jam primitus convexis, subimmarginatis, disco 
nitido, helvolo-ferrugineo. 
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Syn. Lichen vernalis Linn. Syst. Natur. T. IIL. p. 234. — Lecidea 
Ach. Univ. p. 198 (excl. £.), Syn. p. 36, Smrft. Suppl. p. 165. 

Biatora vernalis b. conglomerata Fr. L. E. p- 261. 

Lecidea sphaeroides y. conglomerata et s, vernalis Schaer. Enum. p. 140. 

Biatora conglomerata Mass. Rich. p. 123, Koerb. Syst. p. 204. 

Exs. Fr. L. Su. n. 224. 

f. incana (Smrft.): crusta crassiore, granulato-pulverulenta , palle- 
scenti-incana. 

Syn. Lecidea incana Smrft. Suppl. p. 164 (Ach. Syn. p. 36°). 

Supra muscos, quos necat, sub variis formis frequens per totam 
Scandinaviam, ins. Spitsbergenses, Groenlandiam, ubi usque ad 300 pedes 
supra mare adscendit. 


Magna quidem adest copia formarum, quas ad hanc speciem retuli, cru- 
stae crassitie, colore apotheciorum solitariorum vel conglomeratorum e. s. p. di- 
versarum, sed et formis intermediis eximie connectuntur nec structura apothecio- 
rum interna differunt. Etiam apotheciis "facies non omnibus una nec diversa ta- 
men, qualem decet esse sororum", nam, ut recte monet Sommerfelt, "etsi ra- 
rius in fuscum vel rufo-pallidum abit, tamen color principalis elucet." In omni- 
bus formis inveniuntur sporae luteolo-hyalinae, elongato- |. ellipsoideo-oblongae, 
altero apice saepe angustiores, episporio erassiusculo cinctae, 0,010—18 mm. lon- 
gae et 0,004—5 mm. latae; asci sunt clavati, paraphyses arcte conglutinatae, lu- 
teolae, hypothecio crasso luteolo impositae. 


Libellum facile conseriberes, si omnes errores, quibus obruta fuit haec 
species, enumerare et extricare velles. In Suecia enim vulgatissima planta apud 
exteros satis rara (ut videtur) est, quare diversissimis plantis nomen vernalis 
est impositum. Primus quoque hujus speciei fons fere incognitus videtur, si e 
citatis diversissimis et facile omnibus falsis concludere liceat; multo tandem la- 
bore consumpto, locum supra allatum contigit mihi invenire, ubi Linnaeus (1768) 
in appendice Lithologiae — ubi a paucis quaeri potest — hanc prima vice descrip- 
sit. Verba ipsius afferre liceat: "Lichen (vernalis) leprosus albidus, tuberculis 
subrotundis ferrugineis. — Lichenoides leprosum tuberculis fuscis et ferrugineis 
Dill. Muse. 126 t. 18. f. 4 et t. 55. f. 8 1). — Habitat primo vere in aridissimo 
colle Polonico Upsaliae et passim in Europa. — Crusta cinerascenti-alba, tuber- 


1j Hoe synonymon Dillenianum vix ad nostram plantum pertinet; locus saltem allatus ("ar- 
borum corticibus adnascitur hyeme et vere") videtur ambiguus. Cel Turner in Remarks upon 
the Dillenian Herbarium (Transaet. of Linn. Soc. V. p. 110) de hac re dicit: "JV? 4. Under this 
number are preserved three specimens; one of L. vernalis, and two of Sphaeria gregaria" i. e. Co- 


niocarpon cinnabarinum. 
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cula subglobosa, gelatinosa, conferta, sessilia, absque margine calycino." — Ex 
hae definitione, traditione inter botanicos Sueciae confirmata, concludere possu- 
mus, Lich. vernalem Linn. esse plantam in Fr. L. Exs. n. 224 distributam, 
quam adhuc circa Upsaliam abundantem loco allato (Pälacksbacken) colligere li- 
cet. Cui speciei ut varietas vel forma ob stationem diversam (vulgo ad truncos) 
parum recedens adnumeranda est D. conglomerata. 


Quae quum ita sint, haud multis verbis opus est de aliis speciebus, quae 
falso pro Lich. vernali sumptae sunt. Pauca tantum afferam de "Biat. vernali 
L. emend." Koerb. Syst. p. 202. Descriptione abunde elucet, hanc non esse 
veram, at quum bona sit species, alio nomine est salutanda. Flotow in L. 
E. n. 215 A. et B. atque in Flora 1828 p. 699 eam appellavit ”Lecid. verna- 
lis var. obscurata*", pro forma Lecideae sphaeroidis b. obscuratae Smrft. Suppl. 
p. 165 eam declarans. Planta vero Sommerfeltiana, ab Cl. Lönnroth (Vet. 
Ak. Förh. 1857 p. 6) ad Bilimbiam hypnophilam (Ach.) s. B. hexameram 
Mass. ut synonymon ducta, re vera (ut supra demonstravi) est Bilimbia fusca 
Mass. s. B. obscurata (Smrft.). Plantam Flotowianam (I. c.), quae est typus 
descriptionis Biatorae vernalis Koerb., discernere non valeo a Biat. cartila- 
ginea Lönnr. (Flora 1858 n. 38); tam descriptio Koerberi et praecipue Flo- 
towii ("ihre Kruste ist in frischen Zustande einem gesättigt-grünen matten Fir- 
nissüberzuge ähnlich, selten mit Warzen oder Körnchen versehen. Die Keim- 
früchte sind anfangs flach, gerandet, hellbraun, in Alter dunkler, gewólbt"), 
quam sporarum forma et dimensiones (in Fw. exs. n. 215 A. eas vidi ellipsoi- 
deo-oblongas I. oblongas, luteolo-hyalinas, 0,010—12 mm. longas et 0,004—5 mm. 
latas) omnino cum speciminibus originalibus B. cartilagineae congruunt. At Cel. 
Schaerer (Enum. p. 140) affert sub Lecidea sphaeroide varietatem 9. fuscam, 
quae tam e descriptione quam citatione " Lecid. vernalis var. obscurata F w.! exs. 
915 A. B." certissime est eadem. Biatora vernalis Koerb. (= B. cartilagi- 
nea Lónur.) igitur dicenda Biatora fusca (Schaer.) 1). 

6. B. cuprea (Smrft.): crusta crassa, effusa, subtartarea, inaequabi- 
li, contigua, verrucoso-rimosa, albida, cum hypothallo confusa; apotheciis 
sessilibus, immarginatis, mox hemisphaericis, saepe conglomeratis, rufo-ochra- 
ceis l. cinnamomeo-ferrugineis. 

Syn. Lecidea cuprea Smrft. Suppl. p. 165 (excl. syn.), Schaer. E- 

num. p. 137. — Biatora Fr. L. E. p. 265, Koerb. Syst. p. 208. 

Exs. Th. Fr. ined. 


1) Biatora fusca Hepp. exs. n. 11 sporis dyblastis alia est species, ad Biatorinam pertinens. — 


Quaenam sit "Lecidea fusca Borr. in litt.” neque scio nequo curo, nam nominibus "in herb.", "in 
* 25» . . . . . . H 
litt.” e. s. p. tantummodo datis nulla auctoritas, nullum jus prioritatis est tribuendum. 
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Ad terram glareosam et supra muscos putridos non solum summa- 
rum alpium sed etiam in regionibus mere arcticis usque ad litora marina de- 
scendens. Hactenus lecta est in parte Scandinavica tota passim frequenter, 
Lapponia Kemensi, ins. Spitsbergensibus (Bell Sund: J. Vahl), Groenlan- 
dia (Tessarmiut et Amaralik: idem). 


Species ab omnibus congeneribus arcticis bene distincta, inter 2. verna- 
lem et miscellam media. | Quum apothecia fuscescunt, huic saepe est simillima, 
sed distinguitur apotheciis jam primitus convexis immarginatisque etc. Specimi- 
na Dovrensia, quae in Vet. Ak. Förh. 1856 p. 126 descripsi, apotheciis juni- 
oribus aurantiacis fuerunt insignia; quem tamen colorem in Finmarkia numquam 
observavi neque in speciminibus ab Smrft. in Nordlandia lectis. Adest tamen 
in exemplaribus Spitsbergensibus. — Asci subclavati, paraphyses conglutinatae; 
sporae octonae, luteolo-hyalinae, elongato-oblongae, altero apice angustiores, 
0,012—1s mm. longae et 0,0035—50 mm. latae; inveniuntur quoque parcius immix- 
tae aliae ellipsoideae, 0,012 mm. longae et 0,006 mm. latae. 


7. B. miscella (Ach.?, Smrft.) Fr.: crusta effusa, crassiuscula, car- 
tilagineo-tartarea, e granulis planis, angulatis, saepe contiguis contexta vel 
diffracto-rimosa, albida l. virescenti-cinerascente, hypothallum obtegente; a- 
potheciis adnatis, parvis, primo planis et margine tenui obscuriore cinctis, 
dein convexis et margine excluso subdifformibus, disco fusco-nigricante 1. 
obscure cinnamomeo, nudo. 


Syn. Lecidea miscella Smrft. Suppl. p. 158, Ach. Univ. p. 167?, Syn. 
p. 21? — Biatora Fr. L. E. p. 274. 

Lecidea fuscolutea 8. sanguineo-atra a. Smrft. Suppl. p. 167. 

Biatora Berengeriana Mass. Rich. p. 128. 

Exs. Smrft. n. 131. 


In terra turfosa e muscis putrefactis orta supra rupes, praecipue ma- 
ritimas, Nordlandiae Finmarkiaeque passim frequenter. 


Planta, quam intellectam voluerunt Sommerfelt et Fries, bona est spe- 
cies, priori affinis, sed notis allatis facile distincta; cum 3. fusca (Schaer.) a- 
liquis quoque adest nexus, sed crustae praecipue indoles est diversa. Duae, si 
placet, distingui possunt formae, altera granulis |. areolis in crustam contiguam 
albidam concretis (= Biat. Berengeriana), altera crusta magis diffracta, granulis 
minus applanatis, conglomeratis, in virescentem abeuntibus colorem, locis humi- 
dioribus obvia et vulgo pro B. miscella in herbariis habita. Nulli tamen inter 
has formas adsunt limites. — A charius nomine Lec, miscellae vix hanc speciem 
respexit et sec. F'r. l. c. varia commiscuit. In herb. Fries adest specimen hu- 
jus plantae, cui adscripsit Sommerfelt "Lecidea fuscolutea 0. sanguineo-atra 
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b. Zichenicola”, sed haud dubie lapsu quodam, quum in ipsius herbario hoc mo- 
do designarit solam Buelliam insignem fb. muscorum. K contrario Lec. fusco- 
lutea à. sanguineo-atra a. Smrft. Suppl. pro maxima parte huc pertinet neque 
differt nisi crusta paullo tenuiore; descriptio et plurima specimina ipsius herbarii 
et Friesio, Wahlenbergio e. s. p. communicata hoe suadent, etsi in herb. 
Smrft. etiam immixta adsunt exemplaria nonnulla Bwelliae insignis B. et Bilim- 
biae obscuratae habitu haud dissimilis. Cfr. praeterea. etiam Blasteniam leucorae- 
am. — Asc clavati, paraphysibus capillaribus, cohaerentibus, apice fuscescenti- 
l. lutescenti-incrassatis cincti; sporae octonae, luteolo-hyalinae, oblongae l. altero 
apice angustiores, 0,009—13 mm. longae et 0,003—5 mm. latae. 


8. Biatora fusca (Schaer): Th. Fr.: crusta tenui (interdum fere ob- 
soleta), disperse granulata, viridulo-cinerascente, hypothallo indistincto; apo- 
theciis adnatis, primitus planiusculis et margine elevato tenui cinctis, dein 
convexis immarginatisque, fuscescentibus vel demum nigricantibus opacis. 

S yn. Lecidea sphaeroides 9. fusca Schaer. Enum. p. 140. 

Biatora vernalis Koerb. Syst. p. 202. 

Biatora cartilaginea Lönnr. in Flora 1858 n. 38. 

Exs. F w. n. 215. 

Supra muscos emortuos nonnullis locis circa sin. Varangensem Fin- 
markiae orientalis hactenus modo lecta. 

Apotheciis cum priore congruit sed crusta omnino recedit. fr. praete- 
rea descriptionem a Cl. Lónnroth datam. De synonymia jam supra sub 5. 
vernali disserui. — Asci clavati, paraphysibus arcte conglutinatis, apice fusco- 
fulvescentibus fere absconditi; sporae oblongae |. fusiformi-oblongae, luteolae, 0,010 
—13 mm. longae et 0,004 mm. latae. 

9. B. castanea Hepp: crusta tenuissima (fere nulla), disperse verru- 
culosa, albida l. cinerascente, hypothallo albido confuso; apotheciis primo 
urceolatis, margine crasso subconcolori nitido, dein planis et margine tenui 
cinctis l. fere emarginatis, adnatis, tenuibus, testaceis. 

Syn. et Exs. Biatora castanea Hepp n. 270. 

B. pruinosa Th. Fr.: apotheciis demum convexiusculis margine re- 
flexo, medio umbilicato-depressis, subhepaticis nigricantibusve, pruina tenui 
cinerascente l. olivaceo-cinerea tectis. 

Ad terram muscis vestitam prope Wadsóe Finm. orient. in societa- 


te Blasteniae leucoraeae et Rinodinae turfaceae parcius et in Groenlandia pas- 
sim (J. Vahl); var. &. ad terram nudam in cacumine montis Aldjok paroec. 


Naesseby Finm. orientalis. 
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Species ab omnibus congeneribus facile distineta apotheciorum tenuitate, 
colore et disco constanter subplano; affinis est B. fuscae (Schaer.), sed habi- 
tu externo magis Bacidias vel apothecia Massalongiae carnosae, quamvis major, 
aemulat. Apothecia majuscula, vulgo congesta ideoque aetate saepe difformia, 
angulata atque lobata; asci breves, clavati, paraphysibus conglutinatis, apice ru- 
fescentibus eineti, sporae octonae, luteolo-hyalinae, elongato-oblongae |. oblon- 
gae, episporio crassiusculo limbatae, 0,016—20 mm. longae et 0,005—7 mm. la- 
tae. — Var. f., cujus perpauca modo specimina legi, recedit apotheciis magis 
carnoso-mollibus, distincte pruinosis, saepe dilformibus aurieulatisque; sporae for- 
mae a. similes, 0,011—20 mm. longae et 0,00—6 mm. latae. 


10. B. Tornoënsis (Nyl.): crusta tenuissima, subnulla I. vernicea, ci- 
nerascente, hypothallo indistincto; apotheciis elevato-adnatis |. superficialibus, 
minutis, mox subglobosis, immarginatis, sanguineo-rufis 1. atro-sanguineis, 
humectatis pellucidis, nudis, subrugulosis; sporis majusculis, ellipsoideis, la- 
te limbatis. 

Syn. Lecidea Tornoénsis1) Nyl. Mus. Fenn. p. 110. 


Ad corticem Pini in Lapponia Tornensi meridionali (E. N yl), Po- 
puli in Finm. orientali (Jarfjorden: ipse), Juniperi in Finmarkia occidentali 
(Wnbg. hb.) et orientali (Tana: ipse), ut etiam Betulae (Tunnudliorbik: J. 
Vahl) et supra muscos putrescentes (Fredrikshaab) Groenlandiae occi- 
dentalis. Ad ligna fabrefacta ins. Spitsbergensium (Magdalena Bay: J. Vahl). 


Minuta et habitu ignobilis species, quae tamen microscopico examine exi- 
mie distincta apparet. Alfınis est D. erythrophaeae, cujus color disci fere idem 
est, sed jam externo habitu (fere fungoso) recedit apotheciisque convexis, mox 
L jam primitus immarginatis, humidis subgelatinoso-mollibus, saepe basi |. lateri- 
bus pallidiore colore tinctis e. s. p. Structura interna apotheciorum praeterea 
valde diversa est et sporis ab omnibus nobis cognitis bene distincta, Sunt enim 
in ascis inflato- |. ventricoso-clavatis octonae, ellipsoideae, luteolae, duplici limbo 
cinctae, 0,018—21 mm. longae et 0,011—1:3 mm. latae; paraphyses conglutinatae. 
Jodo imbuta gelatina hymenea coerulescit. 


11. B. erythrophaea (Flke.): crusta tenuissima, vernicea, albida 1. 
subnulla, hypothallo concolori subindistincto; apotheciis adnatis, disco brun- 
neo-rufescente, humido subpellucido, nudo, plano, margine elevato rufo- 
fusco integerrimo cincto, dein convexiusculo margine suboccluso; sporis 
plus minus oblongis, parvulis. 


Syn. Lecidea erythrophaea Flke. in Smrft. Suppl. p. 163. 
Biatora hyalinella Koerh. Syst. p. 201. 


1) Hoe nomen parum aptum retinendum esse duxi, quia primum est typis expressum; ipse 
jam prius tamquam novam speciem nomine B. oosporae designavi. 
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Ad corticem Populi parcius, hactenus modo lecta in Saltdalen Nord- 
landiae (Smrft.) et ad Jarfjorden Finmarkiae orientalis (ipse. In Betula 
rarior et paullum recedens. 


Species minutula, nitida, habitu Bacidiam carneolam relerens, quacum 
haud dubie antea saepe confusa; discus humectatus hyalino-rubellus, margine ob- 
seuriore cinctus ab omnibus congeneribus facile eam distinguit. Forma in corti- 
ce Betulae, quae inter formas ”Lecideae pellucidae y. obscurellae" nomine saluta- 
tas adest in herb. Smrft., apotheciorum colore dilutiore differt, sed praeterea 
non est diversa. Planta saxicola "in saxis calcareis inferalpinorum "obvia in herb. 
Smrft. non adest ideoque est dubia, — Asci minuti, clavati, paraphysibus laxe 
cohaerentibus, totis luteolo-fuscescentibus, apice subcapitato-incrassatis cincti; spo- 
rae oblongae |. fusiformi-oblongae, luteolo-hyalinae, octonae, 0,510—14 mm. lon- 
gae et 0,003—4 mm. latae. 


12. B. phaeostigma Koerb.: crusta tenuissima, cinerascente ]. vire- 
scente |. saepissime oblitterata, hypothallo tenuissimo albido; apotheciis mi- 
nutis, adnatis, disco nudo, sicco fusco-nigro, humido subrufo l. atrosangui- 
neo, primitus plano et margine tenui subconcolori eincto, dein convexo 
immarginatoque; sporis parvulis, oblongis. 


Syn. Lecidea pellucida y. obscurella Smrft. Suppl. p. 161. 
Biatora phaeostigma Koerb. Syst. p. 199. 
Exs. Smrft. n. 132. 


Ad corticem vetustam Pini silvestris Nordlandiae (Smrft. hb.) et Fin- 
markiae occidentalis (Alten: Bly tt). 


Valde allınis est praecedenti sed apotheciis demum convexis immargina- 
tisque, colore disci e. s. p. distincta.  Asci parvi, inflato-clavati, paraphysibus 
cohaerentibus, apice incrassatis fuscidulisque cincti; sporae octonae, plus minus 
anguste oblongae, anguste limbatae, luteolo-hyalinae, 0,510—11 mm. longae et 
0,004 mm. latae. 


13. B. fuscescens (Smrft.): crusta tenuissima, subdeterminata, e ver- 
rucis minutis, albidis, per hypothallum contiguum fusco nigricantem disper- 
sis; apotheciis minutis, adnatis, disco fusco, nudo, dein margine tenui eva- 
nescente convexiusculo; sporis parvulis, ellipsoideis. 

S yn. Leeidea fuscescens Smrft. in Vet. Ak. Handl. 1823 p. 114, Suppl. 

p. 161. — Biatora Fr. L. E. p. 273. 

Exs. Smrft. n. 44. 

In epidermide Betularum (rarius Juniperi atque Ledi palustris) per 
Nordlandiam Finmarkiamque passim frequenter, in Groenlandia rarius (Tes- 
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sarmiut et Tunnudliorbik: J. Vahl). "Memorabile est", inquit Smrft., "quod 
modo in epidermide betulae fusco, numquam in albo proveniat". 


Species minutula, B. panaeolae Fr. affinis, sed notis allatis. distincta. 
Zonae arcticae videtur esse propria, ideoque in variis speciebus australioribus fal- 
so quaesita est; sic ex. gr. Cl. Nylander in Lich. Holm. sub hoc nomine de- 
seripsit plantam omnino aliam "sporis elongato-oblongis, septa 1— 3 obsoletissi- 
ma oflerentibus’, quod erratum quum vidit agnovitque in Prodr. p. 117, aliam 
"Lecideam | f'uscescentem" ad pinos in sylva circa Fontainebleau obviam affert. 
Nullum quidem specimen authenticum vidi, sed vix haec determinatio est vera, 
quum sporae afferantur "sphaericae, diam. 0,005 —7 mm." In speciminibus arcticis 
sunt etiam ellipsoideae, octonae, luteolae, episporio tenui cinctae, 0,007—10 mm. 
longae et 0,004—6 mm. latae; asci breves, subinflati, cylindrico-clavati, paraphy- 
sibus conglutinatis, apice fuscescentibus |. rufescentibus cincti. Apothecia junio- 
ra interdum morbose tinguntur sanguineo colore, adulta et sicca omnino sunt atra, 
humectata fuscescentia. 

14. B. rivulosa (Ach.) 8. mollis (Wnbg.): crusta crassa, spongioso- 
tartarea, rimoso-areolata, areolis verruculoso-asperulis, planiusculis, umbrino- 
l. fuscescenti-cinereis, hypothallo atro limitante; apotheciis elevato-adnatis, 
disco concavo, atro, nudo, margine integro persistente. 


Syn. Lecanora falsaria 5. cyathoides Ach. Univ. p. 351 (ex ipso). 
Lecidea rivulosa 8. mollis W nbg. Lapp. p. 472, Ach. Syn. p. 29. 


In rupibus summarum alpium totius regionis Scandinavicae praecipue 
Nordlandiae Finmarkiaeque maritimae frequenter. 


A forma primaria crusta crassa, verruculoso-asperula apotheciisque con- 
cavis distineta; quoad thallum magis cum var. Kochiana (Hepp) (Fr. L. E. p. 
272, Mass. Rich. p. 125, Koerb. Syst. p. 272) convenit, sed hujus apothecia 
sunt subinnata, detrusa, margine evanescente. — Crusta sicca violaceo-cinerascens 
I. cinerea, humectata umbrina |. fuscescens, supra "mollis |. spongiosa ob asperi- 
tiem quandam tenuissimam."  Apotheciorum margo crassus, persistens, integer, 
regularis |, aetate flexuosus, inflexus. Asci subinflato-clavati, paraphyses validi- 
usculae, apice fuscescentes et incrassatae, laxe cohaerentes; sporae ellipsoideae, 
octonae, luteolo-hyalinae, 0,908—9 mm. longae et 0,005 mm. latae. 


Dimensiones sporarum a Cel. Massalongo allatae (long. 0,0061 mm. 
ettrans v. 0,002;4 mm.) satis recedunt, sed h. |. ut vulgo sporas justo angusti- 
ores vidisse videtur. Etiam magis abhorrent sporae ab Amic. Norman de- 
scriptae (Conat. praem. p. 22 et tab. 1. f. 12 e), quae sunt "valde arcuatae, 
extremitatibus leviter dilatatis", hippocrepulam referentes; etsi interdum paullum 
curvatas vidi, tales mihi numquam contigit invenire. 
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15. B. uliginosa (Schrad.): thallo squamuloso-granulato 1. leproso- 
granulato, e saturate viridi fuscescente, hypothallo fuligineo-nigro; apothe- 
ciis minutis, disco plano, tandem convexo, fusco-atro, margine tenui palli- 
diore evanescente. 

S yn. Lecidea uliginosa Wnbg. Lapp. p. 471, Schaer. Enum. p. 136. 

— Biatora Fr. L. E. p. 275, Mass. Rich. p. 129, Koerb. Syst. p. 197. 

Lecidea phaeocarpa 8. et y. Smrft. Suppl. p. 159. 

Lecidea icmalea Smrft. Suppl. p. 160. 

Lecidea fuliginea S chaer. Enum. p. 136. 

Bxs. L.Su' n. 2918. — Stenh.' n. 162, 163. 


Ad terram turfosam, muscos putrefactos e. s. p. locis humidulis in 
inferalpinis subalpinisque Nordlandiae et Finmarkiae utriusque; etiam in 
distr. Julianeshaab Groenlandiae occidentalis. 


Valde variabilis species, de qua cfr. Fr. et Koerb. Il. cc. Synonyma 
permulta Achariana, quae ad hanc speciem trahuntur, nolui afferre, quum speci- 
mina originalia non viderim, quorum examine forsan sit opus. Sommerfelt 
tres affert formas: 1) Lecideam phaeocarpam Q. microcarpam, thallo squamulo- 
so-granulato, spermogoniis confertissimis obsito (quae in descriptione pro "apo- 
theciis minutissimis confertis hemisphaericis immarginatis rugulosis nigris" habita 
sunt), 2) Lec. phaeocarpam y. montanam, formam magis vulgarem, crusta gra- 
nulata, tenui, 3) Lec. icmaleam, crusta humectata subgelatinosa. — Asci sub- 
inflato-clavati, paraphysibus totis fuscidulis conglutinatis apice incrassatis obvalla- 
ti; sporae octonae, luteolo-hyalinae, ellipsoideo-oblongae, 0,014—15 mm. longae 
et 0,006 mm. latae. 


447. Biatorella DNtrs. 


Thallus crustaceus, uniformis l. nullus. Apothecia biatorina, primitus 
aperta, margine proprio ceraceo cincta |. jam primitus convexa et immar- 
ginata; sporae in ascis myriosporis minutissimae, globosae, hyalinae. 


1. B. resinae (Vr.): thallo tenui, cinerascente 1. obsoleto; apotheciis 
minutis, sessilibus, rufo-aurantiacis, primo urceolato-concavis et margine di- 
lutiore, crasso cinctis, dein plaiusculis margine evanescente. 

Syn. Lecidea resinae Fr. Obs. Mye. I. p. 180. — Peziza Fr. Syst. 

Myc. 2. p. 148, Smrft. Suppl. p. 297. 

Exs. Fr. Scler. Su. n. 334. 


Ad resinam et ligna resinosa Pini Nordlandiae Saltensis frequenter 
(Smrft.), haud dubie etiam aliis locis invenienda. 
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Inter Lichenes et Fungos ambigit, illis tamen forsan melius adseribenda; 
gelatina hymenea jodo imbuta coerulescit. Asci elongato-ventricosi, paraphysibus 
laxe cohaerentibus, luteolis, granulatis, filiformibus; sporae numerosissimae, sim- 
plices, globosae, hyalinae, diam. circ. 0,903 mm. 


2. B. nitens n. sp.: crusta tenui, effusa, albido-cinerascente, humec- 
tata virescente-cinerea et subgelatinosa 1. subnulla, hypothallo indistincto ; 
apotheciis adnatis 1. adpressis, mox depresso-convexis, atris, nitidis, humi- 
dis atrosanguineo- l. sublurido-nigris, nudis, immarginatis. 


Syn. Lecidea pellucida y. obscurella Smrft. Suppl. p. 161 (p. p.\. 


Ad ligna vetusta fabrefacta Lapponiae Tornensis inferioris (Wnbg.), 
similibus locis circa Bosekop Finm. occidentalis (J. Vahl) et ad squamas 
corticis Pini sylvestris in Saltdalen Nordlandiae (Smrft. herb.). 


Huie potissimum generi adscribenda mihi visa est nova haec species, ha- 
bitu externo Lecideam referens, sed humectata indolem biatorinam exhibens. — 
Ad Sarcogynem praeterea non potest referri ob thallum vulgo distinctum etsi te- 
nuissimum, apothecia mox convexa et immarginata, excipulo duplici orbata e. s. 
p. Pro Sarcogyne pinicola Mass. (in Lotos 1856 p. 78) primo habui, sed 
specimina ab Amic. Krempelhuber communicata abunde demonstrarunt, hanc 
bene esse diversam, etsi ad Biatorellam neque Sarcogynem sit referenda. — 
Apothecia minuta, mox convexa et saepe medio depressa, orbicularia L vario 
modo anguloso-lobata, demum difformia et verrucosa, semper nitida. Asci in- 
flato-clavati |. elongato-subventricosi, paraphysibus filiformibus, conglutinato-co- 
haerentibus, hyalinis, apice incrassatis coerulescentibusque cincti; sporae numero- 
sissimae, globosae, simplices, luteolo-hyalinae , atomariae, 0,)02—3 mm. circ. di- 
ametro metientes. Gelatina hymenea jodo imbuta coerulescit. 


48. Blastenia Mass. emend. 


Thallus crustaceus, uniformis; apothecia biatorina, primitus aperta, 
excipulo proprio ceraceo colorato primitus marginata: sporae polari-dyblastae, 
ovoideae l. oblongae, incoloratae. 


Genus, ut jamjam attuli, a Caloplaca notis sat vagis distinctum, quare 
etiam plures species huie adscriptae sunt, quas ad Caloplacam retuli. Dlastenia 
ita ac hoc loco limitata distinguitur praecipue apotheciis semper vere biatorinis, 
jam initio apertis et numquam margine thallode instructis. 


1. Bl. leucoraea (Ach.): crusta granulato-verrucosa, cinerascenti-albi- 
da, cum hypothallo confusa: apotheciis minutis, disco primitus plano, mox 
convexo l. subgloboso, fulvo-ferrugineo, ferrugineo-fusco demumque fusco- 
nigricante, margine concolori mox excluso. 
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Syn. Lecidea fuscolutea 8. leucoraea Ach. Univ. p. 198, Syn. p. 42, 
Smrft. Suppl. p. 167 (max. part.). 

Biatora vernalis 8. sanguineo-atra Fr. L. E. p. 263 (p. p.). 

Lecidea ferruginea à. sinapisperma Schaer. Enum. p. 144. 

Blastenia sinapisperma Mass. Blast. p. 109, Koerb. Syst. p. 184. 

Exs. L. Su. n. 349. — Th. Fr. n. 42. — Rboh. n. 123. 


Supra muscos in inferalpinis subalpinisque totius Scandinaviae, in re- 
gionibus formatione recentiore substratis frequenter. Etiam in Groenlandia 
(Sydostbugten distr. Christianshaab et Ikkatok: J. Vahl). 

Asci clavati, paraphysibus filiformibus, laxe cohaerentibus cincti; sporae 
octonae, ovoideae I. ovoideo-oblongae, hyalinae nucleis duobus polaribus luteolis, 
0,013—22 mm. longae et 0,00;—9 mm. latae. — Sommerfelt hanc plantam ut 
Blasteniam jungermanniae et Biatoram miscellam conjungentem affert; quae res 
ex eo declaratur, quod sec. ipsius herbarium suae var. y. leucoraeae adnumeravit 
— praeter veram, quae maxima est pars — formas minutas obsoletasque Biato- 
rae miscellae, Bilimbiae sphaeroidis, Bil. syncomistae. 


49. Lopadium Koerb. 


Thallus crustaceus, uniformis, squamuloso- l. granulato-verrucosus; 
apothecia biatorina, primitus subclausa, urceolata l. subturbinata, excipulo 
proprio subcoriaceo nigro-fuscescente marginata; sporae oblongae, murifor- 
mi-polyblastae, subcoloratae. 


Genus inter europaea satis distinctum, sporarum natura cum Umbilicaria 
pustulata {ere congruens. (quare etiam Hepp LZ. pezizoideum pro apotheciis 
parasiticis hujus plantae declaravit, ut etiam cum R/izocarpis, quorum aliqua af- 
finitas vel analogia adest. Nomen Koerberianum retinui, quamvis verisimile vide- 
atur, Drigantiaeam Trev. (Linn. xxvin. n. p. 281) s. Heterothecium (Fw. e- 
mend. Mass. (Alc. gen. Lich. p. 7) identicum esse; quarum, denominationum 
utraque Lopadium antiquitate devincit. Nondum tamen mihi licuit examinare spe- 
cies exoticas, quas respexerunt Cell. Massalongo et Trevisan, quare res in 
medio relinquenda est. 


1. L. pezizoideum (Ach.): crusta effusa, granulato-squamulosa, Sicca 
nigrescenti-fusca, humida fuscescenti-virente; apotheciis subturbinatis, subpo- 
dicellatis, disco fusco-nigro, demum planiusculo, margine elevato integerri- 
mo; sporis solitariis. 

Syn. Lecidea pezizoidea Ach. Univ. p. 182, Syn. p. 26, Schaer. E- 

num. p. 132. — Lopadium Koerb. Syst. p. 210. 
38 » 
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Lecidea muscicola Smrft. in Vet. Ak. Handl. 1823 p- 113, Suppl. p. 159. 
Exs. Smrft. n. 43. 


Supra muscos putrescentes rupium inferalpinarum et subalpinarum 
praecipue locis umbrosis humidisque per Nordlandiam Finmarkiamque (ve- 
risimiliter etiam totam Lapponiam) passim frequenter; parcius in terra nuda. 
In Groenlandia rarius (Serkinouk). 


Habitu inter Pannariam lepidiotam et Biatoram uliginosam est quasi me- 
dium, quare etiam Cel. Massalongo inter Pannariam et Massalongiam locum 
systematicum huie generi tribuit. Descriptiones Acharii, Schaereri, Koer- 
beri non omnino cum planta arctica conveniunt; descriptio autem S ommerfel- 
tii (quam conferas!) optima. Nomen tamen Acharianum re vera secundum spe- 
cimen authenticum ad hanc plantam pertinet. — Sporae in ascis elongatis, in- 
flato-clavatis singulae, magnae I. maximae (mole admodum variantes), muriformi- 
polyblastae, blastidiis numerosis seriatim dispositis , luteolae I. cano-luteae , 0,0 ;s— 
90 mm. longae et 0,)20—35 mm. latae; paraphyses validae, laxe cohaerentes, a- 
pice capitato-incrassatae, capituli dimidia parte superiore nigricante. 

2. L. fecundum n. sp.: crusta effusa, verruculoso-granulata, inaequa- 
li; sicca fuscescenti- l. cinerascenti-virente, humida subconcolori; apotheciis 
sessilibus, disco nigro, demum convexo, margine integerrimo, primum 
elevato, demum excluso; sporis octonis. 


Supra muscos in regione silurica circa Mortensnaes Finmarkiae ori- 
entalis parce. 


Species facillime et optime distincta, habitu fere prioris macrioris. Crusta 
crassiuscula, effusa, e granulis verruculisque conglomeratis concretisque contexta, 
contigua, inaequalis, nunc in virescentem, nunc in fuscum |. cinereum plus mi- 
nus abiens colorem, hypothallum obtegens. Apothecia patellaria, sessilia, saepe 
adpressa, raro leviter subturbinato-elevata; discus primo suburceolatus |. conca- 
vus, dein planus, demum convexus, ater, nudus, primo laevis tandemque sca- 
brosus rugulosusque, margo crassiusculus, obtusus, primitus inflexus, dein exte- 
nuatus exclususque, fuscescens.  Asci inflato-clavati, paraphysibus subgelatino- 
socohaerentibus, apice plus minus (neque distinctis limitibus) fuligineo-fuscis ob- 
vallati; sporae octonae, oblongae l saepe altero apice angustiores, muriformi- 
polyblastae, subincoloratae |. fuscidulo-viridulae, 0,930—42 mm. longae et 0,010 
—18 mm. latae. 


Subfam. 4. Buelliei. 


Thallus crustaceus, uniformis. Apothecia sessilia, excipulo carbona- 
ceo nigro cincta, vulgo atra. 
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Thallus crustaceus, uniformis; apothecia lecideina, primitus aperta, 
patellaria, excipulo proprio carbonaceo marginata; sporae tenuissimae, aci- 
culares, plejoblastae, incoloratae. 


Nomen Rhaphiosporae Mass. servari non potest, quum homonymon adsit 
et antiquius fungorum genus, cujus species supra thallum lichenum vulgo obviam 
veniunt, 


1. A. flavo-virescens (Dicks.): crusta verrucoso-granulata l. demum 
leproso-deliquescente, virescenti-flava |. citrina, hypothallo fuscescente. ob- 
soleto; apotheciis planiusculis, margine obtuso, crassiusculo. 


Syn. Lichen eitrinellus Ach. in Vet, Ak. Handl. 1795 p. 135 et tab. 
51.5. — Lecidea Ach. Univ. p. 179 («) et Syn. p. 25 («), Smrft. Suppl. 
p. 194 (p. p), Fr. L. E. p. 346. 

Lecidea flavovirescens a. citrinella Schaer. Enum. p. 124. 

Rhaphiospora flavovirescens Mass. Alc. gen. p. 12, Koerb. Syst. p. 268. 

Exs. Schaer. n. 204, 532. 

Ad terram nudam macramque in fissuris rupium e. s. p. totius regi- 

onis Scandinavicae, ins. Spitsbergensium, Groenlandiae (alt. 500— 2000 ped. 
supra mare) passim sed rarius fructifera. 


Confusio illa synonymorum hujus lichenis et Buelliae scabrosae optime 
extricavit v. Flotow (Act. Ac. L. C. Natur. Cur. xxr p. 80); vereor tamen, 
ne novis dubiis hanc rem adspergere mihi necesse sit. Examinanti enim plantam 
arcticam  validiores visae sunt sporae, quam a Flotow delineantur, neque adeo 
apices versus acuminatae |. subulatae; sunt enim graciles, utrinque attenuatae, 
subacieulares, plejo- (usque ad 12-) blastae, hyalinae blastidiis luteolis, in ascis 
elongatis, anguste cylindrico-clavatis et paraphysibus capillaribus hyalinisque cinc- 
tis 4—6:nae, 0,035 50. mm. longae et 0,004—5 mm. latae. In speciminibus au- 
tem Smolandicis, quas deinde examinavi, sporae adfuere description et figurae 
Flotowianae omnino congruentes, aciculares, utrinque subulatae, O,056—70 mm. 
longae et 0,50»-—3 mm. latae i. e. dimidio cire. angustiores. (Cfr. Norm. Conat. 
praem. tab. 11. f. 15 c. et e., ubi illa sporam plantae Smolandicae sub nomine 
Skolekitis citrinelli exhibet, haec autem plantae arcticae sub nomine omnino falso 
Skolekitis scabrosi ). Crusta praeterea plantae arcticae, praecipue Zerrigenae, magis 
in virescens, australioris, mere muscigenae, in citrinum vergit, et habitus prae- 
terea non omnino congruit Num igitur duae distinctae species? Et utri tum de. 


nominatio Achariana vel Dicksoniana est tribuenda? Quam rem ad interim in me- 
dio relinquere cogor. 
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2. Rh. grisea n. sp.: crusta tartarea, areolato- l. verruculoso-nodulo- 
sa, contigua, grisea l. pallida, hypothallum obsoletum tegente; apotheciis ur- 
ceolatis 1. demum subplanis, margine obtuso, crassiusculo. 

Ad terram nudam sabulosam in monte Aldc'ok prope sinum Varan- 
gensem Finmarkiae orientalis in societate Sphyridii fungiformis, Buelliae 
scabrosae e. S. p. parce, nec alibi hactenus visa. 


A priore facile distincta crustae colore et indole neque cum alia ulla 
specie confundenda. Crusta effusa, tenuis, contigua, inaequabilis, areolato-dif- 
fracta l. verrucoso-nodulosa, non pulverulento-fatiscens, albida, cinerea |. grisea, 
raro in viridulum |. luteolum paullum vergens, saepe quasi pruina tenui albida 
superfusa. Apothecia adnata, disco primo profunde urceolato, dein planiusculo, 
nudo, aterrimo, demum scabrosulo, margine obtuso, crassiusculo, primo inflexo, 
tandem subevanescente, concolori. Asci elongato -cylindrici, subelavati, paraphy- 
sibus capillaribus, subliberis cincti; sporae aciculares, utrinque attenuatae, plejo- 
(vulgo circ. 8-) blastae, hyalinae blastidis luteolis, cire. 0,048 mm. longae et 
0,003 mm. latae. — Gelatina hymenea et hujus et praecedentis speciei solutio- 
ne jodi imbuta fulvescit. 


91. Sagiolechia Mass. 

Thallus crustaceus, uniformis; apothecia primitus thallo immersa, dein 
protuberantia, urceolata et vulgo gyroso-plicata I. papillata, excipulo proprio 
carbonaceo annulari a thallode accessorio cincto; sporae subfusiformes, 
tetrablastae, incoloratae. 


1. S. protuberans (Ach): crusta tenui, laevi, virescente 1. virescenti- 
albida, hypothallo obsoleto; apotheciis innatis, protuberantibus, disco conca- 
vo |. planiusculo, saepe papillato, humido rufescente, sicco nigro, margine 
crasso, leviter constricto, carbonaceo. 

Syn. Sagedia protuberans Ach. Univ. p. 328, Syn. p. 134. — Lecidea 

Schaer. Enum. p. 117. — Sagiolechia Mass. Geneac. p. 11. 

Lecanora Acharii 8. rhodopis c. depressa Smrft. Suppl. p. 89. 

Exs. Schaer. n. 203. — Rbnh. n. 467. 

In rupibus caleareis Nordlandiae Saltensis rarius (Sm rft.). 

Asci clavati, paraphysibus tenuibus, apice fuscescentibus, sat arcte co- 
haerentibus obvallati; sporae octonae, fusiformes I. suboblongae, utrinque obtusi- 
usculae, tetrablastae, hyalinae, 0,021—26 mm. longae et 0,007—10 mm. latae. 


52. Rhexophiale n. gen. 


"Thallus crustaceus, uniformis; apothecia lecideina, plus minus patel- 
laria, primitus aperta, adnata, excipulo proprio cupulari, crasso, aterrimo, 
carbonaceo marginata; sporae elongato-fusiformes, tetrablastae, incoloratae. 
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Nulli generi ante descripto tute adnumerare potui speciem infra descrip- 
tam, quare novum condere necesse visum est; ad Bilimbiam sese habet ut Le- 
cidea ad Biatoram. Buellieis adseribendum est ob excipulum crassum carbona- 
ceum discum cingens et priori proximum censendum. Fortasse quoque est typus 
normalis prioris generis, apotheciorum structura a ceteris Lecidineis nonnihil ab- 
errantis et monstrosi aliquid fere praebentis. 


1. Rh. coronata n. sp.: crusta tenuissima | fere nulla, effusa, sordide 
cinerascente, cum hypothallo confusa; apotheciis mediocribus, adnatis, disco 
primo urceolato, dein subplano, rufescenti-atro, margine crasso, aterrimo, 
elevato, persistente, subregulariter et profunde rimoso. 


Ad terram nudam et supra muscos emortuos ex alpium cacuminibus 
usque ad litora marina descendens per Finmarkiam orientalem locis humi- 
dulis passim. Etiam in Groenlandia (Nennese: J. Vahl). — Extra fines 
Florae arctoae lectam vidi in alpibus Dovrensibus (Knudshöe: Blytt). 


Pulchra et facillime distincta species! Crusta ignobilis quidem sed apo- 
theciis ab omnibus mihi cognitis lichenibus recedens. Discus enim primo pro- 
funde urceolatus dein persistenter planus evadit (non nisi rarissime leviter con- 
vexus et tamen margine cinctus), laevis , margine cinctus crasso, saepe quasi 
applanato, carbonaceo, persistenter atro, fere regulariter rimis profundis sulcatus, 
ut discus quasi corona regali circumdatus appareat. Asci elongati, anguste cy- 
lindrici L subelavati, paraphysibus filiformibus, laxe cohaerentibus, apice incras- 
satis. rufescentibusque obvallati; sporae octonae, hyalinae, elongato-fusiformes 1. 
rarius suboblongae, blastidia primo duo dein quattuor, luteola, una serie disposi- 
ta foventes, 0,001;—2» mm. longae et 0,005—6 mm. latae. — Ad terram nudam 
frequentior occurrit, quam supra muscos, quo tamen loco apothecia majora evadunt. 


55. Calillaria Mass. 


Thallus crustaceus, uniformis; apothecia lecideina, patellaria, primi- 
tus aperta, excipulo proprio carbonaceo aterrimo marginata; sporae ellipsoi- 
deae l. suboblongae, dyblastae, incoloratae. 


Genus vix naturale, cujus limites accuratius et naturae magis convenienter 
sunt definiendi; nunc enim species nimis discrepantes amplectitur. 

1. C. prorimella (Nyl): crusta obsoleta; apotheciis minutissimis, spar- 
sis, atris, disco scabrosulo, margine vulgo flexuoso, persistente. 

Syn. Lecidea proximella N yl. Herb. Mus. Fenn. p. 90 (nomen). 

Ad cortices circa Tengelió Lapponiae Fennicae (E. Nyl). 


Minuta et nonnihil ambigua planta, cujus locus in systemate nondum satis 
clarus videtur. Sporarum enim forma potissimum cum Coniangiis vel variis 
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Arthopyreniis convenit; lamina sporigera jodo imbuta non mutata (apices modo 
paraphysum obscurius fuscescunt) fungos in memoriam revocat. — Asci ventricoso- 
saccati, paraphyses distinctae, gelatinoso-conglutinatae, apice olivaceo-fuscescen- 
tes; sporae octonae, luteolae, dyblastae, oblongo-fusiformes |. dacryoideae, 
0,0016—18 mm. longae et 0,007 mm. latae. — Paucissima specimina sunt lecta. 


54. Lecidea Ach. emend. 


Thallus crustaceus, uniformis, raro nullus; apothecia lecideina, pri- 
mitus aperta, patellaria l. subglobosa, excipulo proprio carbonaceo atro cin- 
cía; sporae octonae, simplices, ellipsoideae l. oblongae, incoloratae. 


In tanta specierum copia, veram Lichenologis crucem offerentium, gene- 
ra Koerberiana Lecidellae et Lecideae libenter recepissem, nisi limites inter ea 
adeo vagos invenissem, ut saepe dijudicare non ausus sim, utrum huic an illi 
planta potissimum esset adscribenda. Negari tamen non potest, varias Lecidellas 
typice evolutas a Lecideis habitu satis recedere et affinitatem. quandam cum Bia- 
foris praebere; eam quoque ob caussam in duas sectiones distribui species huc 
relatas, quarum altera (Lecidea Koerb.) species continet "excipulo cupulari", 
altera ( Lecidella K oerb.) "exc. annulari” praeditas. — Ut jam indicavi, species 
extricatu et‘ determinatu difficillimae in hoc genere inveniuntur, praecipue inter 
glaucescentes; varias formas, praecipue sporis evolutis carentes, hac vice tacite 
praeter. Qualis ex. gr. est Lecidea nobilis1) Smrft. Suppl. p. 149 (a Z. 
contigua. y. nobili Fr. L. E. p. 301 omnino diversa), in rupe schistosa ad Oos- 
Langvattn Nordlandiae Saltensis parcissime lecta; in ejus enim apotheciis inveni 
modo excipulum crassum cupulare et paraphyses conglutinatas, apice incrassatas 
et nigricanti-fuscescentes, ascos immaturos abscondentes, sed nullum sporarum 
vestigium. Tales sunt quoque variae formae a Sommerfeltad L. lithophilam, 
elaeochromam (formam saxicolam) e. s. p. relatae. In alpibus, ubi abundant, ac- 
curatius hae plantae sunt observandae. — Distributionem Leeidearum secundum 
habitandi locum in Oryctogenas et Organogenas non admisi. Usum practicum 
si respicimus, non rejicienda esset haec nota, etsi nimis artificialis sit et species 
affines dimovens, nisi modo a natura ipsa refutaretur; species enim adesse — ut 
in alis generibus — saxicolas easdemque lignicolas, vix licet negare, nam alia 
saltem ratione a se invicem non differunt. 


Sect I. Apotheciis excipulo cupulari instructis, disco persistenter 
atro. 


* Glaucescentes. 


1) Crustae areolae diseribuntur "nitentes caesio-albae", sed in duobus speciminibus minutis 
herbarii Smrft. sunt helvolae, colore apothecia Lecanorae polytropae a. fere aemulantes. 
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1. L. panaeola Ach.: crusta subtartarea, areolato-verrucosa, grisea, 
tubereulis rufescentibus variegata, hypothallo atro; apotheciis inter verrucas 
immixtis, disco atro, pruinoso, margine elevato cinctis. 

a. vulgaris: crusta tenuiore, apotheciis minutis planis. 

Syn. Lecidea panaeola Ach. Univ. p. 201, Syn. p. 33, Fr. L. E. p. 

314, Schaer. Enum. p. 111. 

Exs. Smrft. n. 51. — L. Su. n. 380. 

B. elegans Th. F r.: crusta crassa, rimuloso-verrucosa, albida, tuber- 
culis rufis immixtis; apotheciis magnis, confertis, angulosis, caesio-pruinosis, 
demum convexis margine excluso. 

In rupibus saxisque graniticis Nordlandiae subalpinae inferalpinaeque 
frequenter occurrit «.; var. g. in alpibus elatioribus Nordlandiae, Finmarkiae 
utriusque, Groenlandiae passim. E Lapponia Kemensi haec species etiam in- 
dicatur (Herb. Mus. Fenn.). 


Forma vulgaris facile quidem est distineta tuberculis illis rufescentibus , 
sed habitu sat ignobilis et raro fructifera; var. autem eximia et nitida, quare mi- 
rum mihi videtur, eam in herb. Wnbg. sine nomine adesse et in herb. Smrft. 
ad formas "L. epipoliae’ rejectam. Nisi transitus evidentes adessent, pro pro- 
pria specie facile sumi posset. — Excipulum crassum, carbonaceum, lamina spo- 
rigera intus albida; asci elongati, clavati, paraphysibus filiformibus, cohaerentibus, 
apice fuscescentibus cincti; sporae ellipsoideae, luteolae, 0,018—20 mm. longae 
et 0,010 mm. latae. 

Planta ob idem nomen specificum cum hac saepe confusa est Biatora pa- 
naeola Fr. L. E. p. 273, quae vera est Biatorae species, B. fuscescenti ma- 
xime affinis, ascis clavatis, paraphysibus conglutinatis, lutescentibus, sporis octo- 
nis, luteolis, simplicibus, ellipsoideis, 0,01:1— 1; mm. longis et 0,005—7 mm. la- 
tis. Synonymon hujus plantae est Lecidea leucophaea Fike. s. Bratora leu- 
coph. Koerb. Syst. p. 194. Nomen tamen Floerkeanum, ni fallor, numquam ab 
illo publiei juris factum est, quare Friesiano non praeferendum, praecipue quum 
illo nomine varias plantas intellectas viderim (sic v. c. ipse Koerber ad hanc citat 
Smrft. exs. n. 51, Lecideam panaeolam prorsus sistentem). Lecidea pelidna Ach. 
Univ. p. 158, ad hanc citata, omnino diversa est Buelliae species. — F riesius 
suam Biatoram panaeolam prima vice descripsit in Vet. Ak. Handl. 1822 p. 269 
(excl. syn. Ach); Nylander huic tribuit nomen Lee. panaeoloides, quia Biato- 
ras et Lecideas ad unum refert genus (unde etiam imprudens in Class. II. duas 
species sub nomine "Zecideae panaeolae” recenset). — Quid est Catolechia pa- 
naeola Mass. Rich. p. 83? Descriptio partium. externarum, synonyma allata at- 
que cit. Schaer. exs. n. 469 cum nostra Lec. panaeola congruunt, sporae 
autem discrepant. An immixta Buelliae cujusdam apothecia errorem paraverunt? 
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2. L. confluens (Web.): crusta tartarea, crassa, rimoso-areolata, coe- 
rulescenti- 1. fumoso-cinerea, opaca, hypothallo nigro distincto; apotheciis 
majusculis, adpressis, aterrimis, nudis, margine tenui demum excluso con- 
vexis, vulgo confluentibus. 


Syn. Lecidea confluens Wnbg. Lapp. p. 472? (spec. in herb. desunt), 
Fr. L. E. p. 318, Schaer. Enum. p. 118 (salt. p. p.), Mass. Rich. p. 66, 
Koerb. Syst p. 250. 

Exs. Schaer. n. 187. 

In rupibus graniticis, soli expositis totius regionis Scandinavicae pas- 
sim frequenter. Adest quoque passim forma thallo ochraceo-ferrugineo in- 
structa. 

A sequente colore crustae, apothecis nudis, sporarum minutie, habitu 
omnino alieno facile distincta. — Asci clavati, paraphyses sat validae, laxe co- 
haerentes, hyalinae, apice incrassatae et nigricanti-fuscescentes ; sporae rarissime 
evolutae, ovoideae, hyalinae, 0,007 —: mm. longae ei 0,00: mm. latae. — Haud 
raro in crusta observantur "glebulae solitariae, orbiculares, conicae, obtusae, lae- 
vigatae, griseae", quae, quum solito majores sunt, certo certius sistunt Lecideam 
lepadinam Swrft. Suppl. p. 145 (Parmelia Fr. L. E. p. 193). Crusta "aequa- 
bilis, laevigata, subrimosa, grisea’, quam vix normalem censet S mrít., ne puncto 
quidem a vulgari L. confluentis differt; apotheciorum quoque interna structura 
nullo modo recedit. 


3. L. contigua. (Hoffm.): crusta tartarea, primitus contigua, dein te- 
nuissime rimulosa l. subverruculoso-frustulosa subareolatave, glauco-albicante, 
opaca, hypothallum nigrum obtegente; apotheciis subinnatis (l. sessilibus), 
planis l. convexis, atris, primitus glauco-pruinosis, margine nudo, crassiusculo. 

Syn. Lecidea epipolia Smrft. Suppl. p. 147. 

Lecidea contigua. Fr. L. E. p. 298 («), Schaer. Enum. p. 119 (p.p. , 

Koerb. Syst. p. 247. 

Exs. L. Su. n. 376. 

In saxis rupibusque totius regionis sub variis formis sat frequens. 
Forma hydrate ferrico tincta (L. flavicunda Ach. Univ. p. 166, Syn. p. 22, 
Smrft. Suppl. p. 146) etiam sat frequens legitur. 

Synonyma plura non audeo alferre, quum in tanta nominum confusione 
errata invitus is facile possit committere, qui, speciminibus authenticis non exa- 
minatis, secundum descriptiones velit conjecturas facere, unde hoc vel illud sy- 
nonymon sit re erendum. — Asci clavati I. subinflato-clavati, paraphysibus fih- 
formibus, cohaerentibus, hyalinis, apice incrassatis fuscescentibusque cincti; spo- 
rae ovoideae, luteolo-hyalinae, 0,0::—:; mm. longae et 0,005 —; mm. latae. 
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4. L. rhaetica Hepp: crusta cretaceo-tartarea, verrucoso-areolata, a- 
reolis angulosis sublobatisque, scabrosa, hypothallo (albido?) indistincto ; a- 
potheciis primo innatis, urceolatis, dein sessilibus, planiusculis, atris, semper 
nudis, margine tenui, subpersistente. 

Exs. Arnold n. 117. 

In rupibus argillaceis circa Mortensnaes Finmarkiae orientalis. 

Cum speciminibus |. c. distributis aliisque ab Am. Krempelhuber com- 
municatis congruit planta a me collecta, quare de determinatione non dubito. Spe- 
cimina autem a Cl. Rehm sub nomine Zee. superbae K oerb. missa videntur 
varietatem hujus speciei sistere crusta magis effusa, verrucosa (sordideque in gri- 


seum caesiumque vergente), apotheciis tandem convexis — quam prope Ny- 
borg Finm. orient. quoque collegi — quare melius forsan hoc nomen usurpandum 


esset; descriptio tamen iu Koerb. Syst. p. 248 nimis discrepat. — Cum Z. pa- 
naeola maximam fortasse possidet affinitatem, sed crustae colore, defectu tubercu- 
lorum apotheciisque semper epruinosis differt; notae supra allatae diversitatem 
etiam a L. contigua docent. Sporarum praeterea magnitudine ab ommibus con- 
generibus sejungitur; sunt enim in ascis saccato-clavatis octonae, oleoso-granulo- 
sae, limbatae, luteolae, 0,025 —»s8 mm. longae et 0,013—14 mm. latae; paraphyses 
cohaerentes, hyalinae, apice nigricanti-luscescentes. 


9. L. crustulata (Ach.): crusta tenui, leproso-tartarea , subareolata, e 
glauco albicante, hypothallum nigrum obtegente; apotheciis minutis, sessili- 
bus, nitidulis, disco atro, nudo, plano, margine tenui, persistente, nitido. 


Syn. Lecidea parasema 9. crustulata Ach. Univ. p. 176, Syn. p. 18. 

Lecidea nitidula Fr. L. E. p. 308 (max. part.). 

Lecidea crustulata Koerb. Syst. p. 249. 

Exs. Hepp n. 130. 

In saxis lapidibusque Nordlandiae Saltensis (herb. Smrft.) Finmar- 
kiaeque utriusque passim. 

Formas minutas complurium specierum fortasse hoc nomine amplexi sunt 
scriptores; sporarum saltem dimensiones satis variant. Sunt enim in ascis ven- 
tricoso- |. inflato-clavatis octonae, ellipsoideae, suboblongae (|. dacryoideae), e- 
pisporio crassiusculo limbatae, luteolae, in aliis speciminibus 0,01;—19 mm. lon- 
gae et 0,007—3 mm. latae, in aliis 0,021—24 mm. longae et 0,010 mm. latae; 
paraphyses cohaerentes, apice incrassatae et fuscescenti-nigricantes. 

6. L. Diapensiae n. sp.: crusta obsoleta l. nulla; apotheciis minutis, 
adnatis, primo concavis planiusculisve, margine tenui cinctis, mox globosis 
immarginatisque, atris, nudis. 

Supra pulvinulos emortuos Diapensiae lapponicae per Finmarkiam o- 


rientalem passim; parcius ad lichenes muscosque destructos. 
39 » 
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Species minuta, habitu ignobilis, sed facile distineta. Stationem, qua ab 
omnibus hujus sectionis speciebus recedit, ut taceam, notae supra allatae et structu- 
ra apotheciorum differentiam mox demonstrant. Sunt enim asci inflato-clavati, fre- 
quentes, paraphysibus cincti conglutinatis, hyalinis, apice fuscidulo-rufescentibus ; 
sporae octonae, luteolae, oblongae |. elongatae, 0,010—15 mm. longae et 0,004 
mm. latae. A AZ. sabuletorum, enteroleuca e. s. p. distinguitur insuper hypo- 
thecio crasso fusco- |. coerulescenti-nigricante. 

* * Fuscescens. 

7. L. fusco-atra (L.): crusta ex areolis cartilagineis, subplanis, oliva- 
ceo-fuscescentibus fuscisve, nitidis, suborbicularibus, hypothallo nigro im- 
positis contexta; apotheciis adpressis, atris, primitus planis, tenuiter margi- 
natis pruinosisque, dein tumidulis, subimmarginatis, nudis. 


Syn. Lecidea fusco-atra Ach. Univ. p. 359, Syn. p. 12, Wnbg. Lapp. 
p. 470 (a), Fr. L. E. p. 316. 

Lecidea fumosa Wnbg. Lapp. p. 479 (var. crusta magis laevigata), 
Schaer. Enum. p. 109, Koerb. Syst. p. 253. — Psora Mass. Rich. p. 93. 

Exs. L. Su. n. 385. — Schaer. 470. 


In saxis rupibusque totius territorii nostri frequens, in Groenlandia 
usque ad Holsteinborg progrediens. 


Asci clavati, paraphysibus cohaerentibus, filiformibus, apice nigricantibus 
cincti; sporae luteolo-hyalinae, ellipsoideae |. suboblongae. 0,007—s mm. longae 
et 0,00; mm. latae. 

Sect. II. Apothecia excipulo annulari instructa, disco humectato 
saepe in colorem rufescentem l. subsanguineum vergente. 


* (Glaucescentes. 


8. L. spilota V r.: crusta tartarea, determinata, rimoso-areolata, albo- 
cinerascente, bypothallum nigrum obtegente; apotheciis innatis, thalli areolas 
subaequantibus, disco plano, atro, primitus glauco-pruinoso, margine cras- 
siusculo, prominente, demum evanido; paraphysibus hyalinis, apice nigri- 
canti-fuscescentibus, hypothecio lutescenti-fuscidulo. 

Syn. Lecidea spilota V v. L. E. p. 297. — Lecidella K o er b. Syst. p. 237. 

Exs. L. Su. . n. 409. 

B. rorida (Smrft.): crusta effusa, laevigata; apotheciis majoribus, per- 
sistenter pruinosis, margine nudo. persistente. 

Syn. Lecidea daphoena y. rorida Smrft. Suppl. p. 145. 

y. polaris Th. Fr.: crusta crassa, e verrucis toruloso-verrucosis con- 
texta, inaequali, albida; apotheciis numerosis, varie angulosis. 

S yn. Lecidea lapicida W nbg. Lapp. p. 472 («, sec. ips. herb.). 

Lecidea tessellata Smrft. Suppl. p. 144. 


311 


Ad saxa rupesque graniticas, «. parcius, f. in regione alpina et sub- 
alpina Nordlandiae, Finmarkiae, Lapponiae Kemensis, Groenlandiae passim 
frequenter, y. Secus littora marina Nordlandiae, Finmarkiae utriusque, Groen- 
landiae haud raro. 

Pulchra species, cujus tres h. l. allatae formae a se invicem non parum 
recedunt. Var. 8. haud raro hydrate ferrico tincta occurrit. (L. daphoena f. o- 
chracea Smrft. I. c.) — Asci clavati, paraphyses filiformes, cohaerentes; sporae 
octonae, ellipsoideo-oblongae, hyalinae, 0,010—13 mm. longae et 0,005 —6 mm. latae. 

9. L. lapicida (Ach.) Fr.: crusta tartarea, determinata, areolato- 
verrucosa, [e glauco cinereo-albida I. vulgo hydrate ferrico] ochracea, hy- 
pothallo atro obsoleto; apotheciis adnatis, aterrimis, nudis, planiusculis, mar- 
ginem tenuem dein excludentibus; paraphysibus lutescenti-hyalinis, apice ni- 
gricanti-smaragdulis; hypothecio fuscidulo-lutescente. 

Syn. Lecidea lapicida Wr. L. E. p. 306, Koerb. L. E. p. 250. 

Lecidea silacea W nb g. Lapp. p. 474, Schaer. Enum. p. 116, Mass. 

Rich. p. 66. 

Exs. L. Su. n. 408. — Schaer. n. 191. 

Ad saxa in lateribus alpium Nordlandiae, Finmarkiae, Lapponiae Ke- 
mensis, Groenlandiae parcius et modo forma oxydata. 

Ob excipulum minime cupulare huic sectioni nec priori est adscribenda. 
— Asci clavati, paraphyses conglutinatae, apud var. si/aceam vulgo magis sor- 
didae quam apud formam primariam; sporae octonae, ellipsoideae, luteolae, 0,008 
—10 mm. longae et 0,006 mm. latae. 


10. L. variegata V r.: crusta tartarea, rimoso-areolata, cinereo-albida 
l. in rubicundum vergente, hypothallo sublimitante atro; apotheciis depres- 
sis, areolas vix superantibus, disco demum plano, atro, primitus caesio-pru- 
inoso, margine tenui persistente; paraphysibus hyalinis, apice fuscidulis; hy- 
pothecio fuscescente. 

Syn. Lecidea variegata Fr. S. O. V. p. 287, Lich. Eur. p. 303. 

Lecidea ambigua Stenh. Sched. crit. p. 11. — Lecidella K oerb. Syst. 

p. 236. 

Exs. L. Su. n. 387, 407 (forma macrior) — Fw. L. E. n. 15—18. 

In scopulis marinis Nordlandiae Saltensis (Sm rft. herb.) Finmarkiae- 
que parcius. 

Sequenti, quacum communem habet annulum tenuem albidum, quo margo 
apotheciorum juniorum est instructus, valde alfınis et vix nisi crusta propter 
erythrinum inclusum vulgo in rubieundum ferrugineumve vergente et apotheciis 
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pruinosis diversa. Cfr. Fr. L. E. p. 304. — Asci rari, clavati; paraphyses con- 
glutinatae, octonae, ellipsoideo-oblongae, 0,610 mm. longae et 0,005 mm. latae. 
Optime evolutus et primarius typus hujus speciei est planta secus oras 
maris occidentalis Scandinaviae in scopulis marinis obvia. (L. Su. n. 387); ab hac 
"L. ambigua" m. 407 non vere differt, ut jamjam observavit Cel. Stenham- 
mar, etsi crusta sit macrior. Plantam h. |. descriptam esse Koerberianam, nulli 
dubio est subjectum. Nomen variegatae multis rationibus est servandum, nam 
et sub hoc nomine prima vice descripta est, quamquam forma typica sola tum 
respiciebatur, nec hoc nomen ullis erroribus est conspurcatum (nam quod dicit 
Koerber: "Fries vereinigte unter diesem Namen auch Lecidea lactea" parum 
convenit cum illius verbis (L. E. p. 305): "Lee. lacteae autem specimina a me vi- 
sa a JL. atro-alba aegre dignoscere valeo") et Lecid. ambigua Ach. (Univ. p. 
161, Syn. p. 14) falso omnino pro synonymo hujus speciei habetur. Sec. spe- 
cimen Schleicherianum, cujus spece. Acharius descripsit, omnino alia est plan- 
ta, Rhizocarpi species (verisimiliter RA. calcarei macri) ascis ventricosis, pa- 
raphysibus filiformibus, laxe, cohaerentibus , fuscescenti-capitatis, sporis octonis, o- 
voideo-ellipsoideis, primum tetrablastis, mox muriformi-polyblastis, [uligineo-fuscis, 
0,016—20 mm. longis et 0,010 —1» mm. latis, hypothecio dilute fuscescente. 


11. L. polycarpa (Flke.): crusta tartarea, effusa, rimoso-areolata, 
glauco-cinerascente, hypothallum atrum obtegente; apotheciis adpressis, pla- 
nis, aterrimis, atropruinosis, confertis. varieque angulosis, margine (vulgo) 
tenui, elevato, persistente; paraphysibus subhyalinis apiceque fuscescentibus, 
hypothecio sordide luteolo. 


Syn. Lecidea lapicida ?. radians Wubg. Lapp. p. 472 (ex ips. herb.). 

Lecidea polycarpa Flke. in Smrft. Suppl. p. 149, Fr. L. E. p. 305, 
Schaer. Enum. p. 118. — Zecidella Koerb. Syst. p. 237. 

Exs. Koerb. n. 46. 


E. seriata Th. Fr.: crusta jugis elevatis subparallelis percursa, quibus 
insident apothecia congesta, angulosa. 


Species in regionibus omnibus Florae nostrae vulgatissima et maxi- 
mopere varians. Var. £. in summis alpium Finmarkiae orient. jugis frequens, 
ut etiam in ins. Spitsbergensibus (Nordenskj.). 


Valde protea species, quam tamen frustra conatus sum in plures sejun- 
gere; ex altera enim parte adeo (quum prope littora marina locisque minus ele- 
vatis adest) ad priorem accedit, ut limites vix adsint, ex altera (praecipue in ju- 
gis alpinis obvia) haud raro habitum characteresque Z. confluentis praebet. Cru- 
sta nunc crassa, nunc subnulla; apothecia nune magna, nunc minuta; margo nunc 
tenuissimus, nunc crassus (in eodem specimine) e. s. p. Magna igitur cupienti facile 
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licet varietatum copiam discernere, sed vanus hie mihi labor videtur. Unam mo- 
do proposui, quae in summis alpibus haud raro saxis lapidibusque privam tribu- 
it faciem. Juga enim thalli elevata, subparallela, saepe undulata uno latere pror- 
sus fere apotheciis confertis teguntur, unde e longinquo videntur lapides lineis pa- 
rallelis atris undulatisque variegatae. — Asci clavati, paraphyses laxe cohaerentes, 
filiformes; sporae octonae, ellipsoideo-oblongae, luteolo-hyalinae, 0,010—11 mm. 
longae et 0,00;—5 mm. latae. 


12. L. auriculata n. sp.: crusta tartarea, rimoso-areolata, albida, hy- 
pothallo (albido?) obsoleto; apotheciis amplis, adpressis l. adnatis, aetate 
rotundato-lobatis, disco primitus plano, dein leviter convexo et medio um- 
bilicato-depresso, atro-pruinoso, margine tenui, diu persistente; paraphysi- 
bus hyalinis et apice fuscescenti-nigricantibus, hypothecio sordide luteo- 
fuscescente; sporis elongatis. 

Syn. Lecidea platycarpa S mrft. Suppl. p. 149. 


In saxis inferalpinis in Saltdalen Nordlandiae ex. gr. ad Oxengaard 
(Smrft.) et in scisto argillaceo prope littora marina Finmark. orient. ex. gr. 
ad Lebesby, Lille Langfjorden etc. Circa Holsteinborg Groenlandiae (J. Vahl). 

Cum nulla mihi cognita specie conjungi potest planta praesens, quare non 
dubitavi seorsim eam proponere, praecipue quum characteribus e sporis desumptis 
ab omnibus congeneribus facile dignoscatur. — Crusta sat crassa; apothecia demum 
irregularia, sinuato-lobata. Discus humectatus colorem atrum servat vel pruina 
tegente subviridis evadit. Asci breves, angusti, subulato-clavati; paraphyses co- 
haerentes, filiformes; sporae octonae, luteolo-hyalinae, elongatae, 0,504 —:0 mm. 
longae et 0,502 mm. latae. 


13. L. alpestris (Smrft.) Th. Fr.: crusta subtartarea, granulato-are- 
olata, albida l. cinerascente, hypothallo indistincto; apotheciis adnatis, saepe 
conglomeratis, disco jam primitus convexo, immarginato, atro; paraphysibus 
conglutinatis, smaragdulis; hypothecio fusco-luteo; sporis oblongis. 

Sıyn. Lecidea sabuletorum 8. syncomista b. alpestris S mrft. Suppl. p. 156. 

Lecidea sabuletorum a. alpestris Fr. L. E. p. 339 (p. max. part.). 

Lecidea sabuletorum & alpestris Schaer. Enum. p. 134. 

Lecidea Dovrensis Nyl. in Bot. Not. 1853 p. 182. 

Lecidea borealis Koerb. Syst. p. 234. 

Exs. Schaer. n. 195 (forma macra). — Koerb. n. 15. 

Ad terram alpinam nudam et supra muscos putrefactos totius regio- 


nis Scandinavicae, Lapponiae Kemensis, Groenlandiae et insularum Spits- 
bergensium. 


40 a 


314 


Vulgarem hanc in regionibus arcticis plantam ideoque valde variantem 
veram esse a/pestrem Smrft. suadet herbarium ejus, in quo e pluribus locis 
adest; ex unico loco immixtam inveni Bilimbiam milliariam. — Crusta vul- 
go crassa, eflusa, cinerascens |. albida, contigua, e verrucis convexis I. sub- 
applanatis contexta, sed etiam (praecipue supra muscos) invenitur disperse gra- 
nulata (nonnumquam in roseolum abiens colorem), tenuis. Apothecia jam primi- 
tus convexa, vix umquam marginata, nunc solitaria |. sparsa, nunc confluentia |. 
conglomerata (var. szenotera N yl. Herb. Mus. Fenn. p. 111). Asci subinflato- 
clavati, paraphyses conglutinatae, totae smaragdulae et apice obscuriores; hypo- 
thecium  fuscescens |. fusco-luteum. Sporae octonae, simplices |. raro. pseudo- 
dyblastae, luteolo-hyalinae, ellipsoideae l. fusiformi-ellipsoideae, 0,012—16 mm. 
longae et 0,004—5 mm. latae. —  Huie speciei verisimiliter adscribenda quo- 
que est planta in L. Su. exs. n. 213 distributa. — Quid sit Lecidea alpestris 
Fr L. E. p. 326, "in alpibus Scandinaviae ad saxa granitica" lecta, dijudicare 
non valeo, quum specimina authentica non viderim. 

14. L. arctica Smrft.: crusta subcartilaginea, e granulis subdiscre- 
tis, minutis, papillaeformibus, fuscescenti-cinereis contexta, hypothallo ob- 
soleto; apotheciis sessilibus, immarginatis, subglobosis l. aetate tuberculatis, 
atris, caesio-pruinosis. 

S yn. Lecidea sabuletorum f. geochroa W nbg. Lapp. p. 470, A ch. Syn. 

p. 20 (salt. p. p.). 
Lecidea arctica Smr{t. Suppl. p. 156, Fr. L. E. p. 342, Schaer. E- 
num. p. 135, Mass. Rich. p. 76. — Zecidella Koerb. Syst. p. 243. 

Exs. Smrft. n. 49; — Th Fa. n: 20, 

Supra muscos, praecipue Andreaeas, summarum alpium frequenter, 
parcius in regionem subalpinam inferalpinamque descendens, per totam par- 
tem Scandinavicam et Groenlandiam, ubi usque ad 500 ped. supra mare legitur. 

Pulehra et facile distincta species, crustae crassitie modo varians. — Spo- 
rae in ascis clavatis, paraphysibus apice coerulescentibus conglutinatis cinctis octonae, 
ellipsoideae |, suboblongae, hyalinae, 0,014—18 mm. longae et 0,00¢—s mm. latae. 

15. L. sabuletorum (Schreb.?) Ach. emend.: crusta tartarea, granu- 
lata l. verruculoso-areolata, cinereo-albida, hypothallo obsoleto; apotheciis 
sessilibus, disco primitus plano et margine tenui cincto, dein convexo immar- 
ginatoque, nitido, atro; lamina proligera smaragdula, paraphysibus laxe co- 
haerentibus, sporis ovoideis |. ovoideo-ellipsoideis; hypothecio grumoso fu- 
sco-luteo. 

Lecidea sabuletorum a. S mrft. Suppl. p. 155 (p. p.). 

Lecidea sabuletorum B. coniops Schaer. Enum. p. 133, Fr. L. E p. 

340, Mass. Rich. p. 65. 
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Lecidella sabuletorum Koerb. Syst. p. 234. 

Exs. Hepp n. 133. 

B. muscorum (W ul£): crusta conglomerato-verrucosa, inaequabili, hy- 
pothallo concolori confusa. 

Syn. Lecidea sabuletorum +. muscorum Schaer. Enum. p. 133. 

Lecidella Laureri b. muscorum Koerh. Syst. p. 246. 

Exs. Hepp n. 5 (Biatora Wulfeni Hepp). 

In rupibus Nordlandiae Finmarkiaeque maritimae, ut etiam in ins. 
Spitsbergensibus Groenlandiaque parcius; var. 9. supra muscos ejusdem ter- 
ritorii in alpinis inferalpinisque. 

Cel. Koerber, has plantas in Oryctogenas et Organogenas dividens, for- 
mas supra junctas distinguit, sed nullas potui certas notas invenire. Rectius igi- 
tur mihi visum est eas conjungere et speciem thallo (e matrice diversa) et apo- 
theciorum magnitudine nonnihil variantem recipere, quae microscopico examine 
facile dignoscatur. Lamina enim sporigera contexta est paraphysibus laxe co- 
haerentibus, dilute smaragdulis, apice coerulescenti-capitatis et ascis subinflato- 
clavatis, sporas continentibus octonas, ovoideas, luteolo-hyalinas, limbatas, sim- 
plices, 0,012—14 mm. longas et 0,007 mm. latas. 


Difficillimum sane est nomen primarium et synonyma certa hujus speciei 
afferre; nomen sabuletorum tamen recepi, quia hoc usus est Cel. Koerber, qui 
primus (quantum scio) bonas illas notas e laminae proligerae hypotheciique co- 
lore et forma sporarum attulit. Schreber autem verisimiliter aliam speciem no- 
mine sabuletorum respexit, ut e descriptione et loco allato concludere licet: "lepro- 
sus virescens, tuberculis substipitatis planiusculis atris. — Ad aggeres sabulosas, 
in muris argillaceis.” Species, de qua h. l. agitur, vulgo pro Lee. coniope Wnbg. 
habetur, quae tamen est Buelliae species. Quaenam sit Lee. sabuletorum «. 
Wnbg. Lapp. p. 470 nescio, quoniam in herb. ejus deest. 


16. L. goniophila (Flke.) Koerb.: crusta leproso-tartarea, interdum 
granulato-rimosa |. subnulla, cinereo-virente, hypothallo indistincto ; apothe- 
ciis sessilibus, disco nudo, atro, humido subrufescente, plano, dein convexo, 
margine crassiusculo demum excluso; paraphysibus subhyalinis apiceque fu- 
scescentibus. 


Syn. Lecidea lapicida ı. lithophila Ach. Univ. p. 160. 

Lecidea lithophila Ach. Syn. p. 14 (p. p.), Smrft. Suppl. p. 150 (p. 
max. part.). 

Lecidea albocoerulescens a. Fr. L. E. p. 295 (p. p.). 

Lecidea goniophila Schaer. Enum. p. 197, Mass. Rich. p. 70. — Le- 
cidella Koerb. Syst. p. 235. 

Exs. Hepp. n. 129. 
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In rupibus variis (graniticis, micaceis, calcareis) in inferalpinis Nord- 
landiae passim. 


Haec species, limitibus a Cel. Koerbero propositis circumscripta, valde 
est variabilis nec nisi aegre a L. pruinosa Ach. saepe discernitur; sed idem 
etiam valet de omnibus fere Lecideis, quae, ut Hieracia, Rubi, Salices, Carices 
distigmaticae etc. inter plantas phanerogamas, tanta copia formarum redundant, 
ut quid sit species non nisi maxima cum difficultate erui possit et omnes cha- 
racteres vagi evadant. Cum Z. enteroleuca, recte observante Smrít., haud par- 
va adest affinitas. — Asci subulato-clavati, numerosi; paraphyses laxe cohaeren- 
tes, filiformes, apice capitato-incrassatae et fuscescentes, praeterea hyalinae; hy- 
pothecium grumosum, sordide luteolum. Sporae octonae, oblongo-ovoideae | 
ellipsoideae, luteolo-hyalinae, simplices , 0,01 1— 15 mm. longae et 0005—7 mm. latae. 

17. L. enteroleuca A ch.: crusta cartilaginea, primo contigua, dein ru- 
euloso-granulata rimosave, demum subleprosa, albido-glaucescente l. sordi- 
de flavovirescente, hypothallo nigro sublimitante; apotheciis adnatis, disco 
nudo, primo plano, dein convexo marginemque excludente; paraphysibus 
hyalinis, apice smaragdulis. 

Syn. Lecidea enteroleuca Ach. Univ. p. 177, Syn. p. 19, Fr. L. E. p. 

331, Schaer. Enum. p. 128, Mass. Rich. p. 70. — Leeidella K o er b. n. 244. 

Lecidea elaeochroma « (max. part.), B. achrista et b. grandinosa Smrft. 

Suppl. p. 150—1. 

Lecidea lithophila Smrft. p. 150 (p. min. p., "in ligno putrido rarius"). 

Exs. L. Su. n.-27. — Schaer. n. 530, 598. — Smrft. n. 47, 129. 

®. euphorea (Vlke.): crusta leproso-tartarea, verrucoso- |. rimoso- 
areolata, cinereo-albicante; apotheciis atris, mox difformibus, immarginatis. 

Syn. Lecidea sabuletorum var. euphorea Wnbg. Lapp. p. 470, Fr. L. 

E. p. 340, Schaer. Enum. p. 133, Mass. Rich. p. 65. 

Exs. L. Su. n. 154. — Schaer. n. 472 (p. p. sec. Koerb.). 

y. dolosa (Wnbg.): crusta subpulverulenta, ferrugineo-cinerascente. 

Syn. Lecidea dolosa. Ach. Meth. Suppl. p. 11 (p. p.), Univ. p. 181 (©), 

Syn. p. 19 (p. p.), Wnbg. Lapp. p. 470. 

Ad corticem arborum variarum frondosarum frequenter, ad ligna de- 
nudata fabrefactaque parcius in regionibus Scandinaviae meridionalibus, prae- 
cipue in maritimis Nordlandiae; var. &. ad parietes vetustos etc. per totam 
Scandinaviam ut etiam in Groenlandia (Holsteinborg, Julianeshaab) et ;. in 
cortice abietis frustuloso Lapponiae sylvaticae passim (Wnbg.). 

Praeter supra allatas plures varietates profert, quas seorsim proponere 
uecesse non duxi. Huic speciei affinis est vera Z. premnea Fr. (non Catillaria 
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leucoplaca (D C.)), praeter notas externas sporis majoribus, 0,020 mm. longis et 
dimidio latis. diversa. — In ZL. enteroleuca adsunt asci clavati |. inflato-clavati, 
paraphysibus filiformibus, apice incrassatis smaragdulisque cincti; sporae plus mi- 
nus ovoideae, episporio crassiusculo cinctae, luteolo-hyalinae, 0,012—14 mm. lon- 
gae et 0,007—s mm. latae. Var. z., quae certe est primaria Wahlenbergii 
L. dolosa (de speciebus sub hoc nomine commixtis plenius alio loco disserere 
in animo est), sporas similes profert, 0,015 mm. longas et 0,008 mm. latas. 


18. L. elabens Fr.: crusta cartilagineo-tartarea, e verrucis distantibus, 
semiglobosis, applanatis l. anguloso-difformibus, crassiusculis, albis contexta, 
hypothallo obsoleto; apotheciis mediocribus, sessilibus, inter verrucas l. a- 
reolas thalli sitis, disco aterrimo, nitido, plano et margine tenui elevato 
cincto, dein convexo |. globoso, difformi, margine excluso; paraphysibus 
apice fuscidulis. 

Syn. Lecidea elabens Fr. L. E. p. 344 (sec. spec. orig.). 

Lecidea sabuletorum y. euphorea Schaer. Enum. p. 133 (p. p.). 

Lecidea sabuletorum 0. microscopica Mass. Rich. p. 66. 

Lecidella eluta Koerb. Syst. p. 246. 

Exs. Rbnh. n. 196. — Schaer. n. 472 (salt. in exempl. Fries.). 

In ligno durissimo pinguique pini et juniperi Lapponiae Suecicae 
(herb. Fries.), Finmarkiae orientalis passim (ipse) et occidentalis (Alten et 
Bosekop: Blytt). 

Vera haec L. elabens Fr. (a Mycoporo elabente Fw. prorsus diversa) 
ab omnibus congeneribus facile distinguitur thallo apotheciisque nitidis, unde ha- 
bitum quasi pinguem obtinet. Verisimiliter in silvis inferalpinis subalpinisque sat 
late est distributa; in herb. Smrft. adest e Norvegia australi. Asci breves, cla- 
vati, paraphysibus conglutinatis et apice subfuscescentibus arcte cincti; sporae 
oblongae l. elongato-oblongae, luteolo-hyalinae, 0,908—10 mm. longae et 0,003 
—4 mm. latae. 


19. L. turgidula V v. f. denudata (Schrad.): crusta (apud a. tenui, effu- 
sa, subleprosa, glauco-albicante, cum hypothallo albo confusa) tenuissima, 
cinerascente, subnulla; apotheciis congestis, minutis, turgidulo-convexis, im- 
marginatis; paraphysibus totis coerulescentibus. 

Syn. Lecidea asserculorum 8. pithyophila Smrft. Suppl. p. 154. 

Lecidea denudata Mass. Rich. p. 65. 

Lecidella turgidula * denudata Koerb. Syst. p. 243. 

Exs. Smrft. n. 45. — Zw. n. 195. 

40 » 
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In ramis decorticatis exsiccatisque pini in inferalpinis Nordlandiae 
Saltensis frequentissime (S mr ft.), Finmark. orient. parcius (ipse) et vix du- 
bie per maximam vel totam Scandinaviam; in Groenlandia ad Kikertak (J. 
Vahl). 

Asci minuti, clavati, paraphysibus arcte conglutinatis et totis coerule- 
scentibus fere absconditi; sporae oblongae I. elongato-oblongae, luteolo-hyalinae, 


0,006—11 mm. longae et 0,0053—4 mm. latae. 


20. L. polycocca Smrft.: crusta tenui, areolato-verrucosa, verrucis 
sparsis , minutis, difformibus, virescenti-cinerascentibus, hypothallo indistincto; 
apotheciis minutis, adnatis, disco primitus plano et margine obsoleto cincto, 
dein subgloboso immarginatoque, atro, caesio-pruinoso. 


Syn. Lecidea polycocca Smrft. Suppl. p. 147. 
In rupibus calcareis inferalpinis in Saltdalen Nordlandiae ex. gr. infra 
Fiskevaagflauet rarius (Smrft.). 


. Minutam hane plantam seorsim proposui, habitu — quamvis multoties minor 
— Thalloidima vesiculare tere referentem, ab omnibus scriptoribus tacite prae- 
termissam (quam a Sommerf. sub nomine L. millegranae amicis communicatam 
haud raro vidi), non quia de jure ejus specifico omnino convictus sum, sed quia 
nullam scio, quacum possit conjungi. "Areolae s. verrucae numquam semine 
papaveris s majores madidae tument et virescunt. Apothecia in areolis sedent mi- 
nutissima a prima juventute vix marginata, rugulosa, demum subtuberculosa, in- 
tus strato cinerascente totum fere apothecium occupante." Asci breves, leviter 
inflato-clavati, paraphysibus filiformibus, cohaerentibus, apice incrassatis et coeru- 
lescentibus cincti; sporae subovoideae |. se invicem comprimentes varie angulo- 
sae, luteolo-hyalinae, cire. 0,007——9 mm. longae et 0,003—4 mm. latae; hypothe- 
cium grumosum, sordide luteum |. fuscescens. 

* * Fuscescentes. 

21. L. atrobrunnea (Ram.): crusta tartareo-cartilaginea, verrucoso- 
areolata, rufo-cuprea, nitida, hypothallo nigro sublimitata; apotheciis adnatis, 
disco nudo, atro, plano, demum convexo, margine crassiusculo subpersi- 
stente. 

Syn. Lecidea fuscoatra Q.gibba Wnbg. Lapp. p. 470. 

Lecidea atrobrunnea Fr. L. E. p. 319, Schaer. Enum. p. 109. — 

Psora Mass. Rich. p. 92. — Zecidella Koerb. Syst. p. 239. 

Exs. Schaer. n. 444. 

In rupibus graniticis Groenlandiae occidentalis passim ex. gr. ad Juli- 
aneshaab, Holsteinborg, Nennortalik, in ins. Spitsbergens. (Nordenskj., 
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Magdalena Bay: J. Vahl), Finmarkia occidentali ad Kjelvig et circa sin. 
Altensem (herb. (Wnbg.). 

Nitidus hic atque pulcherrimus lichen prima vice nunc ut cives florae Scan- 
dinavicae indicatur; antea pro forma JL. fuscoatrae videtur esse habitus, a qua 
etiam interdum satis aegre discernitur. — Asci rari, subclavati; paraphyses cohae- 
rentes, apice coerulescenti-fuscescentes, praeterea hyalinae; sporae hyalinae, el- 
lipsoideae |. ellipsoideo-oblongae, circ. 0,010 mm. longae et 0,504 mm. latae; hy- 
pothecium luteo-fuscescens. 

22. L. glomerulosa n. sp.: crusta effusa, crassiuscula, primitus e gra- 
nulis l. verrucis minutis conglomeratis virescenti- l. cinerascenti-albidis con- 
texta, dein glomerulis congestis, convexis, varie formatis, supra granulatis, 
verruculosis |. demum subpulveraceo-fatiscentibus quasi rimoso-verrucosa, 
cinerascenti- l. violaceo-fuscescente, hypothallo indistincto; apotheciis minu- 
tis, congestis, disco atro, nudo, plano, margine tenui demum excluso. 


Ad ligna denudata vetusta praecipue cariosa parcius, ad Jarfjord- 
botten Finmarkiae orientalis a me inventa. Vidi praeterea specimina a Wnbg. 
sine loco allato (verisimiliter in Lapp. Tornensi l. Finmark. occidentali) lecta. 


Lecideae exili Koerb. (Fl. exs. n. 187) affinis sed crustae praecipue in- 
dole abunde diversa. Haec enim vulgo satis erassa, sed quum in lignis duriori- 
eo o 
bus obviam venit, tenuior evadit  Apothecia vulgo congesta I. conglomerata, 
thallo adnata, plana |. raro demum leviter convexa. Asci breves, clavati; para- 
physes cohaerentes, apice fuscescentes; sporae oblongae |. elongato-oblongae, 
luteolo-hyalinae, 0,007—10 mm. longae et 0,003— 4 mm. latae. 


* * * Ochroleucae. 


23. L. aglaca Smrft.: crusta tartarea, areolato-verrucosa, pallide 
ochroleuca, nitida, hypothallo nigro; apotheciis ex areolis oriundis, adpres- 
sis, mox immarginatis, disco convexo, atro, nitido. 

Syn. Lecidea aglaea Smr(t. Suppl. p. 144, Fr. L. E. p. 322, Schaer. 

Enum. p. 124 (salt. p. p.). — Leeidella Koerb. Syst. p. 240. 

In saxis summarum Nordlandiae Finmarkiaeque alpium passim; in 
Groenlandia (Amaralik: J. Vahl) et ins. Spitsbergens. (Nordensk;j.) rarius. 

Subsequenti affinis, sed bene distincta et pulehra species, hypothallo prae- 
dita tenuiore, areolis subverrucosis, primo laevibus, dein rugosis, congestis I. 
sparsis, nitidis, apotheciis non nisi in primo statu infantili tenuissime marginatis, 
mox convexis hemisphaericisque, nitidis. A forma arctica paullum variante dif- 
fert planta in alpibus Germaniae obvia crusta multo crassiore, subpulvinata, 
minus nitida. —  Asci clavati, paraphysibus conglutinatis, apice nigricantibus ob- 
vallati; sporae ellipsoideae I. suboblongae, luteolae, 0,010—13 mm. longae et 0,006 
mm. latae. 
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24. L. armeniaca (D C.) 8. melaleuca (Smrft.): crusta tartarea, rimoso- 
areolata, areolis sparsis, superficialibus, pallescenti-ochroleucis, hypothallo 
distincto coerulescenti-nigro impositis; apotheciis ex areolis oriundis, adpres- 
sis, disco atro, nudo, planiusculo, subimmarginato. 


Syn. Lecidea melaleuca Smrft. Suppl. p. 148. 
Lecidea armeniaca y. melaleuca Fr. L. E. p. 321. 


In saxis summarum alpium Lapponiae Lycksel. (F. Unand.), Nord- 
landiae parcius, Finmarkiae utriusque, ins. Spitsbergensium ac Groenlandiae 
passim. 

A forma primaria (Lecidea viridi-atra Ach. Univ. p. 166, Syn. p. 21, 
Lecidea armeniaca Fr. L. E. p. 320, Schaer. Enum. p. 107, Psora armen. 
Mass. Rich. p. 92, Lecidella spectabilis Koerb. Syst. p. 239) differt haec va- 
rietas in regionibus arcticis sola obvia colore minus laeto (non ochroleuco-arme- 
niaco), pallescenti-albo, areolis magis sparsis; hypothallus crassitie satis variat, et 
interdum areolae admodum sparsae ei adnascuntur. — Asci clavati, paraphysi- 
bus arcte conglutinatis densissime obvallati, apice incrassatis et nigricantibus ; spo- 
rae ellipsoideae |. suboblongae, episporio crasso cinctae, luteolo-hyalinae, 0,010 
—13 mm. longae et 0,00; —6 mm. latae. 


25. L. theiodes Smrft.: crusta tartarea, inaequabili, rimoso-areolata, 
areolis rugoso-plicatis, sulphurea, hypothallum nigricantem obtegente; apo- 
theciis innatis, disco planiusculo, atro, (primitus) laeviter caesio-pruinoso, 
margine elevato, tenui, flexuoso, persistente. 


Syn. Lecidea theiodes Smrft. Suppl. p. 145, Fr. L. E. p. 325, Schaer. 
Enum. 115. — Lecidella Koerb. Syst. p. 241. 

In saxis inferalpinis Nordlandiae Saltensis rarius ex. gr. in Ooslien 
(Sm rft.). 

Species adhuc suspecta, mihi tantummodo e speciminibus Sommerfeltianis 
et congruente Flotowiano cognita, habitu Lee. spilotam referens, sed colore cru- 
stae diversa. — Crusta crassa, effusa, areolata, alutaceo-rugulosa, "quasi (areo- 
lae essent) e pluribus granulis connatis conflatae, sulphureae, sed opacae." Apo- 
thecia majuscula, depressa, concaviuscula et dein persistenter subplana, rore te- 
nui caesio saltem primitus tecta, margine persistente demum flexuoso. Asci ven- 
tricoso-clavati, paraphysibus cohaerentibus, subarticulatis, validiusculis, apice ni- 
gricanti-fuscescentibus cincti, hypothecio grumoso, fusco-lutescente enati. Spo- 
rae rarissimae, octonae, hyalinae, plus minus ellipsoideae, 0,010 mm. longae et 
0,005 mm. latae. 


26. L. sulphurella n. sp.: crusta tartarea, areolata, sulphurea l. sub- 
straminea, subopaca, hypothallo albido, vulgo indistincto; apotheciis ex are- 
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olis oriundis, adnatis, disco atro, nudo, opaco, plano et margine tenui ele- 
vato, nitido cincto, demum leviter convexo et marginem excludente. 


Ad saxa rupesque Finmarkiae orientalis pluribus locis et secus oras 
marinas (ex. gr. Naesseby, Carlebotten, Lebesby) et in jugis alpinis (v. c. 
Seidafjällen). 

Lecideae aglaeae affinis sed notis allatis facile distincta; habitu quoque 
Lecanoram atrosulphuream satis refert, sed vera est Lecidea. — Crusta crassi- 
tie varians, nunc crassa, nunc tenuissima; quo crassior, eo magis contigua, A- 
reolae cohaerentes |. dispersae, applanatae |. rarius convexiusculae, varie angu- 
losae, ochroleucae; hypothallus tantummodo apud formas crusta crassa praeditas 
distinctus. Apothecia minuta, vulgo congesta et tum angulosa, diu plana, demum 
leviter convexa; discus nudus |. potius atro-pruinosus, margo primo involutus, 
aetate erectus |. exclusus, integer |. obsolete flexuosus. Asci clavati, paraphy- 
ses conglutinatae, hyalino-smaragdulae et apice fuligmeo-olivaceae; hypothecium 
pallidum. Sporae oblongae 1. ellipsoideae, hyalinae, 0,011—14 mm. longae et 
0,005—6 latae. 

27. L. elata (Schaer.): crusta tartareo-farinosa, rimosa rugulosaque, 
pallide sulphurea, hypothallum (albidum?) obtegente; apotheciis atris, nudis, 
primo innatis et a thallo subcoronatis, tenuiter marginatis, dein elevatis, con- 
vexis, immarginatis. 

Syn. Lecidea amylacea a. Wnbg. Lapp. p. 476. 

Lecidea glacialis Fr. L. E. p. 323. 

Lecidea elata. Schaer. Enum. p. 123, Mass. Rich. p. 77, Koerb. 

Syst. p. 240. 

Exs. Zw. n. 138. 

In rupibus siccis Finmarkiae occidentalis (Alten: W nbg.) et orientalis 
(Mortensnaes, Klubben: ipse); praeterea in ins. Spitsberg. (Bell Sund) et 
Groenlandia (Wajgattet: J. Vahl). 

Asci subinflato-clavati, paraphyses cohaerentes, hyalinae, apice fuligineae; 
sporae ellipsoideae |. oblongae, luteolo-hyalinae, limbatae, 0,010—12 mm. longae 
et 0,005—; mm. latae; hypothecium luteolum. 

28. L. pallida n. sp.: crusta effusa, crassiuscula, e granulis subglo- 
bosis 1. crenulatis, primitus subliberis, dein congregatis conglomeratisque, 
stramineis l. pallide ochroleucis contexta, hypothallo indistincto; apotheciis 
immixtis, immarginatis, depresso-subglobosis, atris et rore tenui caesio-prui- 
nosis, tandem tuberculatis, subrugulosis. 


Exs. Th. Fr. n. 21. 
41 a 
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Supra terram e schisto argillaceo destructo ortam subhumidam Fin- 
markiae orientalis ex. gr. Storfjeldet ad Mortensnaes et in praeruptis mon- 
tis Aldc’ok Varangriae; rarius (crusta tenuiore) ad saxa. Etiam in Groen- 
landia (Ikkatok et Disco: J. Vahl). 


Pulchra species, L. arcticae haud dubie affinis, sed major et facile di- 
stineta colore crustae laeto, granulis non papillaeformibus sed primitus subglo- 
bosis, dein depressis crenulatisque e. s. p. In speciminibus, praecipue optime 
evolutis, haud raro inveniuntur organa tuberculato-rugosa, sordide rufescentia, si- 
milia P/acodii gelidi et Lecideae panaeolae in memoriam revocantia, quae e pul- 
vinulis erustae transformatis haud dubie originem ducunt. —  Asci elongati, cla- 
vati, paraphysibus arcte conglutinatis et apice coerulescentibus cincti; sporae o- 
voideae 1. oblongo-ovoideae, hyalino-luteolae, 0,01,—20 mm. longae et 0,006—8 
mm. latae. 


29. L. xanthococca (Sm rft.): crusta e granulis discretis , flavescentibus, 
nudis contexta, hypothallo hypophloeode; apotheciis minutis, immixtis, atris, 
nudis, concavis, margine tenui elevato. 


Syn. Lecidea xanthococca Smrft Suppl. p. 154, Fr. L. E. p. 345, 
Schaer. Enum. p. 125. 
In ligno ramisque decorticatis Pini in Saltdalen Nordlandiae rarius 
(Smrft.). 


Species minutula, nondum satis cognita, huic generi verisimiliter adseri- 
benda, etsi nullum ascorum sporarumve vestigium in apotheciis invenire potuerim; 
vidi tantummodo paraphyses laxissime cohaerentes et apice coerulescentes, ex hy- 
pothecio luteolo grumoso enatas. Habitu externo sat distincta determinatas "ma- 
eulas subpollicares flavescentes atropunctatas in ligno efficit", e quo granulae dis- 
eretae erumpunt. "Apothecia nudo oculo puncta nigra tantum sistunt, areolis 
immixta aut rarius adhaerentia, sed sub lente eximie regularia, eumorpha, laevia". 


* * * * Parasitica (thallo nullo). 

30. L. vitellinaria Nyl.: crusta nulla; apotheciis minutis, atris, nudis, 
concaviusculis l. planis, margine tenui cinctis. 

Syn. Lecidea vitellinaria N yl. Bot. Not. 1852 p. 177. 

Lecidea Pitensis Lönnr. in Flora 1858 n. 38 (apothecia). 

Exs. Leight. n. 182. 

Supra crustam Xanthoriae vitellinae et saxicolae et terrigenae parasi- 
tica; specimina vidi ex Alten Finmark. occidentalis (Wnbg. herb.), monte 


Tidtjak Lapponiae Pitensis (S. O. Lindberg), Groenlandia (Wajgattet: J. 
Vahl), ins. Spitsbergensibus (Nordenskj.). 
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Apothecia minuta, 1/—, mm. diam. metientia, interdum confluentia, 
margine tenui, discum superante l. subaequante. Asci clavati, paraphysibus co- 
haerentibus, crassiusculis, apice incrassatis, totis et praecipue apice coerulescenti- 
coloratis obvallati; sporae ellipsoideae, hyalinae, 0,008—10 mm. longae et 0,005 
—6 mm. latae. — Cfr. Xanthoriam vitellinam. 


Praeter supra allatas species obiter liceat afferre Lecideam tenebrosam 
Fw. (L. Su. n. 406 C.), ad species fuscescentes sectionis posterioris pertinen- 
tem; e Lapponia Kemensi-Rossica indicata est in Herb. Mus. Fenn., sed speci- 
mina arctica non vidi. — Nec omnino tacenda est Lec. Oederi W nbg. Fl. Lapp. 
p. 474, planta hydrate ferrico tincta, cujus mater nimis mihi incerta videtur. 


95. Ocdemocarpon Trev. 
"Thallus crustaceus, uniformis: apothecia lecideina, primitus aperta, 
immarginata, hemisphaerico-convexa; sporae maximae, solitariae, simplices, 
subellipsoideae, incoloratae. 


Megalosporae nomen, h. l. vulgo adhibitum, sec. descriptionem Flotowii 
omnino alias respicit plantas. 


1. Oe. sanguinarium (L.): crusta subtartarea, glebuloso-granulosa, al- 
bido-glaucescente, hypothallo albo; apotheciis superficialibus, nudis; hypo- 
thecio sanguineo. 

Syn. Lecidea sanguinaria A ch. Univ. p. 170, Syn. p. 19, Wnbg. Lapp- 

p. 469, Fr. L. E. p. 335, Schaer. Enum. p. 132. — Megalospora Mass. 
Rich. p. 106, Koerb. Syst. p. 257. 

Exs. L. Su. n. 92. — Schaer. v. 231. 

B. affine (Schaer.): hypothecio luteolo. 

Syn. Lecidea affinis Schaer. Enum. p. 132. — Megalospora Koerb. 

Syst. p. 257. 

Ad corticem (betulae, pini et praecipue juniperi) et ligna pinea fa- 
brefacta (parcius) atque supra muscos ad terram turfosam per totam re- 
gionem Scandinavicam et Lapponiam Kemensem Rossicamque minime rara; 
var. 8. in Finmarkia orientali ad terram sat frequentem legi, verisimiliter 
una cum «. praeterea late dispersam. 


Praeter hypothecii colorem et crustam vulgo macriorem nulla adest diffe- 
rentia inter formas supra conjunctas, quare var. f. non est digna quae pro di- 
stincta specie habeatur. In utraque inveniuntur asci ventricoso-subclavati, para- 
physibus cohaerentibus, apice incrassatis et coerulescentibus obvallati; sporae el- 
lipsoideae I. ellipsoideo-oblongae, late limbatae, luteolae, 0,072—75 mm. longae 
et 0,033 mm. latae. — Crusta vetusta sorediis pulvinatis, pallide sulphureis haud 
raro adspersa est. 
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56. Sporastatia Mass. 


Thallus crustaceus, subeffiguratus; apothecia lecideina, primitus aper- 
ta, ex hypothallo oriunda, excipulo proprio simplici, annulari, subcarbona- 
ceo marginata; sporae in ascis myriosporis minutissimae, simplices, incolo- 
ratae. 


1. Sp. Morio (Ram.) f. coracina (Smrft.): crusta tartarea, suborbi- 
culari, ex areolis subverrucosis, ambitu radiato-plicatis, nitidis, cinerascenti- 
nigris, humidis virescentibus contexta, hypothallo crasso atro limitata; apo- 
theciis innatis, atris, planis, demum convexiusculis, margine tenuissimo cinctis. 

Syn. Lecidea coracina Smrft. Suppl. p. 142. 

Lecidea Morio 8. coracina Fr. L. E. p. 320. 

In rupibus granitieis durioribus Nordlandiae Finmarkiaeque passim, 
semper fida Acarosporae chlorophanae comes, eo tamen modo, ut haec loca 


magis abscondita, Sporastatia autem aprica sibi eligat. In ins. Spitsbergen- 
sibus (Nordenskj.). 


Forma primaria (Lecidea cechumena y. testudinea Ach. Univ. p. 158, 
Lec. fumosa c. testudinea Ach. Syn. p. 13, Lecidea Morio Fr. L. E. p. 319. 
Schaer. Enum. p. 108 (excl. y.), Biatorella, dein Acorospora tandemque Spo- 
rastatia testudinea Mass. Rich. p. 131, Mem. p. 130, Gen. p. 9, Sporastatia 
Morio Koerb. Syst. p. 265) differt crusta flavo-cuprea, colore fere metallico 
nitente, qualis. tantummodo in margine plantae arcticae observatur. — Asci 
ventricoso-clavati, paraphyses cohaerentes, filiformes, apice incrassatae et nigri- 
canti-fuscescentes; sporae minutissimae, numerosissimae, globosae I. ellipsoideo- 
globosae. hyalinae, 0,003—4 mm. longae et 0,003 mm. latae. 


2. Sp. Spitsbergensis n. sp.: crusta cartilagineo-tartarea, effusa, rimoso- 
areolata, opaca, pallide virente 1. albida, hypothallo indistincto, albido; a- 
potheciis adnatis, atris, primo concavis et margine crassiusculo, crenulato |. 
rimuloso cinctis, dein varie plicatis papillatisque, difformibus. 

In rupibus insularum Spitsbergensium, ut videtur, rarius (N ordenskj.). 

A priore abunde diversa crustae, apotheciorum, sporarum indole; ad se- 
quens autem genus transitum praebet. — Crusta primitus contigua , dein in are- 
olas irregulares, quam prioris majores, planiusculas rimis dehiscens, vulgo crassa, 
sed etiam subnulla; apothecia minuta, congesta, elevata, centro verruca promi- 
nula mox praedita, dein varie, plicata angulosaque. Asci ventricosi, paraphyses 
filiformes, cohaerentes, apice fuscidulae; sporae numerosissimae , oblongae |. elon- 
gatae, paullum curvulae, luteolo-hyalinae, 0,004 mm. longae et 0,0010—15 mm. latae. 


Ex ius. Spitsberg. (Bell Sund: J. Vahl) vidi praeterea stirpem ad hoc 
genus pertinentem et a Sp. Morione diversam crusta cinerea et ambitu vix ra- 
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diato-plicata. Quibus rebus congruit cum Sp. cinerea (Schaer.) s. Gyrothecio 
polysporo Nyl., a qua vero quum recedat crusta multo tenuiore apotheciisque 
non gyrose venosis, pro Sp. Morionis varietate eam habere liceat. 


97. Sarcogyne Fw. 


"Thallus nullus vel subnullus; apothecia primitus subclausa, dein aper- 
ta, patellaria l. difformia, excipulo composito (exteriore carbonaceo cum in- 
teriore fusco connato) marginata; sporae in ascis myriosporis minutissimae, 
simplices, incoloratae. 

À superiore genere forte non satis distinctum. 

1. S. privigna (Ach.): crusta subpulverulenta, subnulla; apotheciis 
sessilibus, adpressis, orbicularibus l. angulosis, disco plano, atro-sanguineo 
l, demum atro, margine tenui, elevato, regulari l. flexuoso, nigro, persistente. 


Syn. Lecidea privigna Ach. Meth. p. 49. — Sarcogyne Mass. Gen. 
p. 10, Koerb. Syst. p. 266. 
Opegrapha Persoonii b. aporea et c. strepsodinea Ach. Univ. p. 246 —7, 
Syn. p. 71. 
Lecidea immersa a. a., B. atrosanguinea et y. goniophila S mrft. Suppl. 
p. 152. 
Exs. Zw. n. 143. 
B. Clavus (DC.): apotheciis magnis, stipitatis, gyroso-plicatis, margi- 
ne crasso corrugato. 
In rupibus saxisque calcareis et micaceo-schistosis in inferalpinis Salt- 
daliae Nordlandiae; var. 8. cum forma primaria mixta. 


Apothecia nigra I. pruina tenuissima tecta (nec tamen huc pertinet S. prui- 
nosa (Sm.)!), humectata sanguinea, margine persistenter atro. Asci elongati, cla- 
vati, paraphyses capillares, laxe cohaerentes, apice fusco-luteae; sporae minutis- 
simae, motu Browneano tremulantes, oblongae, luteolo-hyalinae, 0,003—4 mm. 
longae et 0,001 mm. latae vel paullum ultra. — Sub nominibus allatis sec. descrip- 
tionem et synonyma allata Som merfelt hanc tantummodo speciem intellexit, sed 
in herbario ejus sub y. goniophila adsunt. quoque specimina Lecideae nitidulae. 
Forma a. b. emergens huc non pertinet, sed diversarum Lecidearum minutas 
formas amplectitur. 


98. Buellia DNtrs. emend. 


Thallus crustaceus, uniformis |. nullus; apothecia lecideina, primitus 
aperta, patellaria l. demum subglobosa, excipulo proprio carbonaceo cupu- 
lari marginata; sporae suboblongae, dy—tetra- (l. plejo-) blastae, fuligineo- 


fuscae. 
41 b 
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Differentia inter hoc et sequens genus satis est vaga; sporae maturae Rhi- 
zocarporum sunt quidem vulgo muriformi-polyblastae, sed adsunt tamen formae, 
quarum sporae sunt vulgo et constanter dyblastae (ex. gr. RA. geographici varr.). 
Negari quoque non potest, haud parvam inter Buelliam atroalbam et Rhizocar- 
pon petraeum, inter B. scabrosam et Rh. geographicum etc., adesse allinitatem, 
quare forsan haud immerito possint haec genera in unum redigi. Observandum 
enim est, in analogo Calicieorum genere Cyphelio utramque sporarum formam 
inveniri (ex. gr. apud C. tympanellum, tigillare et praecipue hujus var. 8. No- 
tarisii). — Leciographa Mass. ( Lecozonia 'T rev., Dactylospora K o erb.) spo- 
ris constanter tetrablastis (l. plejoblastis) tantummodo differt et statione parasiti- 
ca; prior autem nota nullius est momenti, quum verae Buelliae adsint, quae vel 
interdum vel constanter sporas tetrablastas proferant (clr. infra), et quum v. c. 
in analogo Rinodinae genere species sporis dy- et tetra-blastis inveniantur. Al- 
teram autem notam si respicimus, tantum abest, ut auctores sequi velim, qui eam 
solam ob caussam tribus sectionesque condant, ut ne ad genericam quidem dif- 
ferentiam eam sufficere contendere ausim. Inter magnam exemplorum copiam in 
memoriam tantum liceat revocare Cyphelium stigonellum, Lecideam vitellinariam, 
Buelliam talcophilam et badiam var., Calicium paroicum et citrinum ete. 


* Glaucescentes. 


1. B. parasema (Ach.): crusta submembranacea, laevigata, albida 1. 
cinerascente, hypothallo nigro sublimitata; apotheciis majusculis, sessilibus, 
disco aterrimo, nudo, planiusculo (l. leviter convexo), margine tenui subper- 
sistente; sporis mediocribus l. majusculis, dyblastis. 

Syn. Lecidea parasema a. Ach. Univ. p. 175, Syn. p. 17, Wnbg. 

Lapp. p. 469, Fr. L. E. p. 330 (p. p.). — Buellia Koerb. Syst. p. 134. 

Lecidea elaeochroma Bf. achrista Smrft. Suppl. p. 190 (p. p.). 

Lecidea punctata S chaer. Enum. p. 128 (p. p). — Buellia Mass. 

Rich. p. 81. 

Lecidea disciformis N yl. Lich. Holm. p. 175, Prodr. p. 150. 

Exs. L. Su. n. 215. — Schaer. n. 197. — S mrft. n. 48. 

(8. flavida V r.: crusta submembranacea, laevigata, flavescente. 

Syn. Lecidea parasema B. elaeochroma W nbg. Lapp. p. 469. 


y. saepincola (Smrft.) crusta gleboso-granulata, flava l. flavo-virescen- 
te; apotheciis demum convexis immarginatisque. 


Syn. Lecidea saepincola Smrft. Suppl. p. 157 1) (non Ach. Syn. p. 35). 


1) Lapsu quodam in herb. Smrft. immixtum adest unum specimen formae Lecideae entero- 
leucae cum descriptione "Lec. saepincolae” parum congruens. 
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3. triphragmia (Nyl.): sporis tetrablastis. 
Lecidea elaeochroma a. Smrft. Suppl. p. 150 (p. p.). 
Lecidea triphragmia Nyl. Prodr. p. 141. 


Forma primaria per totam regionem Scandinavicam frequenter oc- 
eurrit ad corticem arborum tam frondosarum quam acerosarum (parcius), li- 
gna denudata et fabrefacta e. s. p. ut etiam ad ligna vetusta Groenlandiae pas- 
sim usque ad Rittenbenk; var. 8. ad corticem, praecipue Salicis Capraeae, 
per Nordlandiam Finmarkiamque passim; y. in lignis pineis vetustis Saltda- 
liae (Smrft.) et ins. Spitsbergensium (Magdalena Bay et Bell Sund: J. 
Vahl); ö. ad corticem Alnorum Populorumque Nordlandiae et Finmarkiae 
parcius. 

Species valde protea, crustae, apotheciorum, sporarum magnitudine va- 
rians, sed formis intermediis adeo connexa, ut in plures species non possit 
disjungi. Crusta vulgo tenuis, albida, effusa, aequabilis, sed etiam subnulla (in 
ligno denudato ad Nyborg Finm. talem legi, Moug. exs. n. 1328 subsimilem) 
vel in y. lutea (subsimilis Lec. armeniacae), crassiuscula, inaequabilis. Quae ta- 
men varietas huc certe pertinet, e loco habitandi in lignis duris, ventis solique 
expositis haud dubie orta. Apotheciorum discus vulgo scabridus, intus nigre- 
scens. Asci clavati, paraphyses filiformes, apice subcapitato-incrassatae et fusci- 
dulae, laxe cohaerentes; sporae octonae, elongato-oblongae 1. oblongae, dybla- 
stae, fuscae, 0,016—22 mm. longae et 0,005—s mm. latae. — Varietatis d. sporae 
sunt tetrablastae, qua nota ductus facile posset aliquis pro specie eam distinguere, 
sed neque ulla alia — ne minima quidem — adest differentia partium externarum 
internarumve et habitus modusque crescendi omnino cum «e. congruit et in apo- 
theciis verae B. parasemae Finmarkicae dyblastis sporis inveni immixtas tetra- 
blastas, quare etiam haec nota non nimis est fida, etsi inveniantur specimina spo- 
ris tuntummodo 3—4-blastis praedita. 


Nomen parasemae huic potissimum speciei servandum est neque, ut vult 
Cl. Nylander, Lecideae enteroleucae tribuendum, quia in omnibus scriptis A cha- 
rius Lecideam parasemam "apotheciis planiusculis marginatis" describit, qua no- 
ta vulgo dignosci potest a Lecidea enteroleuca, cui adscribenda est L. parase- 
ma Var. conveza Fr. S. V. Sc. I p. 115. 


2. B. insignis (Naeg.): crusta tartarea, verrucoso-granulosa, albissi- 
ma l. albida, hypothallo albido; apotheciis mediocribus majusculisve, adna- 
tis, disco aterrimo, nudo, plano, tandem convexo et saepe tuberculoso- 
difformi, margine tumidulo tandem excluso; sporis majusculis. 


a. papillata (Smrft.): crusta crassa, verrucoso-nodulosa, e verrucis 
confluentibus contexta, albissima; apotheciis mox convexis; sporis dyblastis. 
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Syn. Lecidea papillata Smrft. Suppl. p. 154, Fr. L. E. p. 336, Schaer. 
Enum. p. 132. 


fp. muscorum (Hepp): crusta tenui, e verrucis plus minus dispersis et 
cum hypothallo confusis contexta, albida, cinerascenti- |. sulphureo-albida ; 
apotheciis diutius planis; sporis dyblastis. 

Syn. Lecidea fusco-lutea 8. sanguineo-atra a. (p. p.) et b. lichenicola 

(p. max. part.) Smrft. Suppl. p. 167. 

Lecidea sabuletorum B. muscorum Schaer. Enum. p. 133 (p. p.). 

Buellia insignis 8. muscorum Koerb. Syst. p. 230. 

E xs. Schaer. n. 194 (salt. in ex. Fries). — Hepp n. 40. — Rbnb. n. 342. 


y. geophila (S mrft.): crusta tenuissima, e verrucis sparsis et cum hy- 
pothallo verniceo confusis, albida; sporis tetrablastis. 


Syn. Lecidea geophila Smrft. Suppl. p. 157. 


3. albocincta (Th. Fr): crusta crassiuscula, subcontigua, verrucosa; 
apotheciorum margine pruina albida I. subcaesia adsperso; sporis dyblastis. 


Supra muscos lichenesque emortuos per totam Nordlandiam Finmar- 
kiamque omnes formae passim copiose occurrunt. Formae a, et 7. lectae 
sunt in ins. Spitsberg. (Bell Sund: J. Vahl, Hornsund; Nordenskj.) et 7, 
ad Tunnudliorbik Groenlandiae. 


Species valde variabilis, quare nullos invenire potui limites inter formas 
supra allatas. Forma a. est maxime evoluta, supra muscos rupium in apricis ra- 
rius obvia, quum £8. sub variis formis (crustae crassitie et colore variantibus) su- 
pra muscos, Pannariam microphyllam et lepidiotam, Nephroma papyraceum e. 
s. p. sat frequenter invenitur. Var. y., quae passim ad muscos saxorum occurrit, 
omnino est cum Z. parasema 9. triphragmia analoga neque potest a specie prae- 
sente distingui, quum et omnes aliae notae omnino sint convenientes et sporae 
tetrablastae, etsi rarae, minime apud ceteras formas omnino desint (cfr. Hepp 
I. c.); praeterea haec forma perbene demonstrat, Leciographas non genere posse 
a Buelliis removeri. Var. 6, denique, quod ad thallum attinet inter «. et 8. me- 
dia et Diatorae Laureri Hepp exs. n. 4 externa facie omnino similis, multis ra- 
tionibus insignis est; vulgo enim pruina tantummodo observatur margini (rarius 
toti disco) superfusa, quare margine excluso hic annulus caesio-alhidus evanescit, 
sed interdum adeo est crassa et apothecia (quam in ceteris formis paullo minora) 
adeo adpressa, ut margine thallode cinctus appareat discus, et tum sane pro 
pulcherrima Rinodinae specie haheri possit. — Sporarum nunc rectarum nunc 
curvularum dimensiones et formae haud parum variant; in speciminibus originali- 
bus Lec. papillatae Smrit. eas inveni in ascis clavatis paraphysibusque laxe 
cohaerentibus apice fuscescenti-capitatis cinetis octonas, plus minus ellipsoideo- 
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|. elongato-oblongas, utrinque vulgo obtusiusculas, fuligineo-fuscas, 0,018— 28 mm. 
longas et 0,00s—10 mm. latas. In 'spece. autem Sommerfeltianis geophilae eas 
vidi senas |, octonas, oblongas |. subfusiformes, tetrablastas, fuligineo-fuscas, 
0,0028—36 mm. longas et 0,009 —1: mm. latas, ascos subventricoso-clavatos, pa- 
raphyses capillares, laxe cohaerentes, apice fuscescenti-capitatas. 


Sommerfelt sub nomine Lecideae fuscoluteae 0. sanguineo-atrae a. in- 
tellexit et hujus speciei var. ß. et Biatoram miscellam formasque Bilimbiae ob- 
scuratae ac sub b. Jichenicola tantummodo var. 8. sec. ipsius herbarium, sed in 
herb. Fries. adsunt ab Smrft. sub hoc nomine communicata specimina immixtae 
varietatis. Diatorae. miscellae. — Ut e sporarum data descriptione facile elucet, 
planta in Lich. Su. n. 352 sub nomine Lecideae papillatae dubitanter divulgata 
et notis externis non abhorrens alia est Lecideae species sporis simplicibus, oc- 
tonis, sphaeroideo-ovoideis, luteolo-hyalinis, 0,009—10 mm. longis et 0,005—6 mm. 
latis, ascis clavatis, paraphysibus cohaerentibus. 


3. B. punctata (Flke.): crusta tenuissima, subcartilaginea l. pulveru- 
lento-granulosa, inaequabili, glauco-albida, hypothallum albidum tegente; a- 
potheciis minutis |. minutissimis, disco planiusculo l. convexo, marginem te- 
nuem mox excludente; sporis parvulis l. subminutis, dyblastis. 

Syn. Lecidea parasema y. punctiformis Wubg. Lapp. p. 469. 

Lecidea punctata. Smrft. Suppl. p. 152 (lignicola. — Buelha Koerb. 

Syst. p. 229. 

Lecidea pinicola et L. euphorea Smrft. Suppl. p. 153 et 156. 

Lecidea parasema Fr. L. E. p. 330 (p. p.). 

Lecidea punctata 5. punctiformis Schaer. Enum. p. 129 (sec. K oerb.). 

Buellia Schaereri Mass. Rich. p. 81. 

Exs. Schaer. n. 200. 

ß. chloropolia (Fr.): crusta pulverulento-granulosa, cinerascenti-viridi. 

Syn. Lecidea elaeochroma y. dolosa Smrft. Suppl. p. 151 (p. p-). 

Lecidea chloropolia Fr. S. V. Sc. I. p. 115. 

Buellia punctata b. chloropolia Koerb. I. c. 

Exs. L. Su. n. 353. 

In cortice arborum (alni, pini etc.), tigillis et praecipue parietibus ve- 
tustis Nordlandiae, Lapponiae totius Finmarkiaeque copiose, ut etiam ad li- 
gna indurata (Magdalena Bay: J. Vahl) et supra muscos in ins. Spitsberg. 
(Nordenskj.) atque in lignis vetustis circa sin. Isortok Groenlandiae; var. 
©. in truncis pinuum ad radices in Nordlandia, 
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Ut B. parasema valde variabilis nec nisi aegre ab hac saepe distincta. 
Var. f., quae loco habitandi humidiori mutatum habitum debet, rectius forsan 
nominanda sit myriocarpa (D C.), sed nomen chloropoliae retinui, donec speci- 
men originale examinare mihi licuerit. Lecidea nigritula Nyl. valde est affinis, 
sed, ni fallor, distincta sporis constanter duplo minoribus. — Asci clavati, pa- 
raphysibus laxe cohaerentibus, capillaribus, apice fuscescenti-capitatis obvallati; 
sporae octonae, suboblongae, utrinque obtusiusculae, fuligineo-fuscae, 0,012—18 
mm. longae et 0,006—8 mm. latae; in var. £. U,916—21 mm. longae et 0,007—10 
mm. latae. 

Synonymon Sommerfeltii sub var. f. allatum p. p. ad hanc pertinet, 
p. p. ad Bacidiam asserculorum. | Praeter has in herb. ejus adsunt quoque spe- 
cimina lichenis cujusdam abnormis, cujus mater mihi dubia est, crusta subpulve- 
rulenta, virescente, apotheciis atris, rugosis, monstrosis, ascis minutis, paraphy- 
sibus diffluenti-conglutinatis, sporis minutis, hyalinis, tetrablastis, rectis, subfusi- 
formibus. 

4. B. stigmatea (Ach.): crusta tenuissima, aequabili, glaucescente, 
hypothallo nigro-fusco mox obsoleto; apotheciis minutis, sessilibus, disco 
atro, nudo, mox convexo et marginem tenuem excludente; sporis parvulis, 
dyblastis. 

Syn. Lecidea stigmatea Ach. Univ. p. 161, Syn. p. 15. — Buellia 

Koerb. Syst. p. 226. 

Lecidea punctata. Smrft. Suppl. p. 152 (planta saxic. p. p.). 

Lecidea punctata ı. stigmatea Schaer. Enum. p. 130. 

Exs. F w. L. E. n. 190. 

In lapidibus campestribus Nordlandiae Saltensis (Smrft. hb.) atque 
rupibus Spitsbergensibus (Nordenskj) — Verisimiliter per totam regionem 
distributa est, etsi nondum observata. 

Est forte forma saxicola 23. punctatae, quacum partibus internis apothe- 
ciorum congruit. — Praeter hanc a Smrít. ad Lee. punciatam saxicolam tra- 
huntur quoque juniora Lecidearum apothecia sporis non evolutis ideoque non 
determinanda. — Buellia punctiformis Mass. Rich. p. 82, quae ipso suadente 
a Cel. Koerb. ad hanc trahitur, vix vere huc pertinet, quum modo ni sil- 
vestris corticem inhabitare alleratur. 

* * Fuscescentes. 

9. B. atro-alba (Ach.) Fw.: crusta tartarea, areolata, fusca I. griseo- 
rufescente |. dealbata, hypothallo atro; apotheciis thallum aequantibus, disco 
atro, plano, margine tenui obtuso; sporis magnis. 

Syn. Lecidea atro-alba Ach. Univ. p. 162 et Syn. p. 11 (p. p.), Fr. 

L. E. p. 310 (p. p.). 
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Lecidea fusco-atra Smrft. Suppl. p. 143. 

Lecidea confervoides a. et s. Schaer. Enum. p. 113 (fide Koerb.). 

Lecidea amphibia S chaer. Enum. p. 112 (fide Koerb.). 

Buellia badio-atra «. Koerb. Syst. p. 223. 

Exs. Hepp n. 34, 35. 

In rupibus graniticis quarzosisque totius regionis Scandinavicae, in- 
sul. Spitsbergens., Groenlandiae minime rara. 

Species a Rhizocarpo geminato et petraeo microscopii modo usu tute de- 
terminanda; nomen atroalbae, et quia sub hoc nomine a veteris lichenologis vul- 
go divulgata est, et quia vir ille, qui has plantas primus distinxit, Flotow, hane 
determinationem adhibuit, retinendum. — Asci ventricosi, paraphyses conglutinatae , 
apice fuligineae; sporae octonae, subellipsoideae, oblongae |. pressione varie angu- 
losae, medio plus minus constrictae , maturae fuligineo-fuscae, 0,025—:6 mm. longae 
et 0,012—16 mm. latae. Sporae haud raro diu (non tamen "constanter") incolo- 
ratae persistunt; talia specimina nominata sunt Catillaria concreta. K o erb. Syst. 


p. 232 (non Lee. atroalba 6. concreta W ubg.). 


6. B. coracina (Hoffm.?) Moug.: crusta tartarea, tenuissime rimu- 
loso-areolata, nigricante |. nigro-cinerascente, hypothallo atro; apotheciis 
atris, primo innatis sessilibusve, marginatis, dein convexis immarginatisque; 
sporis mediocribus l. parvulis. 


Syn. Lecidea coracina N yl. Prodr. p. 126. 

Exs. Moug. n. 462. 

In rupibus aridis Finmarkiae utriusque Lapponiaeque Kemensis 
passim. 

Plura synonyma non audeo afferre; Hepp exs. n. 31, plantam juvenilem 
exhibens, vix huc pertinet. — Asci ventricoso-clavati, paraphyses conglutinatae , 
apice nigricantes, hypothecium sordide fuscescens. Sporae octonae, ellipsoideae; 
utrinque obtusae, medio saepe paullulum constrictae, nigricantes, 0,012—16 mm. 
longae et 0,508 mm. latae. 

7. B. coniops (Wnbg.): crusta subtartarea, verruculoso-granulata, 
inaequabili, cinereo-ferruginea, hypothallo radiante, nigricante cincta; apo- 
theciis adnatis, atris, nudis, margine tenui elevato subpersistenter cinctis; 
sporis mediocribus. 

Syn. Lecidea coniops Wnbg. in Ach. Meth. Suppl. p. 8, Lapp. p. 471, 

Ach. Univ. p. 171, Syn. p. 20. ; 

In scopulis marinis procellarum undis saepe irrigatis per Nordlandiam 

Finmarkiamque utramque passim. 
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Pulchra et optime distincta species, arcticis regionibus, ut videtur, pro- 
pria, miro modo in aliis formis ne habitu quidem congruentibus quaesita. — Cir- 
culos in saxis format, vel his concrescentibus crusta effusa, indeterminata apparet. 
Crusta satis crassa, e granulis minutis, crenatis, demum conglomeratis contexta, 
vulgo cinereo-ferruginea, rarius cinereo-fuliginea; hypothallus vulgo eximie radians, 
cireulos limitans. Apothecia minuta, adnata, plana et elevato-marginata, aetate 
tandem valde ‘provecta leviter convexa et subimmarginata. Asci inflato- |. ven- 
tricoso-clavati, paraphyses cohaerentes, apice fuligineo-fuscescentes, hypothecium 
nigricanti-luscescens. Sporae octonae, ellipsoideae, utrinque obtusae, medio in- 
terdum leviter constrictae, fuligineo-fuscae, 0,014—16 mm, longae et 0,008—9 mm. 
latae. 


* * * Ochroleucae l. citrinae. 


8. B. coneinna n. Sp.: crusta verrucosa, ochroleuca, verrucis gleboso- 
coacervatis, rugulosis 1. verrucoso-rugulosis, hypothallo obsoleto; apotheciis 
solitariis I. aggregatis, verrucis adnatis 1 adpressis, primo planis, margine 
crassiusculo cinctis, mox convexis margine excluso, scabrosulis. 


ß pallescens Th. Fr.: crusta tenuiore, pallide ochroleuca; margine 
apotheciorum diutius persistente. | 


In saxis prope Naesseby Finmarkiae orientalis haud longe a littore 
marino remotis parcius; var. &. in saxis durioribus, unde macrior. In herb. 
Smrft. adest quoque specimen e Saltdalen Nordlandiae. 

Elegantula species, media quasi inter B. scabrosam et Rhizocarpon geo- 
graphicum. Pro hujus forma minuta minime habenda est, quamvis obiter ad- 
specta similitudinem. aliquantulam praebeat, sed abunde diversa est omnium partium 
minore mole, colore pallidiore (apud £. fere albido), crescendi modo subpulvina- 
to, apotheciis e thallo oriundis, sporis semper dyblastis minoribusque e. s. p. — 
Asci clavati, paraphysibus filiformibus, laxe cohaerentibus, apice incrassatis fu- 
scescentibusque cincti; sporae octonae, oblongae, rectae l. paullum curvulae, fu- 
ligineae, dyblastae, 0,012—15 mm. longae et 0,006—7 mm. latae. 


9. B. scabrosa (Ach.): crusta determinata, granuloso-verrucosa, vi- 
rescenti-lutea, granulis verrucisque sublentiformibus, tandem globoso-coacer- 
vatis, hypothallo obsoleto; apotheciis adpressis, disco planiusculo. opaco, 
mox scabrosulo, marginem subconspicuum. demum excludente. 

Syn. Lecidea scabrosa Ach. Meth. p. 48, Fw. in Act. Ac. L. C. Nat. 

Cur. & XXL p. 75. — Buellia Koerb. Syst. p. 227. 

Lecidea citrinella fb. scabrosa Ach. Univ. p. 180, Syn. p. 25. 

Lecidea, citrinella «. et 6. Smrft. Suppl. p. 155. (p. p.). 

Lecidea flavovirescens Fr. L. E. p. 291 (p. p.), Schaer. Enum, p. 125 (2.). 

Exs. Zw. n. 204. 
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ß. einerascens Th. Fr.: crusta albida |. cinerascente; apotheciis pla- 
niusculis et margine prominente diu persistente cinctis, dein convexis mar- 
gine excluso. 

Supra crustam Sphyridii byssoidis passim, SpA. placophylli varius per 
Nordlandiam Finmarkiamque; var. £. similibus locis et saepe cum «. mixta 
sed vix ullos directos transitus praebens. Hanc varietatem in Groenlandia 
quoque legit J. Vahl. 


Qui Buellias in Oryctogenas et Organogenas vult dividere, speciem 
praesentem his neque illis adnumerare debet, nam etiam quum saxis adnasci vi- 
detur, semper tenue Sphyridii byssoidis stratum adest. — Apothecia saepe 
centripeta, aggregata et confluentia, circulos formantia. Asci subclavati, mox e- 
vanidi, paraphysibus filiformibus conglutinatis cincti; sporae octonae, subellipsoi- 
deae, medio constrictae, utrinque obtusae, dyblastae, fuscae, 0,012—18 mm. 
longae et 0,005—s mm. latae. — Varietatem 3. diu haesitavi, an rectius pro di- 
stincta specie haberem, sed quamquam thalli color e. s. p. differt, satius duxi 
eam ut varietatem proponere, quum et crescendi modo et interna apotheciorum 
structura omnino cum «. conveniat; sporae tantummodo sint forsan medio paullo 
minus constrictae, In utraque forma asci mox evanescunt, ut tum sporae inve- 
niantur simplici ordine inter paraphyses dispositae. 

Sommerfelt in Suppl. inter Lecideam citrinellam a. et ß. scabrosam 
distinguit, sed in herbario ejus sub utroque nomine Buellia scabrosa et externo 
habitu haud absimilis Arthrorhaphis flavovirescens adsunt mixtae. 

* * * * Parasiticae, thallo nullo, sporis normaliter tetrablastis ( Lecio- 
grapha Mass.). 

10. B. wrceolata n. sp.: thallo alieno; apotheciis adnatis, minutis, 
disco primitus profunde urceolato, dein concavo et margine prominente, 
erassiusculo, suburceolato-constricto persistenter cincto, atro, nudo. 

Syn. Lecidea parasitica Smrft. Suppl. p. 153. 

8. deminuta Th. Fr.: apotheciis minutissimis, subpunctiformibus, di- 
sco demum planiusculo. 

Syn. Calicium turbinatum Smrft. Suppl. p. 177. 

Lecidea parasitica fb. deminuta Th. Fr. in Vet. Ak. Fórh. 1856 p. 127. 

Supra crustas variorum lichenum, praecipue Microglenae sphinetri- 
noidis, Bilimbiae obscuratae, Biatorae vernalis per Nordlandiam, Finmar- 
kiam, ins. Spitsbergenses, Groenlandiam; var. fp. semper crustam Biatorae 
cupreae infestans. 

A B. parasitica (F1) s. Dactylospora Flörkei Koerb. Syst. p. 271 dil- 
fert apotheciis nonnihil minoribus, suburceolatis et margine crassiusculo. — Asci 
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clavati, paraphysibus conglutinatis obvallati; sporae anguste oblongae, utrinque 
obtusae, normaliter tetrablastae (sed inveniuntur quoque sporae blastidia 5—8 
uniserialiter disposita foventes), octonae, fuligineo-fuscae, 0,01;—1s mm. longae 
et 0,004—6 mm. latae. 


11. B. convera m. sp.: thallo alieno; apotheciis adnatis adpressisve, 
parvulis, disco primitus subplano et margine crassiusculo cincto, mox con- 
vexo marginemque excludente, atro, nudo. 


Supra thallum PAyseiae caesiae saxicolae rarius; hactenus modo in 
monte Storfjeldet prope Mortensnaes Finmarkiae orientalis mihi obvia fuit. 


Non admodum magna quidem est differentia inter hanc, priorem et 7. 
parasiticam, sed apud tam minutas plantas non magnam diversitatem postulare 
las est; seriem sat pulchram formant, haec apotheciis convexis, D. parasitica 
planis, 2. urceolata concavis praedita. — Asci inflato- l. ventricoso-clavati, paraphy- 
sibus laxe cohaerentibus, apice fuscescenti-capitatis cincti; sporae oblongae |. 
elongatae, saepe curvulae, tetrablastae, octonae, fuligineo-fuscae, 0,016—22 mm. 
longae et 0,005—7 mm. latae. Gelatina hymenea solutione jodi coerulescit. 


99. Rhizocarpon Ram. emend. 


Thallus crustaceus, uniformis; apothecia lecideina, primitus aperta, ex 
hypothallo oriunda, excipulo proprio cupulari subcarbonaceo simplici l. ab 
accessorio thallode cincto praedita; sporae plus minus oblongae, primo tetra-, 
dein murali-poly-blastae, fuscae. 


Non dubito fore plerosque, qui me valde errasse censeant, sub uno no- 
mine generico Rhizocarpon et Diplotomma Mass. et Koerb. conjungentem. 
Nulla tamen mihi visa est sufficiens ratio, cur haec genera sejungantur; sola, quae 
exstat, nota, excipuli simplicis vel duplicis, in aliis generibus vaga invenitur, et 
praeterea etiam apud haec genera formas hoc respectu variantes videre licet. 
Quales v. c. sunt RA. petraeum var. subconcentricum et geographicum var. leca- 
norinum. In sporis ne minima quidem differentia adest, ut e verbis Koerberianis 
facile concluderes. 
1. Rh. geminatum Fw): crusta subtartarea, verrucoso-areolata, fusca 
|. albido- 1. virescenti-cinerea, hypothallo atro; apotheciis subsessilibus, disco 
atro, plano, margine tenui; sporis binis, maximis, muriformi-poly blastis. 
Syn. Lecidea atro-alba Ach. Univ. p. 162, Syn. p. 11 (p. p.), Fr. L. 
E. p. 310 (p. p.) 

Lecidea atro-alba 8. concreta W nbg. Lapp. p. 471 (sec. spec. in herb. 
Agrel. et Acad. Scient. Holm.). 

Lecidea petraea A ch. Univ. p. 155 et Syn. p. 15 (p. p.), Schaer. E- 


num. p. 122 (p. p.). 
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Lecidea confervoides Schaer. Enum. p. 113 (p. p.). 
Rhizocarpon geminatum Koerb. Syst. p. 259. 
Exs. L. Su. n. 406 A. — Zw. n. 199, 200. — Fw. L. E. n. 176. 


In rupibus graniticis quarzosisque totius regionis Scandinavicae, ins. 
Spitsberg. (Nordenskj.), Groenlandiae frequenter. 


Crustae color valde variat. A subsequente non nisi microscopii usu de- 
terminari potest; sunt enim sporae in ascis saccatis binae, ellipsoideae l. ob- 
longae, muriformi-polyblastae, medio septatae, primo hyalinae, dein virescentes, 
demum fuligineo-fuscae I. -atrae, 0,054— 68 mm. longae et 0,030—28 mm. latae. 


2. Rh. petraeum (W ulf.): crusta subtartarea, verrucoso-areolata , fusca 
I. einerascenti-albida, hypothallo atro; apotheciis subsessilibus, disco atro, 
plano, margine tenui tandem evanido; sporis octonis, magnis l. maximis, mu- 
riformi-poly blastis. ; 
Syn. Lecidea atro-alba Ach. Univ. p. 162 et Syn. p. 11 (p. p.), Wnbg. 
Lapp. p. 471 («\, Fr. L. E. p. 310 (p. p.). 
Lecidea petraea Ach. Univ. p. 155 et Syn. p. 15 (p. p.), Schaer. E- 
num. p. 122 (p.p.) — Rhizocarpon Koerb. Syst. p. 260. 
Lecidea confervoides Schaer. Enum. p. 113 (p. p.). 
Exs. L. Su. n. 406 B. — Hepp n. 37. — Zw. n. 132. 


In saxis rupibusque per totum Florae nostrae territorium sub diver- 
sis (crustae colore variantibus) formis copiosum, in Groenlandia altitud. 1000 
ped. supra mare attingens. Forma hydrate ferrico ochraceo-ferruginea ( Le- 
cidea Dicksonii B. Oederi Ach. Univ. p. 165, Lecidea Oederi Ach. Syn. p. 
22, Lecidea atrofulva Smrft. Suppl. p. 84 p. p.) in rupibus silaceis Scan- 
dinaviae Groenlandiaeque adest. 


Asci subsaccato-clavati, elongati, paraphyses capillares, laxe cohaerentes, 
apice nigricanti-capitatae. Sporae octonae, primo hyalinae, tetrablastae, elonga- 
tae, 0,o:;— 28 mm. longae et 0,055 —; mm. latae, dein fuligineae, varie murifor- 
mi-polyblastae, 0,025—3c mm. longae et 0,513—16 mm. latae, forma variae, vul- 
go oblongae. Formae oxydatae sporae sunt constanter elongato-oblongae, tetra- 
blastae, fuseidulo-hyalinae. — Lecidea petraea W nb g. Lapp. p. 476 (L. pe- 
traea b. nordlandica Ach. Syn. p. 19, mihi videtur esse forma monstrosa 4- 
spiciliae cinereae. 

Saxicola Lecidea atrofulva Smrft. huc certe pertinet; quae autem "semel 
lecta est in cortice trunci. Populi sub rupe hoc lichene tecta dejecti", magis est 
dubia. Crusta enim est sterilis, "oxydata", non determinanda, habitu a RA. pe- 
traei forma hydrate ferrico tincta haud abhorrens. 
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3. Rh. geographicum (L.): crusta tartarea, areolata, e viridulo lutea, 
hypothallo atro; apotheciis immixtis, disco planiusculo, nudo, tenuissimo 
marginato; sporis octonis. 

Syn. Lecidea atrovirens A ch. Univ. p. 163, Syn. p.21, Wn bg. Lapp.p. 473. 

Lecidea geographica Fr L. E. p. 326, Schaer. Enum. 105. — Rhi- 

carpon Mass. Rich. p. 100, Koerb. Syst. p. 262. 

Exs. L. Su. n. 386. — Schaer. n. 172. 

B. alpicolum (Wnbg.): majus, areolis applanatis, subrugosis, discretis. 

Syn. Lecidea atrovirens 8. alpicolum W nbg. Lapp. |. c.. 

Exs. Schaer. n. 173. 

Ad saxa rupesque totius regionis sub diversissimis formis vulgatissi- 
mum, in Groenlandia altit. 1000 ped. supra mare non fugiens. 

Asci elongati, inflato- I. subventricoso-clavati, paraphysibus capillaribus, 
conglutinatis, apice fuscescentibus obvallati; sporae octonae, suboblongae, primo 
luteolae et dyblastae, dein tetrablastae tandemque muriformi-polyblastae, fuligineo- 
fuscae, 0,025—2s mm. longae et 0,011—12 mm. latae. In speciminibus origina- 
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libus var. &. sporae minime sunt "vulgo dyblastae", sed aeque polyblastae ac for- 
mae primariae. 


4. Rh. calcareum (Weis.): crusta tartareo-pulverulenta, sublimitata, 
rimulosa, albida, hypothallo obsoleto, nigricante; apotheciis atris, primo in- 
natis, a thallo coronatis, dein sessilibus, convexis, margine subpersistente. 

Syn. Lecidea speirea y. calcarea Ach. Univ. p. 185. 

Lecidea amylacea 8. speirea Wnbg. Lapp. p. 476. 

Lecidea margaritacea b. calcarea Ach. Syn. p. 32. 

Lecidea petraea Smrft. Suppl. p. 146 (excl. syn.). 

Lecidea contigua +. calcarea Fr. L. E. p. 302 (p. p.). 

Lecidea calcarea S chaer. p. 120 («)?, non Exs. n. 184. — Diplotomma 

Krempelh. in Flora 1853 n. 26 (excl. d.), Koerb. Syst. p. 220. 

Diplotomma Weisii Mass. Rich. p. 99. 

Exs. L. Su, n. 412. 

In rupibus arenariis Nordlandiae Saltensis parce ex. gr. ad Rognan 
et Drage (hb. Smrft.) atque ad Evensgaard (F. Unand.), ut etiam in rupi- 
bus prope Tromsöe (ipse) et circa sinum Altensem Finmark. occident. (hb. 
Wnbg.). In ins. Spitsberg. (Nordenskj.). 

Forma arctica a vulgari ealeicola non differt nisi crusta tenuiore. — Asci 
ventricoso-clavati, paraphyses filiformes, apice incrassatae et fuscescentes, con- 
glutinatae; sporae ovoideae |. ovoideo-oblongae, octonae, primo tetrablastae et 
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incoloratae, dein muriformi-polyblastae et fuligineo-fuscae, usque ad 0,040 mm. lon- 
gae et 0,022 mm. latae, episporio crasso. 


5. Rh. alboatrum (Hoffm.) 8. margaritaceum (Smrft.): crusta tarta- 
reo-farinosa, subrimulosa, sublimitata, alba, hypothallo obsoleto albo; apo- 
theciis congestis, primitus immersis, atris, caesio-pruinosis, a thallo coro- 
natis, dein sessilibus, convexis, nudis, subimmarginatis. 

Syn. Lecidea epipolea Ach. Univ. p. 186, Syn. p. 32. 

Lecidea margaritacea Smrft. Suppl. p. 148. 

Lecidea alboatra Fr. L. E. p. 337. — Diplotomma Mass. Rich. p. 98 

(«), Koerb. Syst. p. 218. 


Lecidea calcarea fb. margaritacea Schaer. Enum. p. 121. 

Exs. L. Su. n. 413. — Schaer. n. 230. 

In rupibus absconditis imprimis calcareis circa sin. Saltensem Nord- 
landiae (Smrft.). 

Priori valde affinis, omnibus partibus minor, sed saepe non nisi summa 
cum diíficultate distinguenda. — Asci inflato- |. saccato-clavati, paraphyses fili- 
formes, cohaerentes, apice incrassatae et fuligineae; sporae octonae, oblongae |. 
sphaerico-ellipsoideae, primo tetrablastae, dein muriformi-polyblastae, fuscae, 
0,014—16 mm. longae et 0,010—12 mm. latae. 

In herb. S mrft. alia adest ambabus speciebus superioribus affinis planta, ad 
Bodöe Nordlandiae in trunco exsiccato nudo Juniperi lecta, thallo subnullo, apo- 
theciis concavis margineque crasso cinctis, ascis inflato-clavatis, paraphysibus ca- 
pillaribus, laxe cohaerentibus,. apice fuscescentibus, sporis plus minus ellipsoideis, 
0,022—24 mm. longis et 0,010—12 mm. latis. Unicum tantum adest specimen, 
quare h. l. commemoratam modo volui, ut ulterius inquiratur et accuratius co- 
gnoscatur. 


Fam. IX. GRAPHIDET. 

Thallus erustaceus, uniformis, saepe hypophloeodes. Apothecia dif- 
formia (lirellaeformia |. maculaeformia), excipulo proprio l. nullo instructa. 
Subfam. 1. Opegraphei. 

Apothecia pseudo-lecideina 1. lirellaeformia, excipulo proprio instruc- 
ta; paraphyses distinctae. 
60. Lecanactis isch w. emend. 


Thallus crustaceus, uniformis; apothecia pseudo-lecideina, primitus 
aperta, rotundato-difformia, excipulo carbonaceo cupulari tenuiter margina- 


ta; sporae subfusiformes, tetra—plejo-blastae , incoloratae. 
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Hoc genus transitum in Buellieos praebet. 

1. L. Dilleniana (Ach.): crusta tartareo-pulverulenta, molli, plicato- 
gyrosa, erythrogonimico-rubicunda, sicca pallescente, cum hypothallo con- 
fusa; apotheciis sessilibus, atris, caesio-pruinosis, constanter planiusculis, 
tenuiter marginatis. 

Syn. Lecidea Dilleniana Ach. Univ. p. 188, Syn. p. 30, Smrft. Suppl. 

p. 148. — Coniangium Mass. Ale. gen. p. 14, Mem. p. 117. — Leca- 
nactis Koerb. Syst. p. 276. 

Lecidea contigua a. var. crusta Bysso rosea intertexta Fr. L. E. p. 298. 

Lecidea alboatra 8. epipolia Schaer. Enum. p. 122 (p. p., sec. Koerb.). 

Schismatomma epipolium Mass. Rich. p. 57 (sec. Koerb., sed vix 

sec. descript.). 

Exs. L. Su. n. 411. — Zw. n. 142. 

Sub praeruptis rupium Nordlandiae Saltensis rarius sterilis ex. gr. ad 
Botnmarken (Smrft.). 

Species ob locum natalem absconditum et lichenibus omnino minus typi- 
cum immerito suspecta, sed tam apotheciorum indole, quam crustae eximie mol- 
lis, superficie pulverulentae, intus laxe stupposae, Violae odorem spargentis bene 
distineta, neque cum ullo Scandinavico lichene praeter Opegrapham plocinam 
comparanda. Specimina Nordlandica semper sunt sterilia, sed in speciminibus 
Ostrogothicis omnino convenientibus vidi sporas in ascis clavatis octonas, fusi- 
formes, vulgo paullum curvatas, tetrablastas, hyalinas, 0,026—30 mm. longas et 
0,006 mm. latas; paraphyses filiformes, laxe cohaerentes. 


61. Opegrapha Humb. 


Thallus crustaceus, uniformis, primitus saepe hypophloeodes; apothe- 
cia lirellaeformia, simplicia, primitus clausa, excipulo proprio carbonaceo 
marginata; sporae subfusiformes, tetra—plejo-blastae, subincoloratae. 


1. O. varia (Pers.): crusta subleprosa, albida, hypothallo indistincto . 
apotheciis superficialibus, tumidis, disco nigro, primitus subpruinoso, plano, 
marginibus medio distantibus. 

Syn. Opegrapha varia Fr. L. E. p. 3604, Schaer. Enum. p. 156 (p. p.), 

Mass. Mem. p. 103, Koerb. Syst. p. 285. 

Opegrapha cymbiformis Smrft. Suppl. p. 142. 

Exs. L. Su. n. 188. 


In cortice populorum vetusta, praecipue prope radicem, in inferalpi- 
nis Nordlandiae Saltensis rarius (Smrft.). 
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Sporas in speciminibus arcticis non potui invenire. — Synonyma Achari- 
ana hujus speciei videas apud Fr. l. c. Secundum Cel. Koerber hujus loci 


sunt quoque ©. violatra et Pollini Mass. Mem. p. 104 et 105. 


62. Placographa n. gen. 


Thallus crustaceus, verrucosus l. areolatus; apothecia lirellaeformia , 
primitus clausa, adnata, subsimplicia, excipulo proprio crasso carbonaceo 
cincta; sporae simplices, ellipsoideae, octonae, hyalinae. 


Ab omnibus generibus Graphideorum europaeis differt sporis simplicibus 
octonis ; praeterea cum Opegrapha notis congruit, si excipiamus crustam crassam, 
quae habitum Lecideae cujusdam speciebus huc pertinentibus praebet. Una mo- 
do species eademque rarissima antea cognita fuit, Opegrapha petraea Ach. (0. 
tessellata D C.? non sec. Rbnh. n. 339), de qua praeter Leighton (Brit. Graph. 
p. 8) Nylander (Prodr. p. 195) solus inter scriptores recentiores mentionem fa- 
cit, ad suum genus Lithographae eam referens. Si autem descriptionem perlegimus 
hujus generis ("thallus evanescens vel vix ullus visibilis, apothecia tumida, epi- 
thecio rimiformi, marginibus crassis convexis, thecis myriosporis, paraphysibus 
gracillimis, nonnihil ramosis"), facile invenimus, hoc genus esse Acarosporis, Bi- 
atorellis, Sarcogynis etc. analogum, quare etiam planta ( Opegr. petraea DR., 
non Ach.), cujus ob caussam hoc genus prima vice propositum est, ante a 
Cl. Nylandro Sarcogyni adscripta fuit. Et sane, quum Lithographam in ag- 
mine tribus Aylographideorum "thallo occultato aut parum conspicuo" collocat, 
vix quisquam inter has potest quaerere species, thallo omnium Graphideorum 
optime evoluto praeditas. — Species huc usque cognita saxa granitica inhabitant. 


1. P. nivalis n. sp.: crusta subtartarea, disperso-areolata, areolis ad- 
pressis, rotundatis 1. varie angulosis, albidis, hypothallo indistincto ; apothe- 
clis sessilibus, parvulis, simpliciter lirellaeformibus 1. varie flexuosis, disco 
lineari atro nudo; marginibus crassis, incurvis, nitidulis. 

Ad saxa granitica in summis jugis alpium Seidafjällen Finmarkiae ori- 
entalis parcissime legi. 


Species quam maxime insignis atque pulchella! Pl. petraea (Ach.) est 
quidem allinis, sed differt erusta cartilagineo-tartarea, contigua, verrucosa, albido- 
l. einerascenti-glaucescente, hypothallo distincto nigro; apotheciis adpressis, par- 
vulis, simpliciter lirellaeformibus 1. paullum flexuosis, disco lineari, atro, nudo, 
marginibus crassis; ascis subventricoso-clavatis, paraphysibus gelatinoso-congluti- 
natis, sporis octonis, luteolis, intus oleoso-grumulosis, simplicibus, ellipsoideis [t 
suboblongis, 0,014—16 mm. longis et 0,006—8 mm. latis. 77. nivalis partibus 
internis apotheciorum congruit; modo sporas inveni ellipsoideas, hyalinas, 0,014 
mm. longas et 0,0075 mm. latas. — Utriusque speciei apothecia variant subro- 
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tunda, elliptica, elongata et flexuosa, simplicia |. tridentata e. s. p.; Pl. nivalis 
sunt paullo majora et magis congesta conglomerataque. 


Subfam. 2. Arlhoniei. 


Apothecia maculaeformia, radiato-stellata |. rotundata, immarginata; pa- 
raphyses in massam grumoso-floccosam mutatae. 


63. Arthonia Ach. emend. 

Thallus crustaceus, uniformis, vulgo hypophloeodes; apothecia macu- 
laeformia, primitus aperta; sporae plus minus cuneato-oblongae, tetrablastae, 
incoloratae. 

1. A. radiata (P ers.): crusta primum hypophloeode, dein denudata, 
tenuiter leprosa, albido-cinerascente |. glaucescenti-olivacea ; apotheciis inna- 
tis, ex orbiculari angulosis, substellatim radiatis, atris, planis tumidulisve. 

Syn. Arthonia radiata Ach. Univ. p. 144. 

Opegrapha astroidea Wnbg. Lapp. p. 467, Smrft. Suppl. p. 142. — 

Arthonia Ach. Syn. p. 6. 

Opegrapha atra * macularis Fr. L. E. p. 367. 

Opegrapha atra x—n5 Schaer. Enum. p. 154. 

Arthonia vulgaris Mass. Rich. p. 48, Koerb. Syst. p. 290. 

Exs. L. Su. n. 24, — Schaer. n, 16, 517. 

In cortice Alni incanae et parcius Sorbi aucupariae Nordlandiae au- 
stralis frequenter (Smrft.), Finmarkiae orientalis rarius ex. gr. ad Polmak 
(Wnbg.). 

Asci pyriformi-inflati; sporae senae L octonae, cuneato-oblongae, utrin- 
que obtusae, tetrablastae, luteolo-hyalinae, 0,016—18 mm. longae et 0,005—6 mm. 
latae. 

2. A, punctiformis (Ach.): crusta hypophloeode; apotheciis minutis, 
subimmersis, sparsis, subrotundo-difformibus, atris, planiusculis. 

Syn. Arthonia punctiformis Ach. Univ. p. 141, Syn. p. 4, Koerb. 

Syst. p. 293. — Opegrapha Smrft. Suppl. p. 141. 

Arthonia atomaria Mass. Rich. p. 50. 

In cortice laevi ramorum Populi per Nordlandiam Saltensem (Smrft.). 

Asci pyriformi-inflati; sporae senae, tetrablastae, cuneato-oblongae , utrin- 
que obtusae, luteolo-hyalinae, 0,01;—16 mm. longae et 0,007 mm. latae. "Para- 
physes capillares”, de quibus mentionem facit Cel. Massalongo (l. c.), non adsunt. 

3. A. trabinella n. sp.: crusta hypophloeode; apotheciis minutis, su- 
perficialibus, sparsis, rotundatis, nigris 1. fusconigris, convexis. 
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Ad ligna fabrefacta vetusta Lapponiae Kemensis (Mounioniska: Wnbg.) 
Finmarkiaeque occidentalis (Bosekop: J. Vahl) atque Groenlandiae (Ikkatok: 
idem). 

Pro fungorum specie forte haberes, nisi filamenta thallina atque gonidia 
fibris matricis immixta adessent. Descriptio A. convezellae N yl. Prodr. p. 169 
mihi ignotae in plantam praesentem satis quadrat, sed sporae differunt. Quae 
sunt in ascis minutis, ventricoso-pyriformibus senae, elongato-fusiformes , constan- 
ter tetrablastae, luteolae, 0,01» —16 mm. longae et 0,004 mm. latae; paraphyses 
in massam grumulosam, apice nigricanti-fuscam mutatae. 


6%. Coniangium Fr. 
Thallus erustaceus, uniformis |. subnullus; apothecia rotundato-diffor- 
mia oblongave, primitus aperta, nuda, excipulo omnino destituta, immargi- 
nata, submaculaeformia; sporae cuneato-oblongae, dyblastae, incoloratae. 


Genus charactere fere unico sporarum dyblastarum conditum, cujus hac- 
tenus cognitae species habitu adeo cum Arthonüs variis (ex. gr. A. punctiformi, 
pineti, epipasta ) congruunt, ut qui in unum haec genera conjungat, vix erret, 
praecipue quum inter Arthopyrenias, similibus sporis praeditas, inveniantur spe- 
cies dy- et tetra-blastis. 

1. C. luridum (Ach.): crusta tenuissima, demum leprosa, albo-cine- 
rascente |. disparente; apotheciis confertis, adpressis, rotundato-difformibus 
oblongisve, convexis l. planiusculis, nudis, fusco-nigris l. subspadiceis. 


Syn. Arthonia lurida À ch. Univ. p. 143 et Syn. p. 7 (sec. Fr.), Schaer. 
Enum. p. 242, Mass. Mem. 114. — Coniangium Koerb. Syst. p. 298. 

Spiloma paradoxum Ach. Univ. p. 139 et Syn. p. 3 (sec. Fr.), Smrft. 
Suppl. p. 141. 

Coniangium vulgare Fr. L. E. p. 378, Mass. Framm. p.+5. 

Exs. L. Su. n. 1. — Schaer. n. 17. — Th. Fr. n. 47. 


In epidermide betularum Salicisque Capraeae vetusta per Nordlandi- 
am Saltensem (Smrft.). 


Asci breviter pyriformes, in substantia laminae sporigerae mucoso-gela- 
tinosa, rufescente sparsi; sporae senae l. octonae, dyblastae blastidio inferiore 
angustiore, subhyalinae, 0,006—9 mm. longae et 0,003 mm. latae. — Synonyma 
Achariana forte melius sunt, examinanda ut etiam Lecidea dryina, quo nomine 
hanc saepe ab Achario salutatam fuisse, testatur Fr. |. c. 


Pag. 141 Smrft. describit novum "Spiloma circinatum: crusta tenui al- 


bida, apotheciis erumpentibus irregularibus oblongis s. sublinearibus circinatis con- 
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fluentibusque nigris substantiae floccoso-pulveraceae", quod "in cortice Populorum 
Saltdalen Nordlandiae parcius" legit. Habitu quidem singulare est, "orbes nigros 
FP 5 5 5 
1/ lineam latos eíficiens", sed certe nihil evolutum vel proprium sistit. Ipse quo- 
4 , prop 
que auctor de vera ejus natura dubitavit, declarans: "forsan potius inter Fungos 
recensueram . 


2. C. patellulatum (Nyl): crusta obsoleta, hypophloeode |. nulla; 
apotheciis sparsis, adpressis, rotundatis, convexis, nigris, nudis. 

Syn. Arthonia patellulata N yl. in Bot. Not. 1853 p. 95. 

Ad corticem populi circa Kittilä Lapponiae Tornensis (E. N yl.); etiam 
a Wnbg. in his regionibus lectum vidi. 

Ad fungos haud parum accedit; a priore differt apotheciorum colore, par- 
tibus internis e. s. p. Asci subclavati, massae ex paraphysibus transformatis or- 
tae, apice praecipue coerulescenti-smaragdulae (jodo rubenti) immersi; sporae 
senae |. octonae, cuneato-oblongae, utrinque obtusae, luteolae, 0,009—1o mm. 
longae et 0,004 mm. latae. 

Subfam. 3. Xylographidei. 

Thallus absconditus, obsoletus. Apothecia lirellae- 1. maculae-for- 

mia, excipulo nullo l. indistincto instructa, substantia subgelatinoso-fungosa. 
65. Xylographa Fr. 


Thallus inter fibras ligni absconditus, e cellulosa gelatinosa et goni- 
diis immixtis contextus; apothecia innata, lirellaeformia; paraphyses distinctae; 
sporae simplices, oblongae, incoloratae. 


De hoc et sequente genere, ob habitum ad Fungos antea relatis, cfr. 
Coemans Not. s. quelqu. Crypt. crit. de la Flore Belge p. 14—24. 


1. X. parallela (Ach.): apotheciis innatis, linearibus, parallelis, disco 
demum explanato, fuscescente. 


Syn. Lichen parallelus Ach. Prodr. p. 23. — Opegrapha Ach. Univ. 
p. 253. — Hysterium Wnbg. Lapp. p. 523. — Stietis Smrft. Suppl. p. 307. 
— Xylographa Fr. Syst. Myc. II. p. 197. 

Exs. Fr. Sclerom. n. 95. — Moug. n. 656. 


In ligno denudato putrescente praecipue juniperi per regiones au- 
straliores Florae nostrae frequenter. 


Asci clavati, paraphyses conglutinatae, apice fuscescentes; sporae octo- 
nae, hyalinae, 0,012—17 mm. longae et 0,005—7 mm. latae. 


66. Agyrium Fr. emend. 


Thallus prioris similis; apothecia superficialia, rotundata |. elongata; 
paraphyses non distinctae; sporae simplices, oblongae, incoloratae. 
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1. 4. rufum (Pers.): apotheciis planiusculis 1. convexiusculis, rufis, 
rufo-fuscisve, immarginatis. 


Syn. Lichen hyloicus Ach. Prodr. p. 16 (sec. Smrft.). 
Agyrium rufum Fr. Syst. Myc. IL p. 231, Smrft. Suppl. p. 309. 
Exs. Moug. n. 1096. 


In ligno decorticato juniperorum et pinuum Nordlandiae Finmarkiae- 
que; verisimiliter etiam in tota Lapponia. 


Lignum, cui adnata sunt apothecia, albicat. — Asci clavati, inter massam 
grumosam, apice rufescentem laminae sporigerae immixti; sporae octonae, hyali- 
nae, 0,010—ı2 mm. longae et 0,604—5 latae. Gelatina hymenea solutione jodi 
coeruleo tingitur colore, nec umquam in speciminibus e diversissimis remotissi- 
misque locis indagare potui colorem illum "vinose rubentem", quem Nylander 
nec ullus alius (cfr. Coemans |. c.) viderit. 


Ser. III. CONIOCARPI. 


Apotheciorum lamina e paraphysibus liberis, capillicii instar intrica- 
tis contexta et sporas ascis ejectas paraphysibusque immixtas in massam 
pulveraceam protrudens; excipulum thallodes l. proprium. 


Familiae huie seriei relatae se invicem. — .praeter alias notas — differunt 
excipuli indole, magis autem verbis quam re vera. Excipulum enim thallodes 
Sphaerophororum non eodem sensu potest thallodes dici ac Parmeliaceorum; 
valde enim differt et e strato corticali a medullari segregato podetiorum constat, 
intra quod nucleus globosus strato medullari impositus est. Inde habitum endo- 
carpeum eorum apothecia obtinuerunt, quamvis minime cum Zzdocarporum, Ver- 
rucariarum e. s. p. congruant. In his enim omnibus apices paraphysum ascorum- 
que centrum versus nuclei spectant, quum e contrario in Sphaerophororum apo- 
theciis in peripheria adsint. "Tantum igitur abest, ut fructus Sphaerophororum 
et Endocarporum congruant, ut fere contrarii sint. 


Fam. X. SPHAEROPHOREI. 


Thallus fruticulosus, undique corticatus. Apothecia terminalia; nu- 
cleus thallo inclusus, dein plus minus in lucem prodiens, excipulo thallode 
spurio lacero-dehiscente. 


67. Sphaerophorus Pers. 


Thallus fruticulosus, extus cartilagineus, intus solidus, stuppeus; apo- 
thecia globosa, excipulo thallode spurio primum clauso, dein lacero-dehi- 
scente; nucleus strato medullari impositus, pulveraceo-fatiscens; sporae sub- 


globosae, simplices, una serie dispositae, atro-coeruleae; asci demum dis- 
soluti. 
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Ad Calicieos sese habet ut Cladoniei ad Baeomyceos. 


1. Sph. coralloides Pers.: thallo vage ramoso, albido-cinereo |. casta- 
neo, ramis fibrillosis; apotheciis globosis. 


Syn. Sphaerophoron coralloides Ach. Univ. p. 585, Syn. p. 287, Wnbg. 
Lapp. p. 488, Fr. L. E. p. 405, Schaer. Enum. p. 177, Mass. Mem. p. 
71, Koerb. Syst. p. 52. 

Exs. L. Su. n. 60. — Schaer. n. 453. — Stenh. n. 58. 


Per totam Florae nostrae regionem (etiam terram Samojedorum: 
Rupr.) frequenter, apothecia haud raro proferens. In Groenlandia usque 
ad 2000 ped. supra mare observatus est (J. Vahl). 


Asci angusti, cylindrici, basi attenuati, mox fatiscentes; sporae octonae, 
una serie dispositae, globosae, limbatae, nigricantes, diam. 0,010—12 mm. 
2. Sph. fragilis (L.): thallo caespitoso, dichotome ramoso, cinera- 
scente 1. spadiceo, ramis efibrillosis; apotheciis turbinato-globosis. 
Syn. Lichen erectus ramosissimus, ramis teretibus nudis filiformibus ob- 
tusis Linn. Lapp. n. 440 et tab. XI f. 4 (minus bona). 
Sphaerophorus fragilis Ach. Univ. p. 585, Syn. p. 287, Wnbg. Lapp. 
p. 488, Fr. L. E. p. 405, Schaer. Enum. p. 176, Mass. Mem. p. 72, 
Koerb. Syst. p. 51. 
Exs. L. Su. n. 133. — Schaer. n. 15. — Stenh. n. 59. 


Similibus ac prior locis, aeque late distributus; passim abunde fruc- 
tifer legitur. 


Immerito sane hanc et priorem conjungit Cel. Leighton; non solum cha- 
racteribus certis habituque distincto, sed etiam distributione geographica recedunt. 
— Asci et sporae prioris omnino similes. 


Fam. XI. CALICIEI. 


"Thallus crustaceus |. nullus. Apothecia stipitata I. sessilia, excipulo 
proprio cincta, disco fatiscente pulveraceo. 


68. QCyphelium Ach. 


Thallus crustaceus, uniformis I. nullas; apothecia sessilia vel innata, 
subcupularia; sporae ascis elongato-clavatis, stipitatis, dein evanescentibus 
inclusae, typice dyblastae, fuscae. 


Num rectius hoc genus nominandum sit Cyphelium an Acolium, varia 
possunt afferri; alterum tamen — neque ullum tertium — adhibendum est. Ne- 
gari non potest, nomen coii antiquius esse, in A ch. Univ. "apotheciis subses- 
silibus" praeditis speciebus tributum (i. e. plantis jure hue pertinentibus et insuper 
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Sphinctrinae turbinatae), et Cyphelii prima vice in Ach. Monogr. Lich. Ca- 
licioid. (Vet. Ak. Handl. 1815 p. 261) eodem sensu adhiberi. Observandum 
tamen est, illo eum numquam ut denominatione generica usum esse, sed tantum- 
modo ut significaret subdivisionem generis Ca/icii. Quod autem genus quum in 
plura dividendum esse perspexit, nomen Acolii rejecit et Cypheli in litteraturam 
lichenologicam introduxit. Quod quum praeterea factum sit in opere de his 
plantis classico, justum videtur denominationem adhibere, quam ipse Acharius 
alteri praetulit. 

1. C. tigillare Ach.: crusta areolato-verrucosa, citrina, hypothallo te- 
nuissimo citrino-albido; apotheciis innatis, disco tandem tumidulo, marginem 
tenuem excludente. 

Syn. Lecidea tigillaris Ach. Univ. p. 164, Wnbg. Lapp. p. 462. — 
Calicium Ach. Syn. p. 15, Smrft. Suppl. p. 277, Fr. L. E. p. 400, Schaer. 
Enum. p. 165. — Cyphelium Ach. in Vet. Ak. Handl. 1815 p. 266. — 
Acolium Mass. Mem. p. 150, Koerb. Syst. p. 303. 

Exs. L. Su. n. 151. — Schaer. n. 451. — Hepp n. 159. — Smrft. 
41199. — Rbnh,.n- 214. 


In ligno denudato, parietibus vetustis, cortice pinorum siccorum e. 
s. p. in silvaticis subalpinis totius regionis Scandinavicae, septentrionem ver- 
sus rarescens, sed usque ad Alten Finmark. occid. et Jarfjorden Finmark. 
orient. progrediens. 


Asci elongati, lineari-clavati; sporae octonae, dyblastae, utrinque obtusis- 
simae, medio vix constrictae, fuligineo-fuscae, 0,014—20 mm. longae et 0,008—11 
mm. latae. — In speciminibus circa Upsaliam lectis et crusta. crassiuscula prae- 
ditis. inter sporas dyblastas unam alteramve poly- (praecipue cruciatim tetra-) 
blastam vidi, unde nexus cum Acolio Notarisii T ul. elucet. Cír. Vet. Ak. Förh. 
1855 p. 17. 


69. Calicium Pers. emend. 


Thallus crustaceus, uniformis l. oblitteratus; apothecia plus minus 
turbinata, stipitata, primitus aperta, excipulo proprio aterrimo marginata; spo- 
rae octonae, oblongae l. subovoideae, simplices 1. dy—tetra-blastae, fuligineo- 
fuscae, ascis cylindrico-clavatis diu persistentibus inclusae. 


= excipulo fuscescenti-pruinoso. 


1. C. hyperellum Ach.: crusta glebuloso-granulosa, inaequabili, flavo- 
virescente, hypothallo albo subbyssino enata; apotheciis sublentiformibus, 
subtus ferrugineis, demum cum disco umbrino-nigricantibus, stipite elonga- 


to, valido, atro, nitido ; sporis dyblastis. 
44 a 
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Syn. Calicium hyperellum Ach. Univ. p. 237 et Syn. p. 59 (p. p.), 
Vet. Ak. Handl. 1816 p. 272, Wnbg. Lapp. p. 485, Fr. L. E. p. 389, 
Schaer. Enum. p. 166 (a—5), Mass. Mem. p. 152, Koerb. Syst. p. 311. 

Exs. L. Su. n. 8. — Schaer. n. 241, 242. — Smrft. n. 56, 136. 

ß. baliolum (Ach.): crusta subfrustulosa; apotheciis atris (non vel ob- 

solete ferrugineo-pruinosis), nitidis. 

Syn. Calicium baliolum A ch. Univ. p. 238, Vet. Ak. Handl. 1816 p. 123. 

Calicium hyperellum 8. baliolum W nbg. Lapp. p. 485, Ach. Syn. p. 59. 

Exs. Smrft. n. 137. 


Ad corticem pini, abietis, betulae in Lapponia, Nordlandia, Finmar- 
kia, septentrionem versus aeque longe ac Pinus silvestris progrediens; var. 
O. ad betulas Lapponiae silvaticae rarius. 

Sporae dyblastae, utrinque rotundatae, medio constrictae, olivaceo-fuscae, 
0,010—11 mm. longae et 0,005—6 mm. latae. 


2. C. trachelinum Ach.: crusta laevigata, cinerascenti-albida |. nulla; 
apotheciis turbinato-lentiformibus, subtus rufo-ferrugineis, demum cum disco 
ex umbrino nigricantibus, stipite elongato, firmo, atro, nitidulo; sporis dy- 
blastis. 

Syn. Calicium trachelinum Ach. Univ. p. 237, Syn. p. 58, Vet. Ak. 

Handl. 1816 p. 272, Fr. L. E. p. 390, Mass. Mem. p. 152, Koerb. Syst. p. 311. 

Calicium sphaerocephalum a. Wnbg. Lapp. p. 486. 

Calicium salicinum Smrft. Suppl. p. 180. 

Calicium hyperellum e. salicinum S chaer. Enum, p. 167. 

«Boss APS in 7.0 Sichiaier n.248. 


f. xylonellum (Ach.): apotheciis nigricantibus (vel obsolete umbrino- 
pruinosis), magis globosis, massam sporalem margine inflexo saepe coércente. 
Syn. Calicium zylonellum Ach. Univ. p. 236, Syn. p. 58, Vet. Ak. 
Handl. 1816 p. 120. 
Calicium sphaerocephalum 6. zylonellum Wnbg. Lapp. p. 486. 


Ad truncos decorticatos et ligna putrescentia pinorum, salicum, be- 
tularum per totam regionem Scandinavicam Lapponiamque Kemensem sat 
frequenter. 

Sporae ovoideo-oblongae, dyblastae, olivaceo-fuscae, 0,008—10 mm. lon- 
gae et 0,003—4 mm latae. 

* * 


excipulo flavo- l. aeruginoso-pruinoso. 
3. C. roscidum (Ach.): crusta granulato-subleprosa l. ruguloso-verru- 
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cosa |. subnulla; apotheciis lentiformibus, disco mox tumido una cum mar- 
gine flavo-viridi-pruinoso, tandem subnudo, olivaceo-nigricante, stipite crasso, 
brevi, atro; sporis dyblastis. 

Syn. Calicium hyperellum b. roscidum Ach. Univ. p. 238 et Syn. p. 

59 (salt. p. p. sed descr. mala). 
Calicium roscidum Ach. in Vet. Ak. Handl. 1816 p. 275 (descr. mala), 
Smrft. Suppl. p. 181 (a), Fr. L. E. p. 396, Mass. Mem. p. 153. 
Calicium adspersum Ach. Syn. p. 56, Schaer. Enum. 167 (a. et £.), 
Mass. Mem. p. 153, Koerb. Syst. p. 312. — Cyphelium Ach. in Vet. Ak. 
Handl. 1815 p. 265. 

Calicium mutabile Ach. in Vet. Ak. Handl. 1817 p. 234. 

Exs. Schaer. n. 244, 245. — Zw. n. 99. 

In tigillis pini putrescentibus Nordlandiae meridionalis (Smrft.). 

Etsi descriptio Achariana Cal. hyperelli 8. roscidi in hanc speciem minus 
bene quadret, planta tamen ab eo respecta saltem maximam partem huc perti- 
net; cfr. Flke. D. Lich. IIl. p. 3. — Sporae dyblastae, olivaceo-fuscae, 0,011 
—14 mm. longae et 0,006 mm. latae. 


4. C. trabinellum Ach.: crusta subnulla, hypothallo tenuissimo, albido- 
cinerascente; apotheciis turbinatis, disco planiusculo, mox nudo, atro, mar- 
gine prominulo, flavo-virescenti-pruinoso, stipite brevi, validiusculo, atro; 
sporis dyblastis. 

Syn. Calicium xylonellum 8. trabinellum Ach. Meth. p. 93. 

Calicium trabinellum Ach. Meth. Suppl. p. 15, Vet. Ak. Handl. 1816 

p. 270, Mass. Mem. p. 153, Koerb. Syst. p. 313. 

Calicium orochroum Wnbg. in Ach. Meth. Suppl. p. 15. 

Calicium claviculare 8. trabinellum Ach. Univ. p. 235. 

Calicium chlorellum ß. orochroum W nbg. Lapp. p. 487. 

Calieium chlorellum 8. trabinellum Ach. Syn. p. 60. 

Calieium roscidum 8. trabinellum Smrft. Suppl. p. 181. 

Calicium phaeocephalum b. Fr. L. E. p. 394. 

Calicium adspersum y. trabinellum Schaer. Enum. p. 167. 

Calieium roscidum 8. roscidulum N yl. Mon. Cal. p. 17. 

Exs. Smrft. n. 138. — Schaer. n. 246. 

In parietibus ligneis caudicibusque putrescentibus pini in silvaticis 
Nordlandiae, Lapponiae Suecicae et Kemensis sat frequens; in Finmarkia 
non observatum. 
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Priori quidem valde affine, sed constanter minus, disco plano, primitus 
pruinoso sed mox atro, stipitibus gracilioribus, crusta subnulla e. s. p. Sporae 
quoque minores, dyblastae, olivaceo-fuscae, 0,007—8 mm. longae et 0,004—5 mm. 
latae. — Microscopica examinatio speciminum originalium abunde suadet, C. tra- 
binellum Ach. s. C. orochroum Wnbg. hujus loci esse neque ad Chaenothecam 
phaeocephalam pertinere, ut varii auctores voluerunt. 


* * * excipulo albido-pruinoso. 


5. C. curtum Turn. et Borr.: crusta tenuissima, granulosa, cine- 
rascente |. vulgo nulla; apotheciis turbinato-cylindricis, stipite brevi, firmo, 
margine coarctato, albicanti-pruinoso, disco cylindrico-protruso; sporis dy- 
blastis. 

Syn. Calicium sphaerocephalum 6. abietinum Ach. Syn. p. 58. 

Calicium cerviculatum Ach. in Vet. Ak. Handl. 1816 p. 119. 

Calicium abietinum Smrft. Suppl. p. 179. 

Calicium curtum Fr. L. E. p. 387. 

Exs. L. Su. n. 13. 


Ad ligna putrida salicina Nordlandiae Saltensis parcius (S mrft.); "de- 
minutum ad alnos in Lapponia Kemensi legit E. Nyl." 


Apotheciorum discus aetate nudus, niger evadit. — Sporae ellipsoideae, 
dyblastae, nigricantes, 0,008—10 mm. longae et 0,005—6 mm. latae. 


* * * * excipulo nudo, atro, 


6. C. nigrum Schaer.: crusta tenuissima, (tenuiter granulata, albo- 
einerascente 1.) suboblitterata; apotheciis turbinatis, aterrimis, disco cylin- 
drico-protruso, stipite nitido, nigro, validiusculo, plus minus elongato ; spo- 
ris dyblastis. 

Syn. Calicium melanophaeum Smrft. Suppl. p. 179. 


Calicium nigrum Schaer. Enum. p. 169 (a. et £.), Koerb. Syst. p. 308. 

Exs. Schaer. n. 248. — Zw. n. 20. 

In lignis putrescentibus, imprimis abietinis, Lapponiae Pitensis atque 
Nordlandiae Saltensis rarius (Smrft.). 

A sequentibus duabus statura altiore, apotheciis turbinatis, disco protru- 
so sporisque dyblastis bene diversum; a C. melanophaeo Ach. vero, quod ad 
Chaenothecas pertinet, toto coelo abhorret. Minor est differentia a C. curto et 
in statura elatiore et excipulo nudo nec albopruinoso tantum fere sita. — Spo- 
rae dyblastae, obtuse ellipsoideae, medio leviter constrictae, fuligineo-fuscae, us- 


que ad 0,011 mm. longae et 0,005 mm. latae. — Synonyma plura certa in prae- 
sente non audeo afferre. 
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7. C. pusillum (Ach.): crusta nulla, hypothallo tenuissimo, byssino, 
albido; apotheciis minutis, e subgloboso turbinato-lentiformibus, disco sub- 
plano, fusco-atro; stipite brevi, gracili, nigro; sporis simplicibus. 

S yn. Calicium claviculare n. pusillum. A ch. Univ. p. 236. 

Calieium subtile Ach. Vet. Ak. Handl. 1816 p. 117, Fr. L. E. p. 388 (b.), 

Calicium claviculare 8. subtile Wnbg. Lapp. p. 485, Ach. Syn. p. 57. 

Calicium pusillum Smrft. Suppl. p. 178, Koerb. Syst. p. 308. — Cy- 

phelium Mass. Mem. p. 158. 
Calicium migrum y. pusillum Schaer. Enum. p. 169. 


Pete in MS Smritin 99% 2 Zw. Dip. 


In ligno fabrefacto truncisque decorticatis, praecipue salicinis, per 
Nordlandiam Lapponiamque Suecicam atque Kemensem silvaticam 


Sporae octonae, oblongae, simplices (l. obsolete dyblastae), fuscidulae, 
0,007—9 mm. longae et 0,003—4 mm. latae. — In Flke. exs. I, c. sporae sim- 
plices, non dyblastae adsunt, quare syn. Flórkeanum ad hanc speciem, non ad 
C. nigrum pertinet. 


* C. albo-atrum (Flke.): crusta leprosa, alba, cum hypothallo con- 
colori confusa; apotheciis minutis, turbinato-lentiformibus, disco nudo, ater- 
rimo, dilatato, scabrido, demum subtuberculato, stipitibus tenuissimis, bre- 
vibus, concoloribus; sporis simplicibus l. obsolete dyblastis. 

Syn. Calicium albo-atrum Smrft. Suppl. p. 178, Fr. L. E. p. 398, 
Schaer. Enum. p. 170, Koerb. Syst. p. 309. — Cyphelium Mass. Mem. 
p. 155. 

Calicium minutellum Ach. in Vet. Ak. Handl. 1816 p. 118 (fide F r.). 

Exs. Zw. n. 100. — Hepp n. 156. 

Ad corticem vetustum Salicis Capraeae in Saltdalen Nordlandiae ra- 
ro (Smrft.) 

Sporae octonae, oblongae, vulgo simplices, fuscidulae, 0,005—7 mm. lon- 
gae et 0,0020—25 mm. latae. 

8. C. byssaceum V r.: crusta subnulla; apotheciis subtilissimis, clavato- 
turbinatis, nitidis, aterrimis, disco punctiformi impresso, stipite tenui, brevi, 
concolori. 

Syn. Calicium pullulatum Ach. in Vet. Ak. Handl. 1816 p. 121, 

Smrft. Suppl. p. 178. 

Calicium byssaceum Fr. L. E. p. 399, Schaer. Enum. p. 170. — Ste- 

nocybe Koerb. Syst. p. 307. 


Exs. L. Su. n. 12. — Th. Fr. n. 48. — Rbnh. n. 103. 
44 b 
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Ad corticem alnorum et salicum (praecipue S. glaucae) verisimiliter 
per totam Scandinaviam; in Nordlandia saltem et Finmarkia sat frequens. 

"Thallus vulgo prorsus deest, sed interdum cortex strato tenuissimo fuligi- 
neo-atro subbyssaceo (hypothallo?) est vestitus. Asci elongati, anguste cylindri- 
ci; sporae simplices |. obsolete dyblastae, ovoideo-oblongae, fuligineo-fuscae, 
0.008—10 mm. longae et 0,005—4 mm. latae; immixtae inveniuntur quoque majo- 
res, 0,014 mm. longae et 0,005 mm. latae. 

Nullam sufficientem video rationem, cur species minutae, sub nomine 
generico Stenocybes a Cl. Nylandro primo, dein a Cel. Koerbero compre- 
hensae, a ceteris Caliciis disjungantur. Nota e sporis "normaliter 3-septatis” 
sumpta adeo est fallax, ut in speciminibus arcticis C. byssacei vix. ullam inveni- 


re potuerim sporam tetrablastam. Nec habitu externo magnopere a Cal. tristi 
Koerb. abhorrent. 


70. Chaenotheca Th. Fr. 


Thallus crustaceus, uniformis |. oblitteratus; apothecia stipitata, plus 
minus turbinata, primitus aperta, excipulo proprio atro fuscove marginata; 
sporae simplices, orbiculares, coloratae, ex ascis mox fatiscentibus ejectae 
paraphysibusque intricatis immixtae. 


Jam supra rationes attuli, cur nomen Cyphelii potius quam synonymon 
Acolii sit usurpandum. — Mirum sane videtur, illud posse generi praesenti adseri- 
bi, et tamen nunc vulgo videmus ”Cyphelium Ach.” ut denominatio generica 
specierum adhiberi, quarum ne una quidem ab Achario ita nominata est. Quae 
quum ita sint, jam antea (Vet. Ak. Fórh. 1856 p. 126) generi, a Cell. De 
Notaris (addito Æmbolo DNtrs.), Massalongo, Koerbero aliisque Cy- 
phelium dicto, adtribui nomen Chaenothecuae, fugacem ascorum naturam indicans. 

* excipulo flavo-viridi-pruinoso. 

1. C. chrysocephala (Turn): crusta granulato-conglomerata, rugulosa, 
citrina, hypothallo albo evanido; apotheciis turbinato-lentiformibus, primitus 
dense flavo-pulverulentis, disco planiusculo, umbrino, stipite atro, gracili. 

Syn. Calicium chrysocephalum Ach. Univ. p. 239, Syn. p. 60, Vet. 

Ak. Handl. p. 269, Wnbg. Lapp. p. 487, Smrft. Suppl. p. 182, Fr. L. 
E. p. 393, Schaer. Enum. p. 170. — Cyphelium Mass. Mem. p. 157, 
Koerb. Syst. p. 316. 

Exs. L Su. n. 6. — Schaer. n. 12. — Rbnh. n. 211. 


Ad parietes ligneos vetustos et praecipue corticem frustulosum abie- 
tum, ramos emortuos, squamas strobilorum Pini siccas Lapponiae silvaticae 
Nordlandiaeque parcius. 


Sporae simplices, orbiculares, fuscidulae, diam. circ. 0,004—5 mm. 
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2. Ch. phaeocephala (Turn.) 8. chlorella (Ach.): crusta tenuissima, 
laevigata, albo-cinerascente 1. obsoleta; apotheciis clavato-turbinatis l. obova- 
tis, disco demum prominente, umbrino, excipulo flavo-viridi-pruinoso, stipi- 
tibus brevibus, gracilibus, fusco-nigris. 

Syn. Calicium chlorellum Ach. Univ. p. 239, Syn. p. 60, Vet. Ak. 

Handl. 1816 p. 267, Wnbg. Lapp. p. 487 («). 

Calicium phaeocephalum *chlorellum Fr. L. E. p. 395. 

In parietibus ligneis Lapponiae australioris parcius (Wnbg.). 

In his terris rarissima species, cujus specimina arctica in herb. Wnbg. 
desunt; in herb. Agrel. adest tamen specimen vix dubie authenticum. — Sporae 
simplices, orbiculares, fuscidulae, diam. 0,00;—6 mm. 


* * excipulo albido-pruinoso. 


3. Ch. trichialis (A ch.) 8. filiformis (Schaer.): crusta e squamulis mi- 
nutis crenatis granulosisque contexta, pallide cinereo-virente, hypothallo al- 
bido; apotheciis turbinato-globosis, extus albo-pruinosis, disco demum tu- 
midulo, umbrino-fusco, stipitibus longis, filiformibus, nigris l. totis albido- 
pruinosis. 

Syn. Calicium claviculare W nbg. Lapp. p. 485. 

Calicium brunneolum S mrft. Suppl. p. 182. 

Calicium trichiale 8. filiforme Schaer. Enum. p. 172. 

Exs. Hepp n. 158. 


In cortice frustuloso pini abietisque in Lapponia Tornensi (Wnbg.) 
et ad truncos putridos pini et alni Nordlandiae Saltensis passim (S mrft.). 

Forma primaria (Calicium trichiale A ch. Univ. p. 243, Syn. p. 62, Vet. 
Ak. Handl. 1816 p. 277, Fr. L. E. p. 389, Schaer. Enum. p. 172; Cyphelium 
Mass. Mem. p. 156, Koerb. Syst. p. 314) differt crusta lobulato-granulosa |. 
crenato-squamulosa, apothecis brevius stipitatis e. s. p. Planta Sommerleltiana 
allata ad novam, si placet, varietatem (y. /lerwosam) potest referri, magis etiam 
quam f. depauperatam, crusta tenuissima, albicante |. subnulla, apotheciorum sti- 
pitibus elongatis, flexuosis. — Sporae simplices, orbiculares, fuscidulae, diam. 
0,003—5 mm. 

Calicium quercinum Smrft. Suppl. p. 180 in herb. ejus deest et haud 
dubie eam ob caussam receptum est, quod C. claviculare Wnbg. pro hujus 
synonymo habitum est. Quae igitur species inter lichenes arcticos non est ad- 
mittenda. 


71. Coniocybe Ach. 


Thallus crustaceus uniformis 1. obsoletus; apothecia stipitata, sphaeri- 
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ca, primitus aperta, excipulo proprio minuto, valde patente; sporae simpli- 
ces, orbiculares ‚diaphanae, ex ascis mox fatiscentibus ejectae et paraphy- 
sibus implexis immixtae. 

1. C. furfuracea (L.): crusta granulato-furfuracea, sulphurea; apothe- 
ciis sphaericis, demum fuscis, una cum stipitibus elongatis atris primo sul- 
phureo-floccoso-pulverulentis. 


Syn. Calicium capitellatum Ach. Univ. p. 241, Syn. p. 61, Wnbg. 
Lapp. p. 487, Smrft. Suppl. p. 182. 

Coniocybe furfuracea Fr. L. E. p. 382, Schaer. Enum. p. 175, Koerb. 
Syst. p. 318. 

Exs. L. Su. n. 3. — Schaer n. 14. 


Ad radices arborum emortuarum, supra quisquilias suboccultas e. s. 
p. Nordlandiae, Lapponiae Sueciae et Kemensis, quin etiam Groenlandiae 
(ubi usque ad 1000 ped. supra mare invenit J. Vahl) passim. 


Asci breves, cylindrico-oblongi mox dilacerantur, quum sporae in apici- 
bus sitae sunt evolutae, quare ceterae sporae, asco soluto, inter paraphyses fi- 
liformes, capillieii instar intricatas maturescunt. Sporarum diam. 0,0025—30 mm. 


Ser. IV. PYRENOCARPI. 


Apothecia thallo immersa, excipulo thallode 1. mutato praedita, apice 
poro pertusa. 


Partes apotheciorum harum plantarum non semper satis sunt distinctae, 
quare paucissimi scriptores idem nominarunt epi-, peri- vel amphi-theeium. Cir. 
Lónnr. in Flora 1858 n. 38. H.l. verbo amphitheeii intelligo stratum s. integu- 
mentum apotheciorum exterius (excipulum), nunc minutum l. indistinctum (v. c. 
Dermatocarporum ), nunc hemisphaericum (v. c. in Stigmatommate, Microgle- 
na e. s. p.), numquam integrum, semper nudum. Peritheeü autem verbo utor, 
ut integumentum nuclei interius. (hypothecium) significem, semper integrum et thal- 
lo immersum (numquam nudum), sed — ut amphithecium — nunc incoloratum, 
nunc extus plus minus obscure coloratum. 


Fam. XII. ENDOCARPEI. 


Thallus foliaceus, monophyllus 1. polyphyllus, imbricato-lobatus. A- 
pothecia thallo plus minus inclusa. 


72. Dermalocarpon Esch w. 
Thallus foliaceus I. squamulosus; apothecia thallo inclusa, velut puncta 
in superficie sese praebentia, amphithecio indistincto, perithecio hyalino l. ex- 


tus demum nigricante; nucleus coloratus, gelatinosus, paraphysibus diffluen- 
tibus; sporae simplices, incoloratae, suboctonae. 
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In Flora 1858 n. 38 Amic. Lónnroth sufficientes attulit rationes, cur 
genera Massalongiana Ændocarpon et Placidium s. Koerberiana Endocarpon et 
Endopyrenium1) conjungantur; plura de hac re afferre superfluum videtur. Id 
modo lubet addere, Catopyrenium Koerb. nullo jure mihi videri ab his gene- 
rice posse divelli, nam nimia sane ita vis tribuenda esset perithecio plus minus 
nigrescenti — notae praeterea minime constanti (cfr. infra). — Rectissime hoc 
erratum ab lichenologis hodiernis commissum demonstravit, quod nomine Endo- 
carpi E. miniatum ceterasque species sporis simplicibus octonis hyalinis prae- 
ditas salutant; e descriptione enim Hed wigii evidentissime elucet, eum pro En- 
docarpo habuisse solum E. pusillum (non Mass. nec Koerb.), quod fovet "se- 
mina in thecis duo ovalia ex albo dilutissime fuscella" i. e. Dermatocarpon Schae- 
reri Koerb. — Hactenus cum Lónnr. consentire licet, sed quum ceteris 
hodiernis Ændocarpis ( miniato, fluviatili, hepatico etc.) novum tribuit nomen 
(Rhodocarpon ), nescire. videtur, Cl. Eschweiler jam ante idem omnino fe- 
cisse. llle enim (Syst. Lich. p. 21— 922) rectissime observavit, adesse in "En- 
docarpo Hed w.! apothecium globosum, thallo immersum" et "thecas [sporas] 
ellipticas, annulatas, binas, ascis inclusas" atque "typum generis esse Endocar- 
pon Hedw. ab Illustr. Auctore optime depictum" (vid. Hedw. St. Crypt. T. 
IL tab. XX f. 1). Nullum igitur dubium potest exsistere, quin suo Endocarpo 
Eschweiler idem intellexerit ac Hedwig; novum deinde condidit genus, Der- 
matocarpon, cui adscripsit "plurima Endocarpa Ach.", praeterquam quod "spe- 
cies thallo omnimodo erustaceo gaudentes ad Verrucariam, Porinam pertineant". 
Dermatocarpon Eschw. est igitur synonymon antiquius Rhodocarpi Lónnr. 
(cfr. quoque Fr. S. O. V. p. 259); Cel. Koerber nomina Endocarpon et Der- 


matocarpon contrario prorsus modo adhibuit. 


1. D. miniatum (L.): thallo cartilagineo-coriaceo, rigido, cinerascente, 
subtus nudo, fulvescente, demum nigro, submonophyllo, umbilicato-affixo ; 
ostiolis prominulis, fusco-nigris. 
Syn. Endocarpon miniatum Ach. Univ. p. 302, Syn. p. 101, Wnbg. 
Lapp. p. 462, Fr. L. E. p. 408, Schaer. Enum. p. 231 (excl. y. et à.), 
Mass. Rich. p. 183, Koerb. Syst. p. 100. 

Exs. L. Su. n. 276. — Schaer. n. 112. — Stenh. n. 28. — Smrft. 
n. 99. 


B. complicatum (S w.): thallo caespitoso-polyphyllo, lobis adscenden- 
tibus, imbricatis complicatisque. 


Syn. Endocarpon complicatum Ach. Univ. p. 303, Syn. p. 102. 
Exs. Schaer. n. 113. 


1) Non major exstat inter haec genera differentia, quam inter Placodium chrysoleucum et con- 
generes, 


49 a 


35^ 


y. diffractum Th. Fr.: thallo e foliolis adpressis, minutis, crustam 
areolato-rimulosam ambitu lobatam formantibus contexta. 

Syn. Endocarpon miniatum B. pusillum Wnbg. Lapp. p. 462? 

Endocarpon tephroides Smrft. Suppl. p. 137 (p. min. part.). 

Formae a. et £. adsunt ad rupes apricas tam graniticas quam calca- 
reas totius regionis Scandinaviae inferalpinae passim atque Groenlandiae (us- 
que ad Disco-Eiland et alti. 300 ped. supra mare); var. y. in rupibus apri- 
cis Nordlandiae Saltensis (Smrft. hb.). 

Var. y. habitu D. monstruosum (Schaer.) (= Parmelia Schaereri Fr. 
L. E. p. 106, apotheciis Lecanorae cujusdam adnatis) quodammodo refert, quod 
tamen crusta multo crassiore, pallidiore e. s. p. diflert. —- Asci subclavati, spo- 
rae octonae, oblongae, subhyalinae, 0,014—16 mm. longae et 0,006 mm. latae. 

2. D. fluviatile (W eb.): thallo membranaceo-coriaceo, flaccido, hu- 
mido laete viridi, sicco fuscescente, subtus nudo, pallide flavo, dein nigro, 
imbricato-lobato; ostiolis leviter prominulis, nigris. 

Syn. Endocarpon Weberi Ach. Univ. p. 304, Syn. p. 102. 

Endocarpon fluviatile Wnbg. Lapp. p. 462, Fr. L. E. p. 409, Mass. 

Rich. p. 185, Koerb. Syst. p. 101. 

Endocarpon miniatum y. aquaticum Schaer. Enum, p. 232. 

Exs: D Sun“ 87.0 Sitenh n3929. ——» eher on 9114. 

Sub aqua in lapidibus rivulorum Lapponiae silvaticae infimae Nord- 
landiaeque meridionalis rarius (Wnbg., Smrft. hb., Lindberg). 

Ascos et sporas in permultis speciminibus non potui invenire, modo sper- 
mogonia innumera, spermatia linearia, elongata, paullum curvata, luteola continentia. 

Quo jure possit Schaerer aliique hane speciem pro Lichene aquatico 
L. Fl. Su. p. 417 habere, nescio. Descriptio hoc minime suadet: "foliaceus re- 
pens lobatus obtusus, peltis haemisphaericis maximis." Praeterea suam plantam 
e paludibus Norbyensibus prope Upsaliam indicat Linnaeus, sed in tota regi- 
one Upsaliensi nullum D. fluviatilis observatum est vestigium. 

3. D. rufescens (Ach.): thallo coriaceo, foliaceo-squamoso, rotunda- 
to-lobato, lobis adscendentibus, imbricatis, undulato-flexuosis, rufo-fuscis, 
hypothallo nigricante; ostiolis protuberantibus, nigris. 

Syn. Endocarpon rufescens Ach. Univ. p. 304, Syn. p. 100. — En- 

dopyrenium Koerb. Syst. p. 323. 

Endocarpon Hedwigii «. et 8. Wnbg. Lapp. p. 461 (p. p.). 

Endocarpon pusillum b. rufescens Fr. L. E. p. 411, Schaer. Enum. p. 234. 

Exs. Zw. n. 22. — Hepp n. 219. — Rbnh. n. à. 
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In fissuris et supra muscos rupium in regionibus recentioris forma- 
tionis Nordlandiae (Alstenöe: Bl., Saltdalen: F. Unand. et Smrft. hb.) et 
Finmarkiae occidentalis (Tromsöe: ipse, Alten: Wnbg. etc.) passim parcius. 

Praecedentes et sequentes adeo conjungit, ut, quum nec ab his nec ab 
illis jure possit disjungi, has in unum genus connectat. — Asci elongati, an- 
.gusti, cylindrico-clavati, sporas octonas includentes, una serie dispositas, subovoi- 
deas, hyalinas, intus primitus oleoso-granulosas, 0,016—18 mm. longas et 0,007 —8 
mm. latas; paraphyses in massam gelatinosam hyalinam omnino dilfluxae. Ændo- 
carpon pusillum Mass. Rich. p. 185, sec. Koerb. p. p. hic quaerendum, vix 
merito huc potest trahi ob sporarum justo minorem magnitudinem (0,0122 mm. 
long. et 0,004ss mm. lat.). 


4. D. hepaticum (Ach.): thallo coriaceo, discreto-squamuloso, squa- 
mulis rotundatis, repandis, adnatis, brunneo-nigricantibus, hypothallo atro- 
fibrilloso; apotheciorum ostiolis protuberantibus, nigris. 

Syn. Endocarpon hepaticum Ach. Univ. p. 298. 

Endocarpon Hedwigii a. et 8. Wnbg. Lapp. p. 461 (p. p.). 

Endocarpon pusillum Fr. L. E. p. 411 (p. p.), Schaer. Enum. p. 234 

(p.p). Mass. Rich. p. 185. — Fourier alter. Syst. p. 323. 

Exs. Schaer. n. 464. — Smrft. n. 141. 


Ad terram nudam et supra muscos emortuos ad rupium latera in in- 
feralpinis Nordlandiae Finmarkiaeque passim, ut etiam Groenlandiae occident. , 
ubi in sinubus altitudinem 1000 ped. supra mare attingit. 


A praecedente forte non satis distinctum et thallo arctius adnato, minus 
evoluto, brunneo-nigricante sporisque paullo minoribus tantummodo diversum. Sunt 
enim in ascis elongatis, angustis, cylindrico-clavatis octonae, oblongo-ovoideae 
l. subovoideae, hyalinae, 0,012—14 mm. longae et 0,006—7 mm. latae. 


9. D. daedaleum (Krempelh.): thallo subcartilagineo, foliaceo-cru- 
staceo, ambitu rotundato-lobato, lobis subadpressis, in crustam subcontigu- 
am lobulato-effiguratam vulgo connatis, e glauco fuscescente (humido vire- 
scente), aetate fuliginoso l. albo-pruinoso, cinerascente; apotheciis protube- 
rantibus, ostiolis fuscescenti-atris, perithecio albo. 


Syn. Endocarpon tephroides Smrft. Suppl. p. 137 (p. p.). 


Endocarpon daedaleum  Krempelh. in Flora 1855 n. 5. — Endo- 
pyrenium Koerb. Syst. p. 324. 


Exs. Stenh. n. 30 c. 


Supra muscos, in terra turfosa et subnuda per totam regionem Scan- 
dinavicam passim copiose; in Groenlandia, ut videtur, rarius (Rittenbenk). 
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Sequenti affine et cum D. Zepatico quodammodo connectens. Ab hoc 
tamen colore thalli facile distinguitur, ab illo (quocum perperam a Nylandro 
conjungitur) thallo majore, crassiore, contiguo neque  rimuloso-areolao, am- 
bitu numquam crenulato sed rotundato-lobato, unde in statu infantili subpeltatum, 
D. cinereum autem stellatum evadit, ostiolis fuscescentibus, perithecio (persisten- 
ter?) albo. Asci subclavati, sporae octonae, subhyalinae, elongato-oblongae, 
0,017—22 mm. longae et 0,005—7 mm. latae. 


6. D. cinereum (Pers.): thallo cartilagineo-membranaceo, subfoliaceo- 
crustaceo, areolato-rimoso, ambitu effigurato radiato crenatoque, arcte ad- 
nato, e fuscescente |. subhelvolo cinerascente, plus minus pruinoso; apothe- 
ciorum ostiolis atris, prominulis, perithecio demum atro. 


Syn. Endocarpon tephroides Ach. Univ. p. 297 (p. p.), Syn. p. 98 (p. p.), 
Wnbg. Lapp. p. 461, Smrft. Suppl. p. 137 (p. p.). 

Sagedia cinerea Fr. L. E. p. 413. — Endocarpon S chaer. Enum. p. 325, 
Mass. Rich. p. 185. — Catopyrenium Koerb. Syst. p. 325. 

Exs. L. Su. n. 275. — Zw. n. 103. 


Ad terram nudam, praecipue humidam, ad montium latera per totam 
Nordlandiam Finmarkiamgye inferalpinam passim frequens. 


In his terris multo magis quam in campestribus variat; infantilis saepe 
habitu externo aemulat Dimelaenam nimbosam vel Psoram atrorufam. | Perithe- 
cium primitus albidum dein nigrescit, sed ex hypothallo minime originem ducit, 
ut voluerunt scriptores. — Asci subelavati, sporae octonae, hyalinae, subfusifor- 
mes, 9,016—22 mm. longae et 0,006 mm. latae. ^ 


*3. Normandina Nyl. 


Thallus foliaceo-squamosus, monophyllus; apothecia thallo immersa, 
perithecio toto nigro, amphithecio minuto concolori, nucleo paraphysibus de- 
stituto, sporas oblongo-cylindricas plejoblastas fovente. 

Genus adhue incertum, fructificatione vix rite cognita; cfr. Leight. Ang. 
p. 13, Nyl. Prodr. p. 173, Mass. Sched. p. 178, Koerb. Pg. p. 43. — No- 
men antiquius Zenormandiae Del. adhiberi non potest, quum inter Algas jam 
tale adsit genus. 


1. N.? viridis (Ach.): thallo foliaceo, membranaceo, subrotundo, con- 
caviusculo, margine integerrimo inflexo, laete virescente, subtus albido; a- 
pothecüs ..... 

Syn. Endocarpon viride Ach. Univ. p. 00, Syn. p. 100, Smrft. Suppl. 

p. 137. 
Thallus Cladoniarum Fr. L. E. p. 208. 
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Solorina saccata b. laetevirens Schaer. Enum. p. 23. 

Cladonia digitata cum spermogoniis immersis Koerb. Syst. p. 31. 
Cfr. Pg. p. 43. 

Exs. L. Su. n. 37. — Fw. DL. n. 135. 


In terra turfosa et inter muscos locis humidis inferalpinis parcius: 
Nordlandiae Saltensis (Smrft^, ins. Lofodensium (Barth), Finm. occident. 
(Blytt) et orient, Lapponiae Kemensis adjacentis (ipse), Groenlandiae (A- 
maralik: J. Vahl). 

Dubii generis dubia species! Semper sterilis et maximam similitudinem 
cum phyllocladiis Cladoniarum praebens tamen seorsim proponenda videtur ob 
eximiam et evidentem cum N. jungermanniae Del. affinitatem, de cujus auto- 
noma natura non dissentiunt scriptores. Rectissime de planta praesente affert 
Smrft. I. c.: "Interdum eam in thallum Cenomyc. digitatae abire manifeste ob- 
servasse EN cum vero thallum C. digitatae nec semper nec vulgo hoc mo- 
do oriri viderim, dubia vera denuo excitabantur." 


“4. Endocarpon Hedw. 


Thallus subfoliaceus 1. squamaceus: apothecia immersa |. protube- 
rantia, perithecio extus plus minus distincte obscuro praedita; nucleus sub- 
gelatinosus, paraphysibus gelatinoso-diffluxis; sporae (vulgo) binae, murifor- 
mi-polyblastae, oblongae, demum fuscescentes. 


Genus sensu primario restituendum, cui praeterea adjunxit Cl. Lönnroth 
Sphaeromphalen Mass. et Stigmatomma Koerb., sed haec — etsi valde affi- 
nia — eodem jure sunt segreganda ac Placodium a Lecanora, Physcia a Ri- 
nodina e. s. p. 


. E. pulvinatum n. sp.: thallo coriaceo-cartilagineo, e squamis im- 
bricato- E suberectis, margine obtuse lobulatis crenulatisque, cervi- 
nis l. fusco-nigricantibus contexto, hypothallo nigricante, evanido; apothe- 
ciis minutissimis, ostiolo papillato, fusco-nigricante protuberantibus. 

In rupibus argillaceis circa Mortensnaes Finmarkiae orientalis passim 
sat copiose. 

Lichen maximopere insignis, melius evolutus quam Dermat. rufescens et 
Endoe. pusillum. Hedw. (Dermat. Schaereri Koerb.), sed habitu, colore, 
apotheciis magis cum Stigmatommate K oerb. congruens; est enim omnino ut 
St. clopimum thallo foliaceo, pulvinato-imbricato praeditum. Amphithecium sub- 
hemisphaericum, atrum, poro tenui pertusum; perithecium globosum, tenuissime 
et subindistincte extus obseuratum; asci numerosi, inflato-clavati; paraphyses sub- 
oblitteratae, gelatinosae; sporae magnae, binae, oblongae, utrinque obtusae, mu- 
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riformi-polyblastae, tandem fuligineae, blastidiis subangulosis, numerosis, in series 
dispositis, interstitiis 3—5 evidentioribus, O,048—60 mm. longae et 0,018—30 
mm. latae. Organa illa, de quibus mentionem facit Koerber (Syst. p. 327: 
"zahlreiche blassgefärbte Kügelchen") et quae a variis lichenologis vario modo 
interpretata sunt ("paraphyses moniliformes:" Mass. Rich. p. 116; "ausgetrete- 
ne Sporoblasten alter Sporen:” Koerb. |. c.; "gonidies hymeniales:” N yl. Syn. 
Lich. p. 47) abunde apud hanc speciem adsunt, elongato-ellipsoidea, luteola, intus 
granuloso-grumosa, magnitudine varia, inter ascos et gelatinam paraphysum sparsa. 


Fam. XIII. VERRUCARIEI. 


"Thallus crustaceus, uniformis. Apothecia thallo plus minus immersa. 


Subfam. 1.  Pertusariei. 


Apothecia subverrucaeformia, vulgo plejo-pyrenia, extus thallo ve- 
stita, amphithecio minuto (subnullo), nucleo paraphysibus distinctis praedito. 


73. Pertusaria DC. 

Thallus crustaceus, uniformis; apothecia verrucaeformia, e thalli tu- 
berculis formata, nucleos ceraceo-gelatinosos, plures, perithecio submem- 
branaceo hyalino inclusos foventia; sporae maximae, oblongae, simplices, 
subincoloratae. 

Transitum in Zecanoram ( Ochrolechiam ) quodammodo praebet. 

1. P. communis D C. 8. areolata (Clem.): crusta tartarea, compacta, 
plicato-rugosa, rimoso-areolata, glaucescente, nitida; apotheciis depresso-glo- 
bosis, ostiolis (vulgo) pluribus, nigricantibus, primitus subtiliter papillaefor- 
mibus, verruca circa ostiolum depressa; sporis (singulis 1.) binis, maximis. 

Syn. Porina pertusa 3. areolata Ach. Syn. p. 109. — Endocarpon 

Smrft. in Mag. f. Naturv. IX. p. 165. 

Endocarpon fallax à. rupicola Smrft. Suppl. p. 135. 

Pertusaria communis b. areolata Fr. L. E. p. 421. 

Pertusaria rupestris Schaer. Enum. p. 227, Mass. Rich. p. 187, K oerb. 

Syst. p. 382. 

Pertusaria areolata Mass. Rich. p. 189. 

Exs. Schaer. n. 592, 593. 

In rupibus submarinis occultis Nordlandiae Saltensis ex. gr. inter 
Lób et Mikelbostad (Smrft.). 

A forma primaria vix nisi statione differt; planta arctica certe ad P. com- 
munem nec ad P. Wulfenii pertinet. — Asci clavati; paraphyses capillares, la- 
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xae, Sporae binae, ellipsoideo-oblongae, simpliciter limbatae, intus oleoso gru- 
mosae, 0,160—205 mm. longae et 0,0;2—05 mm. latae. 


2. P. sorediata Vr.: crusta subcartilaginea, plicato-rugosa, rimoso- 
areolata, glauco-albicante; apotheciis primo fere semiglobosis, ostiolis soli- 
tariis |. Morbus) nigricantibus, mox apice in pulverem albidum sorediato- 
fatiscentibus, subtruncatis l. depresso-subglobosis , nucleis nigricantibus in 
lucem prodeuntibus; sporis singulis, maximis. 

Syn. Lichen globiferus Sm. sec. Nyl. Prodr. p. 98 (non sec. spec. 

Anglicum in herb. A grel.). 

Pertusaria sorediata Fr. S. Veg. Sc. I. p. 119. 

Ad corticem betulinum (ut videtur) in Lapponia Kemensi (E. Nyl.). 

Priori affinis, sed apotheciorum indole diversa. — Asci ventricosi, para- 
physes capillares, intricatae; sporae singulae, oblongae l. elliptico-oblongae, te- 
nuiter et simpliciter limbatae, intus granulato-oleosae, 0,122—134 mm. longae et 
0,050—60 mm. latae. 


3. P. lejoplaca (Ach.) 8. laevigata Th. Fr.: crusta tenni, membra- 
naceo-cartilaginea, laevigata, el UD. apotheciis oblongo-hemisphae- 
ricis, ostiolis 1—3 discretis, subdepressis, fuscescenti-nigricantibus, tandem 
rimose dehiscentibus; sporis octonis. 


Syn. Endocarpon lejoplacum Smeft. Suppl. | 04190: 
Exs. Smrft. n. 57. 


In cortice alnorum Nordlandiae Saltensis passim copiose (Smrft.), 
sed praeterea non observata. 

Asci cylindrico-elongati, paraphyses capillares liberae; sporae octonae, 
una serie dispositae, oblongo-ellipsoideae l. subellipsoideae, limbatae, luteolo-hy- 
alinae, 0,035—50 mm. longae et o15—24 mm. latae. — Forma primaria. ( Porina 
lejoplaca Ach. Univ. p. 309 («), Syn. p. 110, Pertusaria communis d. Fr. 
L. E. p. 421, L. Su. n. 94) differt crusta crassiore, apothecis magis eleva- 
tis, sporis majoribus — 0,074—sv mm. longis et 0,036 mm. latis — quaternis 
l. senis, quare specie forsan possint distingui. De synonymis exterorum dubius 
sum; Schaer. exs. n. 119 in altero a me examinato specimine est vera P. /e- 
joplaca, in altero. vera P. communis. — Pertusaria leucostoma Mass. Sched. 
crit. p. 145 s. P. Massalongiana Beltr. Bass. p. 258 vera videtur esse P. 
lejoplaca Ach., sed eorundem auctorum P. lejoplaca = var. laevigata. 

Ad hanc speciem verisimiliter p. p. pertinet Variolaria communis S mr ft. 
Suppl. p. 79, etsi haec formatio abnormis nulli certae speciei adscribi possit, 
quippe quae e pluribus originem ducat. 
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4. P. Sommerfeltii (Flke.): crusta membranaceo-cartilaginea, cinera- 
scenti-lactea, laevigata; apotheciis subconico-hemisphaericis, ostiolis subsoli- 
tariis, elevato-prominulis, fuscescenti-nigris; sporis octonis. 

Syn. Endocarpon pertusum W nbg. Lapp. p. 459 (excl. syn.). 

Endocarpon Sommerfeltii Flke. in Smrft. Suppl. p. 134. — Pertusaria 

Fr. L. E. p. 423, Schaer. Enum. p. 231. 

In cortice Salicis Capraeae, Populi tremulae, Juniperi Nordlandiae 
Saltensis haud rara (Wnbg. et Smrft.), Lapponiae Kemensis (Ivalojoki: 
Wnbg.) et Finmarkiae orientalis rarissima (Jarfjorden: ipse). 

Priori proxima sed distineta colore in cinereum. vergente, apotheciis mi- 
noribus, conoideis, ostiolis prominulis e. s. p. — Asci cylindrico-elongati ; para- 
physes tenues, capillares, subliberae; sporae octonae, una serie dispositae, ellip- 
soideae |. ellipsoideo-oblongae, late limbatae, oleoso-granulosae, luteolae, 0,030 
— 34 mm; longae et O,916—18 mm. mm. latae. 


5. P. glomerata (Ach.): crusta subcartilaginea, interrupte plicato- 
verrucosa, albida; apotheciis globularibus, agglomeratis, ostiolis solitariis, 
papillatis, nigricantibus; sporis quaternis. 

Syn. Porina glomerata Ach. Univ. p. 310, Syn. p. 111. — Pertusa- 
ria Schaer. Enum. p. 230, Mass. Rich. p. 189, Koerb. Syst. p. 388. 

Endocarpon globulare Smrft. Suppl. p. 136. 

Parmelia verrucosa b. Pertusaria Fr. L. E. p. 186. 

Exs. Schaer. n. 120. 

Supra muscos destructos in rupibus umbrosis inferalpinis Nordlandiae 
Saltensis parcius (S mrft.). 

Asci elongati, inflato-cylindrici; paraphyses capillares, liberae, flexuosae : 
sporae quaternae, rarius ternae, elongatae |. elongato-oblongae, utrinque obtusae 
|. se invicem comprimentes subfusiformes, late limbatae, luteolae, intus granuloso- 
grumosae, O,110—12> mm. longae et 0,53; —;0 mm. latae. 

6. P. zanthostoma (Smrft.): crusta membranaceo-tartarea, laevigata, 
alba; apotheciis elevatis, depresso-subglobosis, ostiolis subsolitariis, depressis, 
lutescenti-roseolis; sporis quaternis. 

Syn. Porina xanihostoma Smrft. in Vet. Ak. Handl. 1823 p. 115. — 
Endocarpon Smrft. Suppl. P. 136. — Pertusaria Fr. Ir Ex P: 497, Schaer. 
Enum. p. 228. 

Exs. Smrfft. my 1422 

Ad corticem juniperi exsiccati rariusque supra muscos graminaque 
destructa in maritimis Nordlandiae Saltensis ex. gr. ad nosocomium Bodöe 


(S mr ft.), 
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Asci ventricoso-saccati, paraphysibus laxe cohaerentibus, capillaribus ob- 
vallati; sporae ellipsoidae l. ellipsoideo-oblongae, quaternae, nucleo magno luteo 


oleoso-granuloso fetae, simpliciter et angustissime limbatae, 0,9055 ——74 mm. lon- 
gae et 0,032—38 mm. latae. — Species pulchella, ostiolis in singula verruca 


1—5 roseolis; habitu haud. paullum. Lecanoram tartaream refert, sed vix dubie 
distincta est species, quantum ex haud parva speciminum copia examinatorum 
concludere liceat. 


Subfam. 2. Pyrenulei. 


Apothecia verrucaeformia, monopyrenia, amphithecio hemisphaerico |. 
minuto, colorato, paraphysibus gelatinoso- diffluentibus 1. capillaceis. 


%6. Microglena Koerb. 


Thallus crustaceus 1. gelatinosus, uniformis; apothecia emergentia 1. 
thalli verrucis immersa, amphithecio subceraceo-molli et demum nigri- 
cante, perithecio carnosulo, albido l. extus fuscescente; paraphyses distinctae, 
capillares; sporae muriformi-polyblastae, pallide coloratae. 


1. M. sphinetrinoides (Nyl): crusta gelatinosa, pallide virescente, 
(rarius albida l. roseola); apotheciis emersis, subturbinato-hemisphaericis, 
eximie umbilicatis, primo cinnamomeis, dein nigris; sporis octonis, sub- 
fusiformibus. 

Syn. Verrucaria gelatinosa Smrft. Suppl. p. 140. 

Verrucaria muscorum b. Fr. L. E. p. 432 (p. p. 

Verrucaria sphinctrinoides N yl. Crypt. Scand. Nouv. p. 6 et tab. 1 f. 

4, Pyren. p. 35. 
xs Lh, Ern 24 


Supra muscos rupium (rarius ad terram subnudam) in inferalpinis 
subalpinisque totius verisimiliter regionis Scandinavicae; saltem in Nordlandia 
parcius (Smrft.), Finmarkia orientali et partibus Lapponiae Kemensis Rossi- 
caeque vicinis passim copiose (ipse), ad lacum Enare (E. Nyl.). 

Species distinctissima etsi quam maxime variabilis, ita ut formas juveniles 
facile pro distinetis speciebus haberes, praecipue quum apothecia minuta (sporis 
adhuc simplicibus |. dy—tetra-blastis in crusta crassa gelatinosa cinerescenti-roseola 
nidulant. Structura thalli, ut jam recte observavit Nylander, omnino est Col- 
lemacea; descriptio illius scriptoris, sec. pauca tantummodo specimina facta, quoad 
crustam praeterea est corrigenda. Haec enim est vulgo crassiuscula, gelatinosa, 
glebuloso-inaequalis, pallide virescens, in speciminibus minus evolutis albida, in 
terrigenis sordide roseola. Asei elongato-cylindrici, paraphysibus tenuissimis, 
subliberis cincti; sporae octonae, fusiformi-oblongae |. subfusiformes, utrinque 
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subattenuatae, episporio crassiusculo, luteolae, granuloso-murales, 0,040—52 mm. 
longae et 0,011—14 mm. latae. 

Verrucaria gelatinosa Ach. Lich. Univ. p. 283, Syn. p. 93, quam iden- 
ticam. censet Smrft. (“sine dubio illa moriens, mea vigens"), differt non solum 
crusta fusco-nigra, sed etiam (sec. specim. orig.) paraphysibus in gelatinam dil- 
fluxis, sporis in ascis saccato-clavatis octonis, ellipsoideis I. ellipsoideo-suboblon- 
gis, utrinque obtusis, murilormi polyblastis, luteolis, circ. 0,030 mm. longis et 
0,016 mm. latis, quare generi. Polyblastiae adnumeranda. E descriptione con- 
gruit Verrucaria nigrata Ny L Pyren. p. 21, quam primitus quoque pro vera 
V. gelatinosa Ach. habuit, quamvis postea hoc nomen plantae tribuerit certe di- 
versae "sporis incoloribus oblongis I. ellipsoideis, long. 0,100—1:5 mm., crass. 
0,0:5—50 millim.” 

A M. sphinctrinoide abunde diversa est M. muscorum (V r.) ( Verruca- 
ria Fr. S. O. V. p. 287, L. E. p. 432 (excl.b.), Schaer. Enum, p. 221, Verru- 
caria muscicola N yl. Crypt. Scand. nouv. p. 7 et fig. 6, Pyren. p. 40, Micro- 
glena muscicola Lónnr. in Flora 1858 n. 39), quam in Hladehammeren prope 
Trondhjem legi. Descriptionem videas ll. ec. et specimina in Th. Fr. exs. n. 
23. Hujus sporae sunt in ascis elongato-cylindricis, basi attenuatis et paraphy- 
sibus capillaribus cinetis binae I. quaternae, oblongae I. elongato- 1. fusiformi- 
oblongae, una serie dispositae, muriformi-myrioblastae, episporio tenui instructae , 
viridulo-stramineae. 60,053—ss mm. longae et 0,020—24 mm. latae. Verisimiliter 
in Scandinavia non rara est, quamvis usque ad ultimum tempus praetervisa; nunc 
lecta est in Blekingia (Aspegren sec. spec. in herb. Fries.), Oelandia (M. 
Flod., Gotlandia (Lönnr.), Bahusia (Ach. herb.1)), Nericia (M. Flod.), 


Norvegia ad Christianiam et Nidarosiam (ipse). 
77. Segestria Fr. 


Thallus crustaceus, uniformis; apothecia thallo immersa, amphithecio 
minuto, perithecio subgloboso, colorato, ostiolo vix pertuso; paraphyses 
capillares, flexuosae; sporae in ascis angustis octonae, subfusiformes, tetra- 


blastae, hyalinae. 
1. S. mammillosa n. sp: crusta cartilaginea, crassa, laxe adhaerente, 


intricate ramuloso-torulosa, umbrina l. fusco-nigricante; apotheciis numerosis- 
simis, thalli verrucis immersis et papillas elevatas uberiformes formantibus, 
solo ostiolo fuscescenti-atro obsolete pertuso denudato; perithecio subgloboso, 
apice in collum breve angustato, fusco-nigricante. 


In rimis rupium ad radicem alpis Kongshavnsfjeldet sinus Altensis 
Finmarkiae occidentalis d. 30 Apr. 1802 (Wnbg. herb.). 


1) Nylander quidem dicit: "supra muscos (verisimiliter e Suecia) in herb. Acharii”, sed 
Lönnroth locum natalem (Bahusiam) affirmat expressis verbis ibi allatum esse., 
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Inter Lichenes Pyrenocarpos maxime insignes hie certe numerandus est, 
nulli similis et vix quidem affinis. Ob internarum apothecii partium similitudinem 
eum ad Segestriam retuli, quamvis totus habitus, thallus e. s. p. omnino sit a- 
lius. — E lapide, quem inhabitat, facile potest secerni; e ramulis varie intrica- 
tis, adpressis, torulosis, nunc latis, nunc angustis formatus est thallus subtus non- 
nihil pallidior, e verrucis apotheciorum protuberantibus et undique congestis fa- 
ciem nodosam verrucosamque obtinens.  Apothecia prorsus demersa et apice 
tantummodo denudata, unde etiam amphithecium minutum, ostioliforme, fusce- 
scenti-nigricans; perithecium subglobosum, collo brevi angustiore instructum, ex- 
tus fuscescenti-nigricans I. subnigrum. — Asci elongati, cylindrici, basi attenuati, 
angustissimi, paraphysibus capillaribus intricatisque obvallati; sporae anguste fusi- 
formes, tetrablastae, luteolo-hyalinae, 0,022—26 mm. longae et 0,594 mm. latae. 

Segestrella rubra Vr. L. E. p. 430, Schaer. Enum. p. 208 s. Verru- 
caria rubra Smrft. Suppl. p. 140 e Lichenum numero est excludenda et Algis 
adscribenda; est enim Hildenbrandtia rosea Kütz., Aresch. Phye. Scand. p. 95: 


#8. Staurothele Norm. 


Thallus crustaceus, uniformis; apothecia immersa l. protuberantia , 
amphithecio plus minus distincto, perithecio tandem extus subcarbonaceo> 
subgloboso; paraphyses in gelatinam diffluentes, sporae paucae (vulgo binae); 
muriformi-polyblastae, coloratae. 

Hoc genere comprehendendae mihi videntur tam omnes Stigmatommatis 
Koerb. species quam eae generis Sphaeromphales ejusd., quae sporis singulis 
|. binis sunt praeditae. Inter has enim nulla alia adest differentia, quam apothecia 
immersa |. protuberantia , quorum re vera subtilior est diversitas quam e verbis 
librorum apparet, ut studium in natura institutum facile docet. — Ab Endocarpo 
thallo crustaceo tantummodo dillert. 

1 Sr. clopima (Wnbg): crusta tartarea, rimuloso-verrucosa, vire- 
scenti- |. nigricanti-fusca, hypothallo concolori; apotheciis protuberantibus, 
amphithecio superiorem perithecii globosi extus tenuiter nigricantis et collo 
angusto apice instructi partem tegente, apice poro pertuso. 

Syn. Verrucaria clopima Wnbg. in Ach. Meth. Suppl. p. 19, Univ. p. 

287, Wnbg. Lapp. p. 464. — Pyrenula Ach. Syn. p. 120. — Sagedia 
Fr. L. E. p. 415 (cfr. infra). 

Lecanora cervina «. protuberans Schaer. Enum. p. 56 (p. p.). 

Paraphysorma protuberans Mass. Rich. p. 117. 

Stigmatomma cataleptum Koerb. Syst. p. 338. 

Exs. Hepp n. 101. 
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In rupibus inferalpinis irrigatis umbrosisque Nordlandiae Finmarkiaeque 
passim rarius; in Groenlandia ad Holsteinborg (J. Vahl). 

Color crustae secundum locum natalem plus minus apricum vel abscon- 
ditum adeo variat, ut facile crederem, Cl. Lönnroth non errasse omnes S/ig- 
matommatis a Koerbero propositas species in unam conjungentem.  Directum 
tamen non me vidisse transitum inter plantam praesentem et St. clopimum Koerb. 
Syst. p. 339 (Sagediam clopimam Fr. |. c. p. max. part. , Lich. Su. exs. n. 415) 
fatendum est; forte quoque haec est quam maxime affinis species erusta castaneo- 
fusca, apotlieciis verrucis thalli magis demersis et ostiolo minus protuberante di- 
stineta Quae res ad interim in medio relinquenda. — Asci saccato-subclavati ; 
sporae binae, ellipsoideae, muriformes blastidiis numerosis, tandem fuligineae, 
0,322 —25 mm. longae et 0,913—22 mm. latae. 


79. Sporodictyon Mass. 


Thallus crustaceus, uniformis; apothecia thalli verrucis immersa |. 
protuberantia, sublibera, amphithecio carbonaceo, nigro, papilla obsoleta 
apice instructo, perithecio molli, fuscescente; paraphyses distinctae; sporae 
octonae, muriformi-polyblastae, demum fusco-atrae. 


Generi a Cel. Massalongo in Flora 1852 n. 21 — etsi non optime 
— descripto, cujus una tantum cognita fuit species, nune alteram addere licet, 
Verrucariam theleodem S mrft. A praecedente hoc genus differt modo ascis oc- 
to-sporis et paraphysibus distinctis, quare melius forsan cum illo conjungatur. 

1. Sp. theleodes (Smrft.): crusta areolato-verrucosa, cinerascente |. vi- 
rescenti-alba, crassa; apotheciis majusculis, globosis, basi tantummodo in- 
fima thallo innatis, apice planiusculis, poro obsoleto pertusis. 

Syn. Verrucaria theleodes Smrft. Suppl. p. 140, Schaer. Enum. p. 215. 

Verrucaria thelena Fr. L. E. p. 440. 


Ad rupes graniticas stillicidio irrigatas Nordlandiae (S m rft.), Finmar- 
kiae occident (Tromsöe: ipse), insul. Spitsbergensium (Nordensk j.). 

Rara et fere oblita species (Cl. Nylander in Expos. Syn. Pyrenoc. de 
hac ne uno quidem verbo mentionem facit, quamvis vix ignotam crederem illi, 
qui (Lich. Alg.) aliam speciem — toto tamen coelo re vera diversam — huic 
affinem dicat et qui — etsi perperam omnino — (Class. IL. p. 192) inter species 
"sporis non coloratis, simplicibus, octonis in thecis, raro 1—3:septatis” praeditas 
enumeret V. theleodem), at inter distinctissimas. Crusta areolato-verrucosa, sub- 
dispersa (forma a: Smrft.), cinerascens |. virescenti-alba (locis umbrosis ”virescit 
et sicca pruina modo tenui alba tegitur"), crassa; verrucae convexae, crenatae, 
in juga l. pulvinulos verrucoso-rugulosos fere confluentes; hypothallus niger. Apoz 
thecia "magnitudine semen Cannabis aequant", tandem rugosa; nucleus gelatino- 
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sus, albidus; asci inflato-clavati, paraphysibus tenuissimis laxis obvallati; sporae 
magnae, episporio primitus crasso diaphano, dein obscurato cinctae, atro-fuli- 
gineae, ellipsoideae, medio septatae, muriformi-polyblastae, blastidiis subquadra- 
tis, 0,06—74 mm. longae et 0,052—40 mm. latae. — Sp. Schaererianum M ass.1) 
(Schaer. exs. n. 538) partibus internis congruit; sporae modo nonnihil majores: 
0,070—ss mm. longae et 0,06 —5o mm. latae. 


80. Polyblastia Mass. emend. 


Thallus crustaceus, uniformis; apothecia plus minus immersa, am- 
phithecio distincto atro, perithecio extus mox nigro; paraphyses gelatinoso- 
diffluentes, asci octospori, sporae muriformi-polyblastae, incoloratae. 


1. P. terrestris n. s p.: crusta tenui, verrucoso-rimulosa, cinereo-vire- 
scente l. albido-cinerascente; apotheciis parvis, verrucis crustae elevatis im- 
mersis, apice modo nudis, subsphaericis, apice poro pertusis et subumbili- 
cato-depressis. 


Ad terram nudam et lapillos immixtos ad Mortensnaes Finmarkiae 
orientalis parce legi. 

Ab ommibus hujus generis speciebus apotheciis thalli verrucis immersis, 
colore thalli, magnitudine sporarum bene distincta. Color crustae cinereo-albi- 
dus locis absconditis magis virescit. Verrucae, quibus immersa sunt apothecia, 
ceteris sunt multo majores, elevatae et nucleos saepe fere omnino tegentes; in 
apotheciis autem magis adultis amphithecium magis denudatur et velut vallo a cru- 
sta cingitur. Perithecium extus nigricans, nucleum albidum includens; asci sac- 
cato- |. ventricoso-clavati, ereberrimi; paraphyses indistinctae, gelatinam efficien- 
tes. Sporae ellipsoideae I. oblongae, murali-polyblastae, blastidiis primitus globo- 
sis, dein se invicem comprimendo angulosis, irregulariter pluriserialibus, nume- 
rosis, medio intersepto indistincto praeditae, luteolae, episporio tenui vestitae, 
0,044—60 mm. longae et 0,02;—?s mm. latae. 


2. P. bryophila (Lönnr.): crusta plus minus crassa,verrucoso-rugu- 
losa, lactea |. alba; apotheciis parvis, semiliberis, perithecio hemisphaerico, 
apice poro pertuso et obsolete umbilicato. 

Syn. Endocarpon tephroides Smrft. Suppl. p. 137 (p. min. part.). 

Polyblastia bryophila Lönjnr. in Flora 1855 n. 39. 


1) Quamvis nullus sim fautor nominum homines vel eorum gloriolam laudandi caussa dato- 
rum (quae gloria satis anceps videtur, quum talia adsint nomina quale v. c. Thelidium Diaboli), 
praeferendum tamen videtur nomen Massalongiauum Nylanderiano (Verr. verrucoso-areolatae Pyren. 
p. 34) et quia, ut docet Linnaeus, "verba sesquipedalia sunt fugienda" et quia (sec. Mass.) 
Schaerer non hane solam sed alias quoque species sub nomine Lecanorae atrae s. verrucoso- 
areolatae Enum, p. 73 amplexus est et distribuit. 
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Supra muscos destructos praecipue prope littora marina regionum 
fundo recentioris formationis substratarum per Nordlandiam Finmarkiamque 
passim, rarius ad terram nudam. 

Eximia et pulcherrima species, in regionibus arcticis luxurians et interdum 
(ex gr. ad Mestersand Varangrize australis) ad latera umbrosa rupium muscos 
per integros pedes quadr. vestiens. — Descriptioni I. c. datae ceterum bonae, sed 
ad specimina minuta et macra Gotlandica factae, addendum est: crusta optime 
evoluta crassissima, effusa, mollis, torulosa, lactea; in speciminibus minus evolu- 
tis crassiuscula, verrucoso-rugosa, alba. Apothecia parva, in spece. thallo mi- 
nus crasso praeditis fere superficialia et vulgo leviter umbilicata; in specc. crusta 
crassiore magis immersa et dimidia parte, hemisphaeram formante, tantummodo 
libera, obsolete I. non umbilicata. Asci subventricoso-inllati | saccato-clavati, 
creberrimi; paraphyses in gelatinam dillluentes. Sporae semper octonae, murali- 
polyblastae, oblongae I. ellipsoideae |. sphaerico-ellipsoideae, episporio tenuissimo 
cinctae, sine ordine ascis inclusae, fuscello-luteolae, 0,030—4» mm. longae et 
0,014—26 mm. latae. 

3. P. Sendtneri Krempelh.: crusta cartilaginea, contigua, grisea |. 
pallide cinereo-rufescente ; apotheciis minutis, globosis, primitus immersis, dein 
leviter emergentibus, ostiolo umbilicato. 

Syn. Endocarpon tephroides Smrft. Suppl. p. 137 (p. min. part.). 

Polyblastia Sendtneri Krmplh. in Flora 1855 p. 67. — Sphaeromphale 

Koerb. Syst. p. 337. 

Exs. Hepp n. 447. 

Muscos incrustans in Nordlandia atque Finmarkia passim parcius ex. 
gr. ad Skjaerstad (Smrft. herb.), Tromsüe, Mortensnaes, Naessehy (ipse). 

A prioribus erustae indole sporisque bene distincta, pulchella species, 
cujus duas legi formas: a. primariam, cum spec. orig. ab Amic. Krempelhu- 
ber communicato congruentem, crusta albida, inaequali, verrucoso rugulosa, b. 
crusta cinerascente, magis laevigata (= Thelotrema muscicolum Hepp n. 447). 
— Asc elongati, inflato-eylindrici ; paraphyses indistinctae. Sporae octonae, 
ellipsoideae l. suboblongae, medio indistincte septatae, murilormi-polyblastae, bla- 
stidiis paucis (8 — 16) subrotundis irregulariter dispositis, stramineo-hyalinae, 0,617 
—30 mm. longae et 0,009—14 mm. latae. 

4. P. hyperborea n. sp.: crusta subtartarea, tenui, rimoso-areolata, 
caesio- l. cinereo-albicante; apotheciis minutis, semiliberis, amphithecio sub- 
hemisphaerico, apice poro pertuso et umbilicato-depresso. 

B. nuda: crusta obsoleta I. nulla. 

In lapillis calcareis arenariisque rupium e diversis saxorum generi- 
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bus conglomeratis conglutinatisque contextarum circa Mortensnaes et Nacsse- 
by Finm. orient.; in lapidibus arenariis ins. Spitsb. (Nordenskj.) 

Bene distincta species, sed thalli crassitie admodum varians; quum acrusta- 
cea occurrit, non nisi microscopii usu a Verrucaria rupestri distingui potest. Crusta 
subdeterminata, saepe sordida. Apothecia nunc hemisphaerica, nunc truncato-co- 
nica et interdum centro papillata; perithecium globosum, extus nigricans; nucleus 
gelatinosus, roseolus. Asci saccato-clavati; sporae octonae, ellipsoideae, luteo- 
lae, 0,u25—30 mm. longae et 0,015—17 mm. latae, blastidiis paucis, irregulariter 


dispositis, varie angulosis. 


81. Verrucaria Pers. emend. 


Thallus crustaceus, uniformis; apothecia subglobosa, thallo immersa 
l. plus minus libera, amphithecio nigricante, majorem minoremve apothecii 
superioris partem tegente, perithecio extus plus minus obscure colorato; 
paraphyses indistinctae, in gelatinam diffluentes; sporae simplices, ellipsoi- 
deae l. oblongae, incoloratae. 

1. V. nigrescens Pers.: crusta subgelatinoso-tartarea, rimuloso-areolata, 
fusco-nigricante, hypothallo concolori confuso; apotheciis immersis, subglo- 
bosis, ostiolo subpapillato protuberantibus, amphithecio subdistincto nigri- 
cante, perithecio nigro. 

Syn. Verrucaria nigrescens Pers. in Ust. Ann. VII p. 155 et XIV 

p. 36, Ach. Syn. p. 126, Smrft. Suppl. p. 138. — Pyrenula Schaer. 
Enum. p. 210. — Lithoicea Mass. Mem. p. 142. 

Verrucaria umbrina $. nigrescens Ach. Univ. p. 291. 

Sagedia viridula Fr. L. K. p. 414 (p. max. part.). 

Lithoicea controversa Mass. Mem. p. 142. 

Verrucaria fusco-atra Koerb. Syst. p. 341. 

Exs. Schaer. n. 439. 

In rupibus calcareis Nordlandiae passim (S mrft.); in saxis recentioris 
formationis Finm. orient. parcius (Mortensnaes, Nyborg: ipse). 


Asci subclavati l. medio inflati; sporae octonae, ovoideae l. oblongae, intus 
granuloso-grumosae, luteolae, 0,017—22 mm. longae et 0,007 —9 mm. latae. — 
Specimina Finmarkica variis rationibus a forma primaria recedunt. 

2. V. striatula Wnbg.: crusta limitata, virescenti-atra, ex areolis |. 
verrucis ambitu dendritice effiguratis radiantibusque contexta, hypothallo ni- 
gro; amphitheciis crassis, hemisphaericis, circa ostiolum distincte depressis, 
peritheciis tenuibus, globosis, extus leviter nigricantibus. 
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Syn. Verrucaria striatula Wnbg. in Ach. Meth. Suppl. p. 21, Lapp. 
p. 466, Ach. Univ. p. 293 et Syn. p. 95 (excl. 6.). — Lithoicea Mass. 
Symm. p. 92. 

Verrucaria maura b. Fr. L. E. p. 442 (p. p.). 


Verrucaria macularis B. striatula Schaer. Enum. p. 214. 


In saxo littorali, fluxu maris saepe humectato, ad Bossekop Finmar- 
kiae occid. unico loco copiose (Wnbg.). 


Habitu singularis, sed forte non distincta species, quamquam cui jungen- 
da sit nescio; habitandi locus et rarus proventus (post W nbg. nemo eam legit) 
dubia movent. Junior circulos in lapide format, dein pluribus orbibus conlluenti- 
bus crustam eflusam obtinet; crusta numquam contigua, sed ex areolis diflormi- 
bus, planiusculis |. verrueulis convexiusculis, discretis, ambitu elongatis radianti- 
busque contexta. Apothecia elevata, ex areolis majoribus oriunda, apice poro 
impresso notata l. excavato-impressa. Asci inflato-clavati, mox evanescentes; spo- 
rae octonae, luteolae, ovoideae, 0,00s—io mm. longae et 0,504—5 mm. latae, 


3. V. maura Wnbg.: crusta tartarea, tenui, aequabili, rimosissima, 
laevigata, ex atro-viridi aterrima, hypothallo concolori; apotheciis minutis, 
immersis, prominentibus, perithecio globoso nigricante. 


Syn. Verrucaria maura W nbg. in Ach. Meth. Suppl. p. 19, Lapp. p. 
466, Ach. Univ. p. 291, Syn. p. 95, Smrft. Suppl. p. 138 (excl. var. syn.), 
Fr. L. E. p. 442 (p. p), Koerb. Syst. p. 340 (?) 1). — Pyrenula Schaer. 
Enum. p. 209. 

Exs. L. Su. n. 388. 


8. aractina (Wnbg.): crusta punctato-scabrida, apotheciis magis ele- 
vatis. 

Syn. Verrucaria aractina Wnbg. in Ach. Meth. Suppl. p. 17, Lapp. 

p. 466, Ach. Univ. p. 292. —— Pyrenula Ach. Syn. p. 121. 

In scopulis marinis undis interdum perfusis per Nordlandiam Finmar- 
kiamque frequenter; var. 6. cum forma primaria etin Groenlandia (Holstein- 
borg: J. Vahl). 

Nulla alia inter a. et 8. adest differentia, quam supra allata, quare eodem 
jure ac Parmelia olivacea ejusque varietas aspidota sunt conjungendae. — Asci 
ventricoso-clavati; sporae ellipsoideae, luteolae, intus granuloso-oleosae, octonae, 
0,013 —ı6 mm. longae et 0,008—0 mm. latae. 

Permultae formae (CV. striatula, mucosa, ceuthocarpa e. s. p.) ad hane 
speciem fuerunt relatae, quae microscopico examine et accuratiore in natura studio 


1) Numquam aliis locis hane speciem vidi obviam venire quam sceus littora, quare synony- 
mon Koerberianum, speciminibus authenticis absentibus, est dubium. 


369 


distinetae sese praebuerunt. Praeter has huic adscripta est planta habitu singu- 
laris, Lecidea atrata (Wnbg. Lapp. p. 475, Ach. Syn. p. 11, Gyalecta atra- 
ta Ach. Univ. p. 152), ex speciminibus Wahlenbergianis tantum cognita nec 
iterum inventa. Haec certe non est species propria sed status hypothallinus Ze- 
cideae cujusdam apothecia minuta urceolata proferens, in quibus inveniuntur asci 
clavati, sporas octonas, simplices, ellipsoideas I. ellipsoideo-oblongas, hyalinas, 
0,005—10 mm. longas et 0,00; mm. latas foventes, et paraphyses conglutinatae, 
apice fuscidulae, hypothecio fusco-atro enatae. Mater hujus formae mihi adhue 
est dubia, licet in speciminibus nonnullis viderim areolas minutas glauco-cinereas 
hypothallo illi atro impositas. 


4. V. ceuthocarpa Wnbg.: crusta subgelatinosa, rimoso-diffracta, cras- 
siuscula, ambitu subradiante, atra; apotheciis minutis, immersis, apice papil- 
lato-prominulis, perithecio pallido. 


Syn. Verrucaria ceuthocarpa W nbg.in Ach. Meth. Suppl. p. 22, Lapp. 
p. 467, Ach. Univ. p. 283, Syn. p. 93. 
Verrucaria maura forma Fr. L. E. p. 442. 
Ad scopulos marinos praecipue in foveolis petrarum per Finmarkiam 
copiose; in ins. Spitsbergensibus (Nordenskj.) et in Groenlandia occident. 
pluribus locis ex. gr. ad Alluk, Julianeshaab, Nenortalik (J. Vahl) 


Sequenti peraffinis sed crusta rimosa, obscuriore diversa; num vere sit 
distincta, ulteriore eget studio. Partes apotheciorum internae omnino congruunt. 


9. V. mucosa Wnbg.: crusta gelatinoso-mucosa, laevissima, contigua, 
erassiuscula, nigricanti- l. nigro-olivacea, hypothallum obtegente; apotheciis 
minutis, immersis et apice atro tantummodo prominulis, perithecio pallido. 

Syn. Verrucaria mucosa Wnbg. in Ach. Meth. Suppl. p. 23, Lapp. 

466, Ach. Univ. p. 282, Syn. p. 93. 
Verrucaria maura junior Fr. L. E. p. 442. 


Ad scopulos marinos, fluxu maris aqua immersis, Nordlandiae Fin- 
markiaeque passim frequenter; etiam in Groenlandia (Julianeshaab). 


Crustae crassitie varians ut etiam colore nunc virescente, nunc nigrican- 
te, sed semper omnino laevis erimulosaque; quae nota, ut etiam substantia ge- 
latinosa et apothecia minuta immersa, dignitatem specificam defendit. — Asci 
subclavati; sporae octonae, luteolae, ellipsoideae, 0,009—10 mm. longae et 0,005 
—6 mm. latae. 


6. V. margacea Wnbg.: crusta subtartarea, tenui, inaequabili, vulgo 
contigua, umbrino-, cinereo- l. olivaceo-fusca, cum hypothallo confusa; apo- 
theciis majusculis, thalli protuberantiis verrucaeformibus immersis et apice 
modo prominentibus, perithecio subgloboso nigricante. 
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Syn. Thelotrema margaceum Wnbg. in Ach. Meth. Suppl. p. 30. — 
Verrucaria Wnbg. Lapp. p. 465 (a. et p. p. £.), Fr. L. E. p. 440 (a). — 
Pyrenula Ach. Univ. p. 315, Syn. p. 127, Schaer. Enum. p. 211. 

Verrucaria hymenea Koerb. Syst. p. 349. 

Exs. Hepp n. 9. (Verr. Leigthonii ). 

In rupibus irrigatis Nordlandiae Finmarkiaeque utriusque parcius 
(Wnbg. et ipse). 

Vera et primaria Wahlenbergii Verr. margacea, cujus specimina in 
herb. auctoris examinavi, cum Hepp exs. cit. omnino congruit Ad hanc spe- 
ciem pertinet quoque (saltem pro parte) Verr. aethiobola W nbg. (in Ach. Meth. 
Suppl. p. 17, Ach. Univ. p. 292 «., Pyrenula Ach. Syn. p. 125, Verr. mar- 
gacea (. aethiobola W nbg. Lapp. p. 465) ejusque est forma thallo hydrate fer- 
rico leviter colorata (cfr. Ach. Meth. Suppl. p. 18). — Asci ventricoso-clavati; 
sporae octonae, luteolo-hyalinae, intus oleoso-granulosae, ellipsoideae, oblongae 
I. dacryoideae, 0,022—30 mm. longae et 0,010—14 mm. latae. 

In Wnbg. Fl. Lapp. p. 464 adest quoque Verr. umbrina, de qua ni- 
hil audeo pronuntiare. Arctica enim in herbario ejus specimina desunt, et locus 
allatus. "in lapidibus juxta littora maris Finmarkiae et Nordlandiae passim" vix 
suadet, hane in Verr. umbrinam Wnbg. Fl. Su. p. 871 (quae sec. spec. in 
ipsius herbario asservata pro maxima saltem parte ("in lapidibus praesertim late- 
ritis”) est V. nigrescentis forma mutilata) vel in V. umbrinam Fr. L. E. p. 441 
(quae est Sphaeromphale fissa Koerb. Syst. p. 335, in regionibus arcticis non- 
dum visa) posse transferri. Quamquam igitur dubia, quibus vexata fuit haec plan- 
ta, non possum tollere, haec res minoris momenti habenda est, quum Wnbg. 
non ut auctor quidam classicus, quod ad hane speciem attinet, sit citandus. Quam- 
vis enim V. wmbrinae saepius nomen Wahlenbergii affixum inveniatur, prima 
vice haec species descripta est ab A chario (Meth. p. 122); quam plantam il- 
le intellexerit, nescio, quum herbarium ejus non mihi patuerit, sed secundum 
descriptionem et synonyma facile est V. nigrescens P ers. (non Fr.). 

7. V. hydrela Ach.: crusta maculari, submucoso-gelatinosa, tenui, 
laevigata, subcontigua, demum  rimulosa, cinereo- |. fuscescenti-virescente , 
humida viridi, hypothallum obsoletum obtegente; apotheciis minutis, thallo 
immersis et apice modo prominulis l. semi-immersis, perithecio subgloboso, 
nigricante. 

Syn. Verrucaria hydrela Ach. Syn. p. 94, Smrft. Suppl. p. 139. 

Verrucaria margacea b. Fr. L. E. p. 440. 

Verrucaria elaeina Schaer. Enum. p. 208, K oerb. Syst. p. 345. — 
Lithoicea Mass. Mem. p. 142. 

Exs. L. Su. n. 389. — Schaer. n. 590. 
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In saxis rupibusque irriguis Nordlandiae Saltensis passim (Smrft.). 


Priori affinis sed omnibus partibus minor, colore et substantia crustae 
e. s p. discrepans; interdum crusta adeo est tenuis, ut fere non observetur, et 
tum apothecia sunt fere libera. Asci subclavati; sporae octonae, luteolae, intus 
oleoso-granulosae, oblongae, 0,018—23 mm. longae et 0,606—8 mm. latae. — 
Nomen Acharianum huc certe pertinet, ut specimina originalia abunde docent. 

8. V. grossa N yl.: crusta tenui, cinerea |. cinereo-rufescente, areolato- 
granulosa, subdispersa, facile evanescente; apotheciis fusco-nigris, opacis, 
prominulis, magnis, mastoideis, papillatis. 

Syn. Verrucaria grossa N yl. Herb. Mus. Fenn. p. 111. 

Supra saxa calcarea (coloris carnei) prope Kola Lapponiae Rossicae 


(F. Nyl.). 

Species mihi omnino ignota, quare descriptio e l. c. desumpta. — "Spe- 
cies notabilis, faciei rudis recedentis, facile dignota, ceteris major." . . . . "Pe- 
rithecium integrum crassum, infra inter partem externam et subhymenialem palle- 
scens, parte infera immersa; sporae octonae, ellipsoideae, incolores, longit. 0,023 
—33 mm., crass. 0,014—16 mm.  Gelatina hymenea jodo vinose rubens." 


9. V. rupestris Schrad.: crusta subtartarea, contigua l. rimosa, in- 
aequabili, albicante, tenui |. subnulla; apotheciis parvis, immersis l. sublibe- 
ris, amphithecio hemisphaerico l. minuto, perithecio subgloboso, molli, ex al- 
bido melleo. 

Syn. Verrucaria rupestris Schrad., Lönnr. in Vet. Ak. Fórh. 1858 

p. 282. 

In lapidibus rupibusque calcareis arenariisque Nordlandiae (Saltdalen 
rarius: Smrft.), Finmarkiae orientalis (Mortensnaes: ipse), Lapponiae Ke- 
mensi-Rossicae (Herb. Mus. Fenn. p. 93.). 

Inter formas, quae his regionibus obviam veniunt, distinguere possumus 
muralem (Ach. Meth. p. 115, Syn. p. 95, L. Su. n. 357, Th. Fr. exs. n. 25) 
crusta rimuloso-areolata, apotheciis saepe pruinosis; epipolaeam (Ach. Univ. 
p. 285, Syn. p. 95, Smrft. p. 139) crusta depauperata, subcontigua, subpulve- 
racea; concentricam (D C. sec. Lönnr.) crusta nulla, inter quas adsunt quo- 
que transitus. Quid sint varietates orydata et integra, de quibus mentionem 
facit Nylander (Herb. Mus. Fenn. |. c.), nescio, quare tacite eas praeterire 
cogor. — In omnibus formis supra allatis sporae sunt in ascis ventricoso- |. in- 
flato-clavatis octonae, ellipsoideae |. oblongo- ellipsoideae, luteolae, intus primo gut- 
tas oleosas foventes I. oleoso-grumosae, dein granulosae, 0,022—26 mm. longae 
et 0,010—12 mm. latae. 


10. V. foveolata Mass.: crusta subtartarea , contigua, tenui , laevigata, 
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albescente, tenui L subnulla; apotheciis parvulis, foveolis saxorum immer- 
sis, amphithecio operculiformi, plano-convexo, perithecio extus fusco-atro. 


Syn. Verrucaria Schraderi Smrft. Suppl. p. 138. 


Verrucaria foveolata Mass. Rich. p. 172. — Amphoridium Mass. 
Mem. 145. 


In saxis rupibusque calcareis per Nordlandiam Saltensem frequenter 
(Smrft.), in lapillis caleareis saxorum. conglomeratorum circa Mortensnaes 
Finm. orient. parcius (ipse). Acrustacea et deminuta adest in testis Lepadum 
Patellarumque ad oras Nordlandiae (var. Zepadicola S mrft.). 


A priore apotheciorum indole, a V. immersa (Ho flm.) in regionibus arc- 
ticis. nondum observata sporis duplo majoribus facile distincta. — Asci ventri- 
coso-clavati; sporae oblongo-ellipsoideae, praeterea prioris similes, 0,)24—30 mm. 
longae et 0,911—14 mm. latae. 


82. Arthopyrenia Mass. 


Thallus crustaceus, uniformis, plerumque hypophloeodes 1. obsoletus; 
apothecia semi-immersa l. subsessilia, amphithecio corneo-carbonaceo atro, 
apice pertuso, perithecio tenuissimo hyalino; paraphyses indistinctae, in gela- 
tinam diffluentes; sporae octonae, cuneatae et dyblastae l. elongato-oblongae 
et 4—bblastae, incoloratae. 


1. A. analepta (Ach.?) Koerb.: crusta hypophloeode, mox obsoleta; 
apotheciis e lata basi hemisphaerico conoideis, ostiolo papillato ; sporis cunei- 
formibus, dyblastis. 

Syn. Verrucaria analepta, punctiformis, epidermidis Auctt. p. p. 

ALERT ig 7 p; P 

Verrucaria epidermidis Wnbg. Lapp. p. 464, Nyl. Pyren. p.58 (p. p.). 

Verrucaria punetiformis Smrft. Suppl. p. 137 (a). 

Arthopyrenia analepta Koerb. Syst. p. 367. 

Ad corticem betulae, sorbi etc. per totam Scandinaviam sub variis 
formis frequenter; in distr. Julianeshaab Groenlandiae rarius. 

Veterum synonyma extricare sane est difficillimum, quare recentiora mo- 
do attuli. CI. Nylander nimiam formarum copiam suae speciei adscripsit, inter 
quas v. €. V. cerasi sequenti vix dubie magis est affinis. — Asci inflato-cylindri- 
ci, basi attenuati; sporae cuneiformes, dyblastae blastidiis inaequalibus, utrinque 
obtusae, hyalinae, 0,915—20 mm. longae et 0,006—s8 mm. latae. — Forma "apo- 
theciis passim contiguis basi subeonfluentibus” est var. pyrenastrella Nyl. 

2. A. grisea (Schleich.?) Koerb.: crusta hypophloeode, dein de- 


nudata, tenuissime leprosa, subgrisea; apotheciis conico-subglobosis, ostiolo 
subumbonato; sporis elongato-oblongis, tetrablastis. 
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Syn. Verrucaria punctiformis et epidermidis Auctt. p. p. 

i Verrucaria punctiformis B. atomaria Smrft. Suppl. p. 137. 
Arthopyrenia epidermidis Mass. Rich. p. 167. 
Arthopyrenia grisea Koerb. Syst. p. 30". 

Verrucaria rhyponta Nyl. Pyr. p. 60 (p. p.). 
Exs. Zw. n. 107. — Hepp n. 88. 


Ad corticem betulae et alni passim usque in Finmarkiam; circa Me- 
sen (Rupr.). 

Sporae in ascis obovato-clavatis luteolo-hyalinae, elongato-oblongae, pri- 
mitus 2- dein 4-blastae, 0,014—19 mm. longae et 0,003—4 mm. latae, — De- 
scriptio Nylanderiana differt sporis "oblongis I. oblongo-ovoideis, long. 0,018—23, 
crass. 0,005—7 mm." Melius quadrat Massalongiana "sporis ellipticis, 4—6-locu- 
laribus, diam. long. 0,015» mm. transv. 0,00366 mm." 

Arth. Fumago (Wallr.) Koerb. Syst. p. 370 in Lapponia meridionali 
vix deest, nam specimina vidi lecta ad corticem Salieis Capraeae prope templum 
rusticum Tornoënse. Hujus sporae sunt in ascis inflatis octonae, tetrablastae, e- 
longato-oblongae, luteolo-hyalinae, 0,020—22 mm. longae et 0,006 mm. latae. 


83. Leptorhaphis Koerb. 


"Thallus crustaceus, tenuissimus |. subnullus, hypophloeodes; apothe- 
cia erumpentia, amphithecio corneo-carbonaceo atro, apice obsolete pertuso, 
perithecio tenuissimo, hyalino; paraphyses indistinctae, floccoso-conglutinatae; 
sporae aciculares, 2—S-blastae, incoloratae. 

Sporis tantummodo ab Arthopyrenia distinctum genus. 

1. L. epidermidis (Ach.): crusta nulla 1. tenuissima, subleprosa, cine- 
rascente; apotheciis elliptico hemisphaericis, subnitidulis, minutis, ostiolo sub- 
filissime umbilicato tandem pertuso. 

Syn. Verrucaria epidermidis Ach. Univ. p. 276, Syn. 89 (excl. £.). 

Leptorhaphis oryspora Koerb. Syst. p. 371. 

Exs. Rbnh. n. 117. 

In epidermide betulae per totam haud dubie regionem Scandinavicam, 
quamvis hactenus e Nordlandia modo (herb. Smrft.) et Nyborg Finmark. 
orientalis viderim; in Lapponia Kemensi (Herb. Mus. Fenn.). 

Asci lineari-clavati, sporae aciculares, 4—8-blastae, rectiusculae |. vulgo 
curvulae, luteolo-hyalinae, 0,02s—37 mm. longae et 0,003 mm. latae. 

Nomen epidermidis multis rationibus retinendum est, nam et optime sta- 


tionem indicat et. hane respici suadet descriptio Achariana. Alias plantas pro 
AT b 
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Verrucaria epidermidis ab lichenologis esse habitas, non est sulliciens ratio bo- 
ni rejiciendi nominis, praecipue quum nullus error possit exsistere, si nomen ge- 
nericum Leptorhaphidis (s. Campylaciae Mass.) adhibeamus. 

2. L. tremulae Koerb.: crusta tenuissime leprosa, cinerascente; apo- 
theciis minutissimis, globosis, opacis, ostiolo subinconspicuo. 

Syn. Verrucaria stictica Smrft. Suppl. p. 140 (excl. syn.). 

Leptorhaphis tremulae Koerb. Syst. p. 372. — Campylacia Mass. 

Sched. crit. p. 184. 

In cortice laevigato Populi tremulae, hactenus modo in Saltdalen Nord- 
landiae (Smrft.) et prope Polmak Finmark. orient. (ipse) lecta. 

Praecedenti peraffinis et vix specie diversa apotheciis minutissimis sporis- 
que minoribus. Sporae in ascis inflatis, cylindrico-clavatis octonae, fusiformi-acicu- 
lares, incurvae, 2 — £-blastae, luteolo-hyalinae, 0,920—23 mm. longae et 0,0025—30 
mm. latae. 


8%. Microthelia Koerb. emend. 


Thallus crustaceus, uniformis l. subnullus; apothecia minuta, semi- 
innata, amphithecio carbonaceo, hemisphaerico, perithecio tenui pallide fusci- 
dulo; paraphyses in gelatinam diffluentes; sporae dyblastae, fuligineo-fuscae. 

1. M. micula (VF w.): crusta tenuissima, albido-cinerascente; apotheciis 
minutis,opacis, apice poro obsolete pertusis; sporis parvulis. 

Syn. Verrucaria micula Fw. in Zw. exs. n. 110. — Microthelia K o erb. 

Syst. p. 373. 

Microthelia biformis Mass. Misc. p. 28 (p. p.). 

Verrucaria cinerella N yl. Pyren. p. 60. 

Exs. Zw. 110. 

Ad corticem betulae forte non rara, quamvis unicum modo viderim 
specimen ad ostium fluvii Tanensis Finmark. orient. lectum; Nylander l. 
c. e Lapponia (verisimiliter Kemensi) quoque eam affert. 

Asci inflato-cylindriei, basi attenuati, paraphyses in gelatinam oblitteratae; 
sporae octonae l. elongatae, medio constrictae, dyblastae, sporoblastemate inferi- 
ore saepius angustiore, fuligineo-fuscae, 0,015—20 mm. longae et 0,005—8 mm. 
latae. — Descriptio Nylanderiana recedit "paraphysibus mediocribus non confertis." 


85. Endococcus Nyl. 


Thallus nullus; apothecia parasitica, minuta, amphithecio nigro, car- 
bonaceo, minuto, perithecio extus nigro; paraphyses in gelatinam diffluen- 
tes; sporae dyblastae, fuscae l. nigricantes. 
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A praecedente notis haud facile distinguitur, sed habitu et crescendi mo- 
do ad fungos potius trahitur hoc genus, a variis scriptoribus Tichothecium (non 
Flot.) nominatum. 

1. E. pygmaeus (Koerb.): apotheciis minutissimis, globosis, semi- |. 
sub-innatis; ascis inflato-clavatis; sporis numerosis. 

Syn. Tichothecium pygmaeum Koerb. Sert. Sud. n. 10 f. 2 (ex ipso), 

Mass. Neag. p. 8. — Microthelia Koerb. Syst. p. 374. 


Ad crustam Lecideae cujusdam prope Holsteinborg Groenlandiae oc- 
cidentalis (J. Vahl), ut etiam supra varios lichenes (Placodium  albescens, 
crustam apotheciaque Lecanorae polytropae, Lecideam fuscoatram, sabuletorum 
cet) in ins. Spitsbergensibus (Nordenskj.). In Finmarkia orientali supra 
Lecideas (praecipue L. polycarpam) passim frequens. 

Sporae subellipsoideae, utrinque obtusae, nigricanti-fuscae, 0,006—8 mm. 
longae et 0,00; mm. latae. 

2. E. gemmifer (Tayl): apotheciis prioris similes, semi-innatis; ascis 
clavatis; sporis octonis. 

Syn. Verrucaria gemmifera Leight. Aug. p. 47 et tab. xx f. 3 (spo- 

rae justo dilutiores). — Ændococcus N yl. Pyr. p. 64. 


Microthelia propinqua Koerb. Syst. p. 374? 

Crustae Lecidearum rarius innascitur in Finmarkia orientali insulisque 
Spitsberg. (Nordenskj.). 

Sporae ellipsoideae l. oblongae, utrinque obtusae, fuscae, 0,008—10 mm. 
longae et 0,004 mm. latae. 


Species hujus generis critico examine dignae sunt; in Nyl. Syn. Lich. 
Pyren., ubi omnes Pyrenocarporum species jure inquireres (desunt tamen haud 
paucae v. e. Verrucaria ceuthocarpa , striatula , aractina Wubg., theleodes S mrft., 
argillacea et talcacea V v., glaucina Ach. e. s. p.), nullo verbo mentio fit de 
Tichothecio pygmaeo et propinquo Koerb. neque de 7. Arnoldi Mass. Prae- 
terea iisdem nominibus non easdem species omnes scriptores videntur intelligere. 
Sic 7. erraticum Mass. ab illo describitur. "sporidis minutissimis, biloculari- 
bus, fuligineo-opacis, diam. long. 0,003606 mm. usque ad 0,900400 mm., transv. 
0,00244”, sed a Nyl ei tribuuntur "sporae ellipsoideae, long. 0,007—11 mm., 
crass. 0,00,—6 mm.” Tanta discrepantia inter plantas adeo minutas differentiam 
speeificam indicare videtur. 
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HOMOLICHENES. 


Thallus e stratis non distinctis contextus, corticali celluloso J. nullo 
distincto vestitus, intus e gonidiis sparsis l. varie concatenatis et filamentis 
hyalinis substantiam gelatinosam percurrentibus compositus, humidus gelati- 
nosus byssoideusve, hypothallo (saepissime) nullo. 


Fam. XIV. CorLEMACEI. 


Thallus foliaceo-frondosus (rarius verrucosus). Apothecia excipulo 
thallode marginata. 

Subfam. 1. Collemei. 

Thallus strato corticali distincte celluloso destitutus. Apothecia vulgo 
lecanorina. 

86. Collema Hoffm. cmend. 

Thallus plus minus foliaceus, nullo strato celluloso corticali instruc- 
tus; apothecia primitus clausa, excipulo thallode marginata; sporae plus 
minus oblongae, tetra—poly-blastae, blastidiis in seriebus transversalibus 
dispositis, incoloratae. 

1. C. crispum (L.): thallo crasso, suborbiculari imbricatove, lobis ro- 
tundatis, majoribus crenatis, olivaceo- |. fusco-virescente, humido laete viridi; 
apotheciis primo thallo immersis, dein elevatis, disco concavo |. demum 
planiusculo, rufescente, margine thallode tumido, granulato I. crispato cincto. 

Syn. Collema pulposum B. crispum Ach. Univ. p. 632. 

Collema crispum Ach. Syn. p. 312 (p. p.), Nyl. Syn. p. 110. 

Collema tenax Swrft. Suppl. p. 120. 

Exs. Smrft. n. 72. 

6. litoreum (Smrft.): lobis subplicatis laciniatis, laciniis angustioribus 
granulatis. 

Syn. Collema tenax B. litoreum Smrft. |. c. 

Ad terram humidam et supra muscos ad latera montium inferalpino- 
rum Nordlandiae Saltensis passim copiose; var. £. iisdem regionibus ad lit- 
tora marina haud infrequens. 

Sequenti valde affine et cum hoc a Koerbero verisimiliter conjunctum; 
margine crassiore jam primitus granulato tamen facile dignoscitur. Descriptionem 
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thalli praeterea videas apud Smrft. I. e, — Asei inflato-clavati, paraphysibus con- 
glutinatis, apice fuscidulo-fulvescentibus cincti; sporae octonae, suboblongae I. el- 
lipsoideae, luteolo-hyalinae, tetra—poly-blastae, utrinque obtusae, 0,0»; —»6 mm. 
longae et 0,010—11 mm. latae. 

2. C. pulposum Bernh.: thallo crasso, suborbiculari, lobis repando- 
crenatis, saepe imbricatis, sicco atroviridi corrugatoque, humido olivaceo 
pulposo-gelatinoso; apotheciis planiusculis, rufescentibus, margine thallode 
integerrimo cinctis. 

Syn. Collema pulposum Ach. Univ. p. 632, Syn. p. 311, Smrft. Suppl. 

p. 120, Schaer. Enum. p. 259 (cet?), Mass. Mem. p. 81, K oerb. Syst. p. 404. 

Exs. Schaer. n. 428. 

Ad terram montium calcareorum Nordlandiae Saltensis rarius (Smrft.) 
et Finmarkiae orientalis in regione formationis recentioris (ipse). 

Asci inflato-clavati, paraphysibus conglutinatis, apice fuscidulo-fulvescentibus 
cincti; sporae ellipsoideo-oblongae, primo tetra- dein poly-blastae, luteolo-hyalinae, 
0,015—21 mm. longae et 0,508—10 mm. latae. 

3. C. melaenum Ach.: thallo crassiusculo, radiatim laciniato, laciniis 
elongatis complicatis, marginibus elevatis, undulato-crispis, atro-viridi, hu- 
mido turgescente olivaceoque; apotheciis mediocribus, substipitatis, disco 
plano l. concaviusculo, rubro-fusco, margine duplici. 


Syn. Collema melaenum Ach. Univ. p. 636, Syn. p. 315. — Lichen 
Wnubsg. Lapp. p. 443 (p. p.). 

Collema palmatum Smrft. Suppl. p. 170 (excl. syn.). 

Collema multifidum Schaer. Enum. p. 254, Mass. Mem. p.82, Koerb. 
Syst. p. 409. 

Exs. Schaer. n. 419. 

8. polycarpon (Schaer.): pulvinatum, laciniis approximatis, subadscen- 
dentibus; apotheciis minoribus, numerosis, demum tumidulis. 

Syn. Collema fasciculare Smrft. Suppl. p. 119. 

Collema multifidum 3. polycarpon S chaer. Enum. p. 255. 

Exs. Smrft. n. 164. — Schaer. n. 421. — Th. Fr. n. 49. 

Ad rupes calcareas aliasque formationis recentioris per Nordlandiam, 
Finmarkiam, Lapponiam Kemensi-Rossicam, Groenlandiam (Tunnudliorbik) 
parcius et vulgo sterile; var. j. in Nordlandia et Finmarkia passim frequen- 
ter. Etiam in monte Peltsane Lapp. Tornensis (C. P. Laest.). 

Asci subinflato-clavati, paraphyses conglutinatae, apice [uscescentes; spo- 
rae sine ordine ascis inclusae, octonae, luteolo-hyalinae, sat constanter dy—tetra- 
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blastae, intus granulosae, ovoideo-pyriformes 1. oblongo-fusiformes |. -naviculares, 
apicibus vulgo acutiusculae, 0,617—22 mm. longae et 0,006—8 mm. latae; in a. 
0,018—28 mm. longae et 0,007—10 mm. latae. — Nullam potui inter Schaer. 
exs. n. 421 et Smrft. n. 164 differentiam indagare, quare utrumque ad speciem 
praesentem retuli. Nylander (Syn. p. 109) hoc ad C. melaenum, illud ad 


C. plicatile trahit. 


4. C eristatum (L.?) Schaer.: thallo crassiusculo, atro-viridi, humido 
turgescente et olivaceo, laciniis abbreviatis, intricatis, marginibus undulatis, 
crispato-crenulatis, extremitatibus inciso-crenatis; apotheciis magnis, super- 
ficialibus |. depressis, concavis I. demum planiusculis, fuscis, margine duplici, 
exteriore demum vulgo crenulato. 

Syn. Lichen melaenus Wnbg. Lapp. p. 443 (p. p.). 

Collema cristatum Schaer. Enum. p. 255, Koerb. Syst. p. 408. 


Exs. Schaer. n. 417. — Hepp n. 213. 

In rupibus Nordlandiae (hb. Smrft. sub nomine C. melaeni) et Fin- 
markiae occidentalis (Tromsöe: hb. Wnbg. et Blytt), haud dubie late dis- 
tributum. 

Praecedenti, cui a Nylandro (Syn. p. 109) jungitur, haud dubie valde 
affine sed mihi hactenus semper distinctum. visum thalli laciniis intricatis, apothe- 
ciis majoribus et partibus internis aliquantulum dissimilibus. Sunt enim asci ma- 
gis elongati, cylindrici, paraphysibus capillaribus, elongatis, conglutinatis, apice 
levissime fuseidulis cincti; sporae octonae, una serie dispositae, luteolo-hyalinae, 
e tetra- mox poly-blastae, fusiformi-oblongae, utrinque acutiusculae, 0,026—34 mm. 
longae et 0,010—12 mm. latae. Num haec diversitas sit constans , ulterius studium 
docebit. Sitne haee species verus Lichen cristatus L. sive Collema cristatum 
Ach., non possum dijudicare; N ylander hoc nomen pro synonymo varietatis 


C. crispi habet. 


5. C. furvum Ach.: thallo foliaceo, membranaceo, rugoso-plicato, 
atro-viridi, utrinque granulato, lobis integerrimis, undulato-crispis; apotheciis 
elevatis, sparsis, concoloribus, margine integerrimo. 

Syn. Collema furvum Ach. Univ. p. 650, Syn. p. 232, Smrft. Suppl. 

p. 122, Mass. Mem. p. 85, Koerb. Syst. p. 406. 

In lapidibus et rupibus calcareis ad sinum Saltensem Nordlandiae 
frequenter (Smrft) et Finmarkiae occidentalis (Tromsöe: ipse). 

Asci elongati, inflato-subelavati, paraphysibus conglutinatis cincti; sporae 
octonae, ovoideae |. suboblongae, utrinque attenuatae, subacutae, e tetra- poly- 
blastae, luteolae, 0,032—40 mm. longae et 0,911—:5 mm. latae. 
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6. ©. verrucaeforme (A ch.): thallo minuto , microphyllino, lobis adscen- 
dentibus, inciso-crenatis, margine verrucosis, in pulvinulos discretos confer- 
tis, fuscis I. virescenti-fuscis, humidis olivaceis; apotheciis minutis, confertis, 
terminalibus, urceolatis, disco concolori l. rufescente, margine thallode tu- 
midulo integerrimo. 

Syn. Collema furvum var. verrucaeforme Ach. Univ. p. 650, Syn. p. 323. 

Collema myriococcum et conglomeratum S mrft. Suppl. p. 119 (excl. syn.). 

Collema verrucaeforme N yl. Syn. p. 112. 

Exs. Schaer. n. 416. 

Supra muscos ad ramos juniperinos truncosque populorum in Saltdalen 
Nordlandiae rarius (S mr ft.). 

Species minuta, sporis facile distincta. Duae formae a Smrft. lectae: 
a) juniperinum ( C. myriococcum Smrft., non Ach.): thallo crassiore, virescen- 
ti-olivaceo, pulvinulos majores formante (diam. !/, — '/, unc. latos), apotheciis 
majoribus, concavis, zeorinis, disco rufescente; b) populinum ( C. conglomera- 
tum Smrft, non Hoffm.): thallo minus evoluto, lobis angustioribus, fuscis, a- 
potheciis minutis, disco punctiformi-impresso, subconcolori. lllius asci sunt in- 
flato-cylindrici, paraphyses conglutinatae apiceque fuscidulae, sporae subquadrato- 
ellipsoideae, utrinque subtruncatae, primo blastidiis quattuor in duas series dis- 
positis (unde sporae cruciatae videntur), dein pluribus instructae, quaternae— 
octonae, luteolae, 0,015—21 mm. longae et 0,010—15 mm. latae; in hoc sporae 
obsoletius muriformi-polyblastae, 0,012—16 mm. longae et 0,010 mm. latae. Inter 
has formas medium tenet locum planta in Schaer. exs. distributa, juniperino 
thallo, apotheciis populino, utrique sporis congruens. 

7. ©. microphyllum Ach.: thallo minuto, microphyllino, rosulato 1. 


verrucoso-diffracto, granulato-crenato, fusco-virente, humido olivaceo; apo- 
theciis minutis, sessilibus, urceolatis, dein concaviusculis, confertis, margine 


thallode integro cinctis. 

Syn. Collema microphyllum Ach. Univ. 630, Syn. p. 310, Mass. Mem. 

p. 83, Koerb. Syst. p. 406. 

Collema byssinum B. juniperinum Smrft. Suppl. p. 118. 

Collema nigrescens 0. microphyllum Schaer. Enum. p. 252. 

Ad corticem juniperi Nordlandiae Saltensis (Smrft) et betulae 
Finm. orientalis (ostium fl. Tanensis: ipse) rarius. 

Sporae in speciminibus arcticis maturae non sunt inventae. 

Quid sit C. dyssinum a Smrft. Suppl. p. 118, "in rupibus calcareis in- 
feralpinorum Saltdalen Nordlandiae rarius" obvium, non valeo dijudicare. In ipsius 
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herbario unicum modo adest speciminulum, quod abunde quidem demonstrat, spe- 
ciem veram Hoffmannianam esse diversam, sed praeterea accuratiorem determi- 
nationem non permittit. Sporae hujus speciminis sunt simplices, octonae, ellip- 
soideae, limbatae, 0,012 mm. longae et 0,007 mm. latae; asci cylindrici, paraphy- 
ses conglutinatae. 


87. Synechoblastus Trev. 


Thallus foliaceus (vel verrucosus), strato nullo corticali celluloso prae- 
ditus; apothecia primitus clausa, excipulo thallode (in proprium interdum 
mutato) marginata; sporae elongatae, tetra—plejo-blastae, blastidiis una serie 
dispositis, incoloratae. 

A Collemate saepe aegre distinctum genus, cujus sola est nota sporarum 
forma. Recepi tamen tam ob analogiam cum Heterolichenum generibus, quam 
ob utilitatem practicam illud genus dividendum suadentem. 


1. S. aggregatus (Ach.): thallo membranaceo-lobato, lobis erectiu- 
sculis, caespitoso-fasciculatis, sicco virescenti-nigro, humido viridi; apotheciis 
congestis, disco convexiusculo, rufo, margine tenui integro cincto; sporis 
anguillaeformibus. 


Syn. Collema faseiculare B. aggregatum Ach. Univ. p. 640 et Syn. 
p. 317 0), Smrft. Suppl. p. 119. 

Lichen rivularis Wnbg. Lapp. p. 443 (?). 

Collema fasciculare V v. Sched. crit. p. 14. 

Lethagrium ascaridosporum (et fasciculare?; Mass. Mem. p. 93 (et 92). 

Synechoblastus Vespertilio var. Koerb, Syst. p. 414. 

Collema aggregatum N yl. Syn. p. 115. 

Exs, L. Su. n. 50. 


Ad truncos arborum frondosarum (ex. gr. Sa/icis Capraeae) Saltda- 
liae (Smrft.) et supra muscos rupium in Kjaeringóe Nordlandiae (Wnbg. 


hb.) parcius. 


Crescendi modo, thallo minore neque rotundato-lobato e. s. p. a subse- 
quente abunde differt. Asci elongato-clavati, paraphyses filiformes, conglutinatae ; 
sporae elongatae, vermiculares, basi subattenuatae, contortae, 6—8:nae, 18 — 90- 
blastae, luteolo-hyalinae, 0,005—70 mm. longae et 0,00; mm. latae. — Nullum 
Lich. rivularis Vl. Lapp. specimen in herb. Wnbg. adest, modo plantae (cui 
recentius. adseriptum est: Collema fasciculare) descriptioni et loco habitandi in 
opere citato allatis prorsus congruentis, quae ad praesentem speciem pertinet. 


9. S. nigrescens (L.): thallo membranaceo, submonophyllo, adpresso, 
rugoso-plicato, rotundato-lobato, atroviridi (humido olivaceo); apotheciis con- 
oO 
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gestis, obscure rufis, planiusculis l. demum leviter tumidis, margine tenui 
integro cinctis; sporis fusiformi-acicularibus. 

Syn. Collema nigrescens Ach. Univ. p. 646, Syn. p. 321. — Lichen 

Wnbg. Lapp. p. 444. — Lethagrium Mass. Mem. p. 92. 

Collema nigrescens a. Vespertilio Schaer. Enum. p. 252. 

Synechoblastus Vespertilio Koerb. Syst. p. 414 (p. max. part.). 

Exs. L. Su. n. 69. — Schaer. n. 410. — Rbnh. n. 158. 

Ad truncos populorum in silvaticis inferalpinisque Lapponiae, Nord- 
landiae, Finmarkiae occidentalis passim, septentrionem versus rarescens. 

Asci inflato-clavati, paraphyses capillares, cohaerentes, apice fulvescentes; 
sporae aciculares, basi attenuatae, plejo-blastae, septis numerosis, rectae l. cur- 
vulae, luteolo-hyalinae, octonae, 0,0;2—48 mm. longae et 0,005—6 mm. latae. 

3. S. flaccidus (Ach.): thallo membranaceo, lobato, lobis magnis 
flexuoso-undulatis, atro-viridi, humido olivaceo, vetusto granuloso; apotheciis 
planis, obscure rufescentibus; sporis subfusiformibus, tetrablastis. 

Syn. Collema flaccidum Ach. Univ. p. 647 (a), Syn. p. 322, Smrft. 

Suppl. p. 122. — Synechoblastus Koerb. Syst. p. 413. 
Collema "rupestre Schaer. Enum. p. 252 (a). — Lethagrium Mass. 
Mem. p. 92. 

Exs. L. Su. n. 135. — Schaer. n. 412. — Rbnh. n. 129 (p. p.; al- 

tera pars ad Lept. saturninum in meo ex. pertinet). 

In rupibus inferalpinis Nordlandiae (Smrft.), Finmarkiae utriusque 
(Blytt et ipse) et circa Mesen (Rupr.) parce; in Groenlandia, ut videtur, 
frequentior. 

His regionibus semper sterilis. "Sporae ovoideae vel late fusiformi-ob- 
longae, longit. 0,023—28 mm., crass. 0,007—10 mm.” (Nyl. Syn. p. 107). 

88. Lempholemma Koerb. 


Thallus crustaceo-foliaceus, udus gelatinosus, nullo strato corticali 
celluloso praeditus; apothecia primitus clausa, excipulo thallode marginata; 
sporae ellipsoideae l. globosae, simplices, incoloratae. 

1. L. myriococcum (Ach.): thallo lobato, complicato-corrugato I. cru- 
staceo-difformi, atro; apotheciis aggregatis, rufescentibus, concaviusculis, 
minutis. 

Syn. Collema myriococcum Ach. Univ. p. 638, Syn. p. 316, Nyl. Syn. 

p. 104. 


Supra muscos Lapponiae Kemensis raro (E. Nyl.). 
48 b 
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Asci cylindrici; sporae sphaericae |. rarius ellipsoideae, octonae, hyalinae , 
0,008—10 mm. longae et 0,003—9 mm. latae. 


Subfam. 2. Leptogiei. 

Thallus foliaceus |. filamentosus, strato corticali distincte celluloso in- 
structus. Apothecia lecanorina |. zeorina. 

89. Leplogium Fr. emend. 

Thallus foliaceus, strato corticali celluloso; apothecia lecanorina I. ze- 
orina, primitus clausa, excipulo simplici thallode l. composito marginata ; 
sporae suboblongae, tetra—poly-blastae, incoloratae. 

Hoc nomine genera Mallotium Fw. et Leptogium Koerb. et Mass. 
amplector, non enim tanti momenti videtur esse thallus infra laevis |. fibrilloso- 
tomentosus, ut possit genera condere. Tum quoque Gyrophora dividenda esset. 

* thallo subtus tomentoso, apotheciis lecanorinis ( Mallotium F w.). 

1. L. saturninum (Dicks.): thallo sinuato-lobato, plumbeo-fuscescen- 
te l. fusco-virente; apotheciis sessilibus, fuscis. 

Syn. Collema saturninum Ach. Univ. p. 644, Syn. p. 320. — Lichen 

Wnbg. Lapp. p. 444. 

Collema myochroum ß. tomentosum Schaer. Enum. p. 256. 

Mallotium myochroum Mass. Mem. p. 96. 

Mallotium tomentosum Koerb. Syst. p. 416. 

Exs. L. Su. n. 299. — Schaer. n. 422, 500. 

In truneis populorum (et juniperorum) totius regionis Scandinavicae 
passim, in rupibus rarius; vulgo est sterile, in Nordlandia Saltensi tantum- 
modo fructiferum lectum (Smrft.). Etiam in distr. Godthaab Groenlandiae 
occidentalis. 

Ascos et sporas in speciminibus Scandinavicis non mihi contigit observare. 

** thallo subtus efibrilloso , apotheciis zeorinis (Leptogium M ass., K oerb.). 

2. L. lacerum (Sw): thallo membranaceo, lacero-laciniato, reticulato- 
lacunoso, plumbeo-rufescente, marginibus ciliato-dentatis; apotheciis minutis, 
elevato-sessilibus, rufescentibus. 

a. fimbriatum (H offm.): thallo bene evoluto, laciniis margine fimbriatis. 

Syn. Collema lacerum Ach. Univ. p. 657, Syn. p. 327. — Lichen 

Wnbg. Lapp. p. 444. — Leptogium Fr. Fl. Scan. p. 293, Koerb. Syst. p. 417. 

Collema atrocoeruleum S chaer. Enum. p. 248 et tab. 10 f. 2. — Lep- 

togium Mass. Mem. p. 87. 
Exs. L. Su. n. 49. — Schaer. n. 404. 
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B, tenuissimum (Dicks.): thallo minutissimo, lacero-laciniato, laciniis 
angustissimis, linearibus, digitatim divisis. 

Syn. Lichen byssinus Wnbg. Lapp. p. 442 (sec. Smrft.). 

Collema tenuissimum Smrft. Suppl. p. 169, Mass. Mem. p. 85. — 

Leptogium Koerb. Syst. p. 419. 

Exs. Schaer. n. 498. 

y. pulvinatum (Ach.): thallo pulvinato, fuscescente, laciniis confertis- 
simis, marginibus crispatis subgranulosis. 

Syn. Lichen scotinus Wnbg. Lapp. p. 443. 

Exs. Schaer. n. 406. 

Inter muscos rupium regionum praecipue meridionalium passim, etiam 
fructus proferens; 8. ad rupes, muscos, ligna putrescentia per Nordlandiam 
Finmarkiamque occident.; y. itidem supra muscos Nordlandiae, Finmarkiae 
utriusque, Groenlandiae passim, rarius cum apotheciis. 

Asci subcylindrici, paraphysibus cincti cohaerentibus apiceque fulvescen- 
tibus; sporae senae — octonae, una serie dispositae, ovoideae |. utroque apice 
acufatae, luteolo-hyalinae, e tetrablastis mox muriformi-polyblastae, 0,030—33 mm. 
longae et 0,012 mm. latae. 

3. L. scotinum (Ach.): thallo membranaceo, laciniato-lobato, reticu- 
lato-ruguloso, plumbeo-fuscescente, lobis rotundatis, margine integris; apo- 
theciis minutis, superficialibus, fuscis. 

Syn. Collema scotinum Ach. Univ. p. 651, Syn. p. 323. — Leptogi- 

um Fr. Fl. Scan. p. 293. 
Collema sinuatum Schaer. Enum. p. 250. — Leptogium Koerb. Syst. 
p. 418. 

Exs. Moug. n. 1332. 

Inter atque supra muscos ad saxa rarius; hactenus modo circa Mor- 
tensnaes Finmark. orient. fructiferum a me lectum. 

Asci elongati, subcylindrici, paraphyses conglutinatae, sporae prioris sub- 
similes, 0,030—34 mm. longae et 0,012 mm. latae. 


90. Polychidium Mass. 


Thallus filamentosus, extus strato celluloso corticatus; apothecia ze- 
orina l. fere biatorina, primitus clausa, excipulo thallode subobsoleto mar- 
ginata; sporae oblongo-fusiformes, dyblastae, incoloratae. 

Thallo sporisque a Zeptogüs facile distinctum genus, ad Thermutin quo- 
dammodo vergens. 
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1. P. muscicolum (Sw.): thallo teretiusculo, pulvinato, intricato, fusco: 
apotheciis adpressis, primo concavis, dein planiusculis, disco obscure fusco. 


Syn. Collema muscicolum Ach. Univ. p. 660, Syn. p. 328, Schaer. 
Enum. p. 248 et tab. 10. f. 1. — Lichen Wnbg. Lapp. p. 442. — Lep- 
togium Fr. Fl. Scan. p. 293. — Polychidium Mass. Mem. p. 89, Koerb. 
Syst. p. 421. 

Exs. L. Su. n. 297, 306. — Schaer. n. 403. — Zw. n. 176. 


Supra muscos tenuiores rupium Nordlandiae Finmarkiaeque inferal- 
pinae passim copiose; in Islandia (herb. J. Vahl). 


Asci inflato-clavati, paraphysibus validiusculis, laxe cohaerentibus, apice 
fuscescentibus cincti; sporae octonae, plus minus fusiformes, 0,016—24 mm. longae 
et 0,005—6 mm. latae. 


Fam. XV. PynENOPSIDEI. 


Thallus crustaceus, uniformis. Apothecia urceolata, margine thallo- 
de cincta. 


91. Pyrenopsis Nyl. 
Thallus crustaceus, matrici adnatus, intus confuse cellulosus; apothe- 


cia urceolata, disco minutissimo, excipulo thallode marginata; sporae octo- 
nae, simplices, subellipsoideae, hyalinae. 


1. P. lignyota (Wnbg.): crusta granuloso-areolata, laxe adnata, hu- 
mida atroviridi, sicca aterrima; apotheciis punctiformibus, innatis, concolo- 
ribus, margine thallode elevato. integerrimo. 
Syn. Verrucaria lignyota Wnbg. in Ach. Meth. Suppl. p. 20, Ach. 
Univ. p. 287. 

Verrucaria fuliginea Wnbg. Lapp. p. 887. — Pyrenula Ach. Syn. 
p. 121. — Collema Smrft. Suppl. p. 118. — Pyrenopsis N yl. Syn. p. 97. 
— Thelignya Mass. Framm. p. 18. 


In rupibus aqua nivali suflusis Nordlandiae Finmarkiaeque passim, his 
terris, ut videtur, priva. 


Asei cylindrico-clavati, paraphysibus validis, apice usque ad medium fere 
coerulescentibus eincti; sporae ellipsoideae, 0,012—15 mm. longae et 0,008 mm. 
latae, — Paraphyses minime sunt "non regulares" sed aeque regulares ac apud 
maximam lichenum partem. 


2. P. haematopis (Smrft) Th. Fr.: crusta;diffracto-rimosa, granulato- 


rugosa, inaequabili, laxe adhaerente, humida obscure sanguineo-rufa, sicca 
sanguineo-fuscescente |. rufo-nigricante; apotheciis minutis, superficialibus, 


urceolatis, disco minuto, thallo concolori l. paullo obscuriore, margine thal- 
lode crasso, elevato, integerrimo. 
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Syn. Collema haemaleum $. haematopis Smrft. Suppl. p. 117. 

Pyrenopsis rufescens Nyl. Herb. Mus. Fenn. p. 109. 

In rupibus schistoso-micaceis saepe irrigatis Nordlandiae Saltensis 
(Smrft.), Lapponiae Kemensis (E. N yl), Groenlandiae (Holsteinborg: J. Vahl). 


Habitu admodum refert. Pannariam granatinam ß., sed apothecia et par- 
tes internae differunt. Crusta crassiuscula, effusa, rimoso-diffracta, sanguineo- 
fuscescens, humida eruori subsimilis; areolae s. pulvinuli singuli e granulis rugu- 
loso-nodulosis saepe contiguis contexti; "sectione visus thallus extus et pro ma- 
gua parte e cellulis. compositus rubricosis, granula gonima mediocria in cellulis 
iis et in aliis incoloribus pariete crasso praeditis inclusa", Apothecia minuta, 
saepe conferta, margine crassissimo ; asci inflati, paraphysibus laxis capillaribus cinc- 
ti; sporae ellipsoideae, 0,010 mm. longae et 0,005 mm. latae, — Planta Nylan- 
deriana, cujus nulla apothecia perfecta innotuerant, vix dubie huc pertinet, sua- 
dente simili statione et ("thallo tenui" excepto) omnium partium descriptione 1). 


Fam. XVI. LECOTHECIETI. 


"Thallus squamulosus |. filiformis, hypothallo distincto interdum impo- 
situs. _Apothecia biatorina vel lecideina. 


92. Lecothecium Trev. 


Thallus microphyllino-coralloideus l. ramulosus, decumbens, nigrescens, 
granulis gonimis saepe moniliformi-concatenatis, sub strato corticali praecipue 
dispositis; apothecia lecideina, excipulo annulari atro marginata; sporae ob- 
longae, dy—tetra-blastae, incoloratae. 


1. L. corallinoides (Hoffm.): thallo microphyllino-squamuloso, squa- 
mulis inciso-laciniatis, subramulosis, in crustam corallinaın diffracto-areola- 
tam confertis, cervino- |. fusco-atris, hypothallo coeruleo-atro, byssino, pri- 
mitus saltem evidente et limitante; apotheciis sessilibus, disco atro, plano, 
dein leviter convexo, margine: tenui demum excluso. 


Syn. Collema nigrum Ach. Univ. p. 628, Syn. p. 308. — Zecothecium 
Mass. Rich. p. 109. — Placynthium Mass. Mem. p. 118. 


Lecidea microphylla 8. radiata Wnbg. Lapp. p. 478. 


1) Praeter Homolichenes in hoc opusculo receptos nonnullorum aliorum, non specie modo sed 
etiam genere novorum, speciminula perpauca his regionibus lecta vidi, quare tacite ad interim 
praeterii. Afferre modo liceat diagnosin speciei mihi non obviae et ob apotheciorum defectum non- 
dum satis distinctae: 

”Synalissa meladermia Nyl in Herb. Mus. Fenn.: thallus fusco-niger, sat minutus (latit. 
6 millim. et ultra), membranaceus, rigens, opacus, iufra granuloso-scaber, tenuis (crassitiei circa 
0,9, in statu humido 0,4 millim.) et sectione tenui rubidus; apothecia non visa. — Supra lapi- 
des in Enari Lapponiae borealis (Edw. Nylander). — Plura videas in Nyl. Syn. p. 96. 
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Lecidea microphylla y. corallinoides Smrft. Suppl. p. 173. 

Parmelia triptophylla ce. Schraderi* Fr. L. E. p. 92. 

Leeidea triptophylla c. corallinoides Schaer. Enum. p. 99. 

Lecothecium corallinoides a. nigrum Koerb. Syst. p. 398. 

Exs. Hepp n. 9. — Rbnh. n. 110. 

In rupibus irriguis praecipue calcareis Nordlandiae Saltensis frequen- 
ter (Smrft.), Lapponiae Kemensis ad Portikoski (Wnbg.). 

Asci anguste clavati, paraphyses cohaerentes, non articulatae, apice coe- 
rulescenti-fuligineae; sporae octonae, oblongae |. subfusiformes, obsolete Q—4- 
blastae, 0,019—20 mm. longae et 0,005—6 mm. latae. 


2. L. asperellum (Ach.): thallo ramuloso- et granuloso-verrucoso, 
crustam rimoso-areolatam, nigram |. olivaceo-nigricantem formante, ambitu 
ramulis decumbentibus, angustis, torulosis, teretiusculis, ramosis stellato, 
hypothallo indistincto vel nullo; apotheciis planiusculis, atris, margine te- 
nul cinctis. 

Syn. Collema asperellum Ach. Univ. p. 629, Syn. p. 308. — Lichen 

Wnbg. Lapp. p. 441. — Toninia ( Arthroramma ) Mass. Symm. p. 59. 


In rupibus umbrosis secus mare septentrionale Nordlandiae et Fin- 
markiae utriusque passim. 

Priori vix dubie proximum et saepe haud facile distinguendum, cum To- 
niniis vix ullam praebens similitudinem. Recte igitur monet Wnbg.: ”Liche- 
ni nigro quod ad habitum simillimus, sed ramuli insignes, ad ambitum rosulae 
decumbentes, fibrillaeformes, vario modo divisi, punctis elevatis scabriusculi et 
saepe quasi sulcati, qua sua structura Corniculariam potius refert." — Asci cy- 
lindrico-clavati, rari; paraphyses arcte cohaerentes, insigni modo articulatae; spo- 
rae octonae, oblongo-fusilormes, 2—4-blastae, ad sepimenta vulgo angustato- 
constrictae, 0,012—18 mm. longae et 0,006 mm. latae. 

H. |. commemorandum est Collema subtile Smrft. Suppl. p. 117, quod 
hujus generis haud dubie est species, "in rupibus calcareis Saltdalen Nordlan- 
diae rarius ex. gr. ad Övesgaard” observata. Quam plantam non esse speciem 
Acharianam facile intelligitur; potius est P/erygium centrifugum N yl. 6. minus 
Krmplh., sed quum pauca modo eademque sterilia specimina in herb. Smrft. 
adsint, haec res in medio est relinquenda, 


93. Thermutis Fr. 


Thallus byssaceo-fibrillosus, pulvinato-decumbens, ater, granulis go- 
nimis in axem centralem concatenatis; apothecia biatorina, margine proprio 
eincta; sporae simplices, subellipsoideae, incoloratae 
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Nylander huie generi novum imposuit nomen, Gonionema, sed nullam 
video rationem Friesiani rejiciendi, cujus "typus est Coll. velutinum Ach." (Fr. 
S. O. V. p. 302.). 

1. Th. velutina (Ach): thallo pannoso, intricato; apotheciis subcon- 
coloribus, concaviusculis, margine obtuso. 

Syn. Lichen velutinus W nbg. Lapp. p. 449. — Collema A ch. Syn. p. 329. 

Exs. Smrft. n. 71. 

Ad saxa umbrosissima occulta tam granitica quam calcarea Lappo- 
niae Nordlandiaeque silvaticae passim (Wnbg. et Smrft.). 

Asci subeylindriei, paraphysibus capillaribus, cohaerentibus cincti; sporae 
octonae, ellipsoideae I. subglobosae, hyalinae, simplices, 0,009—10 mm. longae 
et 0,007—s mm. latae. 


Fam. XVH. ARCTOMIEI. 


Thallus crustaceus, uniformis. Apothecia biatorina. 


94. Arclomia n. gen. 


Thallus crustaceus, intus confuse cellulosus; apothecia immarginata, 
colorata; sporae vermiculares, plejoblastae, incoloratae. 

1. A. delicatula n. sp.: thallo tenui, verrucoso, fuscescente; apotheciis 
sparsis confertisve, disco jam primitus convexo, immarginato, sicco subein- 
namomeo, humido vinose rubello. 

Supra muscos in turfosis siccioribus circa Tromsöe Finm. occid. at- 
que Mortensnaes et Naesseby Finm. orient. (substrata formatione silurica) 
rarius. Etiam ex Hornsund ins. Spitsb. reportavit Amic. Nordenskjóld. 

Lichen ob minutiem facillime quidem praetervisus sed accuratius inspectus 
inter distinctissimos pulcherrimosque! — "Thallus e granulis contextus minutissi- 
mis, confertis, irregularibus, convexis, crustam format tenuem, muscis adnatam, 
obscure cinnamomeo-fuscescentem, humidam tumidulam et colorem dilutiorem ob- 
tinentem.  Apothecia, crustam exiguam si respicias, majuscula, elevata, jam pri- 
mitus convexa et immarginata, disco scabrosulo, thallo concolori; humectata au- 
tem verae sunt oculorum deliciae, subgelatinosa, pulcherrime vinoso-rubella (ve- 
tusta paullo obscuriora), Pannariae granatinae in memoriam satis revocantia. Asci 
inflato-clavati, paraphyses cohaerentes, apice fulvescentes; sporae senae l. octo- 
nae, rectae I. curvulae, vermiculares, basin praecipue versus attenuatae, plejo- 
(6—12-) blastae, luteolae, 0,044—60 mm. longae et 0,005—6 mm. latae. 


Fam. XVIII. | LicurNEr. 


Thallus caespitoso-fruticulosus, erectus. Apothecia terminalia, endo- 
carpea. 
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95. Lichina Ag. 


Thallus fruticulosus, ramosus, cartilagineus, intus longitrorsum pa- 
rallele lineari-cellulosus, granulis gonimis coeruleo-prasinis sub strato cor- 
ticali praecipue dispositis; apothecia terminalia, globosa, excipulo thallode 
primitus clauso, dein poro pertuso; sporae subellipsoideae, simplices, hyalinae. 

Utrum parmeliacea an: endocarpea sint apothecia, in dubium potest voca- 
ri; hanc sententiam potius lubeat amplecti. Cfr. Tul. Mém. tab. 9. f. 2. 


1. L. confinis (Müll): thallo caespitoso, atroviridi, ramis teretibus 
subfastigiatis; apotheciis subturbinato-globosis. 


S yn. Stereocaulon? confine Ach. Prodr. p. 208. — Lichina Koerb. 
Syst. p. 430. 


Fucus pygmaeus Wnbg. Lapp. p. 502. 
Exs. Aresch. Alg. Scand. n. 25. 


Ad scopulos Nordlandiae, Finmarkiae, Lapponiae Rossicae passim 
frequenter, ubi, ut recte monet Wnbg., summo maris fluxu non inunda- 
tur, sed undis tantum procellarum irrigatur. 

Asci elongati, subcylindrici; paraphyses capillares, subgelatinosae; spo- 
rae octonae, uniserialiter dispositae, hyalinae, sporoblastemate lutescente, late 
limbatae, subellipsoideae l. se invicem comprimendo subtetragonae, 0,018—22 mm. 
longae et 0,010—12 mm. latae. 1) 


Fam. XIX. PHYLLISCEI. 
Thallus subfoliaceus, umbilicato-affixus. Apothecia endocarpea. 


96. Phylliscum Nyl. 


Thallus submonophyllus, granulis gonimis oblongis l. rotundatis, dis- 
cretis, sparsis, singulo globulo gelatinoso involuto; apothecia immersa ,. pe- 
rithecio tenui incolorato; sporae in ascis polysporis simplices, ellipsoideae, 
incoloratae. 


1) Ob thallum fruticulosum h. 1. facile quaeri potest planta, fructificatione incognita nimis 
dubia sed habitu characteribusque insignis, Collema radiatum Smrft., cujus descriptionem, quum 
locus systematieus adhue lateat, h. l. afferre lubet: 

Collema radiatum Smrft.: thallo stellato, orbieulari, lobis crassiusculis, decumbentibus, te- 
reti-linearibus, simplicibus digitatimve fissis, obtusis, sicco atro, humido viridi, centro papillato. 

Syn. Collema radiatum Smrft. Suppl. p. 121. 

In rupibus caleareis stillicidio interdum irrigatis Saltdaliae Nordlandiae rarissime, ex. gr. 
in Skipperelvdalen ad Fiskevaag. 

Rosulas format diametro, pollieares; lobi lineares, W, lin. lati. Granula gonima substan- 
tiae gelatinosae inter filamenta elongata, flexuosa, laxa, reticulato-convexa immixta, praecipue 
sub strato corticali disposita. Apothecia non visa, modo spermogonia, spermatia brevia, eurvata 
continentia. 


389 


1. Ph. endocarpoides Nyl.: thallo minuto, rotundato, inciso-lobulato 
l. crenato, sicco atro rigido, humido fuscescente subgelatinoso; apotheciorum 
ostiolis protuberantibus, perforatis. 
Syn. Endocarpon phylliscum Wnbg. in Ach. Meth. Suppl. p. 25, Lapp 
p. 463 et tab. xxix f. 2, Ach. Univ. p. 300, Syn. p. 100, Fr. L. E. p 
410, Schaer. Enum. p. 233. 
Phylliscum endocarpoides N yl. Syn. p. 137 et tab. ım. f. 5. 
Exs. Smrft. n. 58. 
Ad parietes rupium graniticarum totius Finmarkiae Nordlandiaeque 
passim frequenter; verisimiliter per totam regionem arcticam adest, licet ob 
minutiem facile praetervisum. 


Lichen minutus sed distinctissimus, regiones arcticas quidem diligens sed 
non exclusive inhabitans (cfr. Nyl. I. c), quum jam Wnbg. ex Elfdalen Werm- 
landiae eum afferat 1). — Hane stirpem pertinere ad "espéces éminemment hy- 
grophiles", eodem jure ac Dermatocarpon Jluviatile, Collema rivulare e. s. Pes 
ut affirmat Nylander (Syn. p. 68), nova mihi fuit res. Permultis enim locis eam 
legens vulgo in rupibus siccis, saepe in aridissimis inveni. — Asci clavati, po- 
lyspori; paraphyses in gelatinam diffluxae; sporae ellipsoideae, episporio tenuissi- 
mo cinctae, luteolo-hyalinae, 0,008—10 mm. longae et 0,0040—45 mm. latae. Sper- 
matia longa, tenuissima, arcuata. 


Fam. XX. EPHEBEI. 


"Thallus filiformis, ramoso-intricatus, decumbens. Apothecia immersa. 


97. Ephebe Fr. 


"Thallus implexus, nigricans, strato corticali distincte celluloso, cen- 
trali e cellulis magnis elongatis contexto, granulis gonimis magnis, 2—4 con- 
natis, praecipue sub strato corticali dispositis; apothecia in thallo incrassato 
immersa; sporae octonae, oblongae, simplices, hyalinae. 


1. E. pubescens (L.): thallo ramosissimo, tenuiter ruguloso, nigro |. 
fusco-atro. 
Syn. Cornicularia pubescens Ach. Univ. p. 610, Syn. p. 302. — Li- 
chen Wnbg. Lapp. p. 441. — Ephebe Fr. S. O. V. p. 256. 
Exs. L. Savon Qt. 


1) Phylliscum Demangeonii N yl. Syn. p. 137 (Collema Moug. et Mtg. in Ann. sc. nat. 3. vol. 
XIL f. 291) ab Ph. endocarpoide non vere differt. Specimina Finmarkica ne puncto quidem a 
speeiminibus in Moug. St. Vog. n. 1240 communicatis discrepantia et a me sunt lecta et in herb. 
Wnbg. (una eum Lecothecio asperello) adsunt. 
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Ad saxa irrigua atque umbrosa granitica in regionibus silvaticis al- 
pinisque Lapponiae Suecicae et Kemensis Nordlandiaeque passim. Etiam in 
Groenlandia (sec. Nyl. Syn. p. 90). 

In speciminibus arcticis apothecia non vidi, modo spermogonia in tuber- 
culis lateralibus nidulantia, sterigmata elongata, simplicia et spermatia recta, Cy- 
lindrica, 0,005 mm. longa continentia. 


Tot generibus herbarum, utilitatibus hominum aut voluptatibus genitis, recensitis, quanto plura 


restant quantoque mirabiliora inventu. 
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Errata graviora: 


lege: 
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Dimerospora 


lentigerum 
Schreb. 
Steenstrup 
formas 

affinis !). 
Willd. 

e glauco albido 
est ad 

Mass. Symm. 


adde: Lecanora subcarnea B. ochroleuca Smrft. in 
Mag. f. Naturv. IX p. 164. 


lege: 


” 


lege: 


» 


a | Lecanorina 
4. lendigerum 
Ue Ach, 
11. aliisque loc. Stenstrup ,, 
1. formas 1) 
20. affinis 
24. Hoff. 
12. eglauco-albido 
34. adest 
76 Mass. Enum. 
Ae 
25. luteo-aurantiaco 1. 
32. Ach. Univ. 
36. Aldjok 
'- Rh. 
9; Scandinaviae 
32 
IX. p. 165. 
19. discus 
8. globifera 


luteo-aurantiaco, concavo |, 

Ach. Syn. 

Aldc'ok 

A. 

Scandinaviae, ins. Spitsb. 
Groenlandiae 


. adde: Zecidea pithyophila Smrft. in Mag. f. Naturv. 


margo 
globulifera 


Abrothallus DNtrs. . 
Acarospora Mass. 
Acolium Ach. . 
Agyrium Fr. 
Alectoria Ach. em. . 
Amphiloma Koerb. . 
Amphiloma Nyl. . 
Anaptychia Koerb. 
Arctomia Th. Fr. 
Arthonia Ach. em. 
Arthopyrenia Mass. . 
Arthrorhaphis Th. Fr. 
Aspicilia Mass. em. . 


Bacidia DNtrs. : 
Bæomyces Pers. em. 
Bæopodium Trev. 
Biatora Fr. em. 
Biatorella DNtrs. 
Biatorina Mass. 
Bilimbia DNtrs. 
Blastenia Mass. em. . 
Brigantiæa Trev. . 
Bryopogon Link. . 
Buellia DNtrs, 


Calicium Pers. em. 
Callopisma DNtrs. 
Caloplaca Th. Fr. 
Campylacia Mass. 
Candelaria Mass. . 
Catillaria Mass. 
Catolechia Fw. em. 
Catopyrenium Fw. 
Celidium Tul. . 
Cenomyce Ach. 
Cetraria Ach. . . . 
Chaenotheca Th. Fr. 
Cladonia Hoffm. 
Collema Hoffm. em. 
Coniangium Fr. 


Coniocybe Ach. 


A. 


INDEX. 
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. 153 Cornieularia Schreb. em. 
. 187|Cryptolechia Mass. 
. 344|Cyphelium Ach. em. 
. 342 Cyphelium DNtrs. 

u 
. 169/Dactylospora Koerb. 
. 179|Dermatocarpon Eschw. . 
. 160|Dermatocarpon Koerb. 
. 387|Dimelaena Norm. em. 
. 340 Dimerospora Th. Fr. 
. 372|Diplotomma Fw. . 

. 303|Dufourea Ach. . 

252 31] 


Embolus DNtrs. . 


. 279|Endocarpon Hedw. 
. 276|Endocarpon Mass. 
. 279|Endococcus Nyl. . 
. 289|Endopyrenium Korb. 
. 299|Ephebe Fr. 

. 285|Evernia Ach. em. 
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. 300/Glypholecia Nyl. . 
. 301|Gomphillus Nyl. . 
. 125|Gonionema Nyl. 

. 325|Gussonea Tornab. 


Gyalecta Ach. em. 


. 345|Gyalolechia Mass. 

. 218/Gyrophora Ach. 

. 218/Gyrothecium Nyl. 
JA 

. 167|Haematomma Mass. . 
. 305/Helocarpon Th. Fr. . 
. 275|Heterothecium Fw. 

. 353|Hildenbrandtia Kütz. 
. 150|Homalea Nyl . 

. 246 

. 135|Iemadophila Trev. 

. 350|Imbricaria Schreb. 

« 245 

. 376|Lecanactis Eschw. em. 
. 341/Lecanidium Mass. 

. 351|Lecanora Ach. em. 
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. 129|Lecidea Ach. em. 

. 202|Lecidella Koerb. . 

. 344|Leciographa Mass. 

. 350|Lecothecium "Trev. 
Lecozonia Trev. 

. 326|Lempholemma Koerb. 

. 352|Lenormandia Del. 

. 357 Leptogium Fr. em. 

+ 194|Leptorhaphis Koerb. 

. 197|Lethagrium Mass. 

. 334|Lichina Ag. . 


131, 260 |Lithographa Nyl. 


. 


Lithoicea Mass. 

- 350/Lopadium Koerb. 
. 357|Loxospora Mass. . 
. 353 
. 374|Mallotium Fw. 

. 353!Massalongia Koerb. 
- 389|Megalospora Fw. . 
. 134|Microglena Koerb. 


Microthelia Koerb. em. 


. 187|Myrioblastus Trev. 

. 279|Mycetodium Mass. 

. 387|Mycoporum Fw. 

. 193/Nephroma Ach. 

. 237\Neuropogon Fw. . . 

. 287|Normandina Nyl. 

. 263 

. 325|Ochrolechia Mass. 
Oedemocarpon Trev. 


. 196/Opegrapha Humb. em. 


. 278 

. 301|Pachyospora Mass. 

. 363|Pannaria Del. em. 

. 225|Paraphysorma Mass. 
Parmelia Ach. em. 

. 197|Parmelia Koerb. . 

. 151|Peltigera Willd. 
Peltula Ny). 

. 337/Pertusaria DC. 

. 203/Phialopsis Koerb. 

. 199!Phylliseum Nyl. 
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. 306 
. 306 
. 326 
. 385 
. 326 
. 381 
. 356 


382 


. 373 
. 381 
. 388 
. 339 
. 367 
. 301 
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. 382 
. 179 
. 323 
. 361 
. 374 
. 285 
21279 
. 317 
. 141 
. 123 
. 356 


. 199 
. 323 
. 338 


. 230 
224719. 
. 363 
73151 
. 160 
. 143 
. 188 
. 358 
. 237 
. 388 
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Physcia DNtrs. 
Physcia Fr. 


. 161|Ricasolia (DNtrs.) Nyl. . 
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. 160|Rinodina Mass. 


Pilophorus mene )Th. Fr. 


Pionospora Th. Fr. 
Placidium Mass. 
Placodium Hill. em. 
Placographa Th. Fr. 
Platysma (Hill) Mass. 
Pleopsidium Koerb. 
Polyblastia Mass. em. 
Polychidium Mass. 
Polyozosia Mass. . 
Psora Hall. em. 
Psoroma Mass. +. 
Pterygium Nyl. 
Pyenothele Duf. 
Pyrenopsis Nyl. 


Ramalina Ach. . . 
Rhaphiospora Mass. . 
Rhexophiale Th. Fr. 


Rhizocarpon Ram. em. . 


Rhodocarpon Lónnr. 


abietinum Smrft. . 
Acharii Smrft. 

i Vestri 
aculeata Ehrh. 
adspersum Ach. 
aeruginosa Scop. . 
aethiobola Wnbg. 
affinis Schaer. . 
aggregatus Ach. 
aglaea Smrft. 
aipolia Ach. . 
aipospila Wnbg. 
alabastrina Ach. 
albana Mass. 
albella Hoffm. . 
albescens Hoffm. . 
albinea Ach. 
alboatrum Flke. . 

"s Hoffm. . 
albo-coerulescens Fr. 
aleurites Smrft. 

E Wnbg. 
allotropa Ach. 
alpestris Fr. . 

bs Smrft. (ieee 


»  smrft. (Lecid.) . 
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. 216/Sagiolechia Mass. 

. 353)Sarcogyne Fw. 

. 180/Schaereria Koerb. 

. 339/Scoliciosporum Mass. 


. 137 
. 194 
. 365 
. 383 
. 214 


. 180 
+ 386 
. 131 
. 384 


2.132 
. 303 
. 304 
. 334 
.,953 
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Seutula Tul. 

Seeoliga Norm. em. . 
Segestria Fr. 

Siphula Fr. e 
Skolekites Norm. . 
Solorina Ach. 
Sommerfeltia Flke. 
Sphaeromphale Koerb. 
Sphaerophorus Pers. . 
Sphyridium Fw. 
Spiloma Ach. 
Sporastatia Mass. 
Sporoblastia Trev. 
Sporodictyon Mass. 
Squamaria Hoffm. 
Squamaria Mass. . 
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. 148 
. 363 
. 343 
He 
. 341 
npn 
.,283 
. 364 
d Aid 
. 160 


Staurothele Norm. 
Stereocaulon Schreb. 
Stieta Schreb. . 
Stigmatomma Koerb. 
Synechoblastus Trev. 


9,Thalloidima Mass. 


Thamnolia Ach. 


7\Thelignya Mass. 


Thermutis Fr. . 
Tichothecium Mass. . 


3/Toninia Mass. . 


Umbilicaria Hoffm. em. 


Urceolaria Ach. em. . 
Usnea Dill. em. 


Verrucaria Pers. em. 


Xanthoria Fr. . 
Xylographa Er. 


Zeora Koerb. 


B. Species earumque synonyma. 
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alphoplacum Wnbg. . 
alpicola Th. Fr. 
alpina Smrft. 
alpinum Laur. 
ambigua Ach. . 
Hoffm. 
Stenh. 
amaurocraea Flke, 
ammiospila Wnbg. 
amniocola Ach. 
amphibia Schaer. . 
amplissima Scop. . 
amylacea Wnbg. 
analepta Ach. . 


304 


. 907|angulosa Ach. 
. 186lantbracina Ach. 


. 164 A 


Wulf. . 


. 349|aphtosa L. . 

. 337|aquatiea Koerb. 
. 315laquaticus L. 

. 155|aquila Ach. 


. 165 
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257larctica Ach. 
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. 148 
. 260 
. 914 


arctioum L. 
areolata Mass. 
argopholis Wnbg. 
armeniaca DC. 
ascaridosporum Mass. 
asperellum Wnbg. 
assereulorum Ach. 
astroidea Ach. 
atomaria Mass. 
atra Huds. . 

m Ders. 
atrata Wnbg. 
atro-alba Ach. . 
atro-brunnea Ram, 
atro-cinerea Mass. 


4latro-coeruleum Schaer. 


atro-fulva Smrft. 
atro-grisea Del. 
atro-pruinosa Schaer. 
atro-rufa Dicks. 

atro- -sulphurea Wnbg. 
Slatro-virens Ach. 
aurantiaca Lightf. 
aurella Hoffm. 
aureola Ach. 


auriculata Th. Fr. 
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. 268 
. 241 
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. 166 


. 342 
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. 358 
. 207 
. 320 
. 380 
. 386 
. 281 
. 340 
. 340 
. 204 


. 340 
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330, 334, 335 
. 318 


. 232 
. 382 
. 335 
. 280 
. 263 
.. 211 


. 212 


. 336 
Bi) 
. 171 
. 167 
. 413 


bacillaris Ach.  . 
badia Ach. . . 
5» "Ehr .. 
badio-atra Flke. . 
badio-fusca Nyl. . 
balanina Wnbg. . 
baliolum Ach. . . 
barbata L. . . » 
bellidiflora Ach. 
Berengeriana Mass. 
bicolor Ehrh. . . 
biformis Fr. . . 

5 Mass .. 
Blyttii Fr. . . . 
borealis Koerb. 
botryosum Ach. 
botrytes Hag. . . 
brachiata Fr. . . 
bracteatus Wnbg. 
brunnea Sw. . . 
brunneolum Smrft. 
bryontha Ach. . . 
bryophilà Ach. 

93 Lönnr. . 
byssaceum Fr. . 
byssinum Smrft. . 
byssinus Wnbg. 
byssoides L. . 


caesia Hoffm. . . 
caesiella Flke. 
caesio-alba Koerb. 
caesio-rufa Ach. 
calcarea L. . d 
calcareum Weis. . 
calicaris L. . . . 
calicioides Del. 
callopisma Smrft. 
candelarius Wnbg. 
candidum Web. . 
eamma L. * .24 
capitellatum Ach. 
cariosa Ach. . . 
carneola Fr. . + 
carneo-lutea Turn. 
carneo-pallida Nyl. 
5 Smrft. 
carnosa Dicks. 
cartilaginea Lönnr. 
cartilagineum Westr. 
castanea Hepp. . 
5 1 Koetb. . . 
cataleptum Koerb. 
caudata Nyl. 
cechumena Ach. 
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+ 223 
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cenisea Ach. 
cenotea Ach. 
centrifuga L. à 
centrifugum Nyl. . 
ceranoides Schaer. 
Ceratites Wnbg. 


ceratophylla Schaer. . 


cerina Hedw. 

» Nagel 
cervicornis Ach. 
cerviculatum Ach. 
cervina Pers. 
ceuthocarpa Wnbg. 
chalybeiformis L. 
chlorellum Ach. . 
chlorophaea Flke. 
chlorophana Wnbg. 
chlorophylla Humb. 
chloropolia Fr. 


chrysoleucum Sm. 
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cinerella Nyl. 
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cinereum Pers. 
cinereo-fusca Ach. 
cinereo-rufa Schaer. 
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cinereo-rufescens Ach. 


einnabarina Smrft. 
circinatum Smrft. 
eitrina Ach. 
eitrinella Ach. 
clavieulare Ach. . 
clopima Wnbg. . 
coarctata Ach. 
coccifera Ach. 
coceineum Dicks. 
coccocephala Ach. 
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corallinoides Hoffm. 


. 234 
. 291 
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5lconiocraea Flke. 
coniops Wnbg. 
Conradi Koerb. 
ilconspersa Ehrh. 
257 ji Fr. 

contigua Hoffm. 


+ 153lcontroversa Mass. 
. 218 P 


convexa Th. Fr. 
coracina Moug. 
Smrft. 
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369/corallinum Fr. 


+ 126 L 


351 toralloidea Ach. 


- 246|coralloides Fr. 


193 » Pers. 


1&0|cornucopioides L. 
+ 329lcornuta TL... . .. 
- 350|coronata Th. Fr. . 
- 183|corrugata Mass. . 
- 161|erassipes Th. Fr. 


372lcrenulata Flke. 


223lcrinita Mass. . 


+ 275lcrispata Ach. 


234lcrispum L. 
eristatum L. 
crocea L. 


218 crustulata Ach. 
332|cucullata Bell. 

351/cumulata Smrft. 
363/cuprea Smrft. . 
289/cupularis Ehrh. 


(Verruc.) 


Wnbg. . 


erossophylla Wnbg. 
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254lcurtum Turn. et Borr. . 


eyanipes Smrft. 


- 254|cycloselis Ach. 


273|coeruleo-nigrescens Schaer. 
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352lcollematiformis Schleich. 
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251 


+ 202 
. 203 


251 


eoerulescens Fr. 


communis Ach. . 

a DET 
compactum Koerb. 
complicatum Sw. . 
concentrica DC. .. 


180\concinna Th. Fr. . 


295\concreta Koerb. 


184\confervoides Schaer. 


. 295|confinis Müll. . 
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189[confluens Web. 
363lconfragosa Ach. 


273lconglomerata Mass. 
324lconglomeratum Smrft. 
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- 359lcyrtella Ach. 
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. 281 dactyliferus Wnbg. 


274|cylindrica L. 


eyrtaspis Ach. . 


. 353|dactylinum Ach. 


. 371|dactylophyllum Flke. 
332|daedaleum Krmplh. . 


331|daphoena Ach. 
335|decipiens Ehrh. 


. 388|decolorans Hoffm. 


cymbiformis Flke. 


. 308|decorticata Flke. . 
. 229|deformis L. 


292|degenerans Flke. . 
. 379|delicatula Th. Fr. 
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demissa Ach. . STE 
^ viBlke: « 229 
»  Koerb. .,156 
dendritica Fr. . . 156 


denudata Mass. 13117 


a Smrft. . . 240 
denudatum Flke. » 248 
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Diapensiae Th. Fr. 
Dicksonii Ach. 
diffusa Web. 
digitata L. . . 
Dilleniana Ach. 
diluta Pers. 
disciformis Nyl. 
dispersa Smrft. 
divergens Ach. 
dolosa Wnbg. . 
Dovrensis Nyl. 


ecmocyna Ach. 
Ehrhartiana Ach. t 
elabens Fr. ak: 
elachista Ach. . . 
elaeina Schaer. 
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elaeochroma Ach. 
elata Schaer. 
elatina Ach. 
elegans Link. . 
elevata Koerb. PETAT P 
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&denusta, Sm. .. ‚rar: 
5 Winbg dite 2 
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epipolia Smrft. . . . 308 
epipolium Mass. + 338 
epulotica Ach. . . . 236 
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@rosa. Web. Gore . 264 
erraticum Mass. 119715 


erythrella Ach. 
erythrophaea Flke. . 
escharoides Ach. . 


« 219 
. 296 
. 289 


euphorea Smrft. 

exigua Ach . . då 
exilis Koerb. . ... 
extensa Schaer.. . . 


Fahlunensis L. 
fallax Mass. 0" » 

»  Sumrft. 
farinacea L. 
fasciata Fr. Sk 
fasciculare Fr. 

à Smrft. 
fastigiata Ach... 
fecundum Th. Fr. 
Femsjonensis Fr. 
ferruginea Huds. . . 
fimbriata L. 
fissa .Koerh. 4&5. 
flaccidus Ach. . . . 
flava . Bell.... may 
flavieunda Ach. 
tlavo-virescens Dicks. 

a Hoffm. 
flocculosus Wulf. . 
Floerkeana.Fr. . . 
Floerkei. Koerb. . . 
florida L. «ils 
Flotowiana. Koerb. 
fluviatile Web. 
foveolaris Ach. 
foveolata Mass. 
fragilis L. 
fraxinea L. . 

Friesii Fw. . 
frustulosa Dicks. 
fulgens Sw. 
fuliginea Schaer. 

ye Wn 
Fumago. Wallr. 
fumosa Wnbg. 
fungicola Ach. 
fungiforme Dill. 
furcata Schreb. 
furfuracea L. 
furvum Ach. 
fusca Mass. 

» Schaer. 
fuscescens Smrft. f 
fusco-atra L. 

Smrft. . 
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fusco-lutea Dicks. 
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galactina Ach. 
galbula Ram. . 
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124 granatina Smrft. 177 
207|granulosa Ach. 289 
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371| , . Schleich. 372 
344lorossa Nyl. 371 
132 erossum. Koerb. 265 
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207 joypsophila Ach. 241 
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299/haemalea Smifi. 177 
384|baematomma Ach. 196 
373/baematopis Smrft. . . . 384 
310/Hageni Ach. . . . 206, 286 
. . 289/Hedwigii Wnbg. 354, 355 
278lhelicopis Wnbg. . . . . 214 
257|helvetica Ach. 142 
. . 352|hepaticum Ach. 355 
378, 379/heteroidea Ach. 263 
. . 283|hexamera Mass. 283 
293, 295 hirsuta Ach. 268 
. . 297 hispida Scop. 164 
310|Hoffmanni Ach. . 231 
. 331|holocarpa Ehrh. . . . . 219 
. 367 holomelaenum Koerb. . : 281 
221|Hookeri Sm. 173,195, 227 
horiza Koerb. ;. . ... . 225 
. 186|horizontalis L. — . .« 147 
. 276lhyalinella Koerb. . . 296 
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hydrophila Smrft, . 


hyloicus Ach., ..mmiloe € 


hymenea Koerb. + 
hyperborea Ach. 

> Th. Fr, 
hyperellum Ach. 
hyperopta Ach. . 
hypnophila Ach. . 
hypnorum Ach. 
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iemadophila L. 

icmalea Smrft. 

illimatus Wnbg. 
immersa Smrft. . 
inamoenum Th. Fr. 
incana Imrft. 
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Pag. 


« 370|leucococca Smrft... 
. 208|leucolepis Wnbg. 
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. 190/trabinella Th. Fr. 

. 163 \trabinellum Ach. 

. 259 trachelinum Ach. 

. 288ltremulae Koerb. 
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. 330ltrichialis Ach. 

. 218ltriphragmia Nyl. . 

. 251|triptophylla Ach. 

. 185ltristis Web. 

. 367\tuberculata Smrft. 

. 157 tuberculosa Th. Fr. 

. 215lturbinatum Smrft. 

. 204|turfacea Wnbg. 

. 171|turfosa Mass. 

. 349 turgida Ehrh. . 

. 386lturgidula Fr. 

2:257, 

. 261/uliginosa Schrad. . 

. 211lulorrhiza Flke. 

. 320|ulotrix Ach. 

. 309/umbrina Ach. . 

NE us 

. 247|uncialis L. . 
2 


Mass. 


47 
85luncinata Hoffm. 
unicolor Smrft. 


. 199|Upsaliensis L. . . 
. 261|urceolata Th. Fr. 


. 323|Wahlenbergiana Ach. 
. 164|Wahlenbergii Ach. 
. 289|Wallrothii Spreng. 
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RESULTATS 
DES OBSERVATIONS MÉTÉOROLOGIQUES. 


BA Tn DIS 


AU NOUVEL OBSERVATOIRE DUPSAL 


PENDANT L'ANNÉE 
116 007: 


Latitude: 59951431, 5. 


Longitude: à Vest de l'Observatoire de Paris 14.1”: 10°: 
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NOTICE, 


Sur les observations qui suivent nous avons à faire ces deux remarques 
1° que, relativement aux températures, les maxima et les minima observés 
sont corrigés, comme les autres indications thermométriques, des erreurs 
d'échelle constatées, ce qu'ils n'étaient point sur les tableaux de l'année 
1856, et 2° que l'intensité de la résultante du vent et sa direction qui pa- 
raissent dans les tableaux ont été calculées d'après les formules connues: 


n ET | A 
f—-i1/ZXrB et 9 = arctang = , 


A= E—O-r-(NE-NO + SE—SO ) . Sin 45° 
B= N— S+{NE-SE + NO-80  . Cos 45° 


et u représente le nombre des observations faites pendant le mois. (Voy. 
the Radcliffe meteorological observations, Oxford, in the year 


1854, Vol. xv, p. v.) 


Pour le mode d'observation, les instruments employés et tout le 
reste nous renvoyons aux notices publiées en tête des observations des 


années 1855 et 1856. 


Observateurs: M. Scuurtz (Janv. — Juin), 
M. FOGELMARCK (Juillet — Dec.). 


Redacteur: M. WACKERBARTH. 


JANVIER 1857. 


Barom. a 0° Température extérieure Différence entre le Therm. | Tension de la vapeur d'eau 


en pouces et lignes Par. suivant le Therm. centig. sec et mouillé. dans l'air en lignes Par. 


2^.du s. | 9h.du s. | 7^-du m. | 2h.du s. 


EY 
5 
= 
E 
S. 


7^. du mat. | 2^. du soir | 9^. du soir | 7^- du m. | 2h. du s. | 9h. du s. | 7^-du in. 


1 | 2710,65 | 27.1003 | 2721019 | —119,1] — 750] — 953| 052 | 0,3 | 0,3 [0,84 | Y, 12 |0, 93 
2 11,10 11551 11,36 | 213,1] —17,8| —19,3|] 0, 4 0,0 0), 071 0,164 110, 522106748 
3 11,40 11,48 1168 | —12,9| — 9,51 14,9] 0,3 | 0,8 |. 0,1 10, 69) | 0..z6Rlloru6t 
4 | 28, 0,67: 1:28: 0,86 | 28. 1,84 [121,5] —10,8| —.9,5| 0,310, 5,1 0,3 }0, 71, | 0,76 .|0, 92 
5 3,20 4,16 5,82. | 10,0) 9,9 5105.41 01. 124] MIRE | 0959 Oe Som Lo. Te 
6 7,49 8,31 it P3026 PO OM PO ONE alu UN, 
7 9,13 8,54 8,35 | 213,6 | 14,2] 15,9] 0,92. 0,0 10,0] 0,69 10; 72 |0;-62 
8 6,24 4,87 B:07 LE 9,5] eS] Gov 0p 21040 By} 0:259 [1054944 | alien 
9 1,10 018192211460 — 4,3 + 0,51 + 0,41 0,2 10,5 | 05.3) 1 1.1021 200g lass 
10 | 27. 9,54 |. 97. 9,06 S180) [3 575. "9 sionis qug dee giis Pro MAT SONOS 
11 7,84 7,32 B71 L138] — zen, 05:2 $0, 41 0,0 kol, 83:1 „670,196 
12 6,36 6,20 670 | 5,3| — 4,81 — 5,3] 05 0: «| 0,4. | 0,0 11, 89) Sim EE 
13 7,54 8,08 848 | 4.01 4:8] — 7,11 0, 3.0083 043210, 13 MS RTE 
14 9,44 10,81 el 8.4|— 6271 0, 4 [Soe OM v»; 37] INTE oo ea 
1501280003 | 28. 1.07. 28. 17009] 55407: 5) | 6,5| 8,91 105 23:2 1005.02 Om 20 110, ss nor ETE 
16 016 27.11,76 27148101 4 .4|- 95 7| — 4,51 0) 991905731 15:0 5.110 aa PTUS TOO 
17 0,07 | 28. 0,200/°98. 09,28 |—2,7|— 2,3] — 1,7| 0,3 | 05,0 | 0,3 [1,56 | 1, 73 |1, 68 
18115971139 | 27.101689. | Bx 933 1 & 2 9/1525 2 24156540), 8 0, 1 Mor 1 00. 8) [82516129 18 G7 DTP ES 
19 5,07 3,23 490 | 41945 | 4/2 ,6| 3,010, 0 |-05 9— 6, 2-1 98 41 | 1, 93 |1, 57 
20 7,29 8,04 8,12] 2,01 0,8] == 37471 1, 6 || 805189 1) (0), 3 7, 17 MO STI 
21 8,10 7,93 817 fit) 0,1) #0 54] 4 -0,3)0; 5 | 0,3 110,72] 1,85 fay 97 1499 
22 8,43 710 |p. an 1 86 1,7 29,7 0,50, 10% 2 10.035 | a a IRON 
23 6,24 6,08 6,58.1= 2,4/+ 0,2] + 0,0] 0, 0| 0,2 | 0,8 | 1, 72 | dee 
24 7,94 8,84 9,72 |— 2,3]— 1,8]— 2,51 0,1 | 0,4 | O31 +1,70 AG 7 64 GO leg 
25 11,09 11:86, 28) 0.20, | 6,9) —.8 7| 5:107, 9] 0% 0 | 0). 2) [70 1.1.7042 MERDE TPS 
26 | 28. 1,73 | 28. 0,92 1,07 |—11,5/—10,5|—310,3| 0,2 | 0,3 | 0,2 [0,81 | 0, 85 [O, 90 
27 0,53} ,.111,0,21 04611 12), 01-12 ,1[-211 ,541,05.2::| 05:2 [205 2550,78 410,178 30581 
28 0,73 0,73 0,88 [10,5 | —10:,3.| —1T ,61 0, 210,4 17.05.13 170,,8874120,78351105283 
29 0,67 0,58 ae ee TE | a la, 8 jh, 2 
30 0,76 0,92 0:951] 11:56) 13,0 errem mmo 1 EN EDEN Mo Es |lO. Ga 
31 1,13 0,17 ON) | = 9,5107 7,410, ON M MON NEO Mo 10 50m MR 
S|27.11,42 27.11.15|27.11,45| 7a -e.o| ra fon. 0,3 | 0°,3 | ia] ERE 


Barom. Max. le 7 vers un SO. léger. 


Barom. Min. le 19 vers un SO. tres fort. 


II. 
JANVIER 1857. 


zo 


T'empératures 


Ombrométre. 


Nuages. 


4 
extrêmes. 


therm. therm. 


"810p np 


2h. du soir | 9^. du soir EPIS lt Bly pox 


1| NO.1 | NE. 1 | NO. 1,5 10 10 10 —12,5|— 5,3|1—14| 0,164 
2 | NO. 15 | NE. 1 | NO. 1 Str. Cm. 9 | Cr. Str. 2 Sin 7— 1 220,8 118,7 

3| NE. 1 NO. 1 | NE. 1,5 | Or. Str. 7 | Str. Cm. 9 10 21906 199), 3 

4 | NE. 2 NO. 3 | NE. 2 10 Cm. Str. 7 | Str. Cm. 10] —17,2|— 9,5 

Bud 11,5 | O9 30 WN. 09,5 10 10 Sm 18.9] UP AI EE EN) 

6| N. 15|N. 1 |SO. 1 10 Str. Cm. 9 | Str. Cm. 9| —12,4]— 9,0 

7 | SO. 15 |SO. 1 |SO. 1 Str. Cm. 10 0 St. 5 | —17,4| —11,5 

8 | SO. 1,5 |so. 2 | SO. 2,5 10 Str. Cm. 10 10 es 

9 | SO. 1,5 ı SO. 1,5 | SO. 2 Str. Cm. 10 10 10 Zn Oe a4 

10 | SO. 2,5 | S0. 2 | SO. 2 Str. Cm. 10] Cr. Str. 6 | Cr. Str. 1 | — 7,6] + 0,8 

Pose. pr S07" Is. 01 Cr. 1 Cm. Str. 9 NY LO se [en 

Ase. WV Bei it | 8,12 Str. Cm. 10} Cr. Str. 4 | Str. Cm. 8| —10,1| — 2,4 

UE 155, | BSE 1! | Bi 023 10 10 10 24706 51370 

nl Filo Nek 1 LUN: 02 10 10 10 vulg | un 

I ISO. 1,5, Ss. 1! | So. 12,5 0 10 10 -12,2|— 6,2115—17| 0,018 
16 | SO. 2 | SO. 2,5 | so. 2,5 10 10 10 rororo 

17 |.so. 2 ,|s. 1,2 | So. 2 10 10 10 Se 7 

ISO 5, | Seno! 11 s... 1975 10 10 10 = 3,9|+ 0,9|18—19| 0,024 
mö 43) ,1-S0:3! | 80:3 10 Cr. Str. 4 0 LADA AT 

HOMO SON 21 I SO. 1 0 Str. 8 Cr. Str. 9 | — 5,11 + 3,5 |20—22| 0,108 
21 | so. 1 SLA} Soo Str. Cm. 10 10 10 S94: N 

22 | NE. 1 NE. 1 |NE.1 10 10 10 2805 NON 5 

93 | NE. 1 |SE. 1 |SE. 1 10 10 10 — 3,8| + 0,9 123—24| 0,050 
24| E. 1 NE. 1 | NE. 1,5 | Cr. Str. 9 10 10 300854: 308070 

25 | N. 15 |SE. 1 | NE. 25 | Str. Cm. 10 | Str. Cm. 10] Str. Cm. 10] —11,1] — 1.8]25—30| 0,098 
26 | NE. 2 | NE. 25 | NE. 2 Str. Cm. 10 10 10 dono 51093 

27 |NE?2 |N. 3 IN 3 Str. Cm. 10 10 10 27323 M0 3 

98 | NE. 4 IN. 4 | NE. 25 10 10 10 ET 7) 100 

29 | NE. 2 | NE. 2 | NE. 2,5 10 10 10 100) 21078 

BONG! 15 IN 2 IN: 12 10 10 10 14,32 10.51 81 0,037 
BENI IE 2 PRL 1 10 10 10 —15,0| — 3,6 ISommel 0.499 


Jours du mois où il est tombé de la neige: 3, 5, 8, 13, 14, 16-18, 22, 24, 26-31. 
La plus grande chaleur à l’ombre: + 49,1 
Le plus grand froid - - - - : — 200,8 


IN. 


FEVRIER 1857. 


E Barom. à 0° Temperature exterieure Différence entre le Therm. | Tension de la vapeur d'eau 
> en pouces et lignes Pi suivant le Therm. centig. sec et mouillé. dans l'air en lignes Par. 
EU SE SELL SINE TIEN NT 
à 7^. du mat. | 2^. du soir | 9h. du soir | 7h. du m. [2% du s. | 9h. du s. | 7^- du m.| 2^- du s. | Gh. du s. |7h. du m. | 2h: du s. | 9^- du s. 
1 | 28. 2,31 | 28. 3,17 | 28. 3,55 | —100,5 90,3 | —119,1] 0,3 | 05 1 | 0,6 | 0, 85 | 1, 00 | O, 71 
2 3,44 3,40 2,79 | —10 ,8| —10,5/|— 8,1] 0,2 | 0,2 0,4 10,86 | 0,88 | 1, 00 
3 2,92 3,66 4,25 |— 6,5|— 4,9 |— 6,0) 0,4 | 0,4 0,74 1 14 142 U, 2 AI CES 
4 511 5,31 498 |— 7,81—19,5|—=13,1110, 4| 0,4 0,13 À 15 09:0, SB NOL NGS 
5 3,09 1530-41 "27. 10, 91 |—12 ,9}— 9,1/— 6,8] 0,3 | 0,4 0,.5 1.05 694 0,2927 9,107 
6 | 27. 8,69 | 27. 8,13 814 | 348) 1353 - 0,5] 0, Sif} 0,8 | 10,05 1 1238071 ve APR 
9,30 10,26 958 1— A ‚8 0452|— 1,1105 39] 2030 | 10,031 126742700 Tr 
8 8,67 9,39 10,60 I + 2,5|— 3,0|+1,7| 0,8 1,10 | 40,02 123708472. 106 Reet 
9 10,32 10,41 11,23.1+ 0,8) + 1.91 = 0,2) ©, 8:3] 05 9 | 2074 | 25°02) 1, OLA RES 
10 11,00 10,57 900.1 + 055] 27 2,5) 053] 0), 3:3] 15 1 190,19 | 15:98], 0944) EDAD 
11 8,84 8,40 721 EL ON + 198) 058] 0), 13.4100, 8 | 10), 3) 1257057102, 18727002 
12 3,91 4,27 4:80.| + 06614 2,0|— 255] 0, OF 158 |10,3 | 2; 124 1, 78 1002159 
13 5,36 HA. 10,54 | — 5,6| + 0,5|— 5,3] 0, 4] 0,8 120,8 | 1; 224 1,79 72,74 
14 11,48 11,40 11,45 | — 461) + 0,3) 411,81 0, TIN 0,4 | 305 45] 1,2697, ee eee 
15 | 28. 0,13 | 28. 2,25 | 28. 4,26 0,4|+ 4,4|— 1,01 0,5 1,5 1,4: | 15.89 2, 108 21 MO PT 
16 5,78 6,02 5,70 = 650| + 3,5)— 4,0] 0, 9:3] 259 120,06 | 1510121 1,7522 RE EI 
17 3,71 2,59 2,17 |— 1,6|+ 0,5|+ 0,7} 0,1 0,5 | 10,06: | 1,077 NL: SO Mae ess 
18 1,61 1,46 1,52.1— 087.1-+ 0,3) 470/534) 0), OM 0), 4 110, 32113093405 ENE 
19 1,66 1573 298 1— 0:3| + 1,0|-::059] 0, 3:1] 0,3 | 0,4 | 1,87) 2, OS 71005199 
20 3,69 4,31 4,61 [— 2,1|4- 3,9|— 1,7] 0, 3 1,4 | 10,00] 15:641] 2, 08 J| 5180 
21 4,72 4,78 5.10. — 259) — 9,6] —:0,9] Ol, 0.) OF 0 || 10,057] 15566 115769212780 
22 5.18 4,04 4:40.] + 160] + 2,31 pp 2,51] 0), 30:05. 130548] 251058] 12 152122708 
23 4,43 4,10 485.14 247) + 4,3] +3,51 05 6.1 0,2 | 0,8921 2, 191095 NE AE 
24 6,68 7,50 7.40.11 + 0464| + 1,7| +11 ,7 0% 4:81 055 1010,04 | 122920102707 el 
25 7,25 6,50 5,62 | — 2,0|+ 1,9/— 3,1] 0,3 1$ 2 110 450] 1 MESS SE ME EE) 
26 3,56 3,66 4,56 |— 2,7|+ 1,2|— 2,1] 0,3 Led | Oya) 1 1,9561, TA MO 60) 
27 2,53 0,76 0,00 0,8] + 2,5 2,810, 84] 14.2 105 61] 1,283 R^ Op PC 
98 | 27.11,50 | 27.11,87 1,39 1372| + 7,6) 220,810, 451 3, 9 11053581 2 TTL OMS Aog TS 
SET 28.1,85 | 28.1.53 —2.5|— o. 1 |o. | 0,9 | 0,5 [1-62 17,35 | 1», 66 
Barom. Max. le 24 vers un SO. leger. 
Barom. Min. le 12 vers un S. fort. 


IV. 
FEVRIER 1857. 


7 Vents. Nuages. Zee Ombrométre. 
= extremes. 

D 1^. du mat. | 2h. du soir | 9%. du soir | 74: du matin 2h. du soir Ih. du soir m. a, Jours. V D 
1 | NE. 1 NH I N. 1 10 10 10 13, Oi} 3385 Sul 2301 19:159 
2 | NE. 2 N. 25 | N. 04 107; 10 Cr. Str. Cm. 9|— 13,0 | — 7,5 

3 | NE. 2 Sb TL EAU 10 10 10 Ze 131p) 

4 | NE. 2 NE. 2 NE. 1,5 10 10 10 Re BILAN Me 0,013 
5 | SE. 1 Sa 25 Iso 3 10 10 10 —13,9 |— 6,5 | 5—6 | 0,005 
6 | SO. 3 so. 2,5 | SO. 2,5 10 10 Str. Cm. 9 |— 8,0 | + 0,8 

7 | SO. 2 SO. 2,5 | SO. 2,5 | Cr. Str. 8 10 10 — 3,0 |+ 0,9] 7—8 | 0,008 
3150.08 so. 3 0. 2,5 10 10 10 th, 31120320 

9. S0. 2,1| SO. 1 OM 3 10 10 10 — 0,2 |+ 2,8 [9—12| 0,038 
10 | SO. 15 |S. 3 so. 3 10 Cr. Str. Cm. 5 10 E1801 | ol 

11 | SO. 3,5 | SO. 3 SO. 1,5 0 10 10 FU EE oe 

SEE RE) Sm 1,5 10 0 0 0918. | 4:521 

231.05 9151| NS. 2 NO. 1,5 Cr. Str. 1 0 0 — 7,0 | + 0,7 ][13—929| 0,008 
14|s. 15 | SO. 2 so. 2 Cr. Str. 4 10 9 TAS) | 25097310) 

15/0. 2 Naro E Cr. Str. 3 0 0 10243 | FIAT 

16 | NE. 1 NO. 1 SO. 1,5 0 0 0 E4663) | age 

MS 1-2 SO. 1,5 | SO. 1,5 10 Str. Cm. 9 10 — 4,9 |+ 0,7 

18| 0. 15 | SO: 1,5 ! SO. 1,5 10 10 10 — 1,1 |+ 0,8 

19| 0. 1,5 | SO. 15 | SO. 1,5 10 10 10 Elder AURA 

20 | SO. 1,5 | SO. 1 SO. 1,5 | Cr. Str. 2 0 10 — 9,4 |4- 4,5 

2:81:01 14355 11180: 155 11:802 1,5 10 10 10 — 3,2 | — 0,1 

Da se 01,5 1|1S50 155 111 S05 1,5 10 10 10 — 2,9 | + 2,5 [22—25| 0,005 
23 | SO. 2 SO. 1,5 | SO. 1,5 10 Str. Cm. 10 10 FET [ÖN (ll 0552 ' 

24 | SO. 1,5 | SO. 1,5 | SO, 2 Str. Cm. 8 | Str. Cm. 9 10 ba E347 

EN SOP5 I SW 15.118: 0 1,5 10 0 10 033) | 54980 

26 | 80. 9. | NO. 1,5 | 0. 15 10 0 Cr. Str. 2 |— 3,6 |+ 1,9 

27 | SO. 2,5 | SO: 2,5 | SO. 2 10 Str. Cm. 10 | Str. Cm. 10] — 3,1 |+ 2,8 ee 
28 | SO. 2,5 | NO. 2 NO. 1 10 0 Cr. 1 + 0,0 |+ 7,7 [Somme] 0,231 


La plus grande chaleur à l'ombre pendant le mois: + 79,7. 


| 

| 

| 

Jours du mois où il est tombé de la neige: 1, 3, 4, 5, 6, 8, 12, 22, 25. 
Le plus grand froid: — 135,9. 


MARS 1857. 


Barom. à 0° 


Température extérieure Différence entre le Therm. | Tension de la vapeur d'eau 


en pouces et lignes Par. suivant le Therm. centig. sec et mouille. dans l'air en lignes Par. 


2h. du soir | 9h. du soir 


7^. du mat. 7^. du m. | 2^. du s. | Gh. du s. | 7^-du m. | 2^-du s. 7^.du m. | 2^-du s. | 9h.du s. 


"SOT np Ino 


28. 3,28 | 98. 409 | 28. 5,55 | — 2, 5| + 6914 1,3] 05,6 | 20, 4 | 0,7] 1, 48 | 2, 11 | 1, 93 
5,47 5,32 463-1 FO} 1:319, 1| 213,1] | 0, 4) 9,17 | ho il Ae BoM, Balen 
2,97 1.48 0621 0/9] + 3,2| 693, 31/0. 5)! 0,18 |) Omi) 15-953 0, 182 00 ear 
27. 8,85 | 27. 6,34 | 27. 3,93 | + 4,01 + 3,7|+ 3,0 1,7] 1,0] 0,5] 1, 92] 2, 18 | 2, 28 
3,97 6,50 81900] 2,2] +3,6|-212,6| | 0, 911 35/3 Lto, sl 45 408 modem ae 
7,30 5,99 Ser, 91 — 105 7101, 2 A 5,14 d OD II 10% AN ae 
4,82 5,75 622-| 0,8|— 0,4|—:3,2], 0, 241 0,16 |^ 0, 2| 15 84| 1, 74:14 155 
5,78 6,27 7734 — 4j8| — 3,8|-15,51 10, 3 0,15 [50,02 15:364 15: Same 
9,13 10,03 104r| — 7,8|— 5,7] 131,7] 10, 22]: 0,18 140,08] 15-294] M 5/08 OUS 
10 10,04 10,41 1113.| 5311 ,2| — 5174227, 8) 0, 4| 1,3 | Soyo] 05 7751 102,90 180 BÀ 
11 10,91 10,04 958: —10,6| — 4,7|-2/7,8| 0, 60! 1,4 to)! 05 754 lo oem 
12 9,51 10,37 1157-| — 5,4| — 2,806 ;52| | 0,23 0515 1.10,2 | 16 319 it MB NOS 
13 11,30 10,17 1000-12-10 ,9|— 3,5| —7 ,1| | 0), 34] «0, [9 lots il 05.823 Rosa 
14 10,78 11,49 1155841 — 9 oP U5 113127571705 ,2 Pi? 05:7] 05 GOR) 12:591] 13042 
15 10,08 847 8215] E-.9.-9 | + 01, 5| +0), 8] | 05 291.20, I7: | E0601] AU Ss] Ein sone 
16 7,29 9,20 11,04 |+ 0,4|-- 4,2|+ 1,1] 0,1 | 0,3|10,2| 2,04|2,58| 9; 11 
17 | 98. 1,30 | 28. 13,02 | 28: 4:92-| i 0, 7| + 2,8| 4:052] 1, | 0,6 |: 0, 21 45 46) 2, 13 145 98 
18 6,72 7,90 9144-14 0,01 + 3,1] 4810, 8| 0, Dil 0,18 10, 2/1 95 009 Byte er az 
19 10,44 11,21 135714 1,0 4-1, 71 -31,5| 10, 7 1]- 1514 |. togati] 3; 88a) ern 
20 | 29. 0,16 | 29. 0,29 | 29. 0,00 |— 2,5|— 4,0|— 2,0] 0,6 | 2,5| 0,6] 1,47 | 1,57 | 1, 53 
21 | 28.11,41 | 28.10,24 | 28. 9,11 |— 5,3] + 3,8|— 1,3| 0,2 | 2,5] 0,3] 1,32|1,53| 1, 74 
22 6,79 5,75 592.12 3,81 2-0], 1| 5:2, 1] 0, OM 1,0) Poa 25 5501 1 Heb aes 
23 5,11 5,76 56811 2,1] — 1, al -—3 2] 0, 7|. 0,18 1.10984 15 499 DR 
24 5,09 4,72 416412 1.5] + 11,6) 210%! | 0,.32| 408416 | AON 45 ad 99.019 MENOR 
25 3,21 2,94 256.14 0,6| + 2,1] 40,9] 0, zul 1,0 |.10,2]| 45 849] 1792272708 
26 2,11 2,11 297-1 4402.45 31,51 —0,5| 10, 401 1,5 04,00) Oe SBM A EN 
27 2,21 1,97 158312301 52] 4541,30] 0:4] 10, 404. 2,10 |£<008 1-25 Gam SL 
28 0,23 1,46 2664 0,4[— 0,11-13,51 10, 50| 0,9 | 1054] 15 14/6/1424 
39 3,08 2,66 219 18 6.5| + 9,1] 3,110,2 | 2,8 | 0,94 1, 21m Sea 
30 0,97 0/29] 27.11.8008 4,41 + 2 21 — 1,31 10, 37] 9 DU |) te) ai S| ee ieee 
31 | 27.11,88 0,19 | 98. 1,05 | — a,5| + 3,21—-0,9!0,6 | 2,0 | 0, 7| ı, 26/2, 20 262 
E 
$ 28.1 [osos snos | sel 41e no | | "Im so | 1, 69 1”, 58 


Barom. Max. le 20 vers un S. leger. 
Barom. Min. le 4 vers un SO. fort. 


MARS 1857. 


VI. 


7h. du mat. 


stop np nor 


Zz 
2 
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cn 


[31] 


E 
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DH C © ON C» I DD m 
O2 DO 09 = Be nm win LS 


Banana 


Zon 
or ‘i 


Un 
SC a od AS 


== 


Hausen 
er 


Jours où il est tombé de la neige: 7, 11, 


Vents. 


2h. du soir | 9h. du soir 


7^- du matin 


Nuages. 


Temperatures 


" 
extremes. 


2h. du soir 


9h. du soir 


therm. 
à Min. 


therm. 
à Max. 


Ombrométre. 


Jours. 


NN EH 
a 


cr tx 


Sn t in Ur 


n En 


c 


tn 


a en “tn 


rn 


He. bei RO bé pi [N Ho [ee NE bd nm UV KI ei di NI 


a5 


0 
Cr. Str. 4 
Str. Cm. 10 
Str. Cm. 10 
0 
Str. 
10 
10 
10 


10 


Cr. Str. Cm. 8 
10 
10 
10 
10 
10 


Cr. Str. Cm. 8|Cr. Cm. Str. 8 


Cr. Str. Cm. 9 
0 

Cr: Str. Cm. 7 
0 


- 


Cr.-3 
Gr.-1 
t. Cm. 10 
. Cm. 10 
Cm. 13 
Cm: !10 
. Cm. 10 
Str. Cm. 10 
str. Cm. 10 
Or. 2 
Cr. 1 
Str. Cm. 10 
Str. 6 


Str. 
10 
Cr. Str. 7 


10 
Cr. Str. 2 
Cm. Str. 9 

Str. 9 


0 


La plus grande chaleur à l'ombre pendant le mois: + 109,2. 


Le plus grand froid: — 139,2. 
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0.664 


3 


VII. 


AVRIL 1857. 


$ Barom. à 0° Temperature exterieure Difference entre le Therm. | Tension de la vapeur d’eau 
à en pouces et lignes Par. suivant le Therm. centig. sec et mouillé. dans l'air en lignes Par. 
= 

à 7h. du mat. | 2h. du soir j£ du soir | 7^- du m. | 2^- du s. | 9%. du s. | 7^- du »|? du s. | 9h. du s. | 7^-du m. | 2%. du s. | 9h. du s. 
1 | 28. 1,56 | 28.°1,57 | 28. 1,87 | — 451|4- 257|— 39,2] 00, 4 | 25 8 | 053. | 1,137 | 1, 26 AM, 

2 0,12 | 22.11,45 276 LIN o 30,71 — 052] 105 40] 23.9 10:05 28 1, 137.006, NE 
3 0,09 | 28. 0,86 | 28. 1,71 |— 2,5 |) + 5,7]|— 1,3] 0,2 | 2,7 | 0,2 [1,48 | 1, 77 | 1, 78 
4 2,53 2,59 2,87 |— 3,1/4+ 4,1 1.531 KOLONI 2:135 1501589 le NS SRR ie AST enone 
5 3,02 ST. 3,66 I + 0,1| + 7,3 2.501] :10/,.0: 11. 2545) 1505 13$ 1252041127815 815065 
6 4,15 4,47 509.1 — 4,81 7,5) — 155] 0,11 9,44. 1:045 1 1.581015 TGRIMIENGE 
7 5,40 5,04 360|— 2,51+ 7,3]43- 0,01 0,4 | 3,7 | 1,5 [1,56 | 1, 59 | 1, 45 
8 3,49 2,74 1,96. | = 2 38) HATT 5:50.55] 0, 31 3,3 | 0,6015, 16191 1,70, MEOS, 
9 1,22 0,76 0,43 1+ 0,3[+ 5,3!+ 1,31 0, 2 1/5, 1,0850 PO 399009 er 
10 0/91. |.27201,97.-|-97:11570- | 5-5 3.011 # 91,6 1531 105.97 35.3: 1.05 80 JL LMI DUET LSU 
11 | 27. 9,94 8,18 728.420, 7) :E 95 7| 45:258] 0, 701 0,3 | 0, OF 19842. SPIP MSN 
12 5,91 4,78 409.122 12,,0 274,21 #43,5)1 10/, (0:01 Ol, WO), LOM 102213321172, 659 1022059 
13 6,37 6,82 5,09-1 03.55) -# 6,7 | 37:357] 0,300 %,2 | 0,0102, 45772), 649 1925057 
14 2,73 6,08 7211+ 3,21 + 9,0] + 0,7] 0,4 | 3,5 | 0,1 [2,36 | 2, 03 | 2, 09 
15 7,88 8,00 894-14 5,01]. + 9,0) 454,9] T, 901/356 | 1.14] 2,102515 9800025723 
16 10,74 11,66 || 28) 1508) + 4.55) #97 ,5) +3,14 1, 50) 1,5% | 0,.8%12, WO) 2) 666) 122716 
17 | 28. 2,39 | 28. 2,60 3,0341 + 3,81 11), 3)] 45:358]. 10), Sor) 3598. | 2,224 122192] 2^ Sa GN] 
18 3,80 4,18 4,38 1 + 3,01 +10,1)/+ 1,9) 1,0 )) 3,18 | 0, 6°] 2,06) 2, 0827206 
19 3,64 4,17 426-1 LT 3-115 3) 01751) 101) 201) 25922 1005, 112, 12190031 
20 4,21 3,82 1,54 1+ 1,0[— 0,5|— 1,3} 0,0 | 0,4 | 0, 2°] 2,18 | 1, 81 | 1, 78 
21 0,34 1,28 1,91 |— 3,1|— 3,3|— 5,01 0,5 | 1,0 | 0,4 [1,44 | 1, 25 | 1, 28 
22 1.45 1,33 1141— 7,3|— 2,4|— 6,0] 0,5 | 0,4 | 0,3 [1,03 | 1, 57, | 1, 21 
23 0,75 1,58 2,53|]— 4,1|— 0,9|— 2,8| 0,2. | 0,2 |-.0, 1. | 1,45% 1,.83 1902068 
24 3,17 3,41 3,86 |— 3,11 — 0,5|— 2,3] 0,6 | 0,4 | 0,1 11,41 |1,81 | 1, 69 
25 3,44 3,64 3,82 |— 1,3) + 1,7)— 5,0] 0,4 | 0,5 | 0,3 | 1,70 | 2, 07 | 1, 31 
26 3,75 3,34 972.|— 2,11 + 3,0|— 3,6] 0,7] 0,3 | 0,271 1, 4902, 37 1,50 
27 2,24 2,02 11644] £40,583) PA Oe OOO Wd) In1%29) | ro oc à SRE Ho 10 0 
28 42 1,43 L365) 21,0)|=F 3,5|-#0 ,5 10/5007. Ile oO) AMIE 1331725 LO MERS 
29 1.11 1,31 1,551 + 2,2/4+ 7,3)+ 0,3] 0,2 | 3,3 | 0,2 | 2, 28 | 1, 79 | 1, 99 
30 1,32 1,56 183 [-- 1,0) + 3,1) + 1,8} 0,3 | 0,5 | 0,4712, 10 | 2, 30 | 2,13 
2 25.0.8 | 2099 | 28.0,99 | 0.2] + 4.8 + 0°, i| o 4 | 1°, 9 | 0°, 4 El sess | 23.000 | 28.000 | 0,3] + 428] +071] 0% a | o | a [152 | oon [s ot lır, 87 
mn 

| 

| Barom. Max. le 7 vers un N. leger. 

| Barom. Min. le 14 vers un S. fort. 


VIII. 
AVRIL 1857. 


3 Vents. Nuages. nas Ombromètre. 
ES extremes. 
3 7h. du mat. | 2^. du soir | 94. du soir | Th. du matin | 24. du soir 9h. du soir TN py Jours. id y 
1| NE.1 NE. 1,5 | NE. 1,5 0 0 Str. 8. — 5,0 I] + 2,9|1—11| 0,059 
2 | NE. I NE. 2 NE. 2 Str. Cm. 10 Str. 9 10 — 5,8 | + 2,1 
8. UN. 13 NE. 2 NE. 1 10 Crack Cr. Sr. 5 |— 5,8 | + 6,0 | 
Aal ENGICL NE. 1 NE. 1 10 10 10 — 4,9|+ 5,2 
RES Of NE. 1 NE. I Cr. Str. 1 |Cr. Cm. Str. 5 0 — 3,5/+ 8,6 
Gu ENL 112 NE. 1,5 | NE. 1 10 Cr. 1 0 — 5,3 | + 7,7 
EN. EI, Tos HSE> 1 0 Cr. 1 Cr. 2 — 5,7 |+ 7,8 
8] IE. NL SE. 1,5 | SE. 1 Cr. Str. 5 Str. 9 Str. 8 — 5,3 | + 8,8 
9| NE. 1 SE. 1 SE. 1 10 Str. Cm. 10| Str. Cm. 10| — 0,3 | + 6,2 
EO aS: S 15/58 1,5 Cr. 6 Cr. Cm. 3 Cr. I — 0,8 | +10,0 
11 | NE. 2 NE. 1,5 | NE. 1 10 10 N. 10 — 2,8 |+ 2,9 
1179) e LL NE. 15 | NE. 1 10 10 10 + 1,6/+ 4,2] 12 0,164 
13 | SO. 2 NE. 1,5 | NE. 2 10 Str. 9 10 + 2,3 | + 6,7 13 0,100 
14| Ss. 3 NE. 3 NE. 1,5 10 Cr. Cm. 2 | Cm. St. 1 J+ 0,7 |+ 9,7 14 0,144 
23 SSE.) 1,508) ,4 SIT 3,5. 1) Er) Str as If Cx Cm 9 Str. 9 + 0,3 |+ 9,7 
16 | SE. 2 04,2 SO. 1,5 | Cr. Str. 1 |Str. Cm. 10 | Cr. Sr. 2 [+ 1,4 | +10,0 [16—20| 0,110 
7.19330311,5317SO.,1,511,S0: 1 Cr. Str. 1 Cr. Cm. 1 Cr. Sr. 1 |— 0,7 | +11,7 
18 | SO. 1 N.,2 NJ od 10 Cr. Cm. 2 0 — 1,8 111,4 
19 | E. 1 NE. 1 NE. 1 10 Str. Cm. 10 10 — 2,7 | -11,9 
20 | NE. 1 SE. 2 SE. 1 10 10 10 — 1,5 [+ 1,7 
91 | NE. 2 NE. 2 | NE. 1 10 Str. Cm. 10 Str. 7 — 5,38 |—.1,0 |. 21 0,214 
22 ENSIS] U NE: 2 NE. 1,5 | Str. Cm. 7 | Str. Cm. 9 Str. 5 — 9,2|— 0,3 [22—30| 0,049 
23.1 IN. 1 1,5” NER, 2,5! | NB. 1,5 10 Str. Cm. 10 10 — 9,01 + 0,1 
24 | IN, 2 NE. 1,5 | NE. 1,5 10 Str. Cm. 10 10 — 3,5 | + 0,0 
25 | NE. 2 NE. 1,5 | NE. 1 Str. Cm. 7 | Str. Cm. 9 0 — 5,0 | + 2,0 
26 | N. 2,5 | NE. 1,5 | N. 2 10 Cr. Cm. 1 0 — 5,8 | + 2,9 
20} ONS 02,5! NE. 25 NE. 1,5 10 Str. Cm. 10 | Str. Cm. 10| — 4,3 | + 3,1 
28 | N. 1,5 | NE. 1,5 | NO. 1,5 10 Str. Cm. 10 Str. 10 |— 0,3 | + 5,7 
On eNeweto one Nery 15 ON.) 1,5 10 Str. 8 10 — 0,2/+4+ 8,0 
30 | N. 3 NO , 2 NS 1,5 10 Str. Cm. 10 10 — 0,1|+ 3,4 
Somme.| 0,840 
Jours du mois où il est tombé de la neige: 2, 9, 20, 21, 23, 30. 
En = IE RES a rt (eva 11. 124.13, CE 
La plus grande chaleur à l’ombre pendant le mois: + 115,9. 
Le plus grand froid: — 90,2. 


Rem. La débâcle de la rivière a eut lieu pendant les trois premières semaines du mois. Il s'est allé tres lente- 
ment cette année à cause de peu d’eau dans les rivières. La glace ne disparut de la rivière que vers le 18. 


IX. 


MAI 1857. 

E Baron: à 09 Température extérieure Différence entre le Therm. | Tension de la vapeur d'eau 
à en pouces et lignes Par. suivant le Therm. centig. sec et mouillé. dans l'air en lignes Par. 
B 7h. du mat. | 2h. du soir | 9h. du soir | 7h. du m. | 2h. du s. | 9h. du s. | 7h.du s. | 2h-du s. | 9h.du s. | 7h-du m. | 2h.du s. | Ih.du s. 
1 | 28. 0,97 | 98. 0,97 | 921103 | + 1,9] 4 m 5|+ 07,0] 10,2 | 30,5 | 0 3 | 1581 25, 12 | 1, 91 
2 | 27.10,91 | 27.1549 | 28. 0.89 | + 4,1|+11,5|+ 2,0] 2,4 31,14 1 05221 5, 628) 277 BOM Mer 2a 
3 | 28. 1,97 | 28. 2.86 311 f+ 4,0)/4+ 5,0] 2,3] 2,4 0,19 0 ORAS i]. 155 M44 HAT DD 
4 9,69 1,80 1,65] + 2,8|-- 9,0|+ 1,0] 1,9 4. R5 T4011. 3:5 2640| 53 LG 
5 1,55 1,40 195 [+ 1,5| + 8,0] 3,0] 2,0 4,5 DATI. ,23 1:562] 2:25 
6 0,82 1,62 1,85 [+ 4,5|+14,5|+ 6,3] 2,4 7208 DÉSIRENT MD EAU 
m 2,57 3,48 441 + 4,7)411,1]/4+.2,5] 1,7 4,05 E. 03281102: 040796902207 
8 5,40 5:2] 518 |-- 2,0/+10,1|— 1,3] 1,0 4411 Ik 0555110.1, 913]. 15 Gn es 
9 4,88 4,45 421-14 2,8| +#10,1/+ 2,1] 2,0 DET 14551. X, .607 115 MONK MI 
10 3,64 3,24 3,03 1 + 5,51+10,0|+ 0,3] 2,0 5l 0,571152: 0421115 022 LS me 
11 2,86 2,96 3,464 + 3,7|+13,1|+# 3,8] 0,7 (095 Tí 15/5115 2), 30 | PES ZU GO 
12 3,87 3,77 3,97 | + 4,3| +13,1[+ 2,5] 2,1 6,15, || 05:41] 24:5 292 IHRER 
13 2,80 2,87 2534 + 6,11 +17, 0/4953), 2,4 7,45 À 2556/ [5L Me) 2515122020 
14 3,03 3.80 4,47 |+ 4,6|+ 9,3|4+ 1,0] 1,9 6 Pst OfA7 | 15 930) BSI 
15 4,84 3,86 303 | + 2,7|+10,1|+ 2,9] 1,9 Ap 0,291] 45 63 Poser 
16 2,92 2,20 184 1+ 7,1|+14,9|+ 4,3] 3,1 4599 19471) 1, 90) BE 
17 2,20 0,59 0,54 1+ 4,81 +12,0|+ 3,7] 3,4 6,1 1671, 88941 15:59 ET 
18 | 27.10,65 | 27. 9,46 1-97. 959 f+ 5,21 +12,1/!# 2,9) 2,0 9.13.11 OJAN 2, 03237 CAR SUN 
19 10,55 9,29 8,54 |+ 0,6|+12,1|+ 5,0] 0,8 [55 3l 15495]. 1,.802| 1535891893005] 
20 9,45 9,57 9,85 | -- 9,0) +19,0/+11,0| 1,3 5 D) 1527]| 35 101 2); 872 MO ORE 
21 10,64 10,88 11,80.| -15,5| +21,3|+16,3] 2,5 6,13 | 4542]| 4, al 37902 BE 
22 | 28. 0,17 11,73 |-28. 011 | +19,8) +26,1[+15,7| 3,8 9,1 3527]| 45.8] Bean 
23 0,25 | 98. 0,23 | 27.1194 | +18 ,5| +20,0/+13,5| 3,1 3,13 151104, 7| 55 NETA 
24 0,28 | 27.114,91 | 28. 0,05 | +11 ,2| +20,3|+ 7,0] 3,1 6,101 25191152, 908) 35 1622 LUI 
25 0,61 10,44 | 27.11,99-] +13 ,4| +28,0|+ 6,7] 2,6 9,15 | 254011235 :508| M7 270022 
26 1,55 | 98. 2,61 | 28. 2,86 | + 8,21 + 8,7|+ 1,5] 4,5 5,20. 2,5032; Sie) Ae SO VR TOOL 
27 1,50 | 27.11,95 | 27.10,96 | + 4,0| --16,6|2-10, 7] 2,5 84 15d. AIS OG) 1022430 LOL 88 
98 0,44 | 98. 0,96 | 28..523. | + 6, 7| +13,4|+ 6, 7| 1,0 5.4174. 2951511525 780) ID SOT PED 
29 1.19 1,99 253 1+ 2. 7| -- 6,4|4- 5,5] 0,0 0,6 1 401102), 451 953022192 27% 
30 3,49 5,92 6,20 I + 6,0|+13,2|+ 6,6| 0,9 6,10), 2,4611 2, 881) 3, 82702268 
31 5,83 2,55 211 [+ 8,8|+15,8|+ 8,5] 3,1 6491 95:3 3, 00 1 8, 66222580 
m 
B | 28.1,80 | 28.1,53 | 28.1,64 mum | 2”, 31 PARTIES 38 

Barom. Max. le 30 vers un NE. très faible. | 

Barom, Min. le 19 vers un SE. tres faible, 


MAI 1857. 


z Vents. Nuages. aic diia Ombrométre. 
I T extrêmes. 
ER nl AL RE Gen Lite IF | 2 
& | 7A. du mat. 12 2h. du soir | du soir | 7h. du matin | 2h. du soir | 9h. du soir Min. | à Mar. | Vous. P. 
E ü a en p. P. 
a DN. 52 NUS PNEU 10 r. Str. Cm. 5|. Cr. Str. + 050] 1051 
2 UNI 71 NAT L8 | SE, 10 Cm. 9 Cr. Str. à =— 0/8 1950 
BUNT DESI N. 6195] N.,1 10 Str. Cm. 9 Str. 9 + 0,0 8,61 3—6 0,006 
4 | NE. 2 N. 2 N S5 Str. (Cm. 8 || Cr.) Str. 3 (55991 =O 9,2 
3 LENE: 9250, 1), NIELS: I NE, 1 Cr. Str. 2 Cm. Str. 3 0 — 2,0 91,4 
G ANG 41 SO. 1,5 | SO. 1 0 Cr. 1 Cm. Str. 9 | — 3,0 55.9 
T\N 12 NE. 1,5 | NE. 1 Cr. Str. Cm. 7/Cr. Cm. Str. 9 10 42,3 125 7 
S [DUNS 12 NE. 2 NE | 10 Cm. 3 0 — 1,3 23 
SEN, A NE. 2 NE. 1 0 0 Cr. Str. Cm. 7] — 5,5 1,3 
10 | NE. 2,5 | NE. 2,5 | NE. 1 0 Cr. Str. 5 Cr. Str. 5 | — 4,4 11,6 
zu ger NE. 2 NE. 1 Cr. Str. 9 Cr. 3 Cr. 4 — 2,0 ls} 7 
12 | NE. 2 NE. 2 NE. 1 Cr. Str. 4 Cr. Str. 5 Cr — 1,6 13,6 
SAN 55 4) NEL EP. 0 Qu Cray! — 2,9 12219 
14| N. 2,5 | NE. 3 NE. 1 Cr. 8 Cr. 2 Cr. Sr. 1 | — 1,7 1L 
15|N. 3 NE. 2,5 | NO. 1 Cr. Cm. 1 er 0 — 1,6 10,8 
16|N. 2 |NO.15|E. 1 0 Cr. 1 Cr.Cm.3 | + 0,0! 16,1 
12 BJ 14,5 i) SEX 1 SO. 1,5 ICr.i(Cm. 'Str.'9|! Er: Cm. 4 Cri St 2) F 0,9 13), 7 
18.1081. 12 so. 1 NO. 1 10 10 Cr. Str. Cm. 1] + 2,9 125 1 18 0,090 
19 | NE. 1,5 | SE. 1,5 | SE. 1 10 Cr. Si. Cm. 10 "Crs Stirs 3) || 3:1, 8 13,0 
20 | SO. 2 SO. 2 SO. 1 10 Cr. Cm. Str. 5 a Str. 4 | + 5,3 20,2 
21 | SO. 3 so. 3 SO. 1 Cm. Str. 6 0 * r. T4 3 +10,0 22,2 
29 |" 1 so. 2 SO. 1,5 0 Cr: 3* +12,3 26,6 
24 [$3 T Nee PLD fb, , 4153 107* Corpora sy Ife: : Cu 9| 4- 10,1 927 9| 193 0,173 
24 | NE. 1,5 | NE. 2 NE. 1 Cr. Cm. 5+ Cm. 2 + 7,0 210,2 
Qa NI. EL OL NE, 2 0 Cm. Str. 5 |Cm. Sir Sti + 3,9 28,0 
26 | NE. 3,5 | NE. 2,5 | N. 1,5 0 0 1,3 11,0 
By iN: 1M SOLS | Ss, 1,5 Cr. 1 Cr. 2 E Str. om 6| — 4,9 16,8 
28 [Nj vL NES 5 NE I Cr. Str. 1 Cr. Cm. 2 . Str. + 4,7 19,3] 28 0,441 
29 | NE. 1 OMG NEC, i 10 10 3 si: + 2,2 859 
30 | N. 1 N. 71,5 | NE. 1 Cr. Cm. 5 | Cr. Cm. 5 — 0,5 14,0 | 
au Ni I NE. 2 NE. 1 0 Cr. Cm. 3 Cr. cd = ipe 15,8 Somme | 0.211 
Jours du mois ou il est tombé de la pluie: 3, 6, 18, 23, 28. 
La plus grande chaleur à l’ombre pendant le mois: + 289,0. 
Le plus grand froid: — 59,5. 
* Brouillard sec. 
** Tonnerre environ 7h — 9h du matin. 
+ Tonnerre dans le matin, de bonne heure. 
tt Rouge du soir. 


XI. 
JUIN 1857. 


Barom. à 0° Temperature exterieure Différence entre le Therm. | Tension de la vapeur d'eau 
en pouces et lignes Par. suivant le Therm. centig. sec et mouillé. dans l'air en lignes Par. 


7h. du mat. | 2h. du soir | 9^. du soir | 7%. du m. | 2h. du s. | 9h. du s. | 7^- du m.| 24. du s. | 9h. du s. | Th. du m. | 2h. du s. | 9%. du s. 


“slop np “nor 


1 | 28. 2,10 | 27.11,65 | 27. 945 | +108] + 755|-- 735] 5,0 | 050 | 050 | 1, 65 | 3, 38 | 3, 38 
2 | 27. 7,83 8,95 8,72 6:581] CA TAY 488555 | 10, 0941. 9553" | Once |S 19420 Norme 
3 9,15 9,53 10,00 9.9 19/9 ades; 40) 2,2 | a7 8 1921937903 0401. SPEO 
4 | 28. 0,00 | 28. 0,39 | 28. 024 | 11,2| 19,0| 14,2] 2,4 | 5,5 | 2,5 [3,04 | 4, 51.| 8, 78 
5 | 97.11,94 1,50 1194] 11,49] " 8,5] 955] | 45 okt 33 fe) | 35,792 | 3,6509 ona Ro MIO S8 
6 | 98. 9,96 9,70 0,30 Seen 5118 40] 9,61. | Oe D, 1879037 aa 
7 0,43 0,98 0,84 75 1205108 11,0] 0,:5 1242 | 0,3! | 3,1140] 8, a7 eh 09 
8 0,58 0,62 0,00 7,5| 15,2] 10,2] 0,3 | 3,5 | 2,0 [3,24 | 4, 51 | 3, 00 
9 | 27. 8,54 | 27. 585 | 97. "4 | 14,7] 20,2! 13,8] 2,00| 6,0 | 2,2 | 4,94 13, 60 | 3, 88 
10 7,86 8,77 8:99-|I- 43::8/|.1715 5 132] | 9, 300 2,8 | 0,8% | 3,1621] 3:099 9| 19183 
11 8,48 8,25 $14-|l 13275 17,110 18,32% ae) 43-4. | 1,53 | 3,8850) 3,56. EET 
12 8,78 8,81 10:00-|) 13401) 17,3) 09980] 15-99] 48 6 || 0,947 1 3.077013, 2170 5 33 
13 10,80 | 28. 0,07 | 28. 1,35 659,7 am,sllo, 4c 2,2 | 0, er |o: 1971] 2.0797 Maree 
14 | 28. 2,26 2,53 3,13 7312 710 »5,0| 0,8 404, 1 | 0, | 2,6940] 2 950100 ad 
15 3,34 4,15 92:62:11 10,0] 14,30 „5,01 31 3. 2 || 0 97 ]Lo7 0939] 17 (38 NO OUR 
16 1,98 1,36 V4 |) 13505190; 111 48,01) 2, 30:95:07 | 3. 801 3, 5773-1, 822 een 
17 1,85 1,74 296 | 16,0| 20,5] 10,0] 3,9 | 6,9 | 2,1 [3,50 | 3, 14 | 2, 89 
18 2,87 2,77 295| 14,5| 23,0] 13,11 3,6 | 8,6 | 2,5 |3, 35 | 2, 94 |.3, 46 
19 1,59 0,78 0,64 | 17,0) 24,5] 15,51 4, 101 8,6 | 3,8 |3,69 | 3,46. |/3; 41 
20 0,69 0,31 0,71 | 17,21 22,3] 10,5| 3,0 | 7,5 | 2,4 | 4, 40 | 2, 37 | 9, 86 
21 1,18 1,61 999 1303110016 ,1| 208,911, 321468 5 | 1 509 4,199 97 10 ES 
22 3,32 3,34 3:84 | 14,60 21,51 15,6] 3, 90! 8, 5 |. 4,6 | 3,10. 1 2, 51 15900 
23 4,27 3,86 209 8 27), 144 2,712 3559[]4,71| 8, 3 [.5, 13517204 E eee 
24 3,47 2.99 2,74| 20,0! 29,2] 93,0] 4,9 | 9,9 | 6,9 | 4,18. | 4, 47 | 4, 00 
25 2,40 2,64 3,14 1118.50 584 2177) 4, 10) 8, 1 | $ 027 la 100003 or ON 
26 3,66 2445 127] 12,7| 21,0| 16,5] 4,3 | 8,0 | 3,9 |2, 40 | 2, 65 | 8, 64 
27 | 2733,95 | 27: 9,40 | 97. 8,53 || 17,0] 24,119 18,3] 3, 3 | 7, 1 ha; of 4,179] 4, 3L. |@, 36 
28 9,33 8,56 750.) 2058 16,75 sl il wed | hast. So) IUS 
99 6,06 7,50 836 |: 124310) 9,0) 010,5] 3, OMM 1,3) | 1, OM 2 totals. SM RSS 
30 8,69 8,82 9,16 9,5| 18,7|. 10,0] 2% a0] 7), 5 | 4,95 1 2,'79. 2, 30) (ay) 91 
3 jean fes | 

© | 28.1,43 | 28.0.16 | 27.11.91 | + 12°,5|+ 17, 1 119,6] 2,6 | 5°, 5 


Barom. Max. le 23 vers un S. très faible. 


Barom. Min. le 29 vers un NO. léger. 


JUIN 


1857. 


XII. 


ee EN | en Se 1 pe 


Jours du mois ou il est tombé de la pluie: 1,2, 5, 6, 7, 9, 11, 12, 13, 27, 28, 29. 
La plus grande chaleur à l'ombre pendant le mois: + 2952. 


Le plus grand froid; — 09,9. 


3 Vents. Nuages. 7 en Ombromètre. 
D extrèmes. 

E 

5 Th. du mat. | 2h. du soir | 9h. du soir | 74. du matin | 2%. du soir |^ du soir DN | JE hs | 
Di NE. 2,5!| NE. 1 NE. 2 Cr. Cm. 7 10 10 — 059 | + 140,5 1 0,437 
2 | SE. 1 SE. 2 Sub 10 10 Ct. Cm. Str. 6| + 0,6 12,9 2 0,386 
sa 40,54 So „15418. 1 10 10 10 6,7 13,9 | 
A ENG EL Sd SE. 1 Er. IC. LCL 19m.15 , Mr. 16m.02 1,6 20/5 

5| NE. I NE. ] NE. 1 9 Cr. Cm. Str. 9} Cr. Cm. 4 6,7 13,9 5 0,036 
6| NE. 1,5 | SE. 1 ee Cr. Cm. 5 10 10 4,7 1931 6 0,065 
7| SE. 1 EX ‚Eileen 1 10 10 Cr. Cm. 4 6,2 1245 7 0,307 
8 } ee oh SE. 1 SE. 1 N. 10 Cr. Cm. Str. 9 10 4,2 16,1 

SX ISO oa TS V Roop T Cr. Cm. 4 | Cr. Cm. 3 |Cr. Cm. Str. 8 4,0 2113 9 0,069 

10 | SO. 1,5 | SO. 15 | S. 1 |Cr.Cm.Str. 10/Cr. Cm. Str.10|. Cr. Str. 2 1065 18,0 

Hr *S3 4 1 S. 1,5] 8S. 1,5 [Cr. Cm. Str. 9 Cm. Str. 10] Pluie 10 6,4 20,4 11 0,037 

1) 213554. 8.1 .29,51 08; 1. 1,51, Em. Sim, 7 | (Gm. Str. 9 Pluie 10 9,0 19,4 12 0,627 

IS ONS 12 NX New I Str. Cm. 10 | Str. Cm. 10| Str. Cm. 9 51b 12,4 13 0,219 

Br EN. M NE. 15 |N. 1 Cr. Str. 8 | Str. Cm. 8 Cr 2 5,0 14,6 

19 | NEN 1,54] NE.,2 NE. 1 Gri Cr. 1 Cr. 1 0,8 1552 

16| N. 1 NE. 1 NE. 1 0 0 0 0,4 20,9 

Te INEIMLSSEL UN, À NE. 1 Gru Cr. Cm. 2 Cr. 1 4,0 2139 

TS L IN. od NO. 1 SE. 1 0 Cr Cm. 1 Cr. 1 572 23519 

19 | SO. 1,5 | NO. 15 | NE. 1,5 Str. 9 Qtr. I der | (Cr. [DIES 7 8,6 28,7 

20 | NO. 1 NO. 1 NO. 1 Cr. Str..9 | Cm. Str. 5 Str. 5 10,3 22,9 

91 | 92 NA 2:54 NED À Str. 10 Cm. Str. 8 | Cr. Str. 2 78 18,0 

32 | INOS d. NT JM) d Cr. Str. 6 Cm. 3 Cr. 1 4,0 23,9 

23) | 4S. DEL SE Loris) 1 CrYi Cr. 3 Cr 1 655 9559 

24 | SO. 1 SO.. 1,5 | SO. 1,5 Cr. 1 (ol 0 12,0 29,2 

25 | NO. 1 NE. 1,5 | NE. 1 Cr. 4 Cr. Cm. 2 | Cr. Cm. 3 13512 24,8 

26 | NE. 1,5 | NE. 1,5 | SO. 1,5 [Cr. Str. Cm. 3| Cr. Cm. 1 Cr. 2 4,2 21,4 

ISO SA SOL. Lone 2 Cr. Str. 8 Cm. 4 Cm. Str. 9 95:6. | 9340. 1097 0,020 

28 | NO. 2 NO. 2 SO. 1,5 |: Cr. Sr. 1 Cr. Str. 9. || ICr. Str. 1 71,5 17,6 |»8—29| 0,087 

29 INO dS ING . 1551 NE. 1 Str. Cm. 7 Pluie 10 Cr. Str. 1 8,6 1552 

30 | N. EM 1 SE. 1 Cr. Str. 9. | €m. Str. 3 Cr. 1 3,4 20,5 

Somme! 2,290 


XIII. 


JUILLET 1857. 


By Barom. a 0° Température extérieure Difference entre le Therm. | Tension de la vapeur d’eau 
à en pouces et lignes Par. suivant le Therm. centig. sec et mouillé. dans l'air en lignes Par. 
= 
B 7^. du mat. | 2h. du soir | 9h. du soir | 7h. du m. | 2h- du s. | 9^. du s.| 7h-du m. | 2^-du s. | 9h-du s. | 7h.du m. | 2h.du s. | 9'«du s. 
1|97.845 | 97. 854 | 27. 9,46 | +19,0| E155 5 4-12, 7| 250 | 50, 0 | 60, 2 | 3, 45 | 2°, 79 | 1, 65 
2 10,89 10,82 11,91 1091220, S| 27014 sss 8,8 || 6,904 25 264) D; 1914 LUPO. 
3 11,19 11,03 11,74 1701236) 1L853L 1004522 8515 |t 3,1) 03%, 654] 9,902478 PIN 
4 | 28. 0,09 | 98. 0,20 | 28. 0,43 MS n M 0) xat ae SET 35191. 35 844850511] 85 5826 
5 0,29 | 27.114,84 | 27.11,26 17,1 279002562001 AN, 3 3,18 |! 25991]. 35.624] 859873 EON QS 
6 | 27.11,23 10,28 10,05 21501 72552 | EIN 9,7 ir 4,9] 51, 344) 85:062 7a ess: 
7 9,86 10,90 10,12 Au 955 RB 5512 |I 29,0511 05, DER] BE 032 M52 
8 9,71 9,86 9,96 21,8] -:3995312:1162 00 5: 13 1410 |) 09521] 3, 162311621552 BD ON TP. 
9 8,96 8,53 7,95 13,0 16,0| 14,3] 0,0 0,13 |! 0,101 545; 838) b SUDO COE 
10 9,49 10,27 10,83 155.0) 22105 ALT ONO) Ne SEL 2,944, 29 | 5, 00) 4, 95 
11 11,03 11,01 10,84 19 51022, 13 WA ON 93248 4:18]! 0,9105, 209) 55 MINIER 
12 11,09 11,47 | 28. 0,04 16% 2111191850 6316 I 250 2,89 1,5] 4,71|4, 74 |.4, 63 
13 | 28. 0,79 | 28. 0,86 | 27.11,95 1850| 23931, 71| ALO) SH) Li 9 5515 jf 3,0811 45 9421 15:201 Eb eek 
14 | 27.10,96 0,28 | 28. 0,40 1950 18,2 cells ONG 335.5 4,12 | O,7 04, 67 | 4, 74 10285 
15 | 28. 1,16 0,74 0,28 155512 122), 5) [3153511 3514. 6,5 15551] 8:5 423] Se 92S ENGE 
16 | 27.11,78 | 27.10,20 | 27. 8,89 18,0 22,1 5155143 27:8 Bq dt 15481] 5), 324) ao 
17 7,74 7,45 7,60 15,9 29159 | EDIT 089 6,70 1. 1623) 57, 098 SR OOM LZ) 
18 7,99 8,76 947 | 14,6) 13,7! 10,0] 1, 501 1,5 | 0,21 4, 28) 4,28 13,89 
19 10,76 11,44 | 28. 0,08 TO 9721 001/5179 | MD 24 Be 442 1201183", 002] 29:553 9 28 
20 | 28. 1,21 11,88 | 27.11,65 145 01842002) 455510] 4.21720 6,8 | 4540 3, v4 fl, KÄNNS 
21 | 27.10,50 9,35 7,94 15381 720,5 las 2310 5,0) 0511047 802 Seared 
22 5,09 5,10 5,19 13, 7 14:5] 1239 11. 07,25 045.0502] 4, TIO 45 WT EO 
23 6,15 7,02 8,62 135447 171,21 Jan 7 |} OS 3,14 | 0,47l10A, 332,3, SON ees 
24 9,96 10,50 10,35 125 DOE TP ee elt OS 722) 2320/04, 219| 2, 589 POS 
25 8,77 7,42 5,98 13,9 18, LE AE IE EL 1,14 || OH, 152] 45 404 5o ad 
26 5,73 6,79 8,24 15,2 1958 145811621500 546 3541152, 244] 9 859958 NER UD 
21 9,44 9,76 9:70 |! 2459121, 3 345 7|| 2,:45|516,18 |: 25251| 64; 561] 25794755598 
28 7,41 7,02 7,33 14,9 171.4. 1.114521) 05.8 1,091 25451 4, 47) 4, 681037 78 
29 8,45 9,75 10,89 1359 203191 1010 Bar 25 a 7f 16491103, 6401 2767.08 
30 11,56 10,93 10,42 134.017 231 are PA 6,19 || 259017] 3, 669 a) 37 eae 
31 9,33 9,18 9,44 240611 ONE rt I fT 440 | 0.04 3, 69.1309 T0 45 EXP] 
Ex " m 2 
© | 27.9,90 | 27.9,91 | 27.9,98 ]+15°, 4 |+20°,0 ns] 2, 2 | 4,9 | 2,1 | 4", 32] 3 E 4^,23 


Barom. Max. le 20 vers un N. tres faible. 


Barom. Min. le 22 vers un SE. tres faible. 


XIV. 
JUILLET 1857. 


7 Vents. Nuages. 5 ki opm Ombrométre. 
a extremes. 
HEEL. El sudes MIN 
I 7^. du mat. | 2^. du soir | Gh. du soir | 7^- du matin | 2h. du soir | 9^. du soir SER: Mem. Jours. Eau 
5 à Min. | à Mar. en p. P. 
| ———— j 
TES 21,54] ING? dl NO. 1 Str. Cm. 10| Cr. Cm. 2 Gua + 694] +1895 
2 | NO. 1 NO. 1 NO. 1 Cr:11 CeeCmy 3 Cr. Str. 2 2,3 21/13 
3 | SO. 1 SO. 1,5 | SO. 1,5 Cr. Str. 3 Cr. Cm. 4 Gr 1 11,8 DAY 
4 | SO. 2 SO. 2 SO. 1,5 Cr. Str. .2 Gr: Cm. 3 Q2 1057 22357 
54980:01557| S0! 155 |- S. 71 Str. Cm. 10 | Pluie 10 Cr ‚1 10,3 21,4 5 0,020 
6 44S) -1 so. 2 S. 1,5 |Cr. Cm. Str. 9/Cr. Cm. Str. 6|. Pluie 10 12,1 25,9 
7 | SO. 1 Si" E.. 1 Cr. Str. 9 Cr. Cm, 3, |) "Cr. Str. 8 13,8 26,0 7 0,297 
8 | NE. 1 NE. 1 NE. 1 Gr Pluie 10 Pluie 10 12/53 26,1 8 0,261 
9|N 1 NE. 1 NE. 1 Pluie 10 Pluie 10 Pluie 10 120 16,5 9) 2,111 
LO WO: 71 SO. 1,5 | SO. 1 Str. 10 Cm. Str. 3, | Cr. Str. 3 11,6 23,0| 10 0,505 
Ro: 51 SOL Ss 61 Cr ‘St: Cm. 3 Cm. 3 Cr. Siri 5 iu 2 7 22,9 |11—12| 0,021 
EDO 11,507 d SO. 1 Str. Cm. 4 | Cm. Str. 9 Gr d 10,0 18,7 
IIS SOLE NO. 1,5 | SO. 12 Cries Cr. Cm. 5 Gri 5 10,9 251,9 
14 | NO. 2 INTO Bd | SN, få Cr. Cm..2 Str. 3 Str. Cm. 5 14 T 2155.1 44 0,048 
15 | NE. 1,5 | NO. 1 E. 1,5 Gr Cm. Str. 3 Str. 1 9,3 23,5 
16280: 11,53| S3 1 SE. 1,5 Cys Cr. Cm. Str. 9| Str. 10 10,1 23,6 
17 NI d (03104557 | Ri. fl 10* Cm. 4* Cm. Str. 2 1259 23,7| 17 0,048 
18 | NO. 1,5 | NO. 2 NO. 2 Cr. Cm. 1 | Str. Cm. 10 Pluie 10 8,3 2/377 18 0,114 
19| N. 2 INS 2 Ny BI Str. 10 Str. 9 Cr. Str. 8 8,3 15075 19 0,296 
POLENS Sal NES 19, 0 il, Str. 1 Cr. Cm. 2 Cr. Str. 1 8,3 21,6 
21 IE; 1 SAF SS Cr. Cm. Str. 3|Cr. Str. Cm. 10|Cr. Cm. Str. 10 10,0 2156) 21 0,270 
22 | SE. 1 SE. 1 S: al 10 10 Pluie 10 D 1555 |. 22 0,698 
23 | NE. 1,5 | NE. 1,5 | NE. 1,5 Cm. Str. 8 | Str. Cm. 5 |Cr. Cm. Str. 5 9,2 du 8| 23 0,170 
Pa ANS Il NE. 1 Br, 8l 0 Cm. Str. 4 | Cr. Str. 1 12,2 22,7 
Po SER 1,5) (Ss 7 E Si + 41,2 10 10 10 12,9 18,9 ]|25—96| 0,192 
26. 1450:02:531.01%.41,5: 1:0: , 4 Cr. Cm. 5 |Cr. Cm. Str. 5|Cr. Cm. Str. 1 12,1 21,1 
Pe Os 9955 11002 711,5) |. SO. 1 Cr. Cm. Str. 3|Cr. Str. Cm. 3| Cr. Str. 3 11,6 21059 
28.148.) 054595 1,5 |.0.; d 10 Cr. Cm. 3 Cr. Str. 1 12,8 20,3] 98 0,185 
29 | NE. 1 NG OIN, M Cr. Cm. Str. 9|Cr. Str. Cm. 7| Cr. Str. 1 12.5 2355 
30 | N. 1 (93 E51 Où | 0 Cr. Cm. Str. 3|Cr. Str. Cm. 3 12,0 23,1] 31 0,191 
31 | SO. 1 OM 1 NE. 1,5 (Ur 3* Cm. 8 10 12,2 22,2 IE 3.457. 
Jours du mois où il est tombé de la pluie: 5, 7, 8, 9, 10, 11, 12, 14, 17, 18, 19, 21, 22, 23, 25, 26, 28, 31. 
La plus grande chaleur à l'ombre pendant le mois: + 260,1. 
Le minim. de températ. + 29,3. 
Le 7. Tonnerre dans le matin de bonne heure. 
» ll. Un orage à tonnerre distant s'entendit dans l'apres-midi. 
» 17. Tonnerre dans l’apres-midi. 
* Brouillard sec. 


XV. 


AOUT 1857. 


$ Barom. à 0° Température extérieure Différence entre le Therm. | Tension de la vapeur d'eau 
2. en pouces et lignes Par. suivant le Therm. centig. sec et mouillé. dans l'air en lignes Par. 
dl de Men Ze 
B 7^. du mat. | 2h. du soir | 9h. du soir | Th: du m. | 24: du s. | 9h. du s. | 7^- du m.| 2^- du s. | 9h. du s. | 7^-du m. | 2h. du s. | 9h. du s. 
1 | 27. 9,60 | 2711006 | 27.1123 | +149, 0] +219,9|+169,2| 0%, 5 | 50, 7 | 352 | 4, s6 | 4, 38 | 3, 98 
2 11,74 11,79 11,79 16410025), 5 .m18712117 1, 12458, 3 3550: | 43 93014, 07K ie 
3 | 28. 0,99 | 28. 1,57 | 28. 2,32 186.310 28, OMG | RA ROS Ok 7. 2419 | 54 Wel a, bles wo 
4 2,61 2,38 1,91 18% 831% (22), Sas 22,130 woe 8 2,2] 4,40]|6,00]| 5, 24 
5 0,53 0,97 0,69 195 Fae 265, 70 AO MOINE za 95 41 SK 498165 1044 D QUE 
6 0,93 0,74 1,04 207431 28:5 149 185 Si 33:5 923/09 914 8,4: | 55 373] 45, 3871045590 
7 1,56 0,34 1,41 18518] 9026), 18.574.098 28 7 3,7 | 5, 66) 4, 28) 4, 39 
8 1,58 1,52 1,82 185, 417726), 1) Mesa) 25 1221085. 4 3,121 55 004] 4, 20743160 
9 217 2,06 2,39 161, Hr 285, ME USE SESS 8 4,10] 43 9611045 26 mE 30 
10 2,88 2,56 2,56 17541 3098; NEE 19 25:5 | 55 04.| 3, 86 055 05 
11 2,26 2,01 2,90 19015285, 7. MSS 21025776 HOO 3, 5 | 5, 28|4,88|4,43 
12 1,93 1,72 1,41 195212 28,472 | 3, 29/9204 1,0521 44 984 45 51725988 
13 0,48 1,10 1,12 L7G AIR 26, 31 m8 RNA 15301 55 Aa 5, BIER 
14 1,22 0,96 1,03 Ds i29, 31 19: 241- 35 ool ea 3, 0-1 5, 52:1 4. 404 nb. 
15 1,26 0,78 0,13 165.9) 30,9 da 15, Algo 1,.6.|] 55 299) 45 470059 24 
16 | 97.11,75 | 27.11,60 | 27.11,56 1915919 195: Sele LES Oi) 2,704, 2 1,18]. 55 760-45 AT AZ 
17 10,65 10,64 10,16 15,0 13, DE 185717 TL; 2020270 0,0] 4,47 | 1,87 | 5, 06 
18 10,25 10,49 10,68 14,8 1745 Aal 0), On) $930 0,01 5, 42.1 6, 26.75, 19 
19 10,55 10,98 11,33 15,5974 2, SiN USK Si 0 3,211] 55 240) 35 SL AT 
20 11,48 | 98. 0,24 | 28. 1,38 1859 23/5 za De 7 T9 2,44 | 55 194] Bi, 65218260 
91 | 28. 2,50 1,79 0.92 1915117) 234159: ee N ETS 2,0| 35425 3, 092124702 
23 1,61 3,19 4,10 145, Fie lor 0 7,917 3, 3965.9 1, 234 489 22 340 22783 
23 5,01 4,40 4,04 LOM SHO) 23), wl EN esM acto T 24201384 3044353108 
24 4,29 4,11 4,87 16 MEET ME EN 2519010522 2, 5 | 43.3593, 90N ee sh 
25 3,76 3,52 3,76 1551017 255 eral UTC MOL, (OM eS fare 1, Bi] 44. 650 Se 8d CSI 
26 3,77 2.90 1,44 LSE 2) 2415048 165 005-0496 1, 341 43 900) 2:508) Mox 32 
97 | 27.10,97 | 27.10,17 | 27.10,34 18 504]. 2280 132 NINE 9. ie ay 0,5| 4, 77 | 4,46 | 4, 62 
28 11,93 | 28. 0,30 | 28. 0,63 12.491 971,9 936125 74 265.0 15 44]. 34 310 735,837 1136 36 
29 | 28. 1,34 2,92 2,86 FOTO OK SONS TR Ly Sal) 33 002 2, 3349523 
30 1,90 1,43 1,20 12 291516) LANG CN 0), 8410854 25 Av} 4, 150] 2), 96245993 
31 | 27.11,73 | 27.10,41 | 27.10,15 14,91 2347218 MG 7 i) 1h, 85) aes 4102|, 4) 5641-3, 169188268 
E | " | | 0 m m | m 
= | 28.0,39 | 28.1,08 | 28.1,59 |+16°,4|+29°,0|+15°,9| 2, 0 6,9 | 2, 2 | 4,37, 4 ,25| 4 ‚48 


Barom. Max. le 23 vers un N. très faible. 


Barom. Min. le 1 vers un N. très faible. 


XVI. 
AOUT 1857. 


5 T'empératures 
Vents. Nuages. 4 Ombromètre. 


extrêmes. 


Oo np 4nof* 


therm. therm. Eau 


i: h. 1 | ob: deisotn (A 7%. rin | 24. 7 „| therm. || a 
7h. du mat. |» du soir | ppc id ee ee du soir à Min. | a Mans | "|a p. P | 


j 


M o— RN ni ee ee id bd dd rM nd ed ed bd x 


Cr. Cm. 2 Cr. Cm. 3 . Str. 2 + 219,9 | 
0 Cr.. Str. Cm 3|. Cr. Str. g 2515 | 
Cr. Str. Cm. 2|Cr. Str. Cm. 3 r. Str. 2,6 24,0 
Cr. Cm. 4 |Cr. Str. Cm. 3 r. Str. 23,9 
Cr. Str. 1 Cr. Str. 2 : de é 2154 
(| M Str. 28,1 
Cr. Str. Cm. 1 26,7 
Ct. Str. Cm. 2 28,3 
Cr. Cm. 3 29,3 
Cr. Str. 1 |Cr. Cm. Str. 2 2939 
Cr. 1 Cr. Cm. 3 30,0 
Cr. Str. Cm. 2} Cm. 3 30,2 
Cm. 5 30,6 
Cr. Cm. 2 30,3 
Cr: ‘Cm: 3 81152 
Cr. Str. Cm. 9 22,4 
10 16,8 
10 19,9 
Gr x. Str. 2,: 24,3 
Cr. Str. 2 . Str. 24,3 
: 23,3 
Cr. Cm. Str. 7|Cr. Cm. Str. 5 . Str. 17,9 
0 zum 23,6 
0 Cr. Str. 2 
Gr. Str» I 0 
10 Cr Cm. I 
Cr. Str. Cm. 5|Cr. Cm. Str. 9|Cr. Cm. Str. 5 
Cr. Cm. Str. 3|Cr. Cm. Str. 3| Cr. Str. 1 
Cm. Str. 1 | Cm. Str. 4 | Cr. Str. 1 
Cm. Str. 7 | Cr. Str. 3 | Cm. Str. 4 
Cr. Str. 1 Cr. Cm. 3 
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Somme. 0,109 


Jours du mois ow il est tombé de la pluie: 17, 18, 19, 27, 30. 
La plus grande chaleur à l’ombre pendant le mois: + 31°,2. 

Le minim. de températ.: + 3°,1. 

Le 12. Tonnerre dans l'apres-midi. 

Le 16. Tonnerre dans le matin. 


Le 26. Brouilard dans le matin. 


XVII. 
SEPTEMBRE 1857. 


I Barom. à 0° Temperature exterieure Différence entre le Therm. | Tension de la vapeur d'eau 
à en pouces et lignes Par. suivant le Therm. centig. sec et mouillé. dans l'air en lignes Par. 
ka 

> 7^. du mat. | 2h. du soir | 9^. du soir | 7h. du m. | 2h. du s. | 9h: du s. | 7^-du m. | 2h.dus. | 9h.du s. | Th.du m. | 25-du s. | Ih.du s. 
1 | 27. 9,84 | 27.10,17 | 27.10,92 | +129,9 | +219,0 | + 105, 0 19, 9:.|.8, 3 | 20,6 | 4, 43 | 2, 52 |2, 66 | 
2 11,59 11,92 | 28. 0,66 9,8 20,7 10, 0,0 8,0 153071 35930 597 7600 3 6T 
3 | 98. 1,34 | 28. 1,30 1,36 19045) 2357 12,6 0,8 85410509 I 35 9583, OMAN) 
4 1,53 1,17 1,04 19143 0 40s 9 15524015 OMM 425,20 1935 7145600 174, ES Ne 
5 0,80 0,51 0,28 Var 24b 15% 0 0,0 65.3 11 LAO 11 55,060 FAR 86 HB 
6 | 27.11,94 | 27.11,93 0,19 13/521] 7267, 3 155553] 10510 7,9 1504 11 45 99m 5s ETC 
7 | 28. 0,37 | 28. 0,60 0,92 13,617 2059 15,0] 0, 0 4,16 RO RON 55032 || 45 P7298 05049 
8 0,38 | 27.11,95 0,02 15,3 iN} set 14,31 0,0 0,10 "RO 00: 55 60 IP5 103 MIRE 
D 0,69 | 28. 1,53 1,90 12,9 15,0 12,31 0,0 1,5 1 0,6 >) 45; Sle) 421581039 
10 2,19 1,68 1555 12:555 W780 14,3] 0,4 2 IP 1,0 [4,46 | 4, 82 |4, 66 
11 | 27.11,06 | 27.10,85 | 27.11,58 1541 935] 15,61 0,0 4,8 |10,.6 | 55:639 L DE EAMUS: 
12 11,69 11,13 11,35 T4059 LT 5) 132 MOIS: 1525 110,75 21 55 2151155440 ee 
13 10,88 11,54 | 28. 0,18 ONS] way, 4 9931510750 4,18 2, oh 3, 8199 || 22 Rae es 
4) 285 129) | 2892,35 2,46 9,2 117,0 9551113530 85/6 |LO,48 11 25 20m no $389 
15 2,00 1,58 1,30 710 1753 9,1| 0,8 51,6. |: 0,19. 1] 25° 881122 Zee au 
16 | 27.11,10 | 27. 9,53 | 27.10,90 T4225 2052 0 BINE SIMON 9 21, 84110,3041] 49.752 105362 0 LO 
17 | 28. 0,27 | 28. 0,96 10,97 8,7 962 6,6] 0,0 92.10. 11054041 35 GON 12 SERIE 
18 | 27. 6,56 | 27. 7,72 9,86 8,9 8,0 514120740) 0:54 IE 0510/11 Si 54914 972900 ODE 
1971828210779. 1128729: 15 12893589 4,1 41,3 25,71 1.0%.0 0,10 110,67 4 25 69E I2 RSKR ME 
20 4,45 3,02 0,93 2,3 10,7 BON LOM 3: 307 1103/04] 25 258 1125120 pd 
91.1-27:14,07. | 25.9, 75 | 97:7 9/94. SA 21359 556110910 4,2 |! 3550 |] 9, Com | 127 ZG TIS 
22 11,29 | 28.-0,15 | 28. 1,43 1,0 2,6 HAS LT. 2,4 9,41 IN Aa STEH 
23 | 28. 3,34 3,94 3,42 0,4 6,8 35811121, 10 IEA SMA pep Li, 31711 25:46 a 
24 2,40 2,25 2,54 4,8 16,9 ZZ ROSA 4,8 |»0, I) 25 640153; 12260035008 
25 2,81 2,52 1,95 5,4 15,8 OD 1050 4,1 170,34 I| 27 94235 Saisie 
26 1,31 0,16 0,07 7,594 TISK BETA 35% 110,818 25 788135160987 SY 
27 | 27.11,59 | 27.11,40 | 27.11,32 9,8 14/8 DL LODS 1526 170,8 M 35 680 a aaa 
28 11,03 11,00 11,00 12.583] 418349143211 0) 6 227 0,2. 145) 46955 101.208 ae 
99 9,17 9,66 10,75 14,0 1279 10599 15.5 05-8 0,32 11.45 289. | 453693 area 
30 | 28. 1,00 | 28. 1,88 | 28. 2,23 6,0| 16,4 7,31 1048 55.2. p.052 1-25 68:7] 95 9 IA BF 
= m 

ES 28.0,29 | 27.11.97 | 28.0.23 [+ 9°, 6|-- 15°, 9 + 10°,0 o 0°, 6 | 3°, 8 |o. 410.0] 06 | 3.5 | 00 [57.25 | 37,00 [a.na 3” 9 35) 3 ,69 

Barom. Max. le 20 vers un N. très faible. 
Barom. Min. le 18 vers un N. tres faible. 


"top np «nof 


1|NO 

2 | E. 

3 | NE 

4 | SE. 

5 | 8. 

6 | SE. 

7 | NE 

8 | E. 

9 | NE. 
10 | N. 
11 | E. 
12 | NE. 

3 | N. 
14 | N. 
15 | ©. 
16 | O. 
17 | NE. 
18 | N. 
19 | N 
20 | N. 
21 | NO. 
22 | NL 
23 | N. 
24 | SO. 
25 | ©. 
26 | S. 
27 | S. 
28 | SO. 
39 | S. 
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Si 
SE. 1 
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Seat 
N. 1 
N. 15 
NE. 1,5 
NO. 1,5 
0. 1,5 
El 
NE. 1,5 
NE. 2 
Qui 
NO. 1 
N. 3 
NO. 1 
ip ^ 
SO. 1 
8... 12 
SE 
SO. 1,5 
ou 
NO. 1 


SEPTEMBRE 


1857. 


Baas 5 


vuuocuaumpacuauu 


Nuages. 


Températures 


XVIII. 


Ombrométre. 


extrémes. 
A : : E : therm. therm. D} 
2h. du soir | 9^. du soir | 7h. du matin | 2h. du soir | 9h. du soir | . y; 3 Jours. Eau 
à Min. | à Maz. en p. P. 


1 Cr. 1 Cr. Cm. Str. 3|] Cr. Str. 1 | + 
1 10 Cm. Str. 8 |Cr. Cm. Str. 3) + 
1,5 [Cr. Cm. Str. 3 0 0 + 
1 10 Cr... Cm. I Cr. Str. 1 | + 
1 10 Cr. Cm. Str. 2|Cr. Cm. Str. 4| + 
1 10 Cr. Str. Cm. 5|Cr. Str. Cm. 7| + 
l 10 10 10 + 
1 10 10 10 ae 
1 10 10 10 + 
1 10 9 10 + 
1 Pluie 9 |Cr. Cm. Str. 4| Cm. Str. 6 | + 
1 10 8 Cr. St MIE 
1 Cr. Str. 1 |Cr. Cm. Str. 6| Cm. Str. 3 | + 
1 Cm. Str. 4 | Cm. Str. 6 0 + 
E 0 Cr. Str. 1 Cr. Str. I | + 
1 10 Str. Cm. 7 | Pluie 10 | + 
1 Pluie 10 10 Pluie 10 | + 
1,5 Pluie 10 10 Pluie 10 + 
1 Pluie 10 Pluie 10 Cm. Str. 5 | + 
1 Cm. Str. 4 | Cr. Cm. 6 10 + 
3 Cr. Cm. Str. 3| Cm. St. 6 | Cm. Str. 1 | + 
2 Cm. Str. 2 | Cm. Str. 5 | Cm. Str. 8 | + 
1 Cm. Str. 3 | Cm. St. 2 | Cm. Str. 5 | — 
1 Cm. Str. 8 | Cr. Str. 1 Cr. Str. 1 | + 
1 Cr. Str. 2. | Cr. Str. 3. | Cr. Str. 4. | + 
1 Cr. Str. 4 |Cr. Cm. Str. 8| Cm. Str. 10 | + 
1 Cm. Str. 9 | Cm. Str. 9 | Cm. Str. 3 | + 
1 Cm. Str. 5 | Cm. St. 9 | Cm. Str. 8 | + 
1 Cm. Str. 10 Cm. Str.9 | Cm. Str. 1 | + 
1 Cr. 1 Cr. Str. 1 Cm. Str. 8 | + 


le contenir. 


Le 2. 3. 4. 5. 6. Brouillard dans le matin. 


„ 8. Tonnerre dans le matin. 


Le plus grand froid: — 0,03. 


» 22. Vent septentrional orageux avec de la grêle et de la neige. 


90,7 | + 229,1 
3,6| 2,6 
7,9| 24,1 
7,0| 24,9 
7,0] 25,2 
8,9| 26,7 
10,5] 21,3 
14,3] 16,0 
12. 1 | 111589 
13; 1| | dees 
13,0| 93,4 
12,7| 17,9 
2,8| | 4539 
2.9| 12,1 
2,4| | 1849 
2,1] | 2154 
6,3 | 1253 
5,3 9,8 
1,2 6,7 
1,1} 10,7: 
2,6| 14,0 
0,1 8,3 
0,3 7,0 
DA Pet 
2,9| | 1644 
6,2| 17,0 
7,0| 15,5 
10,6! 19,4 
10,0| 14,9 
4,1| 16,5 


Jours du mois où il est tombé de la pluie: 7, 8, 9, 11, 13, 14, 16, 17, 18, 19, 20, 21, 26, 29. 


La plus grande chaleur à l'ombre pendant le mois: + 269,7. 


7 0,101 
8 0,536 

913} 0,036 
14 0,056 
17 0,170 
18 0,970 
19 0,923 

20—22| 0,127 
26 0,0 
29 0,228 


2,474 


Somme 


Rem. La pluie qui tomba pendant la nuit du 17 était si copieuse que le bassin de l'ombrometre ne suffit pas pour 
Ainsi le chiffre 0,970, donné dans la dernière colonne, est en vérité trop petit. 


XIX. 


"SION np nof 


Barom. à 0° 


en pouces et lignes Par. 


7h. du mat. 


2h. du soir 


Ih. du soir 


suivant le Therm. 


7h. 


OCTOBRE 1857. 


du m. 


Température extérieure 


2h. du s. 


centig. 


9h. du s. 


Différence entre le Therm. 


sec et mouillé. 


7h.du in. 


2h.du s. 


9h.du s. 


T'ension de la vapeur d'eau 


dans l'air en lignes Par. 


7^.du m 


Barom. Max. le 17 vers un N. tres faible. 


Barom. Min. le 3 vers un O. fort. 


1 | 28. 0,84 | 27.11,98 | 27.11,02 | + 99,1 | +149%,8 
9 | 27. 8,44 6,01 5.4614 8,2| 11,4 
3 6,08 3,30 5,10 |+ 8,4 14,5 
4 7,14 8,36 993 [+ 6,5|. 12,2 
5 10,01 9,65 9/678 EE IR ZU OT 
6 6,63 8,12 8,68 | +11,7| 11,5 
7 7,05 6,94 816 I + 7,9| 11,7 
8 9,46 9,90 930 1+ 4,9| 10,4 
9 7,72 7,70 8681+9,9| 11,2 
10 9,85 8,68 6,86 |+ 8,7 8,7 
11 8,54 10,39 11,79 |+ 5,7 8,2 
12 | 28. 1,04 | 28. 1,75 | 28. 3,17 | -- 6,0| 13,9 
13 4,28 4,13 3,69 [+ 6,8 9,0 
14 3,76 4,08 3,57 | +11,3| 12,5 
15 2,76 1,81 0,68 |--11,0| 13,1 
16 | 27.1102 0,07 1,79 |-- 8,5| ° 9,9 
17 | 98. 3,52 4,97 4j78i | 411, 4 6,6 
18 4,77 4,23 382] = 19,7 7,2 
19 2,59 1,20 0,48 | + 4,4 7,6 
20 | 27.11,65 | 27.11,87 | 97.11,98 | + 5,4 9,9 
21 10,92 10,25 10:3 81980 PL 
22 9,78 9,06 9/019 EE meat T0], 4 
23 10,12 | 28. 0,41 | 28. 2,05 | + 5,9 7f Sd 
24 | 98. 3,49 4,42 4,6811 + 2,5 9 11,9 
25 4,54 3,76 3,01 [+ 3,7 8,9 
26 2,59 2,45 3,09 |+ 1,3 8,5 
27 3,56 4,04 475 |+ 4,7 8,0 
28 4,63 4,15 3,3241 553 8,2 
29 2,67 2,06 1,29 | + 6,5 8,2 
30 0,07 | 27.11,39 | 27.1081 |+ 9,8| 10,5 
31 | 27. 9,59 10,10 11,52 |+ 7,8 9.5 
TI 23.11.91 22.11.53 | 28.0,01 [+ 6°,3|+ 10,3 
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XX. 


OCTOBRE 1857. 


= Vents. Nuages. EUR Ombromètre. 
= extrémes. 
5 7^. du mat. | 2^. du soir | 9^. du soir | 7h. du matin | 24- du soir 9. du soir "poen Kies, Jours. Jo] | p. 
HE SO.) i OM I so. I Cm. 7 Cm. Str. 8 | Cr. Str. 2 I + 69,4 | + 1558 
a ud Si À N; #1 Cm. Str. 6 Pluie 10 Cm. Str. 5 [+ 7,3 133.9 0,372 
oe} Ss. 1 OM 22 00; 15155 10 Cm. Str. 3 | Cr. Str. 1 I + 7,6 14,8 0,193 
HOO wel) Oly 1354) S. "I 0 Cr. Str. 3 |Cr. Cm. Str. A+ 5,2 12,6 
SG NS. GAL 10. el IE UT 10 Pluie 10 Pluie 10 I + 1,7 11,6 0,238 
GAS. 21 OM I Sau N. 10 Cm. Str. 5 10 + 6,6 12357 
Ns. 6d SU 1853] 8. 0 13755 N. 9 Cm. Str. 5 | Cm. Str. 1 J+ 6,2 1225 0,959 
SEIS Ml ES I Ba 1 Cr. Str. 4 Pluie 10 | Cm. St. 10 [+ 3,9 11,4 
9|E 1 nal E. 1 Pluie 10 Nid Pluie 10 [+ 8,1 12,6 0,497 
10 | NE. 1 Nc 1 N. WI Pluie 10 Pluie 10 Pluie 10 |+ 7,7 9,5 Ia 0,766 
dar AO: tU OF 1 05.41 Pluie 10 Cm. Str. 8 | Cm. Str. 1 | + 5,7 9,3 [11—14| 0,347 
12,10: Mi O I ©: #1 Cr. Cm. 6 | Cm. Str. 2 10 05710 14,1 
13 | NE. 1 So) a S51 N. 10 N. 10 Pluie 10 |+ 6,6 10,8 
MIS. | Sv 1 Sy Full Pluie 10 Pluie 10 10 +10,8 12,6 
ES 4S. d SO. 2 Så 01 10 Cr. Str: 2 10 + 8,7 13,9 
Her Oe 10 NO. 1 NUT 10 Cm. Str. 2 0 + 1,9 11,9 [16—18| 0,117 
ite, ING CY NU 1 N. 01 Str. I Cm. Str. 3 | Cm. Str. 3 | — 2,5 9,7 
18: |, Or MI] See (Q PO Cr. Str. 8 |Cr. Ga Str. 8!Cr. Cm. Str. 3} — 3,0 7,8 
19 | SOM (0 I Suo] Str. 10 Cm. Str. 10 | Cm. Str. 8| + 2,6 1,6 
204 8S. MEI OA O 1,5 1 Cr. Btr..2'| Cm. Stix. 9 10 + 5,3 9,9 
2 (S3 cM Soe T Ss 9 10 Cm. Str. 6| + 5,2 119 
22 | iE. CT TNI E. 1 N. 10 10 N. 10 + 5,1 10,4 |[22—23| 0,812 
23 | N 1 NS I Oj JA Pluie 10 Er. (Om. 2 Cr. Str. 2 I + 1,9 9,0 
24: | 10; 5:1 ‘OFF yi QUT Cm. Str. 4 |Cr. Cm. Str. 4| Cm. Str. 2 | + 1,1 12,6 
Za 10: #41 SO. 1 SO. 1,5 10 Cm. Str. 8 Cr: 9 + 1,4 9,5 |25—831| 0,239 
26 | NO. 1 Ne I ING UT 10 Cm. Str. 1 10 + 0,3 9,1 
au | EN II REM ,1 NE. 1 Cm. Str. 10 | Cm. Str. 10 10 + 0,3 8,7 
28 | NE. 1 E. 1 Sut 10 Cm. Str. 9 10 + 5,2 8,2 
929 LIE: © al SE. 1 SE. 1 10 N. 10 10 + 5,7 8,2 
30. | 182 641 SE. 1 NE. 1,5 10 10 N. 10 + 7,9 12,6 
ates I S. 1 SU 10 Cm. 4 Cr. Str. 1| - 3,1 I; 2 arme 3,810 


Jours du mois où il est tombé de la pluie: 2, 3, 5, 6, 7, 8, 9, 10, 11, 12, 13, 14, 16, 18, 22, 23, 25, 29, 30, 31. 

La plus grande chaleur à l'ombre pendant le mois: + 159,8. 

Le plus grand froid: — 39,0. | 
| Brouillard dans le matin le 3, 5, 12, 13, 22, 25, 26. 

Aurore boréale le 18. 


L. 


XXI. 


NOVEMBRE 1857. 


$ Barom. à 0° T'empérature extérieure Différence entre le Therm. | Tension de la vapeur d'eau 
à en pouces et lignes Par. suivant le Therm. centig. sec et mouillé. dans l'air en lignes Par. 
———— EEE IHREN VE: ae eee 

> 7^. du mat. | 2h. du soir | 9h. du soir | 7^- du m. | 2^- du s. | 9h. du s. | 7^- du m.| 2h. du s. | 9h. du s. | 7^-du m. |a. du s. | 9h. du s. 
1 | 28. 1,34 | 28. 1,91 | 28. 241 | + 2,5] + 90,414 89,4] 051|0,72| o, 7 | 2°, 37 | 3°, 47 | 3°, 24 
2 3,33 3,71 4,06 I + 8,01] + 9,5) + 3,41 0,5| 1,7 0,81 Sf, 24919,,992122723 
3 4,24 3,66 3,21 |J+ 8,2]+ 8,3|+ 6,0] 0,1] 0,1 1,21] 35 4931| Bic BL Ree Rao 
4 2,38 2,68 SOOM 42927), 21-45 72710, 3s 1, 6 0.10) 42), 7191 25,557 0780 
5 SL 6,18 6,681 + 4,1 5,51 +1,71 0, 7] 0,4 0,:0 1 21, 659} 2, 77 122029 
6 6,63 6,60 6,71 159] + 4,0)+ 0,3] 0,0 | 1, 2 0,11 21, 320) 2, M4 13921023 
7 6,32 6,27 6,39 }+ 0,8| + 2,71+ 1,31 0,1] 0,0 0,3112 105) 95 25 pen 
8 6,32 6,29 6,18 |+ 0,4| + 1,4|+ 0,7] 0,3 | 0,0 0,81 15 964 2, 222791 
9 5,45 5,43 6,00 J— 0,9! + 1,0)+ 0,51 0,3 | 0,3 0,28 | 15 794 2, 05 AMIENS 
10 5,74 6,31 7,01 |— 0,3[+ 5,7% + 0,71 0,4| 1,7 0,4 | 15:834 2, 229 MI SR 
11 6,99 6,57 638 |—10;41+ 3,9|-- 1,4] 0,4) 1,4 1,81 145 823 2, 025563 
12 4,77 3,56 2494 1,3) + 3,0) #932] 105 0| 15 3 1,01 18:99 1, 94707210 
13 1,72 1,95 2,69 | + 4,2] + 7,444 3,2] 0,5 | 1,2 0.,.5.1 2), 492 2, VS NER 
14 1,40 2,03 3,80 | + 3,8|+ 9,9|+ 3,9] 1,7] 2, 0 L,.8 | 25 0692,99 122503 
15 3,69 2,34 26614 2,7) + 5, 7| #2,5| 0, 2) 1, 0 0,411 25 3642, 53 | ND 
16 2,22 3,74 665 1 3 45:89 KOL TIN E 0,41 15-914] U, 61-18 BH 
17 8,41 8,34 820|— 5,0|— 1,5,— 5,1] 0,8 | 1,0 0,51 15. S18) 15 Ba 
18 6,88 6,23 GATE AGREE ENTIER 07991 05 a 63 0,74 14, 2995/71589 Ge 
19 6,28 6,15 551|— 3,3) + 0,9 — 2,5] 0,0] 0,6 04,4 I 15 619171, 924/00 za 
30 4,65 3,96 294-1 4,51 + 8) 3590 o£] $015 Ox) 1036 - 15 474] 2,03 5 
21 0,69 0,44 0,60 |+2,6|+5,4 + 1,5] 0,4 | 1,0 0,441 2i, 267] 2, 48 140 re 
22 0,09 | 27.10,63-| 27. S86 I + 2,1|+ 4,8| + 5,51 0,1] 0,2 0,4 | 21, 304 2, 7 Nez 
23 | 27. 5,79 3,90 3,65 1+ 6,2|+ 7,8 0,50] 0104610), 2 " 3,10 | 3, 36 ; 
24 5,25 7,22 9,59 |— 454] —16,8| —:6,5]: 0,.2:1.0, 2 04:3] M, 4131 7, BITTER 
25 9,67 9,06 9,26 |— 5,51 — 4,3— 5,31 0,3 | 0,4 0,3 1, 269) 1, 34 10098 
26 11,10 | 28.:0,27 | 98: 1,49 | —13 ,7| —13,1|—11,5|] 0, 1 | 0,1 0,371 10}, 74] 10:5 MAR Ose 
Di ||| 28:22:91 313 2,64 |— 9,9| — 9,6— 4,3] 0,2) 0,3 0,51 0,93 10,91] 1,31 
28 0,45 | 27.11,54 | 27.11,52 |— 2 ,1| + 0,65 +0,71 0,4| 0,3 0,1 11 18, GOR), 09202709 
29 | 27. 9,43 9,06 11,35 14+ 0,91 + 2,7) + 1,5] 0,0| 0,3 0,536: 121, 165] 12, 32) | S200 
30 | 28. 1,69 | 28. 2,27 | 28. 2,24 |— 2,3| + 2,2] — 1,0] 0,0] 2,2 05:84 1, 23] 1. 4458 
ERE | | | | ^ | | m 0.3 | 0,9 [0.5 [27,01] 27.20] 17,08 m | m 

I | 28.2,72 | 28.2,66 | 28.2,98 | — 0°, 1| + 2,81 + 0°%,5| 0%, 3 0,9 | 0,5 12.011 2 ,20/|1 .98 

Barom. Max. le 17 vers un N. tres faible. 
Barom. Min. le 23 vers un N. fort. 


XXII. 
NOVEMBRE 1857. 


Températures a 
Vents. Nuages. Ombrométre. 


extrêmes. 


" : i : B therm. therm. 
7h: du mat | 2^«.du soir | 9h dit soir: |^ 7h du. matin | | 244 dw soir |. 94. du «soir |) oo NU 
E à Min. | à Maz. 


10 Cm. Str. 8 
Cm. Str. 8 | Cm. Str. 1 
N. 9 10 Cm. 9 
Cm. Str. 9 | Cm. Str. 9 Pluie 10 
10 Cm. Str. 3 10 
10 Cm. Str.3 | Cm. Str. 9 
10 N. 10 Cm. Str. 9 
Cm. Str. 9 N. 10 10 
Cr. Cm. Str. 3| Neige 10 10 
Cm. Str. 2 | Cr. Str. 3 Cr. Str. 4 
Cr. Cm. Str. 3|Cr. Cm. Str. 7|Cr. Cm. Str. 3 
Cr. Str. 2 |Cr. Cm. Str. 4|Cr. Cm. Str. 4 
10 Cm. Str.5.| Cm. Str. 1 
Cm. Str..2 |! Cr.’ Str. 1 Gr. Str I 
Cr. Cm. Str. 8|Cr. Cm. Str. 5|Cr. Cm. Str. 1 
Cr. Str. 1 Cm. Str. 2 . Str. 
Cr. Cm. Str. 2| Cr. Str. 1 . Str. 
Cr. Cm. Str. 4/Cr. Cm. Str. 3 . Str. 
Cr. Str. 1 Cr. 2 . Str. 
Cr. Str..5 | Cm. Str. 2 . Str. 
10 Cr. Cm. Str. 2 . Str. 
10 Cm. Str. 3 | Cm. Str. 
Pluie 10 Pluie 10 | Neige fond. 
10 Neige 10 Neige 10 
Neige 10 Neige 10 Cm. N. 9 
Cm. Str. 1 | Cm. Str. 2 | Str. Cm. 8 
Str. Cm. 7 | Cm. Str. 10 — 14,5 
10 10 10 — 4,6 
N. 10 Cm. Str. Cm. Str. 1 0,0 
Cm. Str. 2 | Cm. Str. Cm. Str. | I— 3,0 
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Somme 1,088 


a tm 


Jours du mois ou il est tombé de la pluie: 1, 3, 4, 6, 7, 18, 14, 22, 23, 29. 
a CSO ei 91292425: 

La plus grande chaleur à l’ombre pendant le mois: + 119,6. 

Le plus grand froid: — 16,00. 

Brouillard dans le matin: le 1, 6, 22, 29. 

- - - - -  laprès-midi le 5. 


Aurore boréale: le 11, 16, 18. 


XXIII. 
DÉCEMBRE 1857. 


$ Barom. à 0° Température extérieure Différence entre le Therm. | Tension de la vapeur d'eau 
à en pouces et lignes Par. suivant le Therm. centig. sec et mouillé. dans l'air en lignes Par. 
= =e 
B 7^. du mat. | 2h. du soir | 9^. du soir | 7^- du m. | 2^- du s. | 9h. du s.| 7^-du m. | 2^-du s. | 9h.du s. | Th.du m. Ih.du s. 
1 | 28. 2,04 | 28. 1,07 | 2711,88 |— 155|-- 29214 193] 052 | 055 | 05,6 I 0, 75 | 2, 16 | 1, 97 
2 | 27.10,65 | 27.11,50 10,84 I + 1,4) + 2,2) + 0,7] 0,4 | 0,4 05.4: 125.072] 12,219 1125209 
3 | 28. 0,99 | 28. 2,17 | 28. 1,63 |— 2,8|— 0,8|+ 0,8] 0, 1 0,2 0, 13 11.151634 11,584 127310 
4 | 27.1074 | 27.106,55 | 27.106,53 | + 6,8] + 6,2|+ 6,8] 0,6 | 0,5 0,5 1.2; 945) 12, 87. 122/7199 
5 | 28. 1,12 | 28. 2,51 | 28. 3,87 |+ 2,3|+ 1,4|— 0,9} 0,0 | 0,0 0,1 12,38 | 2,24 |1, 86 
6 3,94 2,97 2,78 | + 2,1|+ 2,0|+ 4,61 0,3 0,8 140,16 123722472 Oh 0002059 
7 3,34 2,50 2,27 I + 6,01 + 6,91 + 7,11 0,5 | 0,7 5 93182402091 5 
8 | 27. 8,20 0,63 249 I + 7,21 + 6,9] + 3,4] 0, 5 250 1,4 | 3; 08 | 1, 98 1, 95 
9 11,62 | 27.11,80 0,59 1 + 7,81 + 9,0[+ 7,5] 1,3 1,8 05:9. 11127 810112 163 105495 
10 11,55 11,67 | 27.10,58 I + 7,21 + 7,21 + 7,2] 1,6 15,9 1,0 [2,53 |2,41 |2, 94 
11 9,60 10,19 | 28. 0,27 | + 6,2|+ 5,81 + 0,2] 1, 4 1518 2,45. 1 251444112420 EID 
12) 285 247 1728 3771 5,42 [— 1,2|— 0,3] — 1,9] 2,1 4D 0 24) 11 15:07:11 1,460 1090063 
13 4,70 3,77 3,57 |— 3,9] — 1,7|— 4,4} 0,9 | 0, 7 0,8: 1115211164 167 
14 1,30 | 27.106,89 | 27. 9,77 |— 5,0| + 0,4/— 0,9] 0,3 0,5 " 153101116289 - 
15:1 27.,.8,83 7,43 7,71 I + 0,81 + 5,41 + 4,0] 0,5 | 0,6 0,3 [1,94 | 2, 66 |92, 54 
16 8,64 9,44 10,27 I + 3,4] + 4,1| + 1,3] 1, 1 0,6 0,10 11: 25 0751/2, 43 127722 
17 8,93 9,56 9,98 I + 6,41 + 7,0/+ 4,61 0,7 1,3 0,45:11.25:919112, 4652] DEOS B 
18 10,84 | 28. 0,27 | 98. 002 [+ 4,4] + 1,1|+ 3,2] 0,3 1 0,3 0,10, 11 24 610 2.107 4037 
19 11,06 | 27.10,73 | 27.10,58 I + 7,8| + 5,8] + 5,2] 0,6 0,6 0,9 | 3,16 | 2, 74 |2, 49 
20 10,64 10,56 10,43 [+ 1,2| - 3,21 + 1,9] 0,5 0,5 0., 8: 11723, 009112, B2) 4/9 5480 
21 991 9,27 8,96 I + 0,2} + 0,8|— 0,31 0,3 | 0,3 Oa 4104,,1:940|12 1024718202 
22 8,65 7,80 4,77 1— 0,2) + 0,91 + 4,9] 0,1 075 0,0 11:15 961) 1 OGM Or 384 
23 6,09 7,99 816 + 3,3) + 3,2|— 0,8] 1,0 | 0,7 0,97 11 25 1101125 220] 463 
24 10,35 | 28. 0,82 | 28. 257 |— 3,4|— 1,4|— 2,11 0, 3 0, 6 | 043377 13 481715461 ees 
25 11,65 | 27. 7,04 | 27. 5,04 [— 3,0]4+ 0,7/4 1,7] 0,1 Da m 1,, 607 151960272224 
26 7,74 9,11 11,31 [— 0,8|— 1,3] — 3,31 0,1 0,2 0, 8211, 89015 978 EA 
27 | 28. 1,53 | 28. 2,83 | 28. 3,71 |— 7,6| — 5,2|—10,9| 0, 2 OPA 0.368: M SL LAINE 9 60S 
28 3,68 3,96 3,03 |—11,4|—12,9|— 9,11 0, 1 0,8 |. 10, 211 05.850 1407269 108499 
29 2,02 1,56 0:183. 18,53. 351,5] 4062100, 3510), 4 110,052 1,1020 NIE PS NIMENEG 
30 | 27.11,03 | 27.11,26 0,93 I + 2,0) + 4,91 + 3,3] 0,4 152 | 0,57: 2, 167119, 950] 95190 
3171.28: 1,88 1:98: 2,34 3,23 J— 1,5)+ 2,71— 0,41 0,6 1,25% | 0, 90) 1365 NI SOR eee 
< | 27.10,64| 27.11.29 27.11.94]+ 0,8|+ "n vil 0,6 | 0°, 7 | 0°, 5 | 2”, o2| 2", 09| 2",04 
Barom. Max. le 12 vers un N. faible, | 
Barom. Min. le 22 vers un S. tres faible. 


XXIV. 


DÉCEMBRE 1857. 


ES 7 n 

: Vents. Nuages. voro ad Ombrométre. 
> —————m 

3 7^. du mat. | 2h. du soir | Ih. du soir | 7^: du matin | 2h. du soir 9^. du soir prod hr Jours. E "P. 
öl ON Slip SO: 2 Ss. 9  [Cm. Str. 10 10 10 —1 39,7 | +. 252 

205.3 NO 5 OT Cm. Str. 10 | Cm. Str. 5 | Cm. Str. 2 I + 0,5 | + 2,9 

xo» |S. ett «| Se 1548 Cr: Ste 1 10 10 25358048 

als 25|s 2 |S. 25) Cm. Str. 9 10 10 140.1 IE 2,3 

MR ARS 1 US. 1 10 Cm. Str. 1 | Cm. Str. 1 |— 1,9 |+ 7,5] 5 0,023 
Bas: CE S. 25318. x 2 10 N. 10 10 — 1,3 I + 4,7 6 0,014 
A St Ss2 S.-—145 10 10 10 + 3,4/+ 7,6 

Sess 915: | Ors SONSON 2 Pluie 10 Cm. Str. 1 | Cm. Str. 3 I + 2,6 [+ 8,1 8 0,018 
911109958 2511 O:,, 2). ISO 2 10 Cr. Str. 1 10 7 + 3,1 |4- 9,4 

LOR P909. 92 4,52 10 Cm. Str. 3 | Cm. Str. 5 I + 4,3 |+ 8,1 

11} 0. 1,510. 15 | NO. 2,5 | Cm. Str. 2 | Cr. Sr. 4 | Cm. Sr. 17+ 0,2 |+ 8,5 

12 | NO. 25 | N. 2,5 | N. 1,5 | Cm. Str. 2 | Cm. Str. 3 | Cm. Str. 4 |— 2,9 |+ 1,7 

13 | N. 1 NS Ld NE. 1,5 | Cm. Str. 2 10 Neige 10 |— 4,5 |— 0,7 

Jan Bie 105 | S. a Sars 15 10 10 10 — 5,1|4 0,5 14 0,179 
loss 5225105107 2 077153 10 10 Cm. Str. 1 J— 2,8 I + 6,2 15 0,021 
lönt 0: 72 SOL 2 SO. 1 Cm. Str. ] 10 Cm. Str. 2 |-- 0,8 |+ 5,5 

17:| SO. 2 so. 2 Sm 10 Cm. Str. 9| N. Cm. 9 I + 0,3 |] + 7,7 

183] 0. 15)o. 1 |SO. 15 | Cr..Cm. 2 (Cr. Cm. Str. 3 10 a rs 

19k Si -2 S. 9,5 |S. 2 IN. Cm. Str. 3 N. 9 N. Cm. 9 J+ 4,1|+ 8,0 

BOM Oe 15-18. 15581 S- 555 0 Cm. Str. 2 | Cm. Str. 11 +. 0,6 | + 5,7 

VIC SS 15 B  L STET Cm. Str. 1 | Cm. Str. 3 | N. Cm. 9 |— 1,0 |+ 2,9 

Bau SEHE 125.119: 61 Sa 51 10 10 Pluie 10 |— 0,6|+ 4,9] 22 0,104 
Boa N. #15 |S. T 21 NO? f 3b Cms:Str. 75 | Om: Sir. 8 0 41,9 [ee Seoul 423 0,009 
24 N. .1 N. 1,5 | NE. 1,5 | Cm. Str. 1 | Cm. Str. 4 10 — 337 I++ 0,4 

25 | E. 2 |E 2 | SE. 15] Neige 10 Neige 10 Pluie 10 [|— 3,2 |+ 1,7] 25 0,190 
COMMUNE 2 15) IN. döv] N.— 2 Neige 10 10 10 LS ON ETT 

270 | N 1-|N. 15|N. 1 [| Cm Str. 1 10 0 21093] 40] 

zoe) N 1 Ne 0. 15 | Cm. Str. 1 |Cr. Cm. Str. 5| Cr. Str. 3 [|—12,9 | — 6,2 
2907 SO: 15 0.0 1 0. 2 Cr. Cm. Str. 5|Cr. Cm. Str. S[ Cr. Str. 3 |— 9,1 | + 0,7 

OM Ona | Oro NO. 1,5 [Cr. Cm. Str. 8|Cr. Cm. Str. 3|Cr.. Cm Str. 8 0,0 [+ 5,6 30 0,176 
On SOS ^ 715591 NOT Cr. Str. 2 Cr. Str. 3 Cr. Str. 4 |— 2,6 |+ 3,4 Somme: ^ 0.334. 


E———————A nnns D — d 


Jours du mois où il est tombé de la pluie: 5, 6, 8, 14, 15, 22, 25, 30. 
T. = = = o - o - - - - neige: 13, 14, 25, 26. 

La plus grande chaleur à l'ombre pendant le mois: + 954. 

Le plus grand froid: — 129,9. 

Brouillard: le 18, 26. 


Aurore boréale: le 17. 


Mois. 


Baromètre 


7h. du mat. | 2h. du soir. 


9h. du soir. 


Septembre 


Novenibre 
Décembre 


wm 
- 


IX 
I - D 


© bl 
D 


n2 
-1 


27 , 45 
28 290 
Piu Ji casi 
28 , 96 
28 64 
21 91 
2 98 
28 59 
25 23 
28 01 
28 98 
27 94 
28. 0 ,63 


3 


Tension de la Vap. d'eau. 


7^. du m.| 2^. du s. 


"m 


1,17|1 ,% 
1 ,62|1 ,75 
1,50] 1 ,69 
1 ,87|2 ,01 
2,31 | 2:,31 
Be Oi aes 
47, 32 1737, 84 
4,77|-4-,95 
3,75 | 31,69 
3 ,08| 3 ‚35 
2,01] 2 ,20 
2 ,02| 2 ,09 
2,64| 2,64 
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ne won 


XXV. 


Janvier . 


Septembre 


Novenibre 
Décembre 


L'Année 


8.1 ,22 


>< 


ro WW 
I Co OO 


to 
D 


ar 
;9D 


,01 
17 
70 
, 76 
,94 
,16 
,97 
,90 
“ep 
‚64 
, 07 


28. 1 ,00 


27 
28 
27 
28 
28 
28 
27 
28 
28 
27 


27 


27.11,93 | 27.11, 04 | 27.11, 39 


10 


” 


10 


QUANTITES MOYENNES. 


Humidité Relative. 


0, 98 
0, 95 
0, 93 
0, 94 
0, 74 
0, 70 
76 
0-80 
97 
0, 99 
0, 99 
0, 94 


9h. dus.) Th. d. m. | 2^. du s. 


46 
50 
51 
45 
64 
82 


89 


0, 90 


2,621 0,95 0, 73| 0,94 +4,5/4+8,5 


Haureur MoyEnnE BAROMETRIQUE CORRESPONDANTE AUX DIFFERENT 


n2 
— 


KI © D n2 


an 


io) 


1857. 


Température de l'air. 


7^. du m | 2h. du 9h. du s. EZ 


TNE 


SG + — ww 


ore 


VENTS 


n2 


oc 


HD we 


92) 


[I 


28. 0, 27 | 27.11,12 | 28. 0.35 


XXVI. 


TENSION MOYENNE DE LA VAPEUR DEAU PAR LES DIFFERENTS VENTS. 1857. 


Janvier | 0”, 90 | 1", 15 | 1", 22 | 1", 35 | 1”, 56 1533 | 1.79 0,74 | 
Février 12,924 0,94 19,18 0,6 1,64 195192 10574 la | 
Mars 151 1 ,62 13221 1,84 1,5 al 211 - n es 0 
Avril 165.84 1,88 1,806 Ty DU 2 rl 9 , 66 1,93 
Mai Oy sil 1,98 2 , 55 1,85 217 12 S 3 , 64 2,38 | 
Juin 3 ,09 2,7 3,21 3 ,40 SNL 4 ,07 3 ,88 2,98 | 
Juillet 3 ,65 4 , 62 4 ,38 4 , 58 4 , 44 Aeros 3 , 84 3 ,56 
Août 4", 95 3,73 4 , 82 4 ,97 5 ,16 4 , 30 4 , 24 4,01 | 
Septembre 205.91 4 ,01 4 „24 4 ,86 21.915 diu 392 2,85 | 
Octobre 2 ,67 3 ,01 3 , 56 3 ,47 3,35 3,3 2 ,96 2,57 | 
Novembre TL Afri 15:125 " a 2) $92 2.,10 2 „14 2 08 | 
Décembre ty. 47; 17,50 1,62 2 324 MOD 2 , 30 2 ,07 105165 | 
NN 
L'Année 2,27 EICH | 2, 31 2,83 2,89 2, 90 2,95 2,30 


TEMPERATURE MOYENNE CORRESPONDANTE AUX DIFFERENTS VENTS. 1857. 


Mois. | N. | NE E. SE. S | SO. | o | NO 
Janvier a 109, 2 — 89,8 — 69,4 — 39,5 2r — 159, 2 | 220983 — 12°, 9 
Feyrier = FL Yh SO Oke ng queso = Leelee ree Sle ON 8: | 
Mars EO uo audes uas UNS oe ET 2 — 1,6| 
Avril — 0,9 + 10146 + 4,0 + 2,5 Zr Böle i 35^ Der Sey) 55055 5. | 
Mai + Sr 4:759 TON, (ARNO MEN CON RE NON MASS SE M Se. ee 
Juin ie qur om er NE DE o jen DC ess EN CN dens Ts cua SEE 
Juillet ne OS DEN lc EE een Seale | 1108,20 
Aoüt oua le) 20 no d 18 5r 05 Lob 1937 | Hi. 
Septembre + 8,0 + 1i,1 + 14.5 + 16,8 + 14,4 a PARS = 49) 5 8 + 12,5 
Octobre 35 a a ee ee eo ee ee On d 
Novembre — 1,4 — 5,7 , » MN 07 ze ques + 19 A gu Or 
Décembre — 3,8 — 3,29 Rt + AT = exer gr! 0 a Ir 27056 
L'Année EC Le el: D re equ gern ig op CCS me de eo SC CR 93 


XXVII. 


NOMBRE DE FOIS QUE CHAQUE VENT A ÉTÉ OBSERVÉ ET SA l'ORCE RELATIVE. 


INTENSITÉ ET DIRECTION DE LA RÉSULTANTE. 1857. 


td ; O. | NO. | Résultante du Vent. 

| n. n. | JF. | CSN | n. | Us | Intensité. Direction. 

enter 8} 1,41 28.1581 2°25 6 | 1,71 OF 11° |S 99 UE 
Eyer 6 13 | 201 42 12801 9 | 8] 5 | 141 0,55 |& 50 5410: 
Ye 20 TO PPS SIE SS 8 [1,5], 0,37 |N.46 56 E 
essi 90 6 | 2941 16 [1,41 ^1 42,0] 1.135510. 0%, 570 NE AS) 29760 
Mai 39 ale 13:572] ze si 
Juin 16 15 | 1,31 Et EST 1 11.0010 7 130-077 361 1 N56 DOSE 
Juillet 14 13 I 721 22 PEST 12 1,2107 354] 0%, 1971883758808 
Aot 40 9*r 1520: 18 110024 A ALLO AN 1,01 10977278 IN. BTE 
Septembre | 21 15771501, 16: BEI 1017.20 877 31,1 0727197 | ENSD VISITER 
Octobre 12 30 | TOY 16 11,21 23 KLIP 2 13:004 07 25: 13529139007 
Novembre | 30 15 | 1,21 (8 | 55] 21 1,4] 10.| 1,2) 07740’ I8.54 990: 
Décembre | 16 | 1,4 151 SLS ‚51 SL | 1551 19 12,01 25 18h 6 | 2,11 015 38° 15.61.2920: 
L'année |212 1.5 E E 39 11,2] 64 |n | 169 | 1 4 167] 1 | "o L'année |242 |1.5] 491] 1.5] 20/12] 64 a iem es 103 fp 23 [af 0.00 | 73 | 1 4l 0,09 ls. 11/30. 


TEMPÉRATURES EXTRÈMES DE L'AIR ET LES INDICATIONS DE L'OMBROMÈTRE. 1557. 


Dates des Dates des Quantité d'eau 

Mois. mazima Maxima. minima Minima. tombee, 
absolus. absolus. en poue. Par. 

Janvier le 19 + 49, 1 eae 9) — 20918 Q^, 499 
Février le 28 el les let5 — 4s) 0 , 231 
| Mars Icd +10, 2 le 13 — 13,2 0 , 664 
| Avril le 19 +11,9 le 22 L 958 0 , 840 
| Mai le 25 +28 , 0 Hy) = 6,5 (et 
Juin le 24 +29 ,2 le tm — 0,9 219 290 
| Juillet le 8 +926 , 1 le 2 PUMA ET 3 , 457 
| Août le 15 +31, 2 le #23 4535 0 , 109 
| Septembre le} 6 +26 , 7 le 23 = 8) 2 ,474 
| Octobre le 5 Jone le 18 e STAND 3 , 840 
| Novembre le | 34 116 16: 126,4 Mh da 8 00 1 , 088 
Décembre le 9 zr Grad le 28 a=) Pe 0,734 


L'Année I 15 Aout 


+ 315,2 


le? Janv. 


— 20°,8 


16‘, 937 


RESULTATS 
DES OBSERVATIONS MÉTÉOROLOGIQUES. 


FAITES 


AU NOUVEL OBSERVATOIRE DUPSAL 


PENDANT L'ANNÉE 


1858. 


Latitude: —59951^31"^,5. 


Longitude: à l'est de l'Observatoire de Paris 14. Im. 10s 


Bee rer 
VES ÁN m. 3 4 Um 


Y ^: » < 1 $ a u vå 
ÉTEND 27-5 3 a+ H 
À 


MONA acted. ERGO 
2 BAN Nad ane ka 


eters. 


TM 


DP r 
"o 
í 


XU : LT Dr Varia 


TL M Y IMS 
ati Reid? M: 9$ uan 


^ 


NOTICE, 


Pour le mode d'observation, les instruments employés et tout le reste 
nous renvoyons aux notices publiees en tete des observations des années 


précédentes. 


Observateur: M. NORDLUND. 


Redacteur : M. WACKERBARTH. 


JANVIER 1858. 


$ Baromètre a 0° Température extérieure Différence entre le Therm. | Tension de la vapeur d'eau 
z. en pouces et lignes Par. suivant le Therm. centig. sec et mouillé. dans l'air en lignes Par. 
B 7^. du mat. | 2h. du soir | 9^- du soir | Th. du m. | Qh. du s. | Gh. du s.| 7^-du m. | 2h.du s. | 9h.du s. | 7h-dum. | 2h.du s. | Ih.du s. 
1 | 28. 2,74 | 28. 303 | 28. 408 |— 154 + 052|— 29,61 056 | 0%, 4 | 052 | 1, 61 | 1, 90 | 1, 62 
2 6,23 7,53 8,64 |— 3,91 — 2,31 — 5,21 101; 3 1.05.5. 1:05 AMT 43 aes ae 
3 9,56 10,19 10,44 1 — 7,1] — 3,5) 46,910, 4 10,6 | 0,531 1,.082|277 23601212206 
4 9,46 9,16 951 | — 2,8) — 087) 0,34.0,5 | 0,8 | 056 1115 ASAT: 
5 8,90 9,09 91491 3551| — 2791 — 49,31 On, 210501 0,1777, SL a Gls lees 
6 8,75 8,82 8,74 |— 3,4 8.5) — 5,31 0 20), 98) | 10,25 21 715 SON) era eee 
7 7,98 7,17 6311 159) + 0,3) = 0,51 0,0120, 5 || 0,3071, 782) MESSE: 
8 4,78 3,37 291 1— 2,6| + 0,41 — 0.9] 0), 9:120, 4 13057471 71,627 TENTE 
9 2,24 1,307 °27:11,6971 — 1,3 | +02 + 2,3170, 3105 4 MO 79] 1 05074 LIED RT ED S) 
10 | 27.11,07 | 27.11,84 9.00 Te 3,017 3,7] 2 4,21 0,2 170,7 | 0,801 ao eS ETUR 
11 11,06 9,85 865 + 4,81 + 5,1|.+ 6701 0), 311 0,3 0, 5 12, 6911252749 Boece 
12 | 28. 0,33. | 28. 0,03 10:251] 51-1721] EE EEE) MEN te) 1,1 | 1,87 1971021] M9 PIU) 
13 | 27. 8,75 | 27. 7,69 9,2641 258) + 4,31 + 191] 0550153 1^ 0219512591 23115 TEL, 87 
14 [| 28. (17 | 28. 0,37 944|— 4,8|— 3,0|-- 1,5| 0, 7 | 0, 6 Os. Sela Salud, ASINI 
| 15 | 27. 4,12 | 27. 4,69 ol + 4,91 + 0,7) 3,5} 0, 9) 15,4 [705.871 525722 NES ER 
16 7,92 8,80 10.0211 — 745 — 5 53) —:,9]1905 331905495] OL RATOS 
17 11,38. 28: 0:72!) 28: 078.1 7,2 — 3,7 — 2:58] 40 516: 30528180506: 14500 TOMBE 
18 805 | 27. 4171127. 6,1851 — 3,81 — 2,8 — 3,81 0,5727053 0,5 } 1, 38 Noone 
19 4,56 2,25 3,56. 1— 3,81 — 1.11 — 9,41 0,5 10542" 11, 105 :3:2] 9017798 :9 a SO NONSE 
20 | 26.10,73 | 26. 7,41 | 26.121,16 I— 4,7) — 10,9) — 4,6] 0,1 | 0,1 0,2 I 1, A220] 99/0 NIIS 
21 | 27. 397 | 27. 8,00 | 27.847 |—10,6| —11,1|— 7,5] 0,1 | 0,3 | 0,5 | 0,91 | 0, 84 | 1, 02 
22 | 28. 0,20 | 28. 2,01 | 28. 2,10.1— 7,6|—11,3|—19,8|] 0,2 | 0,0 | 0,5 | 1, 11 | 0, 89220563 
123 27.11,44 | 27.11,57 1,65 |— 6,4|— 3,3) — 6,8] 0,5 | 0,1 Os 1, 11 | 15 5701815992 
24 | 98. 3,95 | 28. 4,80 5,82 1—10,3| — 5,41—-1279] 0,3 | 0,07) 0, 42170, 86 GISI SERRES 
25 6,19 6,51 5;60 |— 8,5 — 3:56] — 2,51 0, 4101,01 20,.02120,,962 lesan eee 
26 4,57 4,56 4,67 |-- 1,0)+ 1,8] — 4,6] 0,10 120,6] 70.021 2,7382] 227052 glERAG 
27 4,99 5,26 5,49 | — 7,3| — 5,3 — 459] 109 MN 19801 (0 MO SI MONNIER) ee 
28 6,05 6,30 6,47 I— 2,3|— 1,8|— 2,8] 0,1 | 0,7 | 0,6 | 1,69 | 1, 5211,45 
29 5,68 9,19 5,16 1— 2,41 — 2^7] 5 5934507 8 M 1 FONDS? 77, 288 1092 
30 1,1021 2710 | 27. 16,071 358i) + 0,312 1,31 0,7) 0,6 1 0, 122101, 307) 1 san onan 
BE Were BO 3,04 595 f= LME Om ee | 1, 4 OL 2| 741 151949 lees 
= 28. 1.21 |28.51,01 | 28. ul. 3°,2| — 1°, e| E sal 0°, 4 | 0°, 5 | 0°, 4 
Barom. Max. le 3 vers un S. léger. 
Barom. Min. le 20 vers un N. tres faible. 


JANVIER 1858. 


II. 


Vents. Nuages. 


F 5 5 A É therm. 
7^. du mat. | 2h. du soir | 9h. du soir | 7h. du matin | 2h: du soir | 9h. du soir x "Mis 
À . 


*S107Q np 4nop 


extrêmes. 


Températures 


Ombrométre. 


therm. Eau 
Jours. 


à Max. en p. P. 


Cr. Str. 1 |Cr. Cm. Str. 3|Cr. Cm. Str. 3 
Cm. Str. 8 | Cm. Str. 8- | Cm. Str. | 
Cr. Str. 1 Cr. Str. 1 Cm. Str. 
10 Cm. Str. 
10 10 
Cr. Str. 8 | Cm. Str. 
10 
Cr1 
10 
N. Cm. Str. 7|- 
10 N. Cm. Str. 8 
0 Cr. Cm. Str. 5 
N. Cm. Str. 3| N. Cm. Str. 6 
0 Cm. Str. 3 
N. Cm. Str. 6 
0 
Cr. Str. 2 
Cr Sirs 5 r. Str. 10 
Cm: Str. 9 Str. 2 
10 Cm. Str. 7 
10 Cr. Str. 7 
10 2 - Cr. 4 
Cr. €m. Str. 4 3 
Cr. Str. 4 
GrY2 
(Ong 
10 
10 
10 
10 
10 
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mere 
= 


nh OF ND n 
— 


NS ND et pa 
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nen € 
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03 Hn © 
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ww 
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vor NO M) O5 $2 O2 n2 ND ND HH 
tn z À 
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oo © an w C» 
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I 
— n namo n 
T 
S No «o 


Q2 o» M MN) M9 NO yw ho 
m © wg 1 © OÙ woh 
we 


tr or in 
wwe nw 


VIN ee eee eB eB PB O2 UD 


En 
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Q2 22 h29 9 — m eee DD 3 © KR ROND wr 


en 
uuo 
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0,097 
0,010 


|++++++++r+ Il ++ | 
of 0 m 


nor Go RR 


no O1 © © © 
uf ND 


m © mau US 
= WwW -1 90» c OD 


Somme| 0,389 


Jours du mois oü il est tombé de la pluie ou de la neige: 10, 11, 15, 18, 20, 23, 30. 


La plus grande chaleur à l'ombre pendant le mois: + 69,1. 

Le plus grand froid: — 15,06. 

Aurore bordale: le 9. 

Le 15 environ 10h du matin orage violent à neige, qui a duré un quart d'heure. 
éclairs, suivis immédiatement par des éclats de tonnerre. 

Brouillard: le 3 et le 30. 


Il fut accompagné de deux 


n2 


HI. 


FEVRIER 1858. 


S Baromètre à 0° Température extérieure Différence entre le Therm. | Tension de la vapeur d'eau 
à en pouces et lignes Par. suivant le Therm. centig. sec et mouillé. dans l'air en lignes Par. 
B 7^. du mat. | 2h. du soir | Gh. du soir | 7^- dum. | 2h. du s. | 9h. du s. | 7h.d. m. | 24: du s. | 9h. du s. | 7^- du m. | 2h. du s. | Ih. du s. 
= 
1 | 27. 6,80 | 27. 5,64 | 27. 4,69 |— 50,3] — 252|— 9,51 0%, 4 | 0,6 | 0,3 | 1°, 28] 1°, 52 |.1, 68 
2 3,63 9195 5,34 |— 2,6|— 2,7|—10,1|] 0,1] 0,3 0,1 15. 653].0., 56. 1405,95 
3 8,41 11,03 | 28. 0,56 |— 7,0|— 6,2|—15,3|] 0,3 | 0,3 0,4 1411, 128) 1252001201925 
4 | 28. 0,48 10,99 | 27. 9,46 |— 7,9| — 0,11 + 0,7] 0,51 0,3 0,25 UE 042], 1895 MINOS 
5 | 97. 9,28 10,62 9,87 1+ 0,8|+ 1,3] 41,81 0,1] 0, 1 Onl 21.254089; XS M IND 
6 | 28. 0,02 | 28. 4,22 | 28. 553 |-- 2,2| c 2,3|+ 1,3] 0,0] 0,0 0,43 1-25 979] 25 238182710 
T 7,05 8,14 9,48 |+ Ol + 0,1 — 2,1] 0,4| 0,4 05:2 T 15:828 UL OBS NIMES 
8 10,38 10,95 1154921 62010, 5 167,2 0. ELA O7 2 0, 1 2, 288) 1.51867 89 36 
9 11,53 11,22 11,96 |—10,3| — 2,3| —11,3] 0,3] 0,0 0,22 I 05.865) 1, 33 RS 
10 | 29. 0,18 | 29. 0,19 11,73 |— 9,6, — 2,5|]— 9,7] 0,21 0,0 0,4 1.0, 95/1 IL; 03190597 
11 | 28.10,46 | 98. 9,16 7 623] E— 19» 8 32,3 29 17:91 1:9: Oil] 0,025 Oe 120, 79 Frau 
12 6,35 4,87 3,31 |— 2,3] — 2,2) — 4,5! 0,0] 0,0 05.3 | Mö; 782] Le FANAN 
13 0,21 | 27.10,42 | 27.1018 | — 4,3] + 2, 5| — 1,3] 0,3 | 2,3 | 0,3 ‚9364| 1, AS Ero ait 
14 | 27. 9,60 8,77 S12 55514 Lo tet E07 231 07D 04:1 || alt, 305] 2, Bogen 
15 7,11 7,57 8,48 |— 4,8|— 3,31 — 6,3| 0,1] 0,0 | 0,0] 1, 40 |1,61| 1,27 
16 9,82 11,21 | 28. 0,21 |— 9,2] — 8,3/—16,0] 0,2 0,1.) 0,2] 0, 98/1, 09 | 0,56 
17 | 28. 0,46 | 28. 1,58 1,91 [—12,9|— 3,0/— 9,6] 0,21 1,2 05:3 1 105, 738) 1% 1903 
182 27.11,22:| 27:10:08. | 27.11,11. |— 3,51 + 4,9|— 0,5) 0,6 | 1, 7 0/5:0 ||. 41, 270, 20 ANR 
19 | 28. 0,34 | 28. 0,94 | 28. 0,99 [— 0, 4| + 1,0 — 1,8] 0,1] 0,3 0559 1 15, 80102 105 MP IEN 
20 2,14 4,27 6,10 }— 6,2|— 1,5|—11,2] 0,3 | 1,1 Qs 1 216, 234 MS IS DRE 
21 7,41 7,52 7,15 |—16,5|— 3,8 — 3,8] 0,11 0,3 0,28 1 0% 564) 1, 44e at 
99 6,50 6,40 6,07 |— 7,7) — 1,8|— 8,1] 0,2] 0,3 0,3] 0, 48 |1,67)1,03 
23 5,80 6,32 668|—11,8|4- 3,1|— 6,8} 0,0] 3,0 0575 | 01, 86") 1, PAM 
24 7,45 7,66 7,73 |—12,0| + 3,2) — 6,2] 0,5) 2, 0 Owl 170), 754 115 OCR RIRE 
95 7,41 7,57 7,38 |—14,5| + 0,2| —10,8| 0,2] 0,2 | 0,2 | 0, 64] 1, 98 | 0,86 
26 6,54 5,18 4,15 |—10,8|4- 2,21 5.2] 0,05.1)2, 0 041.105. 760] Itc 19 RES 
27 3,07 2,67 3,17 — 2,8 + 0,3 + 0,3 OEM 0,0 0,4 15. 63 207, 2,02 
98 9,47 5,32 Hera el) OR 20 OR | l5 424) 1, 2140160583 
S 128. 2,85| 28. 3.09 |28. 3.23| — 6,5 | 17.0 - e. 0°, 2| 0°. 6 | 07, 2 | 1°, 22 1",66 | 17:32 
Barom. Max. le 10 vers un N. faible. 
Barom. Min le 2 vers un N. faible. 


IV. 


FEVRIER 1858. 


3 Vents. Nuages. Vemperatines Ombrométre. 
= extremes. 
aS See See en uem ey LL RE m | 
5 Th. du mat. | 2h. du soir | 9h. du soir | 7h. du matin | 2h. du soir Ih. du soir gs erm Jours. Eau 
S à Min. | à Max. en p. P. 
l|SE. 1 EM 1 Be Cr. 4 10 10 — 89,4 |— 096 
2 INS ol NE. 1l NE, 4159 10 10 Cm. 3 — 10,4 |— 2,0 2 0,015 
3 | NO. 2 NOM 15 I Naot 10 10 Cm. 2 —16,8 |— 5,6 
NAS 4i San 33541 S: 04 Cm. Str. 8 10 10 —22,2|+ 0,7 
5 | SE. 2 SA SS 10 10 10 — 1,0|+ 1,8 5 0,351 
auos] vd SO. 2 SO. 1 10 10 10 + 1,2 |+ 2,9 
2INSO.02 SO. 1 so. 1 10 10 0 — 3,1|+ 1,6 
8 | SO. I SS Sn 0 Cm. 8 0 — 7,3 | + 1,6 
9 | SE. 1 SE. 0,5 | SE. 1 0 0 Cr. Str. 7 | —11,9 | + 1,5 
10m) d Nee ı N. 05 | Cr. Str. 6 Cr. 2 0 1 EE S 
BE lm! 31 NSP 051 NS Wy 1 Cr. 1 Ü Cm. 6 —13,4 |— 1,7 
12 | NL 11 sw J 0,02 10 10 10 KSO e um 
iac 5 OM I NOS I Cr. 3 0 0 — 2,2 |+ 3,6 
14 | NE. 1 NIT „l Nd) 1 0 0 0 2216: 5L 11-2109) 
15 | NE. 1 NE. 15 | NE. 1,5 10 10 10 =) ees De 
16; N. i NÉ 1 N. 05 10 Cr. Cm. 8 Str. 2 Sl PAS CS 
HOw ANA, S/O" at DI Ss 145 10 0 0 lee Enr 
TSN EY na»5e OS 2151 NON I 10 Cr. Cm. Str.8| N. Str. 3 | — 11,4 | + 4,9 
19 | NO. 1 ON Ost 10 Cr. Cm. 5 10 — So nee SLE 
20) | NS 41 INGE 1 N. 0,5 | Cm. Str. 4 | Cr. Cm. 5 0 =i SG ESTO 
AISNE SOs SS 1 $50 1,5 Gr. 4 10 10 — see BIS 
22 | SO. 1 0,151 0201 0 Cr. Cm. Str. 4 0 Sd | NA 
23 | SO. 1 SOL FA Sm 0 0 Cr. 2 E13) 0B PETENS 
Da er, SAS se 0 0 0 STAD ae A 
RSC MU yj] NS 3€ foNS 1 0 0 0 = NG ee 0.8 
ZO NAO) | NEE (UNS 0 1 10 Cr. Str. 7 Cr a | SOG 
ST | Ni C1. | NE 1,5 | NEJ 1 Cr. 3 10 10 EN GRAL aA 
98 | NE. 15 | E. 15 | NE. 25 10 10 Gms 3p c | Sok 72] 3 040452 28 0,068 
Somme.| 0,434 
Jours du mois où il est tombé de la nelge: 2, 5, 16, 28. 
La plus grande chaleur à l'ombre pendant le mois: + 4^9. 
Le plus grand froid: — 229,2. 
Aurore boréale: le 18. 


MARS 1858. 


$ Baromètre à 0° T'empérature extérieure Différence entre le Therm. | Tension de la vapeur d'eau 
à en pouces et lignes Par. suivant le Therm. centig. sec et mouillé. dans l'air en lignes Par. 
ku SERI ål PTE Aaa ES ER dae. — — HM 
à 7^. du mat. | 2h. du soir | 9^. du soir | Th. du m. | 2^. du s. | 9h. du s.| 7^-du m. | 2h dus. | 9h.du s. | 7^-du m. | 2h.du s. | 9h.du s. 
1 | 28. 5,74 | 28. 5,33 | 28. 4,50 | —149,0| — 850| —1757| 0°, 2 09, 72100073711 7012.66: 70% 

2 3,00 1,37 1,38 [—20 ,0|— 3,7|— 2,91 0,3 0, 0 0,421 OF 364117 

3 2,54 2,87 2,96 |— 8,8|— 2,7, —13 ,4| 0, 1 0,0 QD EOS MS 

4 | 97.115,31 | 27. 8,86 | 27. 7,68 |—12,2|— 1,5|— 2,7] 0, 1 0,4 05.801 OP SO) IUS 

5 6,76 5,33 3,15 |— 4,3] — 1,6|— 4,0| 0,3 0558 05:194 15 4408 a 

6 | 26.11,08 | 26.106,14 | 26. 9,73 |— 6,3|— 3,7|— 3,4] 0,4 15/9 OL 18 LOTH 

7 8,98 9,33 10,01 |— 0,7|+ 1,3]— 0,3} 0,2 01:9: LOS 15.860 0% ^ 
8 9,91 10,81 10/889] 2— 1,217 9.72 | = 4203811 10, 1 06,3 0,21 15 Soe 3 
9 11,33 | 27. 0,07 | 27. 0,62 |— 4,8| + 0,2|— 4,5] 0,5 0,3 0446: 4 015 2218) ^ 1 
10 | 27. 0,56 1,42 3,09 |— 3,7|1+ 1,8|— 1,2] 0, 1 1,0 059 T5 Datz j 
11 4,51 Didi, 1304. 1 AMIE 5,1 5,510 a 0,0 110), 10) 121191792 1 
12 8,82 9,89 10,20 [— 2,7|— 1,5|— 7,3] 0, 1 0,8 180,411 18 64210 t 
13 9,96 9,94 846 I— 4,3|— 0,7|— 3,5] 0, 0 0,8 1 0807 TEC SOR ile 3 
14 7,12 7,26 7,73 |— 0,71 + 2,71 — 2,5] 0,4 Ae il 0,10, OP erst |) ah 7 
15 7,56 aan 964 |— 0,3|+ 1,8)+ 0,2] 0,0 0,0 Opie LPS OS A 
16 8,80 7,46 4,85 |— 0,1|+ 1,11 + 0,4] 0, 0 0,0 0532 1:25:02 1 
17 2,07 3,57 5,2 [+ 1,0}/4 6,8|— 0,3] 0,5 2,2051 0,2071 16971497 

18 7,13 7,73 8,06 |— 0,3! + 4,7) + 0,2] 0,0 0,0 0595. 11165 99 000p 

19 9:37 11,32 | 98. 1,82 |— 1,8|+ 2,7] — 0,8] 0,0 0,0 1,45. 1p 15 8301027 
20 | 28. 3,64 | 28. 2,78 0,81 1— 4,6| + 5,21 + 2,21 0,1 OF 1.556 II 15 4291195 

21 | 27.11,92 0,22 128207 3.61 2: S55) pon 10,8 (08 Er 190] N Sot) 35 

22 | 28. 1,21 0,42 032 |-- 2,7| +12,7| + 6,5] 0,0 0510 107,30: 725 42501145 
23 | 27.11,62 | 27.10,28 | 27. 8,03 |+ 5,21 +13,7| + 6,6] 0,0 0579. IO ı 26 301% 5 
24 5,27 5,38 5122.1 + 5,102 3352 — 02:7 129, 35/2. 055 Le SATIS 4 
25 6,39 7,06 (EN) ES) ER) ETC ET) SA NC) 2,32 05:59:14 26 4201 1% ; 
26 5,29 5,52 6,08 |— 4,2| + 0,5) — 3,6] 0,5 0,6 04 15 33905 ; 
27 9,10 10,45 112004 — 87,61 + 0531| 38,71 10,3 D QUE 1287. 1105 93970, 
28 9,86 8,10 0:93: DE SEP 75212005200 ML KO 305 0,20 LE 302115 
29 6,21 5,11 5,75. |3- 2,7 + 9,21 + 4,7] 10, 4 | 0% So PS 19% 

30 6,22 5,49 4,62 [+ 3,2| + 7,9| + 7,9] 0,5 1,6 13102, 3301198 

31 4,19 4,61 4,94 I + 5,1| + 2,21 + 0,7] 0,0 020 oO SI 9,2880 ps 

ES 

& 27. 7,4327. 7,32 |237. 7,37 | + 2.6|- 2.6 | 0,3 | 0,8 | 0,4 | 17.62 2” 


Barom. Max. le 1 vers un NE. faible. 


Barom. Min. le 7 vers un S. assez fort. 
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Jours du mois où il est tombé de la pluie ou de la neige: 6, 7, 9, 
La plus grande chaleur à l'ombre pendant le mois: + 149,3, 

Le plus grand froid: — 20,%. 

Aurore boréale: le 13, 14. 


VII. 
AVRIL 1858. 


————— AA \ Eee 


$ Baromètre à 0° Temperature exterieure Différence entre le Therm. | Tension de la vapeur d'eau 
à en pouces et lignes Par. suivant le Therm. centig. sec et mouille. dans l'air en lignes Par. 

S 7^. du mat. | 2h. du soir | 9^. du soir 7. dum: | 2 du s. | 9h. du s. | 7h-d. m. | 2h. du s. | 9h. du s. | 7h. du m. | 2%: du s. | 9h. du“ 
1 | 27. 470 | 27. 335 | 27. 0,82 | 09,21 + 30, 6| + 6,2} 0%, 0 | 0,3 | 0,5 | 2, oo | 2, 47 | 1,87 
pir exin 4,76 55314 0,7 + Oj, 7| = 1231 10, 8 131, € |70,.0 | 13.823] 1. 79 1015188 
3 6,63 8,67 9,73 J— 2,3| + 4,4[— 2,4] 0,0] 1,2 0483 | 15 73112, 21. 385,160) 
4 9,38 8,00 6554 0 IE 0}, 2] 90,8170, 0/905 0 04:0 | 95 139 2, 00: MF 192 
5 5,97 7,35 7,97 1— 3,5| — 2,3 17, 5150.02 05.0 0.550 1 15 5991 1, 4345198 
6 9,33 10,63 1152|— 0,61 + 0,3 2.91 10.39]. 056 0,0 | 15 830 1, 83 178166 
7 11,63 | 28. 007 |. 2$: 0,43 [= 2,9) — 3,6| 8,91 0,1| 0,3 | 0,5| 1,64 1, 46 | 0,90 
8 11,99 | 2711,76 | 271108 12 6,8|3- 3,6|—.0;4| 10, 5| 2, 2 [10,3 | 14 074 1, 50 12,8 
9 10,57 9,97 10314 — OKC 6,5) 429,51 10, 23] 0, 5 2,73 | 15 91: 2, 93 MP 
10 10,72 8,52 591-]*- OM IE 5,2] 2-251] 0,50 25 8 1450 1.15 844 I; 78 126192 
11 4,91 4,18 3,65 I + 0,1] + 2,1|— 6,8] 2,3 | 0,9 1,2 | 15 181} 1, 9821 07183 
12 1,16 1,53 310.] - 3,214 0,0| 7653] 10,06 .1:0, 2 |10,.4 | 1; 4047, Se ne 
13 5,12 7,48 83504] — 5,81 + 21, 9| 40 ca 10, 2 T, 6 0,81 15 32417, 79/3298 
14 11,81 | 28. 1,06 | 28. 2,30 |— 0,8] + 5,4 — 1,7f 1,51 0,2 04571 | 15 3591/2 85 ING 
1521598 00257. 3,46 2,79 [+ 0,0] + 8,8 + 2,11 0,31 0,9 1,.8 | 14 9143, 237258 
16 1,72 048 | 27.1019 f+ 3,1] + 5,3] + 5,7| 1,7) 1,1 04)7 | 25 «48542, 31 || ate Tel 
17 | 27.10,79 | 27.11,32 11,89 I + 5,6| +12,6| + 3,5) 1, 3 | 0,6 2539 | 25 382| 4, 38 00:159 
18 ! 28. 0,25 11,57 10,83 [+ 7,214-13,1|-- 8,1] 2,5 | 0,9 0,10 | 2; 137 4, 36.108 459 
19 | 97.1181 11,66 1196 | +556) 15,7 49,9] 0, 7] 25 7 | 15:8 | 2, 654 4, 01493208 
20 | 28. 1,16 11,58 10,23 [+ 5,0| +15,2| +10,7] 0,3) 2,7 0,90 | 2; 614 3, ISA 7 17) 
21 | 27. 9,91 11,40 11,95 [+ 6,21 + 8,1] + 1,5] 1,6] 3,0 0,4 | 2, 36.| 2, 071221 
29 | 28. 1,98 | 28, 2,99 | 28. 3,92 |— 2,8) + 5,41 — 0,97 0,11 3,7 1.400 | LS 659 1-, 28090 155 
23 2,82 0,58]. 27:11:33 | + 1,1] +12,1 + 3,37 1,3 | 3,8 1,6 | 15 65% 2, 56M 8b 
24 | 27.10,88 0,654 28: 139.14 6,1] + 6,3| — 2,4] 15.6) 458 | 1150] 25 344 1, oo an 
25 | 28. 1,40 1,34 0,64 | + 3,3|-- 9,7| -- 2,6] 3,1] 4,3 25/8 | 15 209] 15484 MoS3U 
96 | 97. 9,79 | 27. 7,11 | 27. 689 1+ 4,3) +10,6| + 2,61 1,6 | 3,7 1,0] 2,02 | 2, 26 | 2,00 
27 8,16 8,09 818.1 + 2,71 + 9,1|-- 5,61 2,15 | 4,8 15/0 | 15 3947, 462102559 
28 9,25 9,25 850-1 75,51 +151,4| + 6% 31 13, 5 5, 8 Lyd 13 An 2, 200200 
29 7,26 6,34 6,76 | + 7,1) +16,9 + 6,27 1,8] 5,3 14:4 [ 25 440) 2, S52 TAN 
30 6,82 7,20 7,81 1+ 4,3) +12,8| + 6,9] 0,0) 2,1 0,45 | 25 7a 3, 6L. 27187 


m 


2,1 | 0°, 8 L , 89 | 2^,40 |1”,97 


i: 
S 
3 


23. 9.61 las. so | T ral 6,9 | + 1,7 | 1°, 0 


27. 9,60 


| Barom. Max. le 22 vers un N. faible. 


Barom. Min le 1 vers un S. léger. 


Vill. 
AVRIL 1858. 


à Vents. Nuages. 1 ar Ombrométre. 
= extremes. 
3 7^. du mat. | 2h. du soir | Gh. du soir | 7h. du matin | 2%. du soir 9h. du soir Se | f Jours. En 
1 | NE. 1 EA 1 SEN 10 10 10 — 051|-4 692] 1—2 0,266 
Od 59 NO. 1 QUO 10 Cm. N. 9 | Cm. Str. 4| — 1,5 |+ 5,6 
3 | NO. 1 ON 1 (oe 0 0 0 25:542 | + 4,8 
BLS "2 NE. 1 NE. 3 10 10 10 — 5,4 |-- 2,5 
5|NOo.4 |N. 4 |N. 4 10 10 10 W605 5 0,308 
6|N. 4 N. 4 N., 03,5 10 10 10 21553 | + 10,6 
fol Now ‘4 Nit 4 SOM JI 10 10 0 85934 5,38 7 0,135 
mI. Nee lt | mw, 11 0 Cr. 5 etat JOS |" 0436 
9 | NO. 1 NO. 1 Ni] 0 Cm. 7 Cm. 7 — 5,2|-- 7,5 
TONING vl DM 9 SO. 2,5 Cr. 3 10 10 —45,0]|4 7,5 
IRSI UN.) Fi NO. 2 NO. 1 10 Cm. 8 0 — 2638 IEC: 
125 1,0. '1 N.e1 NO. 1 10 10 Gm. Siren SA us Ir Be] 12 0,013 
LSP). "E Nee 1 Na 1,5 10 Cr. Str. 8 10 220934 | + 1457 
14|N. 1 NA I NU 0 Cm. 3 0 — 3,4|+ 6,0 
19:|.N.. 1 NAT Sul 0 Cr. 0 — 5,2 | +11,4 
16.|].SO. 1 SAX 1 S:y el 10 10 10 320,1 1. 26,9 
T70] ON.) cT NS 1 Na 01 0 Cr. 2 0 + 2,1 213,52 
ISSN od SO. 1 SO. 1 Ciel Cr. 5 10 + 0,5 | +13,8 
19 | SO. I1 SO. 1 SO. 1 0 Cr. 1 Cr. St. 6 | + 2,5 | - 16,1 
20 | N. 1 5:40 1 so. 1 Cr. 4 Cr. Str. 7 0 + 2,0|+15,7 
21 | NO. 1 NAI I NO. 1 0 10 10 + 1,5 |+11,4 
22 | N. 1 Nag 54 N., Il 0 Cm. Cr. 6 Str. 1 — 5,8| + 6,0 22 0,262 
93] N. 1 NOM T N 1 0 Cm. Cr. 8 Cr. 6 — 3,1 | +12,4 
24 | N. | NOY 25.) NE.11 0 Cr. 1 Cm. 1 = Dna ee (ort 
BIN. «1 NA 1 NE. 1 0 Gr} 3 Gral — 4,1| +11,2 
26r N.. /1 NUS 1 NO. 1 Cr. Cm. 6 10 N. 7 — 0,1 |+15,3 |26— 30! 0,163 
2m NA 1 Nan 1,51 No 74 10 Cm. 7 10 + 0,1 | + 9,1 
28 | N. 1 OI SO. 1 Cr 1 Cr. 2 0 + 4,5 | +15,4 
29 | SO. 1 SO. 1 SO. 1 Cr. 2 Gr. 3 Cr. 1 5435.2 Ra 
BONN.) I NET ol NE. 1 10 Cr. Cm. 9 Cr. 7 + 1,0 | +13,3 


‚Somme | 1.143 


Jours du mois ou il est tombé de la pluie ou de la neige: 1, 2, 4, 5, 7, 12, 21, 22, 26, 30. 
La plus grande chaleur à l'ombre pendant le mois: + 160,1. 

Le plus grand froid: — 109,5. 

Aurore boréale: le 3. 


IX. 
MAI 1858. 


Ey Barometre a 0° Température extérieure Différence entre le Therm. | Tension de la vapeur d'eau 
a. en pouces et lignes Par. suivant le Therm. centig. sec et mouillé. dans l'air en lignes Par. 
E Le 
S 7h. du mat. | 2h. du soir | 9h. du soir | 7^- du m. | 2h. du s. | 9h. du s. | 7^-du mn. | 2^-du s. | 9h.du s. | Th.du m. | 2h.du s. | 9hdu s. 
1 | 27. 8,77 | 27. 7,10 | 27. 625 [+ 49,7 | 1151 + 7,2] 055 | 2,0 | 050 | 3,58 | 3, 23 113, 29 
2 7,47 7,71 8,66 | + 8,7| 14,21 + 4,3] 1, 6 5,00 [10,591 2) 869) 2.045" 19251 
3 8,92 10,46 9,98 | + 8,3| +15,7)+ 7,9} 1,3 4,6 145] 23 92412751991 99803 
4 7,99 5,81 BASE 5,61 + 426) 4-74: 57] 0, 00 05:0: 405101: 1-93 9800122029 OUS] 
5 3,83 6,33 702 [+ 4,51 + 9,51 + 4,6] 0,0 1 ,:(7 0.5:0 | 23777 12,99 2 
6 9,28 9,30 11,06 | + 5,1|+ 9,6] + 2,5] 0,3 2 399 0, OL 25 740119 43 2] T9 PR 
7 | 28. 1,04 | 28. 1,81 | 28. 2,62 | + 3,9|-- 7,8|+ 3,21 1,7 | 0,7 0 Ab LS OL Fs aon (DPI 
8 2,84 2106, 15, I CE ER ETT SEES 0) EE 4, 6 1,54] 14.964] 2,.07%36408 
9 2,97 3,40 3,81 [+10,7|+14,2| + 4,6] 2, 4 4,5 14:01:14. 25/91) 2), 7682026453 
10 3,67 2,84 2,23 I + 8,9|+15,2| + 5,97 1,5 5,16 1,08: | 25 9519 1354800 
11 1,50 1,09 1,62 |+ 9,31 +15,2)+ 7,2] 2,2 | 6,0 L 00h 2716919) 121, 21431795083 
12 1,75 1,63 1,66. fi 9,1] 421452) 16 7 1, 801 4,2 170,91 2 85.2) 2, SH oT 
13 0,99 0,60 1,20 1+12,0) +15,2] + 7,8| 2,1 4,0 0,0 | 3, 66 | 3, 23 | 3, 45 
14 | 27.11,28 | 27.106,83 | 27.1058 I+ 6,7] +12,9|+ 8,2] 0,4 | 2,0 05:21 35 OL 3, 69 13545 
15 11,28 11,51 11,55 | + 9,5] +14,2| + 9,6] 0,3 2:516 04, 9.1 35 70.21-35.22: 03, 2 
16 11,78 11,38 11,53 | +13,0!+17,8|+10,21 2,4 | 4,9 2,41 3, 50. 3, 49105780 
1. 11,75 11,72 11,66 | +10,6|+17,2| + 9,5| 0,6 | 3,8 |10,5 | 3, 83 | 3, 93 | 3, 61 
18 11,56 10,20 9,21 |--10,2| +14 ,2| +10,61 0,9 12,3 [10,4 | 3, 57.| 3, 891,31, 93 
19 8,29 7,87 7,97 | +13,21 +15,7/+10,3] 1,5 3,4 98,09. I 4; 051 3, TAP 
20 7,38 6,62 7,94 1+10,3| +10,5| +6,21 0,6 | 0,4 | 0,3 | 3, 75 | 3, 90 | 2, 91 
21 10,69 11,60 1,65.[-F 6,2] +1359) +10,31 2,29 6,6 114,001:] 25 0931] 35:362 ESOS 
22 10,69 9,37 8,06 | +11,5|+14,8| + 9,5| 0,4 3,5 1,0] 45 173] 3, 40 113p 
23 8,43 9,32 9,47 1+11,3|+19,2| +11,1| 3, 0 55,1 9, AC 3, 008 STORE) 
24 8,89 8,63 8,81 | -14,3| +16,3| + 9,81 2,2 3,5 117 3 35:98 3/3, 221 ae 
25 9,80 10,03 10,71 | +13 ,2] +18,2] 10,3] 2, 6 54,0 110, T 34145 3515511 
26 11,63 | 28. 0,29 | 28. 0,85 | +10,9|+ 8,2| + 3,2| 1,2 15.3 | 10,0011 34/50 31/25 78121522958 
27 | 98. 1,93 1,76 1,40 I + 4,81 +10,6| + 5,31 1,9 5,5 |125 901 25:97 a 1,7200 eee 
28 0,71 0,17 0894 9,21 ES BEC 2E eo 2, A, 3 14811 2497, 2: 229] PI 
29 0,73 0,96 1:24 + 8 51-1127] + 45,310, 8193507701601 702 2, 85 | 2, 46 
30 2,02 2,17 2,43 + 8,61 +12,9| + 4,11 3, 9:| 5, 4 1,42 0 15 73% 1,887 ] ero 
31 2,94 2,76 2,46 | + 9,71 +15,5| + 7,5) 2,5 5, | 01,620 2, 16071102 533 MIR Pan 
I |27.11,19)27.11,08 27.11,13|+9,0| esa 1,5 | 3,7 | 191 EI 2”,0| 2",83 


Barom. Max. le 9 vers un N. faible. 


Barom. Min. le 5 vers un N. faible. 


MAI 1858. 


ps 
E T'empératures 
5 Vents. Nuages. se Ombrométre. 
x extremes. 
= 
2 ; 3 j = therm. therm. j 
S 7h. du mat, | 2h. du soir | 9h. du soir | 7%. du matin | 2^. du soir | 9h. du soir | SY Me Jours. Eau 
5 à Min. | à Max. en p. P. 


BUE UE 1 195 Mi 10 10 10 + 1959 | + 1159 1 0,027 
DO: MW SOS 1 SO. 1 Er: (Cm, 2 Cr. Cm. 8 N. 1 + 4,3 1557 
SU DER TT NE. 1 NE. 1 Cr. Str. 6 Cm. 5 10 3 BIER) 16,7 
AUN. S1 INGE 2 NUE 10 10 10 + 4,1 8,6 4 0,573 
BIN: Vl ‘ORG 2 ON 10 N. 9 10 Hp) 11,9] 5—8 0,234 
GOs Sana 0.0155 10 Cr. N. 6 10 + 2,0 122 
ENS UA INF L NE I Cr.12 Cm. N. 7 Str. 1 0,0 10,3 
SUN AT] Nat N'ES UD 0 er.) 8 Cr. 8 0,0 13:59 
BUENS04 INDE Sa WINE Cr. 1 Cr. 1 0 + 4,6 14,2 
TOL NS TA NN (2 IE 2 0 0 0 —.0,1 15,9 
11 | NE. 2 NE. 3,9 | NE. 1 0 a 10 + 3,0 15,3 [11—15 0,234 
12/1 NE 1 NE. 2 NL Cr. 3 0 0 5,0 15,0 
| c | ons 01 ag NT 0 Cm. N. 8 | Cm. Str. 7 5,0 16,2 
IL | N. 1 NER Ol NAE 10 Cm. 7 Cr. Str. 2 B 15,2 
ES FRE NS 1 Rd ik Cra 2 Cm. 5 Str. 1 02 1477. 
T6. E; 73 SECUS ESSE 1 0 Cr. Cm. 4 Str. 4 9,0 19,6 
17 | SO. 1 so. 1 Sm Cr. 2 Cm. Cr. 4 0 (38) 18,1]|17—18| 0,070 
TRIS Ul SAT, ST Cm. 8 10 10 6', 1 17,4 
TOR S. 11 OM VES a NOSUCII 10 Cr. Cm. 4 Cr. 4 9,0 16,7] 19 0,109 
20868: Li INSEL TI NATU I 10 N. 6 N. 7 6,1 14,3] 20 0,600 
OQ NS C ROW NOL CI Loss 4 0 Cr. 3 10 EST à | 21 0,088 
22:80:12, «| Sm 42 dis 15 10* 5 10 N. 10 7,6| 16,3|22—25| 0,122 
a3 4 SOL 5I Ose 2 SOs Cm. N. 9 Cr. 4 Cr. 3 8,2 19,6 
24 | SO. 1 Srv 2 So! Cm. 4 Cr. Cm. 5 (Some Wego 18,4 
230, 4,58 SO: I NO. 2 Cr. 2 Cm. N. 6 10 6,0 1952 
26h N. 21 NE. I N. 1,5 10 10 10 2d 14,3 26 0,654 
2g NS Neal oe UE Cm. Str. 7 | Cr. Cm. 6 Str. I 2,5 11,8] 27 0,307 
28K BE. LT Om 1 EST] Cr. 2 10 er 1,4 13:59 
29 | NE. 1 N. 1 N2U 4 Str. 9 10 CRUS 4,3 15:53 
5 NES NE. 2,5 | NE. 1 Cr. 1 Cr. Cm. 2 Str. 1 3,4 14,2 
al NJ vil INA | 0 Com 0 2,0 15:207 fg “3.018 | 
Jours du mois où il est tombé de la pluie: 1, 4, 5, 6, 7, 8, 11, 14, 15, 16, 17, 18, 19, 20, 21, 22, 23, 24, 
25, 26, 27. 


La plus grande chaleur à l'ombre pendant le mois: + 199,6. 
Le plus grand froid: — 0^1. 


Brouillard: le 4, 5. 
Grele: le 7. 


XI. 


JUIN (1858. 


Ih. du s. 


Barom. 


Barom. 


Max. le 17 vers un NE. faible. 


Min le 26 vers uu SV. léger. 


|S 


S Baromètre a 0° Temperature extérieure Différence entre le Term. | Tension de la vapeur d'eau 
à en pouces et lignes Par. suivant le Therm. centiy. sec et mouillé. dans l'air en lignes Par. 
5 7^. du mat. | 2h. du soir | 9^. du soir | 7^-dum. | 2%. du s. | Ih. du s. | T^«d. m. | 2h du s. | 9^. du s. | Th: du m. | Qh. du s. 
1 | 28. 3,09 | 98:.9,58.| 98. 2,20 | --115/6]--195 3| E10 6|. 49, 3| 70, 6 | 19,9 | 25 17 | 2, 
2 1,50 0,95 0,59 LUE cal TOL UE 10.3761: 4.402] 5), 9 200) 125 Suam Ds 
3 1.55 1,69 208] 13 22,0 126) 3,:84 20, D Ir Seva} oF vr4 8 
1 3.01 2:92 2,92 16,8| 26,8 164 814 DU 9,8 55992] 36, GSM DE 
5 3,11 2.67 2,62 BIL 26,80 17,05 5, ol ©, 0 3,08 3%, 5801 4 
6 2.66 0.04 0,63 2) 268144176210 6, Gud P 2,051 3% 28405 
7 1,02 1.60 1,19 5,8 3018 102917 Lea 102.1 Sh SARAH 
8 2,41 2,54 2,70 15/5 21,6 139,2] 3, 9| 6,4 25] 35 939 45 
9 3.50 2,96 2,59 1642| 26,3 10.61 3515355. EL 4,8 a, TOUR 
10 3,26 3,46 3,52 lH 2a 506132 | 2 COGNI on 2,9] 4, 217) 5, 
11 3,79 2,90 2,44 1648172297, 19:34 Bl are SAN I 035 GoM 5» 
12 1,09 1,72 1,65 23 4 28.18 16571] 4,507 ARE 6 XS MST ET B. 
13 0.13 | 27:115591729.14,97 17,6) 24,6 MAIN OF 381 258 0,741 65 261 B 
14 0,99 | 28: 1,37 | 28. 1,56 128 LG , 4 DD 5207 Gal 3:54 29 4, 320 4 
15 1,31 1,05 066 | 16,9» 24,3k a8,8]| 1,27404%6 |I IM 55 108 E 
16 1,14 0,78 0,89 21,2 27,1 18554 | AUTORE 1," WP for, SUNS 
17 3,32 3.91 3,93 14,8| 15,6 Gast} 4,6785, OCK 095 298) 25 
18 3,42 1,23 0,98 12571. Si 016.0 AR ONE eas 4 #8 || 2, 575 8 
19 | 27.11,04 | 27.10 27. 9,76 19.4 29516 FONG AS DID 1,9] 4, 14 | 4 
30 9,54 9,38 10,39 10,20 20,4 12,311 0, MN 25,2 05201 (or; SSR ey 
21 11,15- | 28: 0,04 | 28. 1,24 N A 210.310 0% OR SH OD |} Auer 
22 | 28. 1,87 1,95 1,94 SSH 19,7, ODE. 6172. D 459 081 35 Sia 47 
23 1,91 1,28 1,09 IT 99 716 1 Oo}, 7.0 ure, 8 ORSA. 3, 09] ae 
24 0:98 | 2211,25 | 127. 9:99 14,6) 19,0 3821 29 OU. 545 0989 350678597 
250102/7:49,38 10,09 10,71 1668 210,8 le 0,7404 D 034 11.2, 510 Oy 
26 9,95 8,26 895 | 1447) 17,1| Old. ull 0, WH 2,46 OWS 1 A, TV 
27 8,26 8,32 8,53 A) fae ONE Sh MNT PDO ER ON ar > 2/580: CAES SITES 
28 8,99 9,30 9,97 12,2 dar od GUT 2/009 Rov) 15 04 2, 080045 
29 10,96 11,15 11,22 LEP 2 13,421 2 982i; 2 0,57 W 4, 3005, 
30 11,22 10,89 10,31 Ida 161,5 1257 | 071 SS 3B 215: ese, IIa 
S |28. 0.92 | 28. 0.65 28. 0.64 |. 16,0 +21°. 6-14, 8| 25 9 5. 6 | 2, 0 [| 47,14 | 4^ 


3,15 
3,04 
3,11 
2 


wk bL 


sa OS ws 


= © m OV or 


en 


m u I 


JUIN 1858. 


XII. 


"S10fAT np Ano. 


Temperatures 


Vents. Nuages. 


extrêmes. 


Ombromötre, 


therm. 


2h. du soir 9h. du soir 


7^. du mat. | 2h. du soir | Ih, du soir 


therm. 


ire Jours. 
4 B 


Eau 
en p. P. | 


Ww Ww Ww D 


Z2 bo 
[o2 


La. 


ne 


Æ Oc 


a AA AR 


oo 


i © 


© 


a 


-1 


2 


c 


à Min. 
NJ HI NIU d NW T 0 0 0 20010 0 
IN i NH | Ny hl 0 Cr. 1 Str. 4 0,0 
N. 2 NU J Na 0 L 0 0 Cra AUX 
N. 1 Or d S. 1 0 0 Gl 6,0 
SO. 1 Ore 2 O TP Cr d 0 0 11615 
S. 1 Son. SON T Crag Cr. 4 N. 8 Tao 
NE. 15 | NE. 1 N. 1 Cr. 6 Cr. 6 N. 7 10,7 
NE.'1,5°|'NE. 1 NE. 1 Cr. Cm. 5 Cr. 1 Cr 10,5 
NE. 1 SO. I E. l Cru» 0 Cr. Str. 2 Db 
ING I NE. 1 ime 1 Cra 0 0 10,5 
NO. 1 NO. 1 8S. jl 0 (n Str. 1 6,7 
NO. 1 N.*" 1 NO. 1 Cree Cr Cm. |2 N. 9 12,9 
NE. | N 1 NIE 10 Cr.Cm. N. $| Cm. N. 8 11,1 
Nj #1 SES 351 E., 01 10 Cr. Cm. Str. S| Cm. Str. 7 10,5 
Ba te NO. 1 0701 GEM Or. Cm. 5 | Cr. Str. 7 DUST 
NJ Nee d NOW Cr. 4 Or. ‘Cm. 2. | Cr. Cm. 7 10,5 
E. 1 Nee 2 NE. 1 0 0 0 6,8 
(01281-58103 2 0,115 0 [o] 0 0,8 
NO. 1 NO. 1 NOW 0 0 Cr 23 10,0 
N NO. 1 NA SI 10 10 10 12,0 
NÅ Mi One 951 NA 12 10 10 10 11,0 
NI 3950 INS 135] ON) Sa Cr. v Cr I Cr. Cm. 4 10,5 
NA UT NAE | N.,11 Cr. Str. 6 |Cr. Cm. Str. 4| Cm. N. 8 710 
NE. 1,5 | SE. 1,5 | NE'2 Cr. Str. 8 | Cr.. Cm. N. 7 10 8,5 
E] =1 NE. 1 NUT 10 Cr. Cm. 4 | Cm. Str. 3 1079 
ST PL SOS S002 10 10 Cm. N. 8 10,7 
SO. 3 SOM 951 9: n] Cr ‘Ome 6 Gr 3 Cr. Str. 2 11,5 
N. 4,90) S; 2 NO. 1 Er: Cm 3 Cm. N. 8 Cm. Str. 3 8,0 
SO. 1,5 | S. 1 NE. 1 Cr. Str 5 10 10 6,0 
NE. 1 NE. 1 NE. 1 10 10 10 0,0 


Jours du mois où il est tombé de la pluie: 6, 7, 12, 13, 14, 15, 20, 21, 24, 28. 
La plus grande chaleur à l'ombre pendant le mois: + 2958. 

Le minim. de temp.: + 0^0. 

Tonnerre: le 12, 13. 


Vent tres violent: le 28. 


12 
13 
14—15 


Somme 


0,149 


0,384 
0,503 
0,020 


0,159 
0,596 


0,076 


0,075 


XIII. 


JUILLET 1858. 


Baromètre à 0? Température extérieure Différence entre le Therm. 


suivant le Therm. centig, sec et mouillé. 


Tension de la vapeur d'eau 


en pouces et lignes Par. dans l'air en lignes Par. 


7^. du mat. | 2^. du soir 9h. du s. | 7^-du i. | 2^-du s. | 9h.du s. | 7^-du m. | 2h.du s. 


"SJ np anop 


Gh: du eoi. | 78. du am. | 2h. du s. 


1 | 27. 8,80 | 27. 8,39 | 27. 8,26 | +149,0 | +13%,6| 1157| 252 | 152 | 09,2 | 4,01 | 4, 34 | 4, 34 
2 8,48 8,78 9:54 | 1 15591 151,01 108012210019 7 160.532 aa Ts MODE ENS 
3 10,61 11,37 | 28. 020 | 15,5| 15,4] 18,51 2,8 | 1,4 | 0,3 | 3, 99 | 4, 77. | 4, 82 
4 | 98. 0,57 11,68 | 27.11,10 17,8 221,9 11,21 15,73 4,7 T 50}, 53 6849| 155 091 | AP und. 
5 | 27.10,33 9,72 95.14 19,1, 22,7 33,2] 2, NME AM MON ES O NI Nos ESS 
6 10,24 10,35 10,20 | 17,3] 20,0! 15,2] 0,9 | 3,0 | 0,5 | 5,65 | 5,41 | 5, 96 
7 11,41 11,50 11,55 19,0 21.1 T6541 195 7B 6,3 15:2] 55 GL 400 SAXIS NOUS 
8 11,47 11,03 10:81 1 21,6, 1957] 1651] 4,4. } 3,0 110,6 4 55 11959 3000051 
9 | 28. 0,03 | 28. 0,92 | 28. 1,16 I 15,2] 19,9| 17,7) 0,2 | 2,7 | 1,5 | 4,44 |5,57|5,52 
10 0,95 0,11 | 27.11,78 17,74. 24,7 17,2] 0, 7 10654 1 1 ON 64 0301152. CON ERES 
11 | 27.11,47 | 27.11,04 11,12 18,7 2551 1852] 127,71 (iy nf 1,0 | 5,350] 4, 972 162803 
12 10,57 10,69 1077 | 17,0|- 19,21 48,21 1,0 | 1,0 |-15:3: | 5, 57 6, 439 R59 RD. 
13 10,62 10,65 10,95 | | 18,7/| 18,71 16,11 0, 501 0,0 171,0 | 6, 57316,1919 os 
14 11,48 11,61 11,65 1 99°71 96) 6) 18,71 1, 50) 6,6 605,5] 7, 62) oe KONSTER 
15 11,91 11,81 | 28.10,76 | 22,9] 29,0] 19,0} 1,8 | 5,3 | 0,5 | 7, 20 | 7, 9116, 69 
16 | 28. 1,34 | 28. 1,38 201 | 22,8| 97,7| 19,0] 1,9 | 4,5 | 0,4 | 7, 39 | 7, 81 | 6,.% 
17 3,11 3,24 319 1) 20,7] 30,0) 18,41 0, TA 7,0 111.2] 7, 998) ROSAS 
18 3,93 3,85 3,01 | 17,1| 98,9| 19,7] 0,3 ! 6,6 | 1,7 | 6, 06 | 6, 78 | 5,92 
19 2,57 1,80 1,51 93595 81,5]. 21,11 2,40) 4,0 1045101 "7:5 LOOSE RAA 
20 1,17 0,38 | 2711,91 | 22,4] 304711 20,3| 2,4 | 4,4 1:1,2 | 6, 83 | 9, 6976.28 
210127.12:917 1 27.11,67. 11,34 23:71 2853 21:91 1,8 4,4 REA | 7,99 118), 26018855 
22 11,22 10,40 989 1123,91 31,71: 91,7] 1, 5115, 60112, 4 | 85,239 9520 GP RP. 
23 9,68 10,00 10/64] | 18,7] 24.9] 16,3]. 0, 9:4! 4,8 11,6 | 6, 30) 5, 9121140296 
24 10,89 10,04 958 | 18,21 2249) 15,71 1,0.| 2,4 (00,721 6, 03) 559749 052830 
25 8,60 7.16 5,25 | 17,12 22.01 16,71 0,9. 2,4 1:075. | 556891551820] 590878 
26 3,38 3,10 308 | 16,7) 19,7| 14,7| 0, 2.| 3,5. |-0,2 1] 5, 98. 35 99/5989 
27 3,64 4,68 571 |! 18,6) 17,8 | 15,41 15 So} 1$ 0 100,501 53:669 Se 18S PRSE. 
28 6,58 1,30 816.1 17,3) „25.0. 33,2] 0,90] 0, 7. |r0 2121 5, 752 5,7060 PEOR! 
29 9,23 9,59 10,35 17,8 23,31 35,5] 0, 95 25 7 ro Ras 15, 91215706 
30 10,74 11,26 11,96 18,8| 214571 94,7] 1,521 2, 071105965] be ONS 
31 | 28. 0,52 | 28. 0,66 | 28. 0,49 | 19,1| 23,0] 15,3] 1,1 | 4,8 | 1.6 | 6,32 | 5, 40 | 4, 63 
i [rön sana a] mr [ae je [es wm 
ES 21.10.82 | 27.10,68 | 27.10,76|+19°,0| +23°,11+16°,6| 1°, 5 3,9 | 0,9 16.051 6 ,17/5 .56 
Barom. Max. le 18 vers un N. faible. 
Barom. Min. le 26 vers un NE. faible. 


JUILLET 1858. 


XIV. 


El Vents. Nuages. : Le Ombrométre. 
gi extremes. 
= F 3 B ; 5 5 : therm. therm. Eau 
2: 7^. du mat. | 2h. du soir | 9h. du soir | 7%. du matin | 2h: du soir | 9h. du soir Se ey Jours. ts oim 
1 | NE. 1,5 | NE. 1 NE. 1 10 10 10 +11%,3 | + 16%, 7 1 0,256 
21 | SE. 2 Bie NE I Cm. 5 Cm. N. 8 Cm. N. 5 9,8 19,6 2 0,201 
3ı | NO. 1 Nee 1 Na I Cor Cm. 8 Cr 555 21,6 3 0,174 
4 SSH] she ll SE.) 0 Cm. 4 Cr. Cm. 1 5,9 23,91 4--6 0,068 
5| NE 1 Sa? NE. 1 0 Cm. 6 Str. 2 95.2 23,9 
6| NE. 1 ES 2 QE 1 Cr. Str. 7 10 Str. Cr. 2 11,0 21,0 
Na Ne , 2 Nii À Cr. Cm. 1 0 Cri Sil i270 29,9 
8 | NE. 1 NE. I so. 1 0 10 10 10.0 25,2 |8—10 0,525 
9 | SO. 1 NW 1 NE. 1 10 Cr. Cm. 7 Cr. Str. 2 14,4 927,2 
ION. Ul NIE „ES ING | 1 10 Grm) 3 (Or a 12,9 26,9 
11 | NE. 1 INES, 0552 [ENSURE Cr. 1 0 10 11,0 25,9 
12 NS 0" Se 1 NOB 1 10 10 10 15518 21,6 | 112 0,327 
13 | NE. 1 NO: , 1 NO. 1 10 10 Cm. 8 19,19) Teri 113 1,022 
14 | NO. 1 NO. 1 NO. 1 Q2 Cr: 1 Cr} Sie 16,7 26,9 
MBE Ss. » 171 S. 8. 1 Gral Cm. 1 e 12:19 29,0 
EG NSI NIE LESEN T 0 0 0 12,4 27,8 
Ka UN. ID N 0 0 0 13,2 30,0 
RS ENSE 1 NOE il Bg il 10 0 0 12/27 28/19 
19 | NE. 1 OM 5I NOS I 0 Cm. 3 Str. L 13,8 OI 
20 | NE. 1 8. 1,5 | E. 1 0 0 0 1219 31,0 
AD INS 101 OM AEST EINEN A 0 Cr. 1 0 15,3 98,8 
DoRNEXUL Miss 1 TEE d 0 Cr. Cm. 4 Cr. 1 14,3 3957 
BION, 27152104 9/58: n 2 Cm. N. 9 Cr Cm: 2 0 16-, 1 24,2 |23—24 0,093 
34 | NO. 1 SO: 1 SO. 1 Cr. Cm. 3 Cm. N. 8 0 Des 24,2 
25 | NE. 1 NE. 1 NE. 1 Cm. 2 Cr. Cm. 4 Cm. N. 9 11,0 24,0 
26 | NE. 1 SE. 1 NE. 1 Cm. Str. 7 | Cm. N. 7 10 13,9 22,91 26 0.534 
gm NN. al NO. 1 NS I Cm. N. 8 Cm. N. 8 Cm. N. 6 10,1 22,01 127 0,215 
98 | N. 1 ER | NE. 1 Cm. N. 6 10 Cm. 3 10.8 23/5110 198 0,575 
29 | Ni-e1 NE. 1 NAM d 10 Cm. 6 Cm. I 10.2 24,0| 29 0,098 
sur PANS wel Nee 1 NE. 1 Cr. 2 Cm. 6 Cyl 14,7 2552 
31| NE. 1 E. I NE. 1 0 e 3 Cr. 8 Qu 255 Ge 4.088 _ 
TTL sisi EEE MEO. Sl 
Jours du mois où il est tombé de la pluie: 1, 2, 3, 4, 5, 6, 8, 9, 10, 12, 13, 23, 24, 25, 96, 27, 28, 29. 
La plus grande chaleur à l'ombre pendant le mois: + 329,7. 
Le minim. de temp.: + 55,5, 
Tonnerre: le 33, 26, 27. | 
Brouillard: le 17, 18. | 
] 
=S 
2 


XV. 


AOUT 


1858. 


Différence entre le Therm. 


sec et mouillé. 


Ih. du s. 


s Baromètre à 0° Température extérieure 
= en pouces et lignes Par. suivant le Therm. centig. 
5 7h. du mat. | 2^. du soir | 9h. du soir | 7^- dum. [+ du s. | 9h: du s. | 7h.d. m. | 26. du s. 
127 11/95 | 282 0104| 28:715 138 (E: 170081221902) 221180 70 09; 9111120) 
2 | 28. 3,11 2,93 2,68 1342520. Gil ISON, Day Sales 
3 2,52 2,04 2,21 205,00 235,709 la, AIM OLIN 
4 2,16 1,64 1,45 LOF ZA Sie a I TA RTE, 
5 1,10 0,14 | 27.11,67 15/5483 24,07 A, BY 1, 22752, 
6 | 27.11,58 | 27.11,85 | 28. 0,46 1868108233, Gi MMS 2) adh, ial aay, 
7 | 28. 1,55 | 28. 2,26 3,39 1516117020, Si) 12,701 24621] 335 
8 4,82 5212 5,53 L651). 2.8 112116 2508 Gk 
9 5,67 5,28 4,37 14190 26), 2:49 GRO 2,0465, 
10 4,19 3,81 3,75 13,31 275, di wise Qe 2: Sa Toe 
11 4,20 3,93 3,95 189) 260,9 185,77 2:463 R97 
12 3,78 3,30 2,87 1818 29601 18% 217 2, 026 
13 2,81 2,32 1,06 18,3| 30,0 TOR Ge odo 7a 7 
14 1,89 1,50 1,14 208161080), 2117 20. lt 2 aW 8 
15 1,27 1,30 1,90 205 I 2657 16%, 217 2, 32] 45 
16 1,74 1,52 1,21 17811218, 4 18% 311 0, 101205 
17 0,51 0,56 0,54 16,6 175210 OO ORIG, 
18 1,02 1,02 1,10 18,7 8 dre | SON 
19 1,35 0,66 0,83 17,6 Qi M81, 2/] 1,9481 
20 0,90 1,10 1,19 LON 237) MeSH 0:9 035 
21 1,30 1,13 1:03 LEECH |) 26% DE 60 zu 0, EKA 
22 1,07 0,58 0,48 16',2 27,6 125511179: 28996 
23 1,29 0,59 0,85 15518]. 24,3 las] 25D nor, 
2 0,62 | 27.11,23 | 27.10,02 14,7| 27,8 186) 1,30 05 
25 | 27. 8,68 8,02 8,00 165810235, 7 PSC 170035, 
26 8,04 7,36 7,59 LAOH) 91/57 MTS ENT Ile | 
27 6,68 6,41 7,08 1395.2) 9 M SI Oh] EIS BITES (Olina 
28 7,67 8,3 8,82 LO), ioe 165,2 11), 61010); 6.2); 
29 7,33 1193 8,19 151324 BRE Confer IOS ANIME 
30 8,06 8,77 9,20 We One 211777 155 71, (Ol, Sa Foi 
3l 9,08 9/39 9,90 as ar LOR AT ee HSE Site Sic 891025 
5 2s. 0.62 | 28. 0.47 28. 0,51 | 165,8 +240, 1| C169, 1 


Barom. Max. le 9 vers un NE. faible. 


Barom. Min le 27 vers un NE. faible. 


Tension de la vapeur d’eau 


dans l'air en lignes Par. 


5 
1 


© BD OO) -3 © CO MR ow 


Bo © we, 


ono ek c 


e 


Da © 


e c 


work & ood d RR O1 


en 


Xen 


wm Oo raw ON 


OR WADA ARBAN DS Ok Ww 


ao 5 


or 


7h. du m. | 2h. du s. 


9h. du s. 


4,77 
3,84 
4,55 
3,45 
5,87 
5,38 


on or 
c 
- 


en 
Be 
or 


"Sto np “nor: 


> 


-1 c 


oo 


BD KD KON © ND 
> 


7^. du mat. | 2h. du soir 


Vents. 


AOuT 1858. 


XVI. 


Nuages. 


9h. du soir | 7h. du matin 


© 


a 


un 
DO = no ND me bi pa di E LH. bi bi = ed S pi = RN BEA IN = 


ei = 


2h. du soir 


9h. du soir 


Températures 


N 1 |N. 
NEU IS | N. 
NE. | | NE. 
Sam 1% dg: 
SO. 1,5 | NO. 
NE. 2 |N. 
NA De Lose 
NAS TÀ E: 
NE. 1 | NE. 
NE. 1 |E. 
so. L | SO. 
NOW dre LS: 
SUE S 
N. 1: | NE 
N. 1 | NE. 
N. 1 |N 
NEE N: 
NO.1 | N. 
INGER Ie |) NC 
NE. 1 | N. 
NO. I | NO. 
NAI NIE: 
seta is 
ORSA 10: 
NR N. 
NE. 1 | NE. 
NE. 2 |N. 
NE. 2 | NE. 
NE. 1,5 | NE. 
1 ÅN 


—— it bd 


ER EL RE RE ee d or 


0 
Creel 
Cr. Cm. 
Cm. Str. 
Cm. 7 

10 

10 

10 


6 


7 
4 


10 
0 


0 
Cm. 3 
Cri 1 

Cm. Str. 6 
Cm. 6 
Cm. N. 9 


Jours du mois où il est tombé de la pluie: 


La plus grande chaleur à l’ombre pendant le mois: 


Le minim. de temp.: + 59,0. 


Tonnerre: le 15. 


Brouillard: 


le 16, 


T7215 


15:55:76. 155.16, 


+ 320,7. 


Je C NCC LIND ES 


c 


= 


17, 25, 27, 28, 29. 


4 ji Ombrométre. 
extremes. 
therm. therm iE Eau 
à Min. | à Max en p. P. 
+ 150,4 | + 239,0 l 0,013 
6,2 21,9 
6,5 24,0 
6,0 | 26,4 
10,6 24,2 | 5-6 | 0,042 
1995 27,4 
12,7 23,9 
8,5 22,0 
51405) 27418 
9,0 27,9 
8,0 28,7 
9,5 29,0 
12,0 30,7 
12,1 30,7 
12,9 32,7 |15—17| 0,017 
no | O77 
12,9 27,8 
11,0 30,0 
13,1 31,1 
1211051 94715 
8,5 | 26,1 
10,5 27,06 
10,0 24,9 
8,0 27, : 
13,1 24, 25 0,019 
10,1 22, 0 
10! | PET] 97 0,359 
8,4 17,2 28 0,021 
11,3 18,2 | 29 0,403 
14,9 23,0 
13,4 2020 aes | 0.824. 


X VIT. 


SEPTEMBRE 1858. 


$ Baromètre à 0° Température extérieure Différence entre le Therm. | Tension de la vapeur d'eau 
= en pouces et lignes Par. suivant le Therm. centig. sec et mouillé. dans Pair en lignes Par. 
RE = 
2 7^. du mat. | 2h. du soir | 9h. du soir | 7^- du m. | 2^- du s. | Sh. du s. Th.du m. | 2k.du s. | 9h.du s. | 7^-du m. | 24 du s. | 9^.du s. 
1 | 27. 9,59 | 27. 9,69 | 27. 979 | 1153 | 41933] 130,81 09 à | 2,0 | 0 7 | 4, 28 | 5, 80 | 4, 68 
2 10,17 10,66 11,99 14,00, 2051 18,31 10524 6,0 0,9. | 34.0843, 901745565 
3 11,77 11,14 10,92 11,4 20 ,5 14,9] 0, 4 652 1,06 | 4, 141 4, 58 | 4,150 
4 9,81 9,88 9,93 15,9 20,8 3T 9. 4 1,46) 4.53: 60,31 6, SNES 
5 9,67 10,67 9,50 1359 ODE 15321 0.5 514 0; 801 4:4 9301 SIP 
6 8,69 8,77 8,11 16,2 2159. 35110. 2 DUE 1.09: ] 53 7999 55:890 EI 
7 9,33 10,25 11,43 1352 19 ,0 112087) DAS 6,4 2,0 | 45:551] 3, 22.1 13:163 
8 11,97 11,56 11,94 12.7 2052 "DT dna 1,4 | 4212.1 BI 227879 
9 | 28. 0,41 | 28. 0,68 | 28. 1,09 13,1 19,1 14,1] 0, 6 1519 0,4 437 52,4 5, T9: EIOS 
10 1553 1,52 1,72 12,7 20 ,3 14321 701,3 2110 0,0701 4.3 5819] 5,80 A AN 
11 2,01 1,92 2,46 15,2 20,7 71-352 2512 1, 401 4548301 6, 284 PES 
12 3,35 3,07 3,07 13.4619 202.61 SSSI) Ol. 9 2,0 0,06: |) 434:50/01:6:, Bares 
13 2,68 2,68 0,78 15,4 9322 1/2/20] 0,4 155 0, 5*1 5,138 7, 883 ESSEN 
14 | 27.11,76 0,32 0,60 10,7 8,2 8,3] 0,2 0,8 1,01 4207.43, IE RSEN 
15 11,75 | 27.10,05 | 27. 9,16 10,3 16 ,1 10,4, 0,1 Ban 1,7 [ 454 OLAS, (Sa. REED 
16 10,79 | 28. 2,23 | 28. 2,61 1057 192752 55,01 25,.9 6507 O88! | 2,8702, 20 RPM 
17 | 98. 3,96 4,59 5,08 5320 ila] 19,8] 0, 244, ann; er} 2,0810) 5, 1959 aan 
18 5,42 4,96 4,61 6,6 19 ,4 9,31 0, 3 Aa 1,301 34 01.1] 3; SOURS alls 
19 3,96 2,93 1,81 8 2 17:52 8,6] 0, 4 4, 4 04 9: | 3,1344 3, 392 SR 
20 0,03 | 27.11,16 | 27.11,36 Soll 18,3 12571 0,5 De 2, 2) } 3,148 H 9^ 28] OP 198 
21 | 27:11:45 11,34 11,56 10,1 299 19:571 DEC EM 2, 211 31280145, 3278520 
2228. 0:19. 28: (0,3--28.20,93 | 135,31]. 2252 TO 1, 7 Gl, 0) | 21,018 | 3,0520 50420 ES PIE 
23 1,18 1,45 1.47 9,8 16,2 ABest, Oy. d 95:9 1.5501 3,188993 552090 9A 
24 033 972105392. 2711,31 TU 23,0 TENE 058 Sa io (0, TAN ee 4 
25: | 27.11,73 11,03 9,58 1352 15 ,4 UE du d 4,1 1:5: 5M] Eae DAE 1 
26 10,59 11,59 11,57 1352 1739 SIA 16 d 501 3779901535 3 
27 | 28. 0,36 | 28. 0,45 9,78 7,0 14,0 1261 ON 5 Aye BS (roin 3 US SIS 4 
291/597, 1878 2:0. Mad 9777 I5» 19,0 10:20] 1, 5 6,3 Ho 4313 Sic || 
29 11,63 | 28. 1,14 | 23. 2,07 | + 6,4 Kön | IE 65149 1,29 I S9 EL, 1 
por 28, 1591 0,34 | 27..9,87 | — 1,3 15,29 261-0: 4 dise] OST SKOR 2 
E |as. 0,14 28. 0,19) 28. 0,07 |+11°,3) +18°.6]+12°.0] 0, 8 | 3. 9 | 1,2 "03 4” 
Barom. Max. le 18 vers un NE. faible. 
Barom. Min. le 28 vers un O. léger. 


XVIII. 
SEPTEMBRE 1858. 


ey 
3 Vents. Nuages. B o. Ombrométre. 
g extrémes. 
E EN nén] 28 deese OR m FE y qom h ; therm. therm. pres EGUE 
2. - du mat. | 2^. du soir | 9^. du soir | 7h: du matin | 2h. du soir Ih. du soir Sema | a Mas Jours. E phus 
BEN! 1 SM. E Sw I 0 Cr. Cm. 3 10 + 70,7 | + 2159 
DIA LI SO. 1 so 1 Cm. 9 Cm. 4 0 8,0 2151 
3 | SO. 1 so. 1 Eo 1 0 Cr. 2 10 8,0 21,11 3—4 0,136 
4\E 1 Na 1 Nag I 10 Cm. 4 Cm. 6 14,2 22,0 
5|N 1 BE 1 SE. 1 10 Cm. 2 10 12,0 215.1 
6|N I Sw 1 S. 1 10 Str. 2 10 12,5 a ‚2 6 0,259 
71S. 1 so. 1 Shu aaa! 10 Cm. 3 Str. 2 9 0 
8 | NE. 1 S. 1 Es | Cm. 8 Cm. 9 Cr I 11,8 > 0 
BE ep RES. | my 2 m. 9 Cm. 9 Cm. 7 9,4 21» 1 9 0,015 
10 | NE. 1 S. 1 S. 1 Cm. 6 Cr. N. 8 Cm. 8 11,0 20,9 
NEST 1«2:57|1802 , 2 504 25 Cr. 1 10 Cm. 4 11,0 22,9 
Karl 102.12 SH „3 Sal 2 Cr. 3 Cr. 1 0 11,8 21,7 
5 | NO. 2 OM 3 (0 0 0 0 12,5 23512 
14 | N 1 NM , 1 Non 1 10 10 Cr 3 Ube 16, 20 14 0,197 
157 | SO. 2 NO. 1 OT I Er: Sir 3 Cm. 3 Str. 4 BB) 14,2 
16 | NO. 1 NG, 1 NUR Eri Cr. Cm. 3 0 5,0 17,4 
IQ ed NS LI ic. al Cr. 4 Cr. Cm. 8 0,6 16,1 
18 | NE. 1 OM 1 On f Cm. 9 Cr. 9 Cr. 2 2,0 19,4 
19) S5 od S. 1 Sea I 0 0 Cr. 2 6,0 18,2 
20» Se El Se d NS TI 0 Cr. Cm. 4 Cm. N. 7 TU) 19,0 
DNS 1 OI Qro I 0 Cr. 6 Cr. 1 7,0 22513 
22 | N. of NO. 1 NS 1 Cra Cr. 3 0 10,5 22,3 |99 _ 97 0,042 
23|S. 1 SO. 1 09 1 10 10 10 6,6 16,4 
24. EL ja Sen. 1 S20 1 10 0 Str. 1 10,2 23,0 
255) 0. - 4 so. 3 SO: 355 0 Cr. Cm. 8 10 10,0 16,4 
26 | NO. 2 NOM 2254 1102987155 Cr. 1 Gr. 1 0 9,0 18,1 
Am NI «1 S. I Sut Cm. 9 10 10 4,0 16, 2 
2841 OL £2 OM 2 SEE 3:5 10 Cm. 4 0 10,0 1952 
2981 05 wil INSE 2 05.41 0 Str. Cr. 9 Or: 3 + 2,4 1558 
30 | NA 1 Sa T SE. 1,5 Cr. 6 Cr. 6 Cr. Str. 10 | — 3,3 1523 
Somme| 0.649 
Jours du mois ou il est tombé de la pluie: 3, 4, 5, 6, 9, 14, 20, 23, 27. 
La plus grande chaleur à l'ombre pendant le mois: + 2352. 
| Le plus grand froid: — 39,3. 


XIX. 
OCTOBRE 1858. 


I Baromètre à 0° Température extérieure Différence entre le Therm. | Tension de la vapeur d'eau 
i en pouces et lignes Par. suivant le Therm. centig. sec et mouillé. dans l'air en lignes Par. 
5 7^. du mat. | 2^. du soir | Gh. du soir | 7^-du m. | 2^. du s. | Ih. du s. | 7^- d. m. | 2^- du s. | GA: du s. | 7^- du m. | 2h. du s.| 9h. du*s 
1 | 27. 498 | 27. 6,39 | 97. 7,82 | 135 1|-149,6 p 7,8] 05 0| 25 5 | 1025 | 4, 87] 25:30 | 2, 72 
2 5,28 3,91 431 Ir 8,5. | 015,6 [58652 1-079 80] DIO 7 E 0,451] 3, 219] 3,114 ep hes 
3 5,55 5,73 8,51 [+ 5,3 | ES 1, AE 0 0412), 370] 1259000202 
4 | 28. 0,29 | 28) 0:64 | 28:10:03 1 0,27 11,7 [430351 0, PN 2518 1579 E, 96%) 13, 101708743 
5 | 27.10,93 | 27: 9,53 | 27.-8.28 | +12,2 15, 40-01%, 0, OM 2,2 0,4 4, 311114, 125: ENS 
6 7,13 5,79 568 ie 06) ee, 0, 54| 25% | 15511] 3; Beer 
7 8,47 9,40 7,80 + 2,1 SORENSON 1 OM 2119 13547 (| 1, 299 19/1333] 00 386 
8 3,40 3,61 4.04 1-7 9,9 107,6 4-08) 01 15 0m 1.5 4 20:,| 3, 464) 13, 231491258 
9 6,74 9,54 11,75 | + 4,7 8,8|+3, OF 5m 445549 1 411 2 584] 1 32970291 
10: 28; 1,10 | 2874538 | 128.-1,61 + 0,9) 12,2] #372] 072092, © 0,1 2, 08 2,2422 749 
11 1,11 0,59 1,00 | + 0,7 91:9/| Seb X9 TE OF alae A 065 +] 2, OOM) 190921027869 
12 0,50 013 | 27.10.44 + 7,1 9,6/4+ 9,17 0,410, 9 0,18 I] 3% 109] 1322420 1830955 
13 | 27. 9,40 | 27.10,07 107 Er za LE rg 0, ARNE 1555 | 3, 121| 13: 0243279 
14 11,08/| 287 0,93 | 28..1,12 f+ 6, 4| 13,0|-- 7,5] 0, 4) 4,4 0,8 | 2, 95 | 2,160 | 2,99 
15 9,49 | 27. 9,53 | 27.1057 | -- 9, 7| 15,0|+ 8,2] 0,4) 4, 6 14:9 1| 3, 207112: 1859 82:201 
16 10,79 11,34 11:19. Er 7. 91:3: ALSO) 1 Oa el ie 0,83 | 2, 624) (2), 974027305 
17 11,01 11,04 1087 | + 2,4 75,1594 i 0,2215 8 1470 |], 24, 324) 21,7693] 992995 
18 10,26 11,51 | 98..0,81 }+ 0,2 41,9) E- Sih 0002 ‚o'l 2, 06)! 1193 310070) 
1192 28... 2.78) | 28% 9709 3,87 | — 0,4 6,6|— 1,2 15533 3,2 1540 1,47 | 1, 70 | 1,49 
20 3,45 2,76 1,87 113410 FAO) 1110), 21103526 3,011 15, 574 10063740888 
21 092 271167 | 271190 | 3,5] 5,212°0,8| 2, 50) 0,5 |: 0,0 | 0, 69:11, 66 1 1,90 
22 0,42 | 28. 0,60-| 28. 0,97 | — 3,0 SES ED | ee WERT 0,3 |] 1, 330 Oo IE INT 
23 1,85 211 208 F- 0,1 Shei EEE GO 9) 155 0,2 1, 66-| 2, 81.199.749 
24 1,95 1,76 1108 EE Osi 85:9. 33106::5 NON SNIMOPNL 0,48 11 18,920 SLT 
25 0,32 0,71 $10 [4+ 3,5| 3,6 7059|. 0, 4^| 0, Bel) 059 || gant az Ile 
26 4,81 5,10 3,01 [— 0,1 (A ESA LEE) 1:97 EB 0,64 IG 12018 TIR cm 
27 | 2711,86 | 271099 | a7. 7,96 | + 3,5) 9,2|1#18,2) 0,3. 0, 6 |: 0,4 | 2, 454 2, 48 |-3,49 
25 | 28. 3,96 7,78 8,68 | + 2,7 61, WEE] 1:07, 2,8 0,.8 | 27, 570] i, NEN 
29 | 27. 8,35 10,86 | 28. 1,56 | — 3,0 QE 31248 05057 8U 7 SE 0575 1.25, 357] 1,799 TOO 
30 | 28. 1,60 | 28. 1,76 3,53 | — 4,6 OO EM Os OF, M1 MOIS Ql 15-324] 15091 BIS 
31 3,50 6,05 7,44 |— 3,2 OF T= 61 | AO 2 || Wg & 0,0 1, 551) 24 399 008289 
S |22.11,03 | 22.11,11|22.11.30| + 3,1 | + sal san ol 0°, 6 | 2. 1 10, 8 | 27.38] 2",50 | 2",42 


Barom. Max. le 31 vers un O. faible. 


Barom. Min. le 8 vers un S. assez fort. 


XX. 


OCTOBRE 1858. 


7 Vents. Nuages. TARA Ombrométre. 
ES extrémes. 
S 7^. du mat. | 2h. du soir | 9h- du soir | 7h: du matin | 2h: du soir 9h. du soir en, Mer; Jours. ae te 
E à Min. | à Maz. en p. P. 
San 0mt2 SO: 1 Cm. Str. 7 Cr:9 Cm. Str. 1 | + 79,0 | + 1551 I 0,123 
5 ara om 2 [0] 1 Cm. Str. 2 Cm. 7 Cm. Str. 6 | -- 4,8 VÄST 
NQUTS À NOY I Ni Cr. 9 Cm. Str. 5 Cm. 9 JET Ho 9,9 3 0,049 
1 S 4d S 1 Cm. 1 Cm. Str. 7 Cm. | — 111; 2 12,48 4 0,421 
5 159 S. 2 S 1 Cm. Str. 10 Cr. 7 Cm. 6 +, 958 16,0 
SE. 1 Soe I 0. 91,5 | Gm. Str. 10 Gr-1 Cm. St. 7 | + 8,0 14,5 6 0,104 
NO. 2 OF! S. : 2,5 Cr. 9 Cm. Str. 7 Cm. 8 + 1,2 9,6 
3 9 2 SO. 2 Cm. 10 Cr°1 Cm. 6 + 7,9 13,8 
1 OM 2 S. UI Cm. 1 10 Cm. 1 STD, 8,8 
i SO. 1 S1 Er. 9 Cr. 2 Cm. 1 + 0,2 1259 
A| NE. 1 INA UT Cm. 7 Cm. 9 Cm. 10 = ate 10,4 
NE. 1 NE. 1 Be | Gr Cm. 10 Cm. 10 3-250590 10,6 
a MA O1 3 S103 Cr. 2 Cm. 10 Gm. 410 9| 3-182750 12,3 | 13 0,053 
NO. I OW? I so. 1 Cr Cr. Str. 1 Cm. 9 3-754 7 14,2 
2.095 15 | 0: 02 Cm. 10 | Cm. Str. 4 Em! 4 p^ 5,8 |- 15,4 |- 15 0,088 
29151 NU I N.- O1 Cr. Str. 7 | Cm. Str. 9 | Cm. Str. 4|+ 1,0 9,4 
NE. 1 NS Y IN a T Cm. 9 Cm. Str. 7 Cm. 2 — 0,6 COS) 
18 | N. "I NA 1 N. 0 Cm. Str. 8 Cr. 4 Cm. 8 AS 5,6 
JO EN. TT Ne I Ns 61 Cr. Str. 5 Cr. 1 0 03); 3 6,6 
20 |.O. 1 S.1* t SO. 1 Cr. Str. 2 Cr 0 Wan 9,4 
Zu N. UST NOU NO. 1 m. 2 Cr: 2 0 LE Da 
222110. #1 N= 1 SO. 2 Cr. 1 Cr. Str. 1 Str. 5 +06, 2 7532. 
39 u N., PL 02819310. 01 10 Cr. Str. 1 Cr. 1 — 2,1 9,4 
Maw ot. || NOS TE | 8.292 10 10 10 201.49 6,5 | 21 0,181 | 
2010 UI NUI NE. | 10 10 0 = 00,2 G5 
36 | N. 1 SO. I SO. 1 Cr St 2 0 0 26 8,0 
MO) Ei. O54? | OL. 12,5 10 10 10 apy ols 9,4] 27 0,248 
28 | N. 01 ND d NC, HO 0 Str. 2 0 LE RI 9,0 98 0,153 
SS. UN: ET Nf 350 N.-' 25 Cm. 5 10 Cr. 1 — 5,6 1,93 
30 LN. KIL NOL 1S | O25 Cr. 4 10 10 EU 1,2 
S149 1 (05 1 O0. l Cm. 5 0 0 =, (Dee DT HUNE 1.420 
Jours du mois où il est tombé de la pluie ou de la neige: 1, 3, 4, 6, 9, 15, 19, 27, 29. 
La plus grande chaleur à l'ombre pendant le mois: + 169,0. 
Le plus grand froid: — 79.7. 


Brouillard: le 21, 24, 25. 


Aurore boréale: le 30, 31. 


XXI. 


NOVEMBRE 1858. 


3 Baromètre a 0° Température extérieure Difference entre le Therm. | Tension de la vapeur d’eau 
a. en pouces et lignes Par. suivant le Therm. centig. sec et mouillé. dans l'air en lignes Par. 
s moll 0 ee COMIS RT ee ae 

3 7^. du mat. | 2 du soir | 9h. du soir | 7^- du m. | 2%. du s. | 9h. du s.| 7^-du m. | 2^-du s. | Ih.du s. | 7^-du m. | 25d s. | Ih.du s. 
1|98. 7,75 | 28. 683 | 28. 616 | 60,41+ 139,7 + 409! 05,1 | 150 052 | 1, 25 | 2; 17 | 2, 68 
2 5,94 4,43 3355| Nas 556, 1| 4.652) 0, Seal 054. 10,4 | 25 744] 2, BO |B tes 
3 2,70 9,43 ous [+ 6,714 7,61+4,2| 0,5 10,9 0,1 | 2; 960! 2, 96 |-9, 86 
4 1,97 1,44 0,40 I + 4,5| + 7,5/+ 7,5] 0,3 0, 0 110,57 28.634 3. VOL RP MIE 
5 | 27.10,90 | 27.10,89 007.| - 6:34 2,7|# 0,31 104 0:4 05:0 |10,2 | 36124245 | 4,198 
6 | 28. 1,00 | 28. 2,74 3,00 1 — 2,51 — 1,2|— 3,7| 0, 3 0518 4110, a | 13 3641 3, bore ee 
7 3,18 3,18 29842 754 9,0|-.7,7| lo, 2 150, 6 dvo, 5 | 13 1241 0, sı. a. 
8 3.15 4,14 4939.| 551152|- 5,3 | 213,51 00,5 150, 5 10,0 | 05.734] 2, a uae ren 
9 2,62 0,25 127109 M7 PS 4:390: 3110, 8 Ls 1 0, 6; | 15084 1, AN 
10 | 97.106,85. | 27.11,04 11,52 |— 3,7|— 1,2|— 4,1] 0,7 il 52 0., 6 [13 2199] 42) 
11 11,62 11,97 11,62 | - 348. |= 0,1l& 2351 0, 1:0, 0 [10,2 | 1: 510 2, 02 | 2.168 
12 11,05 10,61 10,43 | — 353| — 0,1|— 2,1| 0,1 0,0 0:, 2 I 125700 25:028] BC TGS 
13 10,13 10,05 TO SIN 93 See eI 2 0,6 0,4 | 14 654] 15, 35, 20,153 
14 1139 | 28. 0,31 | 281,55 | 21043 |=- 4161 27,84 0, 4 170, 3. |10.04 | 14834] 1, Sb to 
15.128. 1,05 | 27.11,99 | 27.10,73 | —13,3| — 7,81 — 8,8] 0, 2 0. 05.5. | 0,370410,:922 705293 
16 | 27. 9,68 9,43 952 [-Li9,14J 6191 156,81 07344 0; 1 |10,.9 | 02 9054 1226 mes 
17 8,11 7,07 6,60 [= 5,3| — 2,9| — 4,1] 0,1 0,0 0,.2: | 1$ 3631-05 66a BREAD 
18 6,59 7,50 838.1 Fısyal= 418| 2-030]. Oy lod Oxyd 100, 5 | 0472.93. 973 ENG 
19 7,86 6,00 4,80 [—13 ,1|— 2,9|— 2,0] 0, 1 Q5 1 0, Ae I 03 753-1, 621 NP RTE 
20 6,04 7,72 957 | 4,8| — 9,7] —12,3| 051-4 OF 3 110,2: | Ly 41)| 0, 92 lot 
21 10,76 | 28. 0,28 | 281,07 | — 7,8|— 6,5| = 857) 0,7 0,.0. 110,93: | 0.4.92 2,2875 208 
92 11,54 | 249,46 | 27. 628 | - 43415 1,6] 4:2,2]-0, 7 0,2 [0,0 | 1: 239) 1, le li 
23 6,18 5,64 449 15 JAI 53541 A sa 01, 4 0,4 0, 3 I OlF 9035] 7,922 MES 
24 6,93 6,62 8,49 3,7|— 2,7105,2] 0, Luh 0, 8 190, de] Ly 539) le 
25 10,60 10,99 | 28.0,79 [12 ,3| — 5,8] —14,7| 0, 1 0, 4 Onna | 0.479, 1, TOCIUDPS6 
26 | 28. 1,57 | 28. 1,72 013 | £18,3| —17;0| —12,3] 00.) 05 À | 10.03: | 0; 5240.54 la, a 
DB T 8.965 RMC SONT RS TI 0 ditt Ont iO, aK On 3 0,32 05...) 15.872, 2, 05 ieee 
28 5,92 6,13 630.12 1,34 — 2/3|= 983] 0, 0.4 0, d- leo, 4 lise oe 
29 5,44 5,03 6:49 |-F 1,9 |3- 153) +50 ,51 0, 0 0,0 0, OF || 25 2174 2, are 
30 7,18 7,86 S63 NE 0,5 + 157) 300,21 0, O iO, O 120.001 23109 272921527808 
= j 

© [27.10.93 | 27.10,73 | 27.10 ‚so| - so] 2 20,4 | — 8 al 0,2 | 0°,4 | 0°,3 | sav 1”, 63| 17,59 

I sue) e e p pee oos 
Barom. Max. le 1 vers un N. faible. 
Darom, Min. le 23 vers un O. assez fort. 


a 'WU/I€J) m s m 


XXII. 


NOVEMBRE 1858. 


i Vents. Nuages. Tenes Ombrométre. 
& extremes. 
5 7h. du mat. | 2^. du soir | a au soir| 7^. du matin | 2h. du soir 9h. du soir der EA Jours. ii = 
ALIEN TET OA SO. 2 Cm. 8 Cr. Str. 8 10 — 1099) + 49,2 
2 | NO. 1 NO. 3 OM I 10 10 10 + 4,11] + 6,7 
3 | NO. 1 NO. 1 Ow I 10 10 10 + 4,2| + 8,0 
2 EN. UD NS M OM 2 10 10 10 + 2,0|+ 7,5 
Dali ENS 111 NO. 1 Ni 2 10 10 10 + 0,3) + 7,4 
aub, V END Vg E JEN. 2 Cr: 2 0 10 236.0 MEME, 5 10 5 0,094 
EN. | Ne 1 NO. 1 Cm: Str. 2] Cm. Cr. 3 | Cm. Ste. 2 | —10,3| — 3,7 
Su ENE EN! NA, SO. 1 Cm. 1 Cm. N. 7 0 = T LE 
9 | SO. 1 95. 2511070 2 10 10 10 — 15,7) + 0,3 
10 | NO. 2 N. 2 Qu 3 0 0 0 9,1120, 
EIL INOS 1,51 || NO., 2 INGE a Cm. 5 Cm. 8 Cm. 2 — 5,2}/— 0,1 
12 NO NO. 1 Neal 10 10 10 OND) | CEMRO} "5 
I3 INS Scl INS ll IN-U 5E 0 0 0 112} 510,8 
IA IN: i61 NA ,1 NO À Cm. 5 Cm. 6 Cm. 8 218}; 6) — 17455 14 0,046 
15. EN. 291 NY LA INEST Cr: 1 Ort 1 Or; 2 ZU GE, A 
16 | SO. 1 NO , 1 NV al Cm. 8 Cr. Str. 3 10 —10,4|— 3,6 
LIN. UO NA , 1 NEU 91 10 10 10 — 6,4|— 1,6 
13) an: 111 NS SEN. 1 Str. 2 10 Cr. Cm. 3 | —14,6 | — 4,5 
HÖNS bL Sté „I NE. 1 Cm. 4 10 10 — Er) 
am ans MOSE NEE „3,5 MN: 1 1 10 Cra 0 —15,3|— 1,6 20 0,355 
21 | NO. 1 NO. 1 NO? I 0 0 Cr. Str. 3 | —16,0 | — 5,0 
22.10: "12 OR 25 OSG 25 Cm. 7 10 10 —12,0| + 1,2 
23 | NO. 2 OH OMM 3 0 10 0 —10,4| + 1,0 
24 | NO. 3 NO. 2 NOJ I 0 0 0 — 6,2 | — 1,6 
25 | NO. 1 NO. 1 IN. I Cr. 1 0 0 — 15, 4 | — 5,4 
26) ENS cal NUM. IN. Ld 0 Cm. 8 10 19, 92103 26 0,496 
245 | E. v E. I NES ET 10 10 10 —13,6| + 0,9 
Ser Na (dd NE. 1 ING heal 10 10 10 —'9,9| + 1,4 
29 | NE. 1 NE. 1 NE. 1 10 10 10 zus. nO | 329 0,452 
30 | N. 1 NE. 1 NE. 1 10 10 10 + 0,1| + 2,5 30 0.113 
Somme | 1,556 
Jours du mois où il est tombé de la pluie ou de la neige: 5, 9, 12, 14, 19, 20, 26, 29, 30. 
La plus grande chaleur à l'ombre pendant le mois: + 80,0. 
Le plus grand froid; — 199,9. 
Brouillard: le 17. 


XXIII. 
DECEMBRE 1858. 


E Baromètre à 0° Température extérieure Différence entre le Therm. | Tension de la vapeur d'eau 
2 en poutes et lignes Par. suivant le Therm. centig. sec et mouillé. dans l'air en lignes Par. 
a 
B 7^. du mat. | 2h. du soir | 9^. du soir | 7^- du m. | 24. du s. | 9h. du s. | 7h. d. m. | 2^- du s. | 9h. du s. | Th. du m. [Th dum. | Bk du s. | 9 das du s. | 9h. du's 
1 | 27. 940 | 27:10,21 | 97.1503 | + 152 |-- 156 4- 19,7] 050] 05,0 | 00.5 | 2, 21 | 2, 27) 2,08 
2 10,86 11,07 11,35 | p 15 7|24- 1,7|$& 1,2] 0,0 0,10 OAM 2,291112: 8990 2 P0 
3 11,84 | 28. .0,72:| 28. 1,30 |-- 0,8|+ 0,8|43- 0,3| 0,0 | 0,4 0436). | 2:,.071| 1,5980 se 
4 | 28. 1,42 0,92 1:00. 1 + 3162| L,8&-F 1,51 0, 2L]. 0,85 0534 | 25, 130) DROS ARGS 
5 0,86 0,94 1.28.12 302 1,21 1391 70,2 0] 015 Eb 0,831 | 2, a0 1 25102 ale 
6 1,46 1,60 1,60 [+ 0,7|+ 1,3|+ 2,1| 0,1} 0,2 OA, 1 2,5 095172, 214202718 
7 1,51 3,63 4,19 |— 3,3|— 0,4|— 0,4] 0,3 |-0,:0 ORL 1,490 T2297 01093 
8 4.94 5.16 5,48 |— 0 ,4|— 0,4|-- 1,1] 0,11 0,3 0/2421. | 16 9311 PEN LEE 
9 5,87 6,56 AOL + OFM) + 0,1718 1,7 Ox ME] 07 VT 0202182; 09:1: 2. 100 TS) 
10 7,71 7,63 7,35 342 2,8 27.31 Oi mee Oy, 51 01335 1,58 | 1, 65 | 1,47 
11 6,65 5,75 4,73 | — 1,4/— 1,51—10,9|1 0, 41h 0,'4 ORS) La 687 HP POSTEUR 
12 4,04 3,46 292 | — 055, — 3,31=13,81 0,8] 0512 0.01 15:99: LL ES LOI EI 
13 1,67 1,21 Da 288 | — 3,31 2,81 0, Ga 0,12 0,2011 I GLS SA MG 
14 | 27.11,88 | 27.11,99 | 27.11,39 | — 2,8 + 0,3/— 1,3] 0, 11 0,3 0,440; ]. 1-5, 630718 ROT UMP 
1951 2820,910| 282200 428,333: 1 — Wee 2,3. 27353, 0 ESI OF ES 0.4211. 1, 750.2, 2254 M2 EIER 
16 5,49 8,58 8,94 |— 2,6|— 3,8|— 7,8] 0,2) 0,3 OPA 1., 59:101: 550 d MR 
17 8,14 8,03 742|— 3,5|— 92,4|— 6,3] 0,3] 0,3 0,431] 1:5. 472 | 3:2 360 MER 
18 6,42 5,80 5,49 — Ded ats 155 NES 0,8 0, 2 OF 3 0, 2 IK; 31 To ris 1,84 
19 5,01 3,94 3,38 |— 3,2|— 0,7|— 2,4] 0,31 0,2 0:555] 715,519 112486 eles 
20 3,37 0,19 OAI UE 1.01E Usa 0% SEPT 0552 IL, 710 Pesos ie 
21 0,55 0,82 061.|— 058|5 0,8|-2 1,2] 0, 5| 0, IR 03 tf T, 883] CLE ISSN 
22 | 27.10,89 | 27.8925) 127..6,91-||--- 073)+ 1, 1| £71,01 OF 2420,70 0,40: 1515,99) 725219222712 
23 6,38 6,20 GLS OMG 227 7243,20 0, Ob 0,2 0,0211 2, 125) 12: SANTE 
24 5,75 3,57 QAI BAB 150-1259) 0, 0%) 707,10 0521| 2,890) I2: Ms) 
25 4,39 8,06 10,32 0,0|— 3,7/— 5,5] 0,00, 6 0,21 2,034 15 354 MEOS 
26 11,89.| 28: 0/34 | 28.. 0,06 | -—512,0|—10,5|—.9, 311 0,2) 0,3 0,22 1 0, 8131 05, 85 10.598 
27 11:29 27.201133 97:10:99. |— 4,8) — 4.8|—1558]] 1,51. 1,2 1,,20 || 01, 9230] 00, 02 0 232800 
28 10,04 10,73 1510|— 5,1|— 5,8|— 6,8] 0,2) 0,1 (El , Stal 1, BO 
29 10,18 10,03 10,95. 152,8) 4191129677 Sie Ol. a 70572 ORT 157304 7,8 1,20 
30 11,40 11,77 | 28. 0,50 |— 8,9|— 8,5|—17,8|] 0,4] 0,1 0,4 | 0,94 | 1, 06 | 0,42 
31 | 98. 1,80 | 28. 2,87 281|—13,8|— 7,9|— 8,8] 0,3 | 0,3 0,21 0, 64 | 31, 0421972301 
S | 28. 1,22|28. 1,36|28. 1,39 3|— 10,3 -x.6| 0°, 2 | 0°, 2 | 0°, 3 | Le 20] 1,29 |1”,60 
eode 
Barom. Max. le 16 vers un E. faible. 
Barom. Min. le 24 vers un SO. faible. 


XXIV. 


DÉCEMBRE 1858. 


3 Vents. Nuages. 2 adi d Ombrométre. 
& extremes. 
5 7h. du mat. | 2^. du soir | 9h. du soir | 7^. du matin | 2h: du soir | 9h. du soir DEN I Jours. Eau 
& a Min. | à Max. en p. P. 
SO: at so. 1 so. 1 10 10 10 + 09,5 | + 9350 l 0,016 
2| NE. 1 NE. 1 NE. I 10 10 10 + 0,8 | + 2,0 
SUNT ual NE. 1 SO. 1 10 Cm. 9 10 SOM Eulen 3 0,026 
aus.) 1 St Ie m 10 10 10 0,0|+ 2,6 
DNS SL SN SOX 10 10 Cm. Str. 3 | — 2,1|+ 1,7 
6 | SO. 1 Ome I 0.82 10 10 Cm. 7 — 2,1 | + 2,1 
Te Oded Ope | Qd Cr. 3 10 10 sS op. A 
8| NO. 1 NO. 1 Oo Ra 10 10 10 — 1,7/4 1,1 
Sur al NOE NL 10 10 10 — 1,7|+ 1,3 9 0,016 
10 | NO. 1. NON NO. 1 10 10 10 terre Li s etl Ae 
II NO. NO. 1 NO. 1 10 10 10 a (ys 
12 | NO. 1 NO. 1 NO. 1 10 10 10 2092197] == 0,0 
13 | SO. 1 OT I 10 10 10 —4,1|— 2,1 
14121102 241,5..|-0..242. Neck 10 10 10 Re ONE 
15,1. NO. 1 NT NO. 2 Cr. 1 Cm. 7 Cr. Cm. 4 5» pe BE 
COM I RD wl Dod 15 ou Cm. 2 Cm. 9 0 — 8,1 |+ 2,3 
VASO: SL SS 0 0 Cr. 1 —10,2|— 1,6 
LS 8.1.1 SE ST 0 Cm. 2 10 EROR 
19 1 8.4 82 sm 2 Si ayo 0 0 Cr. 2 — 3,2 |— 0,6 
20418 aL SE. 2 SE. 1 0 0 Cr. 8 — 3,3" | 0,6 
SINE SE. I Bugs! 10 10 10 — 1,6 |— 0,8 
22: ms 1 SE. 1 SE. 1 10 10 10 EIE «| 3957 $9.65 29 0,258 
33 | SE. 2 SD SO. 2 10 10 10 — 0,1|+ 3,5 93 0,123 
24 | SE. 1 SD SO. 1 10 10 10 + 0,2|+ 3,8 24 0,366 
35|N. 2 NIA NS ee 10 Cm. Str. 5 10 — 95,4 | + 3,5 25 0,044 
260) N. Ul NE, vi NS XI 0 Cm. 2 Cm. 6 —13,6 |— 5,2 
27 | NE. 1 NE. 2 NE. 1 10 Cm. 1 0 —10,1|— 4,5 
28 | NE. 1 NE. 1 NE. 1 10 10 10 — 7,3 |— 4,8 
39 | NE. 1 NE. 1 NE. 1 10 10 10 — 7,8 |— 4,5 29 0,078 
300 Ny Al Nee] NO. 1 10 10 0 —18,7 | — 6,6 
DIMILOS. 3I SO. 1 SO. 1 Str. 1 Cr. Str. 4 0 —19,1|— 7,8 Somme| 0,927 
Jours du mois oü il est tombé de la pluie ou de la neige: 1, 3, 9, 22, 23, 24, 25, 29. 
La plus grande chaleur à l'ombre pendant le mois: + 3558. 
Le plus grand froid: — 199,1. 


Brouillard: le 12 1.96.10, 


XXV. 


QUANTITES MOYENNES. 1858. 


Baromètre à 0°. Tension de la vapeur d'eau. Humidité Relative. T'empérature de l'air. 

7^. du mat. | 2h. du ix 9^. du soir | 7^-du m. Ex s. | 9h.du s. | 7^. du m. | 2 du 8. | 9h.dus.| 7h-dum. | 2h.dus. | 9h dus. | Moy. 

" m " nt uv m m m 0 0 0 0 
Janvier SPP SE) 28m te Ola) 28 NT 195 SOOM MOOK eis E53: ae) moan ROMEO —3,2|—1,6|—3,3|—2,8 
Février Pye} SOM 859152809 35,092 228 29 1972920 01272661915 77321] 2052942205788 — 6,8) — 1,04,— 6,0] — 4,9 
Mars 97 7 ,438| 97 7,32|97 7 1, 6712, 09/1, 67| 0, 93 | 0, 86 = DS 2-6 | 2.6] —1 À 
Avril 97 9 ,60 | 27 9,601|97 9 1, 8912, 40/1, 97] 0, 81 | 0, 69 Hi 415 6,8 | 1, 2| 3 2.8 
Mai 27. 1] 2599/29 7:3118 CSN -27 71 3.1038 2:28961/:225983/])805£805 IOS 8D 149,0) 413,2, + 7,29] 35:9. 2 
Juin 28110. 20221528 (0) 1655|- 28 20 41404010) rte PDT 20,27051205753 +16,0| +21,6 | +14,S] +16,8 
Juillet 27 10 ‚82 | 27 10 ‚68 | 27 10 6,05|6,17]5 ,561 0, 85 | 0, 67 +19,0| +98, 1 | 416,6] +18,8 
Août 28 0-467 | 28 0,47 |28 0 5 , 2615 , 2814, 84] 0,86 |-0,-56 +16,8|+24,1 | +16,1| +18,3 
Septembre | 28 0 ,14 | 28 0 ,19 | 28 0 TOSS 249113578972 | POR EY | 01465 +11,3| +18,6 | +12,0| +13,5 
Octobre Die lM or en eem B le ir oleh DE N39 28 ‚2501102 seal ADB Ar + 3,11 + 8,4 1] + 4,01] + 4,9 
Novembre | 27-10 ,93 | 27 10 , 73 | 27 10 =, Aol Ge eT seo. os lo, Or ESR ee 
Décembre | 28 1 ,22 | 28 1,36 | 28 1 OR 70) ne 1601105 #95 EO — 2,3) —1,7|— 2,61 — 2,3 
W’Année | 27.11 , 70 | 27.11 , 61 | 27.11,65| 2,82 |3,08 |2, 29| 0, 88 | 0, 24 [0,88 +4,3|+8.0 +4,5[+5,8 


Hauteur MoyEnNE BAROMÉTRIQUE CORRESPONDANTE AUX DIFFERENTS Vents. 1858. 


WAnnee ............. | 28.0, 02 |27. 11, 09/27. 10, | m'ammée see [tts 02 f27. 11, 09 27.10, 47 [22 10, 04 2: 11, 05/27. 11, st oz n 3 [ 270,08 | 10, O4| 27. 11,05 


Mois. N. NE. E. SE. S. SO. 0 | N ©. 

" m " m " m m " m [4 m " m " m 
Janvier re eaae quere ferte dA ee lo Lies la] dL Deo A. NOt. 0256 28° 67.8110. 28s ORAS SP OR 3592| 28 147227297413 
évier... ....... | 28.3 ,62 | 2710,97. 28 0,61 | 28 5 ,36 |-28 4 ,17.| 280 7 ,08 | 28 1 ,65 | 27 10 66 
Mare CUTE er en | MAO 04097 an eS Semis eA AO) 1727 | ee Bee 6 ,29 Pah en 
NE xe 2105 300 ee) EN TN EEE 2 27 9,89 97 9 ,71| 27 7 ,43 | 27 7 ,05 
MAR R09 et 128 PDP 20m 28) FOR SFR 10) Sa LI (OL T9781 92/28 98.186 Die 72,289 27 (60 CON 27 10) 308 
Juin. e S ete em 08 BOR) 285025. 893/498. Sl lh [s08* HO 8366068127 10 ,84 | 28 1.23 28) 02.13 
Tuillei 3.509099 Oe a o] 271106 Aal OF Ouse 889 977 311: IN 16272 "57979589 7S 750 D7S105:6021597/3: 5:407 27 10) 5 67 
PR mere —— 98 0,56 | 28 0 ,21 | 98 2,41 = 28 0 ,10 | 98 1 ,40 27 8 ,01 | 98 0,81 
Sepfembre 2:599. 99 239... | 28. 00,41 | 28° 2,31 27-11 ,78-| 223 D 289*|-28 0.5102. | 022:400-,83.|-98 0:5 43. | 27 11,68 
Octobre OR wounds on oo om |p nn 209]30989 0 (6772 E97 1098 A4 ED TUTTI || Pare 9302 zt BON 152/109 979: 1927.10 ,03 
Ne SERT NE D 2701052958972 GR 45 TE 3 97 6 ,00|98 2 ,69 | 28 2 70 27 11 54 
Decke: 128 (5,10 | 27 1006 108 3-843] 27 nial 28 2 210 ze, O0 | 28 0208 | 28 4,67 
27.11, 51/27. 11, année... | 280, 02 24.11, oo 2210, 47|27. 10, 01] 22. 11, 05] 27.11, 51 |27. i Lon | 27.10 ,94 27.10 , 94 


XXVI. 


TENSION MOYENNE DE LA VAPEUR D'EAU PAR LES DIFFÉRENTS VENTS. 


1858. 


L'Année 


Janvier 1 1 1 1 3 1 .88 : 
Kévrier 1 ,24 I , 50 1.131 12,35 11,57 1 ,43 lag , 56 
Mars 1 ,56 1,36 1.187 1 ,,69 112 El 2 ,56 2 ,12 
Avril 1 ,90 1 1,93 2 ,47 » 2 95 3 „07 1,9 1 ,79 
Mai 273 2 , 66 BD) 3 ,40 3,35 3 , 40 223 2 ,50 
Juin 4 ,12 4 ‚32 3 ,92 4 ,15 4,21 4 ,61 20. 73 4 ,98 
Juillet 5 ,96 5,30 5 , 76 2 ,93 6 , 66 5 , 25 5 ,99 6 ,11 
Août 5 ,08 4 ,93 4 , 76 E 5,84 5 , 42 5 ,54 5,97 
Septembre 35 Ur 3 ,91 4,69 3,74 4 , 39 4 ,48 4,01 3 , 76 
Octobre , 95 2 ,55 3 ,35 5 , 30 3 ,08 2 ,57 2 ,49 NE 
Novembre ^ 3H) 27309 1 ,96 2 1 , 62 137 1 ,96 1 ,69 
Décembre (avs 1 ,48 1,65 2 ,08 TET 1 , 69 1 US 19.83 
L'Année [oe 99 2.93 
TEMPERATURE MOYENNE CORRESPONDANTE AUX DIFFERENTS VENTS. 1858. 
I 
| NE. | S. | SO. | O | NO. 
Janvier 6928/1 153. 52) 7 | 20792 ae ar | ONE 
Février = 6,8 | — 4,2 | — 4,9 ; 1 =, NE =, 248 — 351 
Mars en ee re des 2x Ecol 9 | aa ec eel 
Avril EGY PAC ult ST SS NET een 2 Sx Pee opor: Era eria ey Mn 0,0 
Mai zs mv |. ser ass een NET JS Dye ier) BY MEET ets 
Juin = 1606 1 + 15,8 + 15,8 + 18,7 + 18,4 ae 1s} 5) Sas 210) on 
Juillet 5 FID |) figi teer es Zoe Al NO rose Pe so erstes PO 10r 5 
Août + 18,0 + 18,2 + 19,6 » + 22,0 + 21,6 + 19,0 acc Qm 
Septembre xs iit ce here s er ne duel e ern sa e] ee rt cam eere Tirant lees e». sme ert et 
Octobre E oM Eo ou Mc men ouod oe E 
Novembre — 151; 9 + | Os, 1 + 0,2 5 —/[25,9:.| —:6,2 + 0,2|— 2,6 
Décembre — 4,6 —1:3.. 2 — | 2.5.5 + ‚8 — 1,1 — 1,8 — 2,9 


XXVII. 


NOMBRE DE FOIS QUE CHAQUE VENT A ÉTÉ OBSERVÉ ET SA FORCE RELATIVE. 


INTENSITÉ ET DIRECTION DE LA RÉSULTANTE. 


1858. 


v imei | | | | so. | o. | wo. |nésuttante au Vent. 
Mois. 
melts | b I | Ji | el de | n | f. | n. | JE | n. | y | Intensité. | Direction. 
Janvier 172 Da V1 41155] 12:01 29-01 2:0) 19" 12,2] 1211,87. 18 11:6] 07, 3271525708800} 
Février 24 110} (9 ^| 354] $5 [1,4] 5 [1,1716 1242 1910 7171,21 LO) 731 SN 9053) ON, Tl aN See 
Mars 14 |1,2] 11 10! 4 | 10] 6 Ina] 12 |1,2118 |161 6 [1,2[ 22 |12| 0, 22 |N.65 24 0. 
Avril 48, Hl MAC D ESS) TOTO NERON 6.1531 19" mr 6 13] 01 11,41 OF od! 3 iN220050809 
Mai 36, |12] 11 | 14] 12 | TOI 1 120712 "17,21 9 NOTION |14] 3) 1,30", 29 WINS 62308: 
Juin 33 |12|] 16 | i2] 4 |10| 2 |12|] s |1,%| 8 |19| 9|15| 10 |10| 0, 29 |N.11 10 O: 
Juillet 29 11,0! 26 |0] 18 [1,11 2 [1,51 10 |1,21 4 |10|] 5 |1,7| 94110] 0, 35 |N.24 45-E 
Août 30) AZoM AL PIN ED lai EE SE en, 91,37 LME 2 | 1,37 (o | 1,011 05, 47 d N.16 37287 
Septembre | 21 [1,0] 3 I 1,0] 8|10] 2 |1,21 25 {1,37 10 | L8| 15 | L5] 6 |1,61 0,18 |S.67 24 O. 
Octobre 29 11,21 5| 50] 111.01 ,2 111,01 1511,61 9 8) 26 11,51 7 MT 1 INOE 38) I N.6422080: 
Novembre | 43 |1,2| 7 |1,01 2 }1,0] O |, 1450] 4 11,21 12 [2,1[ 91 | 1,4] 0^, 71 IN. 20924570; 
Decembre 16 [1,21 13 RL 76 11,0] 7 101,316 71,2 12 71,11 12) 4 | 1,1170, MIT Neon SIUS 
L'Année m 1,2] 142 1,3 | 0, 39 B 167360. 


TEMPÉRATURES EXTRÈMES DE L'AIR ET LES INDICATIONS DE L'OMBROMÈTRE. 1858. 


Dates des Dates des Quantité d'eau 
Mois. maxima Maxima. minima Minima. tombée, 
absolus. absolus. en pouc. Par. 
Janvier le 12 + 60,1 le 22 —15°, 6 0, 389 
Février le 18 +14 , 9 le 4 —22 ‚2 0 , 434 
Mars le- 23 +14,3 le 2 —20 , 6 0 , 030 
Avril le 29 ET. d le 8 —10 , 5 12147, 
Mai les 16 et 23 +19 , 6 le 10 — 0,1 32018 
Juin les 11 et 12 +29 , 8 les 2 et 30 0,0 ]- 54062 
Juillet le 22 +32,7 Iti e +5,5 4 , 088 
Août le 15 POLE UT le 79 + 5,0 0 , 874 
Septembre Ic mn +23 , © le 30 — 3,3 0 , 649 
Octobre le 25 +16 ,0 le 30 — 175, 07 1 420 
Novembre le 3 + 8,0 le 26 —19, 9 1 „006 
Decembre le 24 +3,8 le 31 —19 ,1 0 ,"927 
L'Année an + 82,2 |le4Fevr.| — 220,2 | 167494 
le 15 Aoüt 
ERRATA: 


NOTICE. 1857, ligne 8, 15 lisez: I 
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Gen. Stal) Lith. Inr 


Fig. 1218 ad nat. delim. Lilljeborg Fig. 1923 ad nat delm Il Rathke 
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————— SR x T : = L — a. ms x = 
Ad nat deln. Lilljeborg. Fig. 26 ad nat delin. 5 Loven i Gen Stab bith. Inr 
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4h. 


ES PAS SERES CIE RE ee = ON m TE ET u 
Mig 39. 46, 48. 50 ad nat. del. Lillfeborg. Fig. 47 ad nat del Spence Bate. Fig 51 del. Cavolini. Gen. Stab: Lith.Inr. 
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Adnat. delin F A. Smitt. 


Gen. Stab. Lith. Inr. 


Gen. Stab. Lith, nr 


Fig 0. 
Fig 14. 


Fig 13. 
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Exo cu 
Ad nat. delin.Lilljeboré Pig 135 & 14 del. JV Thompson. Gen Stab Lith Inr 
‚Fig1&2,Liriope Pygmea Fig 3-14, Sacculina carcini._ Fig.15. Clistosaccus paguri.- 
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Ad nat delin. Lilljebors : Gen.Stab. Lith. Inr. 
Fig 16-18, Clistosaccus paguri Fig. 19.20. 22-27, Peltogaster pasuri_Fig 21& 28,Peltogas- 
ter sulcatus._ 
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PL.VII. 


Peltosaster sulcatus. . 
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Gen Stab Lith Inr 


Ad nat.delin Lilljeborg 


Fig 39 & 40 Peltogaster sulcatus. _ Fig 41- 46 Apeltes paguri. 
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